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Dédié à la survie, à l'expansion et à l'avancement de la race blanche par un avertissement sinistre des 
événements à venir dans la prochaine décennie, et une préparation anticipée pour notre propre survie. 


Introduction 


La race blanche est maintenant en grave danger d'extinction et seul un miracle peut la sauver. Les Blancs du 
monde entier sont maintenant confrontés à la période la plus critique et la plus précaire qu'ils aient jamais 
connue au cours de leur longue, chaotique et tumultueuse histoire. Il a fallu des centaines de milliers d'années 
d'évolution pour que le peuple blanc émerge et atteigne le sommet du développement exceptionnel qui le 
distingue des autres sous-espèces humaines ou humanoïdes qui se reproduisent et prolifèrent actuellement à la 
surface de la planète Terre. Mais il semble maintenant qu'il ne faille qu'une génération, ou deux tout au plus, 
pour détruire et démolir complètement ce que la Nature a laborieusement et méticuleusement entretenu 
pendant des centaines de millénaires. 


La nature, dans sa générosité particulière, a prodigué à la race blanche le plus grand de tous les dons - 
l'intelligence, la créativité, la productivité - et l'a dotée d'une foule d'autres qualités suprêmes et uniques qu'elle a 
cachées à tous les millions d'autres créatures qui habitent cette planète, à l'heure actuelle, comme dans les 
millions ou même les milliards d'années du passé. C'est un honneur unique et un prix prestigieux que le peuple 
blanc doit chérir et garder à tout prix. 


Si nous ne changeons pas radicalement de cap et ne le faisons pas maintenant, nous, dont beaucoup vivent 
aujourd'hui, sommes sur le point d'assister à la plus grande et la plus abyssale des tragédies qui aient jamais 
frappé l'humanité. Nous sommes sur le point d'assister au déclin le plus honteux, suivi d'un massacre misérable 
et sanglant de ce qui restera de ce que la nature a de meilleur, et ne nous y trompons pas. C'est le sort qui est 
maintenant réservé au peuple blanc, non seulement en Amérique, mais dans le monde entier. Le parasite le plus 
vicieux (et le plus prospère) du monde, le réseau juif international, travaille fébrilement à la réalisation de cet 
objectif depuis plusieurs milliers d'années, et 11 semble qu'il le mènera à son terme au cours de la prochaine 
décennie, ou de la prochaine génération. Un destin similaire à celui qui s'est produit en précurseur à Saint- 
Domingue il y a deux cents ans va maintenant se dérouler à l'échelle mondiale, et le peuple blanc sera exterminé 
dans sa totalité, sans qu'il n'en reste aucun vestige. 


À ce stade de l'histoire, nous, les peuples blancs du monde, encore forts de 500 millions de personnes (mais 
cruellement désorientés et divisés), pouvons encore inverser cette tragédie. Ce n'est qu'en prenant le taureau 
par les cornes, en informant, en éveillant et en unissant les Blancs sous une seule langue et une seule religion 
et en effaçant la folie nationaliste que nous pourrons faire ce travail. Ce n'est que sous les auspices de la 
Créativité que nous pourrons y parvenir. C'est la première religion raciale que la race blanche ait jamais eue au 
cours des 6000 ans de son histoire civilisée. C'est la religion raciale des Juifs, le judaïsme, qui leur a permis de 
conquérir le monde. Il faudra de la créativité, la religion raciale de l'homme blanc, pour briser leur vicieuse 
conspiration et sauver le meilleur de la nature de la destruction totale, de l'humiliation et de l'extinction. 


Alors ne perdons plus de temps. Mettons-nous au travail et écrasons le mastodonte juif une fois pour toutes. 
Sauvons cette précieuse planète Terre, non pas pour les parasites et les races de boue, mais pour les meilleurs 
éléments de la nature et notre future progéniture. 


Les articles contenus dans ce livre sont une compilation des derniers articles que j'ai écrits comme articles 
principaux dans notre journal phare, Racial Loyalty, numéros 40 à 81. Ils sont en accord avec notre credo et 
notre programme tels qu'ils ont été exposés dans les douze livres précédents et les 39 numéros de Racial 
Loyalty. Ils ajoutent néanmoins beaucoup de matériel significatif et de facettes supplémentaires au 
développement religieux de notre credo et de notre programme, une quête éternelle et sans fin. 


Que la jeune génération poursuive désormais notre objectif avec un militantisme, une énergie et un dévouement 
qui feront tomber nos ennemis congénitaux dans l'oubli et permettront aux générations futures de construire un 
monde plus blanc et plus lumineux, un objectif pour lequel je me suis battu si assidûment au cours des 20 
dernières années de ma vie. 


Ben Klassen. 
3 septembre 1992 


Numéro 40 - Juillet 1988 


Note de l'auteur : Bien que cet article ait été écrit par-dessus la signature de Will William, ce n'est pas lui qui 
l'a écrit. Je l'avais déjà écrit du début à la fin quand je l'ai engagé en juin 1988, et quand j'ai décidé de faire de 
lui le nouvel Hasta Primus, je l'ai écrit à la troisième personne et je lui ai donné du crédit afin qu'il prenne un 
bon départ. B.K. 


Je n'ai jamais inventé la roue 
Mais j'ai assez d'intelligence pour utiliser l'idée à mon propre avantage. 


La roue ! Combien de fois par jour des milliards de personnes dans le monde entier utilisent et bénéficient de 
cette invention ingénieuse ! Pensez à la multitude de véhicules, d'appareils, de bateaux, de moteurs, 
d'horloges et à une série d'autres dispositifs et machines utiles pour économiser le travail qui seraient 
impossibles sans l'invention de la roue. Pourtant, dans l'histoire anthropologique de l'homme, la roue est une 
invention relativement récente. 


Même les Égyptiens, qui étaient très intelligents, très avancés dans leur civilisation, des gens qui ont réussi à 
construire ces énormes pyramides, n'ont pas pensé à inventer la roue. Ce n'est que lorsque les Hyksos sont 
arrivés avec leurs chars tirés par des chevaux et ont vaincu les Égyptiens au dix-huitième siècle avant J.-C. que 
cette invention historique leur a été imposée et leur a donné une leçon sur ce que les roues pouvaient faire pour 
eux ou à leur place. Les ignorants Indiens d'Amérique n'avaient jamais pensé à la roue, même 1l y a 400 ans, 
lorsque l'homme blanc la leur a apportée. Même à cette époque, ces Indiens arriérés ont été extrêmement lents 
à comprendre et, pendant des siècles, ils ont continué à utiliser le travois qui raclait péniblement le paysage. Il 
y a, bien sûr, des Indiens en Amérique du Sud, des nègres en Afrique et des tribus primitives dans de 
nombreuses régions du monde pour qui la roue est une idée inconnue et inutilisée. 


La question a souvent été soulevée : quelle est la plus grande invention de l'histoire, l'utilisation du feu ou la 
roue ? En fait, la question est académique, et n'est même pas pertinente. L'homme n'a pas inventé le feu. C'est 
la nature qui le lui a imposé par des milliers de manifestations. Les incendies provoqués par la foudre qui brûle 
des arbres ou des forêts, les feux de prairie ou les incendies provoqués par des coulées de lave chaude étaient 
déjà visibles avant que l'homme ne descende des arbres. Mais ce n'est pas le cas de la roue. Nulle part dans la 
conception structurelle des mammifères, des poissons, des oiseaux ou des insectes, la roue n'est utilisée 
comme élément de cette conception. L'invention de la roue est strictement une invention de l'homme. 


Qui a inventé la roue ? Je ne le sais pas et personne d'autre ne le sait. Et cela ne m'intéresse pas particulièrement. 
Maintenant que je comprends l'idée, comme la plupart des gens, je suis heureux qu'elle ait été inventée et que je 
puisse récolter les fruits de cette merveilleuse idée. Si nous devions inverser l'histoire et supprimer tout ce qui 
implique des roues, nous mettrions à la poubelle tout ce que nous avons construit et dont nous profitons 
aujourd'hui. Nous ferions reculer la technologie d'environ quatre mille ans. Je ne suis pas stupide au point de dire 
que parce que je n'ai pas pensé à la roue en premier, je refuse catégoriquement de l'utiliser ou même de 
reconnaître qu'elle existe. 


Il existe une autre idée, beaucoup plus récente, qui est extrêmement importante pour la survie de la race 
blanche, la race qui a non seulement développé la roue jusqu'à son état d'utilité actuel, mais qui a joué un rôle 
dans la plupart des grandes inventions et technologies du monde. Cette idée vitale est le concept d'une religion 
raciale pour la race blanche, une idée qui a moins de vingt ans. Elle s'appelle Créativité et est exposée en détail 
dans une série de livres écrits par Ben Klassen, fondateur de l'Église du Créateur. Il a écrit trois livres de base 
qui exposent les principes fondamentaux. Il s'agit de Nature's Eternal Religion, The White Man's Bible et 
Salubrious Living. 

Ils ont été (à ce jour) approfondis et complétés par quatre autres livres, Expanding Creativity, Building a Whiter 
and Brighter World, Rahowa ! et The Klassen Letters, la compilation totale représentant un credo et un 
programme complets et entièrement structurés, spécifiquement conçus pour la survie, l'expansion et le progrès 


de la race blanche, et de la race blanche seule. 


Mettons une chose au clair : Ben Klassen n'a pas inventé l'idée d'une religion raciale, en soi. Cette idée était si 
évidente que les juifs parasites et inventifs se sont emparés de l'idée de religion raciale avant même que les 
Hyksos ne démontrent la supériorité de la roue sur les Égyptiens. Depuis lors, les Juifs ont monopolisé et 
entretenu leur religion raciale, l'habillant de rituels et de traditions. Aujourd'hui, les Juifs, minorité parasite 
qu'ils représentent, sont néanmoins les maîtres de ce monde, les maîtres esclavagistes impitoyables, si vous 
voulez, mais néanmoins pleinement en contrôle de tous les gouvernements, des finances, de la propagande, des 
médias d'information, et même de la religion de l'Homme Blanc. C'est un fait incontestable, et ces parasites 
doivent tout cela à leur religion, le judaïsme. Au cœur de cette religion se trouve la loyauté raciale, une 
polarisation fanatique et une adhésion aux principes de base de leur religion raciale. 

Quelques règles de base sont inhérentes à cette religion : ce qui est bon pour les Juifs est la plus haute vertu ; ce 
qui est mauvais pour les Juifs est le péché ultime. Tout cela revient à la seule ligne de fond de leur religion : la 
loyauté fanatique envers leur propre espèce - leur propre race - en bref, la loyauté raciale. 


Ben Klassen ne prétend donc pas avoir inventé l'idée d'une religion raciale, loin de là. Il affirme à maintes 
reprises qu'il a appris des Juifs le pouvoir d'une religion raciale. Il s'est inspiré de leur histoire et s'est efforcé 
d'utiliser la puissance de cette idée au profit de sa propre race - la race blanche. En analysant méthodiquement 
les facteurs inhérents au succès stupéfiant des Juifs dans leur course à la conquête du monde, il est arrivé à la 
pierre de touche du phénomène - la religion, et en tant que telle, cette épée avait deux bords : Une religion 
raciale fanatique que les Juifs ont adoptée pour eux-mêmes afin de polariser leur loyauté raciale et, 
deuxièmement, une religion lâche et autodestructrice pour leurs ennemis (essentiellement la race blanche) afin 
de les amadouer et d'en faire des proies faciles. Ils ont atteint le premier objectif avec le judaïsme. Le second 
objectif, ils l'ont atteint en donnant aux Romains d'abord, puis à la race blanche dans son ensemble, une 
religion d'esclaves soumise, à savoir le judéo-christianisme. 


Les événements de l'histoire et leur dénouement sont si évidents que l'on pourrait penser que la race blanche, très 
intelligente, aurait rapidement vu l'ensemble du tableau et aurait réagi en conséquence pour contrecarrer le juif 
rusé. 


La raison pour laquelle ils ne l'ont pas fait reste un mystère pour moi, tout comme le fait que les Égyptiens 
intelligents n'avaient pas inventé la roue avant que les Hyksos ne la leur apportent. Mais une fois que vous avez 
vu l'idée inhérente à la roue, vous ne pouvez plus jamais revenir en arrière. Vous ne pouvez plus jamais oublier 
l'idée et tourner les pages de l'histoire. Il en va de même pour la créativité. Une fois que vous avez saisi l'idée 
d'une religion raciale pour remplacer l'insipide christianisme juif, l'idée est si puissante, si évidente, que jamais 
plus nous ne pourrons l'oublier, ou l'ignorer. Pourquoi pas un seul individu parmi les millions d'inventeurs, de 
philosophes, d'historiens, de politiciens, de théologiens blancs intelligents n'y a pensé avant moi est pour moi 
l'un des mystères les plus stupéfiants de la civilisation. Maïs le fait est que, jusqu'à 1l y a moins de deux 
décennies, personne ne l'a fait. 


Mais nous l'avons maintenant, et pas trop tôt. Au cours des cinquante dernières années, au moins 20 000 
groupes de Blancs différents se sont débattus sur des questions aussi diverses que le christianisme, l'identité, 
Dieu et la patrie, le drapeau et la Constitution, la démocratie, la "vérité", le nationalisme et une foule d'autres 
questions, soit isolément, soit en se mélangeant. Ils ont tous échoué lamentablement à arrêter le rouleau 
compresseur juif, et la plupart d'entre eux s'enflamment temporairement, distribuent un peu de littérature, plient 
leurs tentes et mettent la clé sous la porte. Pourquoi ? Parce qu'ils manquent de substance, parce qu'ils n'ont ni 
credo ni programme significatif. Leur principal atout est de ressasser sans cesse le problème, de ressasser 
l'histoire passée pour expliquer comment nous nous sommes retrouvés dans le pétrin dans lequel nous sommes. 
Au fond, ils ne font ni plus ni moins que ce que les 20 000 échecs précédents avaient déjà fait avant eux : une 
simple répétition de la formule "déplorer et se lamenter”. Ils ont singulièrement ou conjointement tous échoué à 
arrêter le juif et nous ne sommes pas plus près de nous débarrasser du parasite juif qu'il y a cinquante ans ou 
cent ans. Au contraire, nous, en tant qu'entité raciale, sommes maintenant plus près de la destruction totale que 
nous ne l'avons jamais été auparavant, probablement pas plus que quelques générations avant l'extinction 
complète. 


S'il y a une chose que l'histoire nous a enseignée (ou aurait dû nous enseigner), c'est ceci : un conglomérat 
polyglotte de diverses factions qui se chamaillent n'a jamais rien accompli, sauf sa propre autodestruction. 
L'histoire nous a également appris 


qu'un mouvement unique, puissant et polarisé peut faire bouger le cours de l'histoire et le fait. L'un de ces 
mouvements historiques est la tenace religion raciale mosaïque des Juifs, autour de laquelle ils se sont 
rassemblés pendant des milliers d'années. Tout Juif admettra que sans leur religion raciale cohésive, ils ne 
seraient rien. Un autre exemple est la structure monolithique de l'Église catholique, la plus ancienne structure 
corporative de l'histoire de l'homme blanc. Elle a eu une influence considérable dans la direction de cette 
histoire. Elle s'est maintenue pendant près de 2000 ans. 


Mais la leçon la plus significative de toutes pour notre objectif de briser le dos du mastodonte juif a été 
démontrée par le parti nazi d'Hitler. Peu de temps après la défaite lamentable de l'Allemagne en 1918, une 
myriade de partis "nationalistes" ont vu le jour en Allemagne, dont beaucoup étaient à moitié cuits et 
gravement désorientés. Ces groupes, au nombre de 2000, passaient autant de temps à se disputer entre eux, 
confus dans leurs objectifs et leurs programmes, qu'à combattre l'ennemi. Ce n'est que lorsque Hitler a construit 
un parti racial allemand qui a absorbé les membres confus et fragmentés de la myriade de partis polyglottes que 
le peuple allemand a finalement eu le poids nécessaire pour prendre le véritable pouvoir de gouvernement dans 
son pays. Une autre leçon secondaire que nous devrions tirer de cet événement est qu'Hitler n'a jamais 
"fusionné" avec les autres partis, ni compromis sa position, ni édulcoré son credo ou son programme. II a 
simplement continué à attirer des membres et a construit son organisation jusqu'à ce qu'elle englobe la plupart 
des militants raciaux allemands et soit le seul pouvoir du Reich. 


Si nous voulons gagner cette bataille pour la survie de la race blanche, nous devons faire de même - nous 
devons consolider nos forces en un puissant bélier, au lieu de l'éparpillement fragmenté et polyglotte de groupes 
sans but qui se disputent actuellement la reconnaissance. À cet égard, il y a deux questions que je voudrais poser 
à chaque homme et femme blanc consciencieux et responsable, à savoir : (a) Quelle importance a votre orgueil 
démesuré s1 la race blanche tombe à l'eau, ce qui sera sûrement le cas si nous ne nous unissons pas et ne nous 
ressaisissons pas ? et (b) Que préférez-vous faire : soigner votre petit orgueil démesuré sans conséquence ou 
mener une bataille victorieuse ? Je sais où se trouve ma loyauté. J'ai pris mon engagement pour la victoire. 


Il y a un argument persistant que j'ai entendu de la part de ceux qui ne peuvent pas s'engager à construire une 
puissance significative dans l'opposition aux Juifs, et je trouve que ces gens passent complètement à côté de 
l'essentiel. Leur argument est que si nous sommes fragmentés en milliers de petits groupes polyglottes, nous 
sommes mieux lotis parce que l'establishment ennemi ne sera pas capable de nous détruire tous d'un seul coup, 
alors que si nous sommes unis en un seul grand mouvement puissant, il le pourrait. Cet argument n'est valable 
que dans la mesure où 1l va jusqu'au bout, mais il ne va pas jusqu'à la conclusion ultime qui consiste à renverser 
réellement le tyran juif et à prendre de force le pouvoir gouvernemental entre les mains de la race blanche. Ce 
que ces artistes de la dérobade disent, c'est qu'ils préfèrent continuer à jouer à des petits jeux insignifiants, 
comme des moucherons ennuyeux qui bourdonnent aux oreilles de l'ennemi, mais qu'ils n'ont aucun plan ni 
aucune intention de s'attaquer réellement à la destruction de l'ennemi dans une épreuve de force. 


Le fait est que si nous établissons et organisons des milliers de centres C.O.T.C. dans tous les Etats-Unis, et 
oui, en Afrique du Sud, en Australie, en Amérique du Sud, en Angleterre et dans le reste de l'Europe (nous 
avons déjà un certain nombre de groupes et de ministres dans chacune de ces régions), nous aurons la 
dispersion multiplex (voir "Dispersion et polarisation"). 

p. 22 de Building a Whiter and Brighter World) auxquels ces polyglottes tiennent tant. De plus, nous aurons une 
unité de but, un credo et un programme communs, une loyauté polarisée et un mouvement puissant qui 
n'abandonnera pas tant que nous n'aurons pas gagné le monde. N'est-ce pas ce que nous voulons vraiment ? 
Oui, c'est cela. L'essentiel est que nous devons construire une centrale unie et polarisée à l'échelle mondiale, 
comme Hitler l'a fait avec le parti nazi en Allemagne, afin d'évincer et de détruire l'ennemi. Il n'y a pas d'autre 
moyen, et il n'y a pas de meilleur moyen que de le construire autour d'une religion raciale fanatiquement 
militante, incarnée par la Créativité. 


Je n'ai pas eu l'idée d'une religion raciale pour la race blanche, et aussi incroyable que cela puisse paraître, 
personne d'autre n'a eu cette idée dans toute notre histoire enregistrée jusqu'à ce que le Pontifex compile un 


omnibus complet il y a moins de vingt ans. Maintenant, la race blanche a sa propre religion raciale - la 
créativité. Même si moi, Will 


Williams, je n'y ai pas pensé, je reconnais que c'est une idée dont le temps est venu - et pas trop tôt. Notre seule 
chance de survie est de nous consolider et de nous polariser autour de cette idée et d'aller au diable avec toutes 
les questions secondaires diverses et fragmentées. La créativité ne se contente pas d'aborder toutes les 
questions cruciales qui sont d'une importance majeure pour la race blanche, mais elle va bien au-delà, en 
formulant un credo et un programme qui peuvent servir les meilleurs intérêts de la race blanche pour le 
prochain million d'années. Mais notre premier ordre du jour est de nous débarrasser du parasite juif, et ce n'est 
que par le biais d'une religion raciale militante que nous pourrons jamais espérer réaliser cette avancée majeure. 


Je me suis maintenant engagé à promouvoir cette seule idée avec un zèle plus passionné que celui des millions 
de ministres chrétiens qui font la promotion de leurs balivernes, qu'aucun d'entre eux n'a d'ailleurs contribué à 
formuler. Ce sont les perfides juifs qui les ont conçues, et ces "idiots utiles" ne font que répandre les ordures de 
Yahvé pour eux, à la grande Joie des juifs et à notre propre détriment. Ce que je veux dire, c'est que l'histoire a 
démontré à maintes reprises l'influence considérable de la religion sur le destin d'un peuple, en particulier sur 
notre propre destruction et sur le succès de la conquête du monde par les Juifs. Une religion raciale est la clé de 
notre existence future, et puisqu'il en est ainsi, embrassons-en une qui nous "sauvera" vraiment, et non une qui 
cherche à nous égaliser en une tribu d'octorons et de babouins nigrescents. Si vous croyez vraiment que notre 
trésor génétique, notre précieux patrimoine génétique, vaut la peine qu'on se batte pour lui, alors rejoignez-nous, 
créez une Église du Créateur dans votre région. Cela peut être fait, cela doit être fait. 


Nous allons politiser notre mouvement du haut de la chaire (voir C.C. n° 64 et 69 de la Bible de l'homme blanc) 
comme les nègres le font du haut de la leur. Nous le ferons de manière tout aussi légitime, mais encore plus 
efficace. Venez vous joindre à nous et, grâce à nos forces combinées, construisons ce puissant bélier avec lequel 
nous écraserons le monstre juif. 


Alors arrêtez de tourner en rond et aidez à distribuer dix millions de Bibles de l'homme blanc. Devenez un 
mini-centre de distribution de B.M.W., comme le Pontifex vous a imploré à plusieurs reprises de le faire. Nous 
pouvons nous frayer un chemin jusqu'à la victoire et réduire en miettes les Juifs et leur emprise sur nous, une 
fois que nous aurons informé, réveillé et organisé la race blanche. Une fois que nous aurons le contrôle de notre 
propre destin, nous ferons en sorte que ni les Juifs, n1 les races de boue ne soient plus jamais une menace pour 
notre survie sur cette planète. 


N'oubliez pas, pour vous inspirer et vous éclairer, lisez votre Bible de l'homme blanc tous les jours. 


Æ k %k %k %k 


Il n'y a rien de plus puissant qu'une idée dont le temps est venu. 


Numéro 41 - Août 1988 


Cette planète est la nôtre 
Nous ne pouvons pas - nous ne voulons pas - nous contenter de moins. 


Dans le milieu confus de l'actuel mouvement de droite conservateur, identitaire et raciste blanc, un certain 
nombre d'idées étranges et contradictoires circulent. Certaines de ces idées ne sont pas seulement contre- 
productives et destructives, mais extrêmement dangereuses pour la survie même de la race blanche. Alors que 
le mouvement racial compte un certain nombre de fous et d'aberrants qui rôdent à la périphérie, nous ne 
sommes pas particulièrement préoccupés par eux. Chaque mouvement en a. Ce qui nous préoccupe le plus, ce 
sont les idées destructrices véhiculées par certains des leaders les plus éminents et les plus responsables du 
mouvement racial, des gens qui devraient être mieux informés. Notre objectif est d'explorer et de clarifier 
certaines des positions les plus importantes qui sont défendues. 


1. Fragmentation territoriale en un damier polyglotte de groupes ethniques. (Cela inclut le concept de 
régionalisme, une approche défaitiste étroitement liée). Ces deux idées, à mon avis, font partie des idées les 
plus bizarres et les plus folles qui sont sérieusement discutées et défendues par plusieurs de nos camarades de 
race blanche dans leur effort de compromis et d'apaisement avec nos ennemis - les races de boue. En gros, 
l'idée de la fragmentation consiste à découper les États-Unis en "zones ethniques", dans lesquelles des dizaines 
de groupes ethniques seraient théoriquement déplacés et déplacés dans les territoires qui leur sont "attribués", 
chacun étant censé "recevoir" (qui fera le don ?) un morceau de choix de l'immobilier des États-Unis en 
fonction de son nombre proportionnel. Le processus serait similaire à ce que nous avons fait aux Indiens dans 
les années 1800, sauf que maintenant nous découperions l'ensemble des États-Unis en milliers de réserves et y 
rassemblerions non seulement les Indiens, mais aussi les Blancs, les nègres, les mulâtres, les Mexicains, les 
Haïtiens, les Cubains, les Japonais et tous les autres, chacun dans sa réserve. Un autre exemple serait le 
système d'apartheid en Afrique du Sud, où chaque groupe ethnique aurait sa propre enceinte, la police 
gouvernementale faisant respecter la loi selon laquelle 1ls doivent rester dans leur enceinte ou "patrie". Cette 
idée est tellement insensée qu'elle mérite à peine qu'on s'y attarde, si ce n'est qu'un grand nombre de nos 
principaux groupes et promoteurs défendent justement une telle idée. 


Lorsque l'on s'arrête un instant pour y réfléchir, l'idée devient tellement bizarre et ridicule qu'un nombre infini 
de questions sans réponse commencent à faire surface, des questions auxquelles on n'a pas répondu et qui 
restent sans réponse. Tout d'abord, il existe un nombre infini de groupes minoritaires qui ont des intérêts 
particuliers et nous pourrions diviser la population non seulement en dizaines de groupes, mais plutôt en 
centaines, ou en milliers, selon la façon dont nous voulons les découper et qui les découpe. Nous pourrions 
classer la population par pays d'origine - vietnamiens, chinois, japonais, birmans, pakistanais, mexicains, 
hindous, mongols, habitants des îles Fidji, et ainsi de suite. Il y a environ 126 pays dans le monde à qui les 
États-Unis dispensent gratuitement de l'aide étrangère. Chacun d'entre eux a des "réfugiés", des immigrants, des 
fugitifs qui résident aux États-Unis. Leur nombre peut aller de quelques dizaines de milliers (comme les 
Haïtiens) à trente millions (comme les Mexicains). Chacun d'entre eux a sûrement droit à une parcelle de 
territoire qui lui appartiendrait, ici, aux États-Unis ? Les Mexicains pourraient à eux seuls récupérer tout le Sud- 
Ouest sans se battre, des territoires pour lesquels nos vaillants ancêtres se sont battus et ont saigné pour les 
gagner pour la race blanche. Il y en a des centaines d'autres qui pourraient également prétendre avoir droit à une 
portion de territoire sur la seule base de la nationalité. Nous pourrions ensuite subdiviser ces centaines de 
nations en fonction de leurs propres groupes ethniques. Par exemple, prenons la Russie : Il y a les Ukrainiens, 
les Grands Russes, les Russes blancs, les Polonais, les Bulgares, les Moldaves, les Lètes, les Tatars, les 
Kazakhs, les Ouzbeks, les Kirghizes, les Bashkers, les Kurdes, les Kalmouks, etc. et ainsi de suite. En fait, 
l'Encyclopédie affirme qu'il y a plus de 175 peuples distincts vivant dans la seule Russie, parlant tellement de 
langues différentes que les scientifiques n'ont pas encore été en mesure de les répertorier tous. Il ne fait aucun 
doute qu'un nombre indéfini de représentants de chacun de ces peuples résident aux États-Unis. Faut-il 
"attribuer" un territoire à chacun d'eux ? Puis nous passons à chacun des autres pays avec 


toute leur multiplicité de groupes ethniques, dont tous ont également un grand nombre de résidents aux États- 
Unis. Sans aucun doute, nous en sommes déjà à des milliers de groupes ethniques, classés uniquement par 
nationalité. Mais nous devrions (et devons !) les diviser davantage par religion - nous ne voudrions pas 
mélanger les Irlandais catholiques et les Irlandais protestants sur le même territoire, n'est-ce pas ? ou les 
musulmans, les hindous et les sikhs d'Inde ? La liste est infinie, et si quelqu'un essayait rationnellement de 
découper les États-Unis en petits morceaux pour chaque groupe ethnique, religieux, national et racial, il se 
heurterait à un cauchemar sans fin, qui ne pourrait être résolu n1 par le plus grand ordinateur du monde, n1 par le 
groupement de cerveaux le plus intelligent, ni par aucun autre moyen. 


Mais supposons que par un miracle impossible, cela soit fait. Aurions-nous la paix et la tranquillité, une 
solution équitable à l'agitation du monde aux États-Unis ? loin de là. Ce serait le scénario d'un conflit sans fin, 
d'une agitation, d'une révolution, d'une anarchie et d'une pagaille, sans parler de milliers de mouvements 
"d'indépendance". Il ne s'agit pas seulement de théorie. Prenons un exemple concret. Nous pourrions choisir 
presque n'importe quel pays dans le monde, mais regardons bien la Birmanie, par exemple, comme un 
prototype et un microcosme à petite échelle. 


La Birmanie compte environ 37 millions d'habitants. Elle est divisée en au moins trente minorités importantes, 
mais en gros, elle compte environ dix minorités ethniques majeures. Par ordre alphabétique, 1l s'agit de 
l'Arakan, des Kachin, des Karen, des Karenni, des Lahu, des Mon, des Pa-O, des Palaung, des Shan et des Wa. 
Ces groupes se sont regroupés en un groupe révolutionnaire appelé le National Democratic Front (NDF). Il y a 
ensuite trois autres grands groupes : les Birmans, les Chinois et les Naga. Chacun de ces treize groupes est 
séparé dans ses propres territoires d'une manière similaire à ce que certains leaders raciaux ici préconisent de 
faire aux États-Unis. 


La Birmanie a-t-elle connu la paix et la tranquillité ? A-t-elle connu la prospérité ? Pas du tout. Depuis qu'elle a 
obtenu son indépendance, il y a une quarantaine d'années, et que les Britanniques sont partis, ce pays fracturé et 
fragmenté a connu une révolution, une guerre et une anarchie continues et incessantes. Autrefois relativement 
prospère dans le commerce du teck, du jade et du pétrole, 1l est aujourd'hui considéré comme l'un des pays les 
plus pauvres et les plus chaotiques du monde. L'opium et le trafic de drogue, dont la majeure partie est 
acheminée vers les États-Unis, constituent désormais sa principale source de revenus. Mais la Birmanie n'est 
pas une exception. Il s'agit plutôt d'un prototype, d'un exemple type de nation fragmentée par des minorités. Il 
existe des dizaines d'autres pays du tiers monde dans la même situation, et un grand nombre d'autres qui ne sont 
pas du tiers monde, comme l'Afrique du Sud, l'Irlande ou le Nicaragua. En bref, la fragmentation n'est en aucun 
cas une solution. Elle ne fait qu'aggraver le problème. Pour nous, penser même à un tel processus aux États- 
Unis est une folie, une folie totale, et ne ferait qu'accélérer la disparition d'une race blanche déjà en déclin. 


2. Le nationalisme. Dans cette analyse, comme toujours, nous, les Créateurs, examinons tous les problèmes et 
toutes les solutions du point de vue de l'Homme blanc. Lorsque nous examinons une idée, nous posons la 
question suivante : est-elle dans l'intérêt de la race blanche ? À cet égard, il y a une autre idée qui circule et qui 
est source de division et de destruction du point de vue de l'homme blanc, et cette idée est englobée dans le mot 
"nationalisme". Nous trouvons un certain nombre de groupes qui utilisent le mot "national" ou "nationaliste" 
pour se désigner, le plus important d'entre eux étant, bien sûr, le parti national-socialiste d'Hitler, le NSDAP. 
Nous, les Créateurs, déplorons le mot "nationaliste" en soi, car il est contre-productif, diviseur et destructeur. 
Lorsque nous passons en revue l'histoire de la race blanche au cours des derniers milliers d'années (et plus 
particulièrement en Europe au cours des derniers siècles), nous constatons une série sans fin de guerres et de 
Blancs tués par d'autres Blancs. Pratiquement toutes ces guerres ont été menées au nom du nationalisme, une 
nation contre une autre, ou un groupe de nations contre un autre groupe de nations. La guerre des Roses, la 
guerre de Cent Ans, la guerre de Sept Ans, la guerre de Trente Ans, la guerre de Crimée, la guerre des Boers, la 
Première Guerre mondiale, la Seconde Guerre mondiale et des centaines de guerres plus petites entre ces deux 
guerres et après. Dans bon nombre de ces guerres, la religion est entrée en jeu, mais même lorsqu'elle l'a fait, il 
s'agissait toujours d'une nation ou d'un groupe de nations contre une autre. C'était le gouvernement d'une 
nation qui était à l'origine de ces guerres, qui les organisait et les menait, et elles ont entraîné le massacre brutal 


de millions d'hommes, de femmes et d'enfants blancs. 


Nous, Créateurs, déplorons et dénonçons le nationalisme en tant que tel. Nous épousons plutôt le socialisme 
racial (voir le chapitre 6 de La Religion éternelle de la nature). Nous épousons et promouvons le travail 
d'équipe racial blanc. (Voir la page 20 du livre Expanding Creativity. ) Si nous devons nous battre et faire la 
guerre, faisons en sorte d'unir et de diriger nos forces non pas les unes contre les autres, mais contre les races de 
boue, et surtout contre les Juifs parasites. Nous ne devons plus jamais nous engager dans une guerre contre 
nous-mêmes, des hommes blancs tuant des hommes blancs. C'est la ligne de fond et un segment majeur de 
notre credo et de notre dogme. 


3. Groupes polyglottes. L'idée a été répandue que si nous avons une myriade de groupes quasi-raciaux qui 
"déplorent et se lamentent" sur leur propre spécialité étroite, nous sommes alors mieux lotis que si nous nous 
unissons en un seul grand mouvement puissant. L'argument est que "l'ennemi", vraisemblablement le 
gouvernement des États-Unis, ou le réseau juif, ou le C.FR., ou "les communistes", ou l'T.R.S., ou quiconque 
est considéré comme l'ennemi par chaque groupe (il n'y a pas d'accord), ne sera pas capable de détruire tous les 
groupes polyglottes d'un seul coup, alors que si nous avions un grand mouvement, 1l le pourrait. Cet argument 
semble bon jusqu'à un certain point, mais malheureusement 1l s'arrête au milieu d'une mentalité sans issue. Ce 
qu'il dit, c'est qu'avec des milliers de petits groupes fracturés et fragmentés comme ceux que nous avons vus 
fonctionner ces quarante dernières années, nous aurons toujours quelques moucherons qui bourdonneront aux 
oreilles de l'ennemi. Bien sûr, nous n'aurons jamais une puissance suffisante pour affronter l'ennemi et le 
détruire, mais nous nous contenterons d'être une gêne inefficace. 


Nous, les Créateurs, déplorons cette insipide attitude de non-gagnant. Nous disons : soit nous faisons tout pour 
construire un mouvement significatif, massif, tout puissant, dans lequel toutes nos énergies et nos ressources 
sont organisées et intégrées, et nous affrontons et détruisons l'ennemi, soit nous allons à la pêche. Nous 
considérons que l'ennemi est le réseau juif mondial comme la cible, et non le communisme, le fisc ou toute 
autre tentacule de la jonglerie juive. Nous voulons détruire le Judaïsme in toto, sur une base mondiale, rien de 
moins. Delenda est Judaica ! Pour ce faire, nous devons construire un bélier uni et puissant qui a le pouvoir et 
la détermination de détruire cette pestilence juive mondiale. 


Encore une fois, si l'on regarde l'histoire, il n'y a qu'un seul mouvement puissant qui a accompli une telle 
percée dans les temps récents, et c'était le parti nazi d'Hitler en Allemagne dans les années 20 et 30. Tant qu'il y 
avait deux mille partis nationalistes fragmentés ou plus, rien n'était accompli. Lorsque Hitler les a tous 
absorbés dans son mouvement (il ne faut pas oublier qu'il n'a fusionné avec aucun d'entre eux, il a absorbé les 
membres), ils ont eu le poids nécessaire pour prendre le contrôle du gouvernement, et ils l'ont fait. 


Nous, en Amérique, devons faire de même. Nous ne devons pas nous contenter d'avoir des milliers de mouches 
fragmentées et inefficaces qui s'agitent pour embêter l'ennemi, mais nous devons aller jusqu'au bout. Nous 
devons construire ce seul mouvement organisé et concentré qui peut et va prendre le contrôle du gouvernement. 


4. The Turner Diaries et The Order. Il y a une dizaine d'années, le Dr William Pierce a écrit The Turner 
Diaries sous le pseudonyme d'Andrew MacDonald. C'est l'histoire d'un groupe de révolutionnaires blancs 
dévoués qui mènent une guerre souterraine de destruction implacable afin de saper et de détruire 
l''establishment" et le gouvernement au pouvoir. Ils font sauter des ponts, des voies ferrées, des lignes 
électriques et des centrales, des bâtiments gouvernementaux et, d'une manière générale, sèment la pagaille et le 
chaos. Le livre est écrit sous la forme d'un journal intime par l'un de ses héros fictifs, à savoir Earl Turner. 


The Turner Diaries a un défaut fatal et inexcusable, un défaut qui rend toute l'intrigue moins qu'inutile. 
Apparemment, quelques générations après tout ce chaos, la race blanche se retrouve enfin aux commandes du 
gouvernement et de son propre destin. Ce que le Journal des Turner n'explique pas, c'est l'étape la plus 
importante, à savoir comment 1ls sont passés du point À au point B, comment ils ont réussi à transformer 
l'anarchie et la révolution en contrôle du gouvernement. Alors que l'histoire décrit l'anarchie, la destruction et le 
chaos dans les moindres détails, elle laisse ensuite un énorme vide, une lacune inexpliquée. Le lecteur est laissé 
dans le vide et ne sait pas comment tout ce chaos est censé être récompensé par le contrôle du pays. 


Le Dr Pierce est un homme honorable, très intelligent et dévoué, que j'ai rencontré et avec qui J'ai discuté à 
quelques reprises, et pour lequel j'ai beaucoup de respect. Cependant, malheureusement, la formule épousée 
dans le journal de Turner n'est pas la réponse à notre problème actuel, qui est de nous débarrasser du Juif, et 
quand je dis cela, je regarde soixante-dix ans d'histoire observée. Je regarde en particulier l'époque et le lieu où 
je suis né, à savoir l'Ukraine dans le sud de la Russie. Lorsque je suis né en 1918, il y avait une abondance 
d'anarchie, de meurtres, de destructions et de guerres lors de la révolution russe, assez pour durer toute une vie. 
Cinq millions de personnes sont mortes de faim dans la seule Ukraine. Cela a-t-1l réveillé les gens au problème 
? A-t-il identifié l'ennemi ? A-t-il produit une juste indignation pour tuer et détruire l'ennemi ? A-t-11 produit un 
credo et un programme significatifs pour remettre le pays sur la voie du salut ? Non, ce n'est pas le cas. Il n'a 
fait aucune de ces choses. Des gens ont été tués par millions (vingt millions de Russes blancs ont été 
massacrés.) Des millions de gens sont morts de faim. Des gens ont souffert. La campagne a été dévastée. 
Lorsque la poussière est finalement retombée, les Juifs avaient le contrôle et, aujourd'hui, soixante-dix ans plus 
tard, 1ls l'ont toujours. Malgré toutes les tueries, les souffrances, les effusions de sang et la dévastation, il 
manquait un certain nombre d'éléments essentiels à la victoire des Blancs : (a) les Blancs ne savaient pas qui 
était le véritable ennemi ; (b) ils n'avaient aucun credo ou programme pour les unir ; (c) en conséquence, ils se 
sont entretués au lieu de se concentrer sur les véritables ennemis - les Juifs. C'est une situation que l'histoire est 
appelée à répéter aujourd'hui dans une Amérique où, dans notre état actuel de manque d'information, nous 
aurions recours à une violence et une destruction illimitées. 


Néanmoins, un groupe de jeunes guerriers blancs courageux sous la direction de Robert Matthews a pris la 
formule au sérieux et a décidé de former un groupe clandestin appelé Brueder Schweigen (Fraternité silencieuse 
en allemand) ou, également connu sous le nom de The Order. Ils se lancent dans un programme d'activités 
criminelles telles que le vol à main armée et parviennent même à assassiner un immonde animateur de talk- 
show juif du nom d'Alan Berg. Le résultat final de tout cela est que ces courageux jeunes combattants raciaux, 
environ trente-cinq d'entre eux, sont maintenant derrière les barreaux, leurs activités énergiques neutralisées et 
contrecarrées, probablement pour le reste de leur vie. Bob Matthews est mort, après être mort héroïquement 
dans une fusillade enflammée contre les chances écrasantes d'une équipe d'intervention massive lancée contre 
lui par l'establishment juif. 


Je pense que c'est un prix excessivement lourd à payer en termes de nos jeunes militants pour le meurtre d'un 
seul juif minable. Si, au lieu de cela, ils avaient chacun suivi leur propre chemin, planifié secrètement et bien 
planifié un certain nombre d'attaques contre des groupes de Juifs, 1ls auraient pu, pour le même prix, tuer 
probablement jusqu'à vingt, cinquante ou cent Juifs chacun. Le prix total exigé pour les trente-cinq personnes 
actuellement derrière les barreaux aurait pu être de plusieurs centaines de Juifs morts, au lieu d'un sale 
animateur de talk-show. Ce qu'il faut retenir, c'est que nous devons tous y aller un jour ou l'autre, mais si nous 
sommes prêts à y aller, n'y allez pas seuls, et n'y allez pas à bon marché. Exigez un prix élevé de l'ennemi. 
Faites-le à cinquante contre un, ou à cent contre un, mais pas trente-cinq bons guerriers blancs pour un sale juif. 


Examinons certaines des frappes que les Arabes, qui ne sont généralement pas très intelligents, ont réussi à 
exécuter. Un exemple classique est le bombardement du complexe des Marines américains au Liban le 23 
octobre 1983. Nous y trouvons un chauffeur de camion solitaire (vraisemblablement un Arabe) qui est allé 
volontairement à la mort avec un grand sourire sur le visage. Mais ce faisant, il a emporté avec lui 240 de ses 
ennemis (morts) ainsi que des centaines de blessés. Si nous comparons cette manœuvre à l'efficacité de ce que 
l'épisode de l'Ordre a accompli, nous constatons que l'Arabe solitaire a été approximativement 35 x 240, soit 
plus de 8000 fois plus efficace que chacun des 35 membres de l'Ordre. Ça, mes camarades de race blanche, 
c'est une sacrée différence. Donnons un nom à cette efficacité. Appelons-la Enemy Toll Effectiveness Factor 
(E.T.E.F.). C'est une différence E.T.E.F. de 8000 à 1, comparativement. La différence d'efficacité ne s'arrête 
pas là. La qualité de l'ennemi détruit entre également en ligne de compte. Nous devons nous rappeler que les 
personnes tuées et blessées étaient des Marines américains, des hommes de combat dans la fleur de l'âge, une 
action bien plus significative que le simple fait de tuer un nombre égal de racailles au hasard. 


Ou regardons une autre exécution réussie par un groupe (jusqu'à présent) inconnu ou un commando qui a réussi à 


a exécuté 22 rabbins juifs en un seul coup. Le matin du 6 septembre 1986, deux hommes armés se présentant 
comme des photographes sont entrés dans la nouvelle synagogue Neve Shalom à Istanbul, en Turquie. Ils ont 
ouvert le feu avec des pistolets automatiques, mis le feu à leurs victimes et se sont fait exploser (ainsi que 
leurs victimes) avec des grenades à main. 

Pour en revenir à notre facteur d'efficacité des péages ennemis (E.T.E.EF.), le score de celui-ci est de 11 à 1, 
mais en fait, à cause de l'endroit et des rabbins, les ramifications sont mille fois plus importantes. 


Cette action surprise a effrayé les juifs du monde entier, comme rien d'autre ne peut le faire. Cet épisode 
majeur a été étouffé et minimisé dans la presse (juive) mondiale. Il ne fait aucun doute que les Juifs 
craignaient, à juste titre, que toute publicité ne donne la même idée à d'autres groupes dans le monde entier, 
qui seraient alors inspirés d'imiter des actions similaires. 


Les craintes des Juifs sont fondées. Encore quelques actions comme celle de la Turquie et les juifs 
paranoïaques auront une peur bleue (ils l'ont déjà) et prendront au sérieux le conseil du rabbin Meir Kahane - 
partez tant que vous le pouvez - dirigez-vous vers Israël avant qu'il ne soit trop tard ! Rien ne nous ferait plus 
plaisir. Une fois qu'ils seront tous rassemblés en Israël et que le peuple américain cessera de les soutenir, de les 
subventionner et de les protéger, je suis sûr que les Arabes pourront et voudront se débarrasser d'eux. 


À l'inverse, les Palestiniens ne se sont pas si bien portés ces derniers temps dans leur rébellion contre les tyrans 
juifs en Cisjordanie et dans la bande de Gaza. Depuis l'escalade de ce soulèvement le 8 décembre 1987, 210 
Palestiniens ont été tués en échange de seulement quatre Juifs, selon les rapports de presse juifs en date du 21 
juin. (En fait, je suis sûr que beaucoup plus d'Arabes ont été tués.) Cela représente un E.T.E.F. de 52,5 contre 1 
en faveur des Juifs, un score très déséquilibré en effet, et cela devrait nous servir de leçon, à savoir que les 
bâtons et les pierres ne font pas le poids face aux mitrailleuses. Que ce soit une leçon pour tous les temps ! 
N'abandonnez jamais vos armes ! 


Il manquait plusieurs autres ingrédients dans le programme de The Order, comme c'était le cas pour The Turner 
Diaries. L'élément manquant le plus flagrant était un credo et un programme positifs pour l'avenir du monde. 
Le journal de Turner et l'Ordre ont clairement indiqué qu'ils étaient contre l'Establishment et le gouvernement 
actuel des États-Unis, et qu'ils étaient déterminés à faire exploser la campagne et l'usine physique afin de la 
faire tomber dans les flammes et l'anarchie. Ils en déduisaient qu'une fois le pays (les États-Unis) en ruine et 
l''establishment" ainsi détruit, le problème était résolu et la victoire était à nous. Il s'agit d'une conclusion plutôt 
naïve, qui ne répond pas vraiment à quoi que ce soit. 


Ce que n1 L'Ordre n1 Les Carnets de Turner n'indiquaient clairement, c'est que la conspiration juive mondiale 
était le véritable coupable et devait être détruite. Ils n'ont pas non plus précisé le format de ce qui devait suivre 
une fois la conspiration détruite. Quel genre de monde envisageaient-ils pour nos enfants et petits-enfants ? 
Étaient-ils pour perpétuer le canular judéo-chrétien ? Il est évident qu'ils l'étaient, puisque la plupart d'entre eux 
étaient des adeptes de la prédication de Richard Butler selon laquelle nous, la race blanche, sommes les vrais 
Israélites et le Christ est notre Sauveur. Il est évident qu'il s'agit là d'un ensemble de concepts schizophréniques 
et contradictoires, une croyance et une attitude qui ne peuvent produire que des désastres. D'un côté, 1ls 
prêchent l'amour et le pardon chrétiens, et de l'autre, le vol, le meurtre et la criminalité. Schizophrénie est le 
mot juste. 


En outre, que pensaient-ils du reste du monde - Afrique, Asie, Amérique du Sud, Australie ou Europe ? Il n'y 
avait pas de programme, pas de philosophie claire, pas de consensus. Il n'y avait que la volonté négative - faire 
exploser la campagne, abattre "l'establishment". Et l'utilisation de moyens criminels pour financer leur 
programme ? Était-ce différent des hold-up de trains et de banques que Staline utilisait pour financer le 
programme bolchevique ? En fait, de nombreux membres de l'Ordre étaient de véritables criminels avant même 
de rejoindre le mouvement. La criminalité devait-elle être la base de notre future société ? Allions-nous 
remplacer un groupe de criminels au gouvernement par un autre groupe de criminels ? Allions-nous continuer à 
promouvoir et à épouser hypocritement le blabla judéo-chrétien ? 


En conclusion, ni The Order ni The Turner Diaries n'avaient, ou n'ont, une réponse significative et complète au 
dilemme qui déconcerte cruellement la race blanche d'aujourd'hui. Au mieux, l'Ordre était un groupe de 
militants blancs dévoués, un groupe que l'on peut admirer. Nous avons besoin de plus de militants blancs 
dévoués, et nous ne pouvons pas nous permettre de les voir gaspiller leurs efforts de manière inefficace. Leurs 
intentions étaient nobles, mais leur pensée était extrêmement confuse. Ils ont réagi courageusement, dans une 
réaction violente, à moitié cuite, à une conspiration mondiale complexe qu'ils n'ont pas complètement comprise, 
en particulier le rôle perfide joué par le judéo-christianisme dans cette lutte à la vie et à la mort. De ce fait, ils 
ont récolté des conséquences désastreuses dans une guerre raciale en cours, une guerre qui va faire des millions 
de victimes blanches supplémentaires. Ce dont nous devons nous assurer, c'est que lorsque nous sacrifions nos 
vaillants guerriers dans la bataille, nous en tirons un facteur E.T.E. beaucoup, beaucoup plus élevé, et que nous 
ne sacrifions pas les nôtres sans raison. 


Cependant, nous, les membres du C.O.T.C., n'épousons pas la violence, pas pour le moment. Avant de lancer 
une guerre ouverte ou même une guerre secrète, nous devons d'abord redresser la pensée confuse de nos 
camarades de race blanche, et nous devons le faire par millions. En mettant dix millions de Bibles de l'homme 
blanc dans les mains de nos camarades de race blanche, nous aurions largement dépassé notre objectif. Cela 
nous coûterait moins cher que ce qu'il nous en coûte aujourd'hui pour subventionner les nègres et les courses 
de boue pendant une demi-heure à peine. Ce serait la meilleure affaire que nous ayons jamais faite pour nous- 
mêmes. Nous avons certainement les ressources pour le faire. Au moment où nous le ferons, la violence ne 
sera probablement même pas nécessaire. Après tout, Hitler et son parti nazi ont pris le contrôle du 
gouvernement allemand sans faire exploser un seul pont ou une seule centrale électrique, et avec très peu 
d'effusion de sang. Nous pouvons faire de même. Le C.O.T.C. a le credo et le programme pour faire le travail. 
Une partie de ce programme consiste à distribuer les dix premiers millions de bibles de l'homme blanc. 


5. Mouvement politique ou religieux ? Nombreux sont ceux qui, au sein du mouvement raciste, prétendent 
que la solution est purement politique et que nous devrions laisser la religion en dehors du tableau. Il s'agit là 
d'une analyse superficielle, naïve et incomplète du problème et de la solution. L'histoire, à travers les âges, nous 
a appris que la religion vient en premier. Nous pouvons l'appeler par d'autres noms - Weltanschauung (mot 
allemand pour "vision du monde") ou philosophie, ou idéologie, ou croyance, ou une idée à laquelle nous 
sommes dévoués. Mais la religion est vraiment le mot le plus complet, qui englobe tout. Tous les grands 
mouvements de l'histoire ont été motivés par leur noyau religieux, qu'il s'agisse du marxisme, du catholicisme 
ou du protestantisme, du mahométanisme ou du judaïsme. Ces religions ont ensuite trouvé des apparats 
politiques, économiques, culturels et nationalistes pour véhiculer leurs objectifs et leurs idées. Mais n'oubliez 
pas que la religion était, est et reste le principal facteur de motivation qui fournit la force, l'inspiration et la 
direction nécessaires pour que ces objectifs et motivations deviennent une réalité pratique. 


Nous en voyons des exemples flagrants dans le monde d'aujourd'hui. Le communisme ou marxisme, qui 
domine directement les trois quarts du monde aujourd'hui et indirectement peut-être le monde entier, en est un 
excellent exemple. Il est basé sur une idéologie appelée marxisme. Ensuite, 1l y a le sionisme. Il est basé sur une 
idée lancée par Theodore Hertzl, telle qu'elle est présentée dans son livre L'État juif. I1 se combine avec le 
marxisme, l'imprègne et le supplante. Mais derrière tout cela se trouve le judaïsme, la religion mosaïque 
originelle de la tribu de Juda. Le marxisme, le sionisme, le christianisme et des milliers d'organisations, de 
croyances, d'idéologies et de mouvements de moindre importance trouvent leur origine dans le judaïsme. 


Le problème n'est donc pas purement politique, pas plus que la solution. La racine du problème se trouve dans 
l'idéologie ou la religion. La grande race blanche aurait pu avoir le monde, un monde magnifique, pour elle 
toute seule il y a très, très longtemps, si seulement elle s'était créée une religion raciale autour de laquelle se 
rallier, une religion qui pouvait et voulait l'unir, lui donner des objectifs concrets, une direction et l'inspiration 
pour poursuivre ces objectifs et ces directions pour son propre bénéfice indivis. 


6. Dans la Créativité, nous avons maintenant une telle religion raciale. Il y a seulement cinquante ans, avant 
l'événement dévastateur et suicidaire de la Seconde Guerre mondiale, la race blanche était suprême et 


incontestée dans le monde entier. Les races vaseuses d'Inde, d'Afrique et même de Chine étaient soit sous le 
contrôle des nations blanches d'Europe, soit contrôlées par elles. La seule menace pour les nations blanches 
était les autres nations blanches (manipulées par les Juifs). 


Aujourd'hui, l'homme blanc a été chassé de toutes ces régions, non pas par la force des armes, mais par la 
trahison de ses membres. 


leurs propres gouvernements contrôlés par les Juifs. Nous pouvons regarder la Grande-Bretagne, la France, la 
Belgique, les États-Unis (surtout les États-Unis) et constater que la trahison et la traîtrise ont livré la plupart des 
terres du monde aux races de boue. Mais la trahison ne s'est pas arrêtée 1à. L'homme blanc (surtout aux États- 
Unis) nourrit et subventionne maintenant la plupart des races de boue du monde, et ces dernières se multiplient à 
un rythme sans précédent dans l'histoire. Non seulement les races de boue ont explosé et se sont emparées de la 
plupart des terres émergées de la planète Terre, mais elles envahissent et colonisent les territoires d'origine de 
l'Homme blanc lui-même - l'Angleterre, la France, l'Allemagne, la Hollande, la Belgique, le Canada, l'Australie 
et les États-Unis (encore une fois, surtout les États-Unis) - et l'Homme blanc ne lève pas le petit doigt pour les 
arrêter. Les États-Unis sont en train de devenir le dépotoir de toute la racaille, des criminels, des resquilleurs et 
des races de boue du monde. Ils nous envahissent par millions - du Mexique, d'Amérique centrale, d'Amérique 
du Sud, d'Indonésie, du Vietnam, de Chine, d'Afrique - et j'en passe. Non seulement "notre" gouvernement 
n'arrête pas cette invasion massive, mais 1] l'encourage rageusement, en fournissant les moyens et les ressources 
nécessaires. Tout cela fait partie du programme juif visant à mongréliser la race blanche jusqu'à son extinction 
et à la remplacer par un mélange mongrélisé de zombies bruns, muets, serviles et complètement asservis. 


7. Avant d'en venir à la solution de cette situation abominable, il y a encore quelques idées erronées qui sont 
véhiculées par nos groupes raciaux blancs polyglottes. 


(a) Le mot Démocratie, qui apparaît dans plusieurs nomenclatures. Permettez-moi de rappeler à ces gens que la 
"démocratie" est une invention juive, au même titre que le christianisme et le communisme. C'est un véhicule 
extrêmement utile pour manipuler leur perfide technique "diviser pour mieux régner". Diviser la race blanche en 
deux groupes opposés - puis, avec un petit levier, contrôler le résultat. Nous, les Créateurs, dénonçons l'idée de 
la "démocratie" juive, et soutenons et préconisons fortement le principe de leadership, comme le faisait Adolf 
Hitler, et comme l'ont démontré avec succès toutes les organisations viables à travers l'histoire, qu'il s'agisse de 
l'Église catholique, des gouvernements ou des organisations financières. (Voir Le Principe de Leadership dans 
La Religion Éternelle de la Nature. ) 


(b) L'idée de l'identité chrétienne. Nous avons insisté sur cette affirmation stupide selon laquelle nous, la 
race blanche, sommes les vrais Israélites, à de nombreuses reprises, et nous ne prendrons pas la place ici pour 
la revoir à nouveau. Elle est si ridicule et si contraire à toute preuve significative dans l'histoire qu'il est 
inutile de la réexaminer. (Voir le numéro 32 de Loyauté raciale examiné aux pages 124 à 138 de RAHOWA ! 
sur "L'identité israélo-britannique"). 


(c) Le drapeau confédéré. Cette relique dépassée de la guerre civile n'est pas un symbole adéquat pour 
représenter les espoirs et les aspirations de la race blanche aujourd'hui. Au mieux, il rappelle une bévue 
tragique, instiguée et manipulée par les Juifs de Rothschild, de grandes armées d'hommes blancs tuant d'autres 
hommes blancs dans une guerre stupide et désastreuse qui n'aurait jamais dû être menée. C'était une guerre 
honteuse, cruelle et tyrannique, prétendument menée pour l'émancipation des nègres, mais en réalité, c'était une 
guerre entre le pouvoir juif oriental et le pouvoir de l'argent pour détruire les riches propriétaires blancs des 
plantations du Sud. Dans tous les cas, c'est une guerre dont nous ne sommes pas fiers, et le drapeau confédéré 
représente les perdants, tout comme la croix chrétienne sur laquelle est accroché un juif représente un perdant. 
Tout ce que fait le drapeau confédéré, c'est rappeler un épisode honteux et tragique de notre histoire, celui des 
Blancs du Nord qui haïssent et tuent les Blancs du Sud, une "cause" qui divise et qui n'est pas gagnante, mais 
qui ne fait absolument rien pour se concentrer sur le véritable ennemi - le Juif international. 


Le drapeau confédéré symbolise également la défense de l'esclavage des Noirs, une idée que nous, les 
Créateurs, jugeons hautement répugnante. Nous ne voulons réduire personne en esclavage, n1 exploiter les 
races inférieures. Quel homme ou femme blanc d'aujourd'hui serait favorable à l'importation et à l'exploitation 
d'esclaves noirs ? En fait, nous maudissons ces exploiteurs blancs cupides qui se sont associés au négrier juif et 
ont amené la racaille de l'Afrique noire sur nos côtes, pour nous laisser aujourd'hui avec les conséquences d'une 
peste noire qui se propage à l'infini. 


Il n'y a rien de mieux que de remplacer le drapeau confédéré par le logo de la créativité, qui dit haut et fort 
"N ous " / 


la race blanche, sont le couronnement de la gloire du royaume de la nature, et nous chérissons, honorons et 
défendons notre bonne fortune raciale comme notre trésor le plus sacré. Ceci représente bien plus clairement 
les objectifs et le sentiment de la race blanche à l'échelle mondiale que le drapeau confédéré. 


(d) L'approche "déplorer et se lamenter" de la plupart des groupes raciaux est vouée à l'échec. Au cours des 
quarante dernières années, plus de vingt mille groupes sont apparus et ont disparu, déplorant les effets de 
l'assaut juif, mais ne parvenant jamais à s'attaquer à la véritable cause - le plan directeur juif visant à 
mongréliser et à détruire la race blanche afin qu'ils puissent asservir le monde sans aucune menace de la part 
d'une race blanche (autrefois) intelligente, vigoureuse et agressive. Peu de ces organisations ont jamais 
vraiment identifié l'ennemi (les Juifs), ni les moyens par lesquels nous étions détruits (le christianisme et le 
communisme), et aucune d'entre elles n'a jamais proposé de plan global pour surmonter cette sinistre menace. 
(Voir The Flat Tire Syndrome, numéro 1 de Racial Loyalty of Expanding Creativity. ) Tout ce que nous avons 
entendu de ces groupes, c'est : déplorer et se lamenter ! Déplorer et se lamenter ! Une répétition de l'histoire 
passée (pour la énième fois) sur la façon dont nous nous sommes mis dans ce pétrin ! Après avoir 
profondément déprimé et découragé nos camarades de race blanche, ces Jérémies laissent ensuite le lecteur 
pendu à sa misère, sans jamais proposer de solution viable. 


8. Nous avons une solution ! Non seulement nous avons une solution - mais dans une puissante religion 
raciale globale, nous avons la seule solution. Notre programme se lit comme suit : 


(a) Territoire. Nous, les Créateurs, sommes déterminés à ce que le gagnant emporte tout - que la race blanche 
colonise, occupe et habite tout - et nous disons bien tout - le territoire bénéfique de cette planète Terre. Il est 
trop tard pour jouer au Père Noël et partager des territoires avec nos ennemis. C'est une idée stupide 
aujourd'hui, et c'était une idée suicidaire dans le passé. Nous n'avons pas besoin des races de boue pour 
survivre. Nous n'avons pas besoin des Juifs pour survivre. Notre attitude inébranlable doit être - au diable les 
Juifs ! Au diable les nègres ! Au diable les races de boue ! Soit nous prendrons tout, nous habiterons tout, soit 
nous nous noierons dans une mer de races de boue. Le monde devient bien trop surpeuplé pour supporter à la 
fois nous et eux. 


Ce faisant, nous ne voulons plus jamais commettre les erreurs de l'histoire. Nous ne voulons exploiter ou 
asservir aucune des races de boue. Nous ne voulons pas non plus les subventionner, les éduquer ou les soutenir 
de quelque manière que ce soit. Nous voulons simplement nous débarrasser d'elles en les boycottant et en les 
laissant dépérir sur la vigne et atteindre leur propre fin. (Voir "Une planète sans courses de boue", page 65 de 
Rahowa ! Cette planète est la nôtre. ) Dans cette approche, nous suivons la bonne voie américaine, le même 
programme que nos illustres ancêtres ont suivi pour construire l'Amérique et la victoire de l'Ouest. (Voir le 
Credo créatif n° 32 de la Bible de l'homme blanc, "Nous serons les maîtres de notre propre destin - la conquête 
de l'Ouest - le prototype de la conquête du monde"). Quiconque est fier de l'Amérique, fier d'être Blanc, fier de 
la construction de l'Amérique par nos ancêtres et de la conquête d'un continent, ne devrait avoir aucun problème 
avec le programme de la Créativité. 


(b) Nous, les Créateurs, sommes contre un monde polyglotte de chaos, de destruction et d'anarchie. Nous ne 
voulons pas détruire, nous voulons construire un monde plus blanc et plus lumineux, unir la race blanche sous 
une seule et même religion puissante et globale où l'essentiel est l'intérêt supérieur de la race blanche et de 
la race blanche seule - sa survie, son expansion et son avancement. 


(c) Mettre dix millions d'exemplaires de la Bible de l'homme blanc entre les mains de nos camarades de 
race blanche sera une étape majeure dans la réalisation de ce magnifique objectif de suprématie mondiale. 


9. La race blanche peut-elle atteindre cet objectif ? Bien sûr que nous le pouvons. Nous sommes nombreux 
Gil y a encore 500 millions de camarades de race blanche sur cette planète), nous avons l'intelligence, nous 
avons l'énergie, et oui, nous avons même les moyens financiers. Un seul multimillionnaire blanc, comme l'un 
des Hunts ou un Ross Perot, pourrait financer l'ensemble du mouvement de la créativité jusqu'à la victoire. 


(Voir à nouveau "Nous ne sommes pas impuissants" page 148, et "Comment utiliser efficacement votre 
richesse", de Expanding Creativity. ) 


10. Tirons maintenant quelques conclusions globales et de grande portée. Nous, Créateurs, n'accepterons n1 ne 
tolérerons un programme qui birmaniserait ou fragmenterait notre plus grande de toutes les patries blanches, à 
savoir les États-Unis d'Amérique. Nous n'accepterons ni ne tolérerons non plus un tel programme d'Apartheid 

pour aucun autre pays sur la surface de cette planète. 


Nous sommes déterminés à poursuivre une expansion sans relâche de la race blanche jusqu'à ce que nous 
ayons colonisé et habité toutes les terres et tous les territoires bénins et bienveillants de cette planète Terre. Pour 
nous, c'est tout ou rien. Cette planète est maintenant trop peuplée pour que la race blanche puisse survivre dans 
une mer de races de boue, même si nous le voulions, et nous ne le voulons pas. Nous ne serons certainement 
pas assez lâches pour condamner notre future progéniture à être reléguée dans une horde de stupides bâtards 
bruns. Nous sommes déterminés et engagés dans un programme qui vise non seulement à survivre, mais aussi à 
assurer cette survie en nous développant au maximum de nos capacités. Nous voulons tout, et par Jupiter, nous 
aurons tout. 


Pour ce faire, nous sommes déterminés à suivre notre programme inébranlable tel qu'il a été énoncé 
précédemment et précisé dans 
Rahowa ! 


1. Nous devons d'abord redresser la pensée confuse, suicidaire et brouillée de la race blanche elle-même. 


2. Cela doit être fait en remplaçant la religion suicidaire que le Juif a imposée au cerveau de l'homme blanc, 
à savoir le christianisme, par une religion militante, mais logique, dédiée à la survie, à l'expansion et au 
progrès de notre précieuse race. 


3. Nous devons alors réveiller et unir tous nos camarades de race blanche dans le monde entier, les polariser 
en un puissant bélier et, en premier lieu, priorité n° 1, écraser le mastodonte juif. 


4. À partir de là, le reste est facile. Nous serons alors en mesure de contrôler nos propres affaires, notre propre 
destin, notre propre gouvernement, nos propres finances, notre propre éducation, et tous les autres accessoires 
qui constituent une société blanche brillante et prospère. 


Le reste des races de boue ne sera alors pas un problème particulier, bien qu'elles soient 20 fois plus 
nombreuses que nous. Tout ce que nous aurons à faire, c'est d'avoir le bon sens d'arrêter de nourrir et de 
subventionner ces profiteurs affamés et ils se dessécheront sur la vigne et retourneront tranquillement dans 
l'oubli. 


Nous avons maintenant les moyens, nous avons l'intelligence, nous avons le nombre. Nous avons aussi la 
religion, le programme (voir la page 401 de la Bible de l'homme blanc, "Notre programme indéfectible") et les 
mots de combat pour faire le travail. Nous sommes déterminés à répondre au feu par le feu. Rahowa ! 


En ce qui concerne la race blanche, il n'y a absolument aucun avenir pour nous dans la collaboration avec les 
races de boue. 


4 ke 


La planète Terre est le seul habitat dont la race blanche a besoin ou devrait jamais vouloir. 


4 KR 


Nous disons que la distribution en masse de W.M.B. fera beaucoup plus de bien que de faire sauter des ponts et 


des lignes électriques. 


ke 


Tout homme blanc qui voudrait être un descendant de ces porcs juifs fictifs (qui sont au mieux des 
réprouvés moraux) doit avoir perdu la tête. 


4 KR 


Nous n'avons pas l'intention d'être ni trop modestes ni trop vantards. Nous sommes déterminés à rester sur 
la cible et à frapper l'ennemi droit dans les yeux. 


Numéro 42 - Septembre 1988 


Survivre, s'étendre et progresser 
Première partie d'une série 


Ces trois mots sont les mots clés que nous, Créateurs, avons à l'esprit dans notre programme pour le salut, la 
résurrection et la rédemption de ce que la Nature a de meilleur, notre précieuse race blanche. Plus on y 
réfléchit, plus ces idées deviennent évidentes, au point qu'on est amené à se demander pourquoi personne ne 
les a explicitées auparavant. Pourtant, nulle part ailleurs que dans le programme de l'Église du Créateur, je n'ai 
jamais vu cette combinaison couchée sur papier. Parce qu'elle est si simple et que ses implications sont si 
vastes, elle a aussi été largement incomprise par certains, et délibérément déformée et déformée par nos 
ennemis, ou même par ceux de nos amis dont l'arrogance aurait pu être ébranlée. Dans cet article, nous voulons 
répondre à certaines de ces critiques et tenter d'expliquer notre programme si clairement que même l'imbécile 
le plus malavisé ne peut avoir aucun alibi pour nous mal comprendre ou avoir la moindre marge de manœuvre 
pour nous déformer. 


La survie. 


Dans toutes nos luttes globales, nous parlons bien sûr de la survie de notre précieuse race blanche, le summum 
de la généreuse gamme de créatures et de créations de la Nature. Nous ne sommes pas intéressés par la survie de 
toutes les différentes espèces de la soi-disant race "humaine", une collection polyglotte de races de boue et de 
mécréants qui se reproduisent, polluent et prolifèrent sur cette planète Terre - se développant dans une explosion 
démographique incontrôlée. Non seulement nous ne sommes pas intéressés par leur survie, mais nous regardons 
la scène actuelle avec horreur et dégoût alors que les races de boue nous évincent de notre espace de vie limité, 
et nous regardons avec crainte et une sombre appréhension ce que l'avenir pourrait réserver à nos enfants et 
petits-enfants. 


Charles Darwin, en étudiant les espèces de la nature, a observé avec perspicacité que la plus grande rivalité 
pour la nourriture, l'eau et l'espace vital sur cette planète n'est pas tant entre les différentes espèces, mais entre 
les sous-espèces les plus proches du même genre, partout où elles essaient de partager le même habitat. 


Cela est certainement vrai dans l'histoire de la "race humaine", et jamais cette rivalité pour la survie n'a été plus 
explosive et féroce qu'aujourd'hui. Encore une fois, si l'on se place du point de vue de la race blanche (le seul et 
unique point de vue que nous, Créateurs, adoptons sur toutes les questions), jamais notre précieuse race n'a été 
plus menacée de métissage et d'extinction qu'aujourd'hui. Et qui ou quoi menace le plus notre survie ? Est-ce 
une espèce de lions, d'éléphants, de baleines ou de gorilles ? Non, ce n'est rien de tout cela. Ce sont nos sous- 
espèces "humaines" plus étroitement apparentées, les nègres, les Mexicains, les Haïtiens, les Cubains, les 
Orientaux et, en général, la multitude polyglotte de races de boue qui explosent maintenant sur toute la planète, 
envahissant notre propre territoire par millions et nous évinçant de notre espace vital qui se réduit rapidement. 
Et plus dangereux encore pour notre survie est le parasite caméléon qui se glisse sinistrement parmi les nations 
du monde - le Juif international. C'est lui qui pousse les races de boue à nous haïr, et qui induit la race blanche 
en erreur et la pousse à subventionner et à payer pour les hordes d'envahisseurs qui sont déterminées à nous 
détruire. Les trois principaux outils ou "idées" que le Juif utilise si habilement pour mener à bien le génocide de 
la race blanche sont le christianisme, le communisme et la démocratie. 


Il est passablement étrange que la "culture" actuelle se préoccupe si frénétiquement de la multiplicité des 
espèces qui sont maintenant sur la liste des espèces en voie de disparition - les limaçons, les aigles à tête 
blanche, les baleines, les condors, etc. Même parmi l'espèce "humaine", selon les médias juifs, nos cœurs 
saignent abondamment pour les nègres affamés en Éthiopie, au Soudan et ailleurs en Afrique et dans le 
monde. Mais jamais le moindre 1ota d'attention n'est porté sur la tragédie la plus flagrante et la plus évidente 
de l'histoire qui se déroule sous nos yeux - l'escalade rapide du génocide et de l'extinction de 500 millions des 


meilleurs éléments de la nature - la race blanche. 


Nous, les Créateurs, ne sommes pas seulement vitalement préoccupés par la survie de la race blanche, mais 
nous sommes profondément alarmés et sacrément fous, et nous allons remuer ciel et terre pour nous assurer que 
nous survivrons. Nous passerons à nouveau en revue notre programme dynamique à la fin de cet article. 


En attendant, notre priorité numéro un est de survivre. C'est la première chose à faire avant de pouvoir se 
développer, de faire progresser notre patrimoine génétique ou de faire quoi que ce soit d'autre. La nature donne 
à chaque créature le besoin fondamental de procréer et de lutter pour la survie de sa propre espèce, sans aucune 
restriction. La nature nous a également donné ce droit suprême. Nous n'avons besoin d'aucune loi écrite, 
d'aucune constitution, d'aucune déclaration de Washington. La nature dit que nous avons non seulement le droit 
moral, mais aussi le devoir moral de le faire. C'est un principe de base de notre religion - la religion éternelle de 
la nature - et aucun homme, aucune race, aucun gouvernement ne pourra changer cela ou nous le retirer. 


Expansion. 


Le deuxième besoin fondamental dont la nature nous a dotés est l'expansion de notre propre espèce - expansion 
de notre nombre, expansion de notre territoire. C'est aussi un droit naturel fondamental et un devoir 
fondamental. Chaque animal, oiseau, poisson, insecte, plante ou mauvaise herbe cherche à accroître son nombre 
et son territoire et la nature pousse chaque espèce à le faire jusqu'à la limite de ses capacités - encore une fois, 
tous les coups sont permis. (Relisez ” La colonisation - un besoin fondamental chez chaque créature du royaume 
de la nature ", C.C. no 21, W.M.B.). En ce qui concerne la race blanche, il n'y a pas de concurrence pour l'espace 
vital sur la planète Terre de la part des lions, des éléphants ou des baleines. Il existe une concurrence féroce et 
mortelle de la part des sous-espèces alliées de la race humaine, à savoir les races de boue, comme nous l'avons 
déjà mentionné. Il y a maintenant plus de cinq milliards d""humains" ou d'humanoïdes sur cette planète, qui se 
disputent férocement la nourriture, l'eau et l'espace vital. Les races de boue s'étendent rapidement en nombre et 
en territoire, au détriment de la race blanche. Nous pouvons en remercier le credo judéo-chrétien et le 
programme de subventionnement, dont la majeure partie du fardeau est portée sur le dos du plus grand pigeon 
du monde, le contribuable américain blanc qui travaille. (Voir "Operation Rip-off", page 172 de Rahowa !). 


Ce phénomène doit non seulement être arrêté, mais 1l doit être inversé le plus rapidement possible, avant que 
la race blanche ne soit réduite au point de pouvoir être physiquement submergée et massacrée - le but 
longtemps chéri des Juifs et des races de boue. Cela aussi, l'Église du Créateur est déterminée à le surmonter 
et nous exposerons à nouveau notre programme inébranlable à la fin de cet article. 


C'est à ce stade que l'opposition porte des accusations de génocide, de guerre raciale et de massacre de masse à 
notre encontre, et nous avons l'intention de faire connaître clairement notre position. 


1. Oui, nous voulons inverser la tendance d'une race blanche mourante et d'une horde de races de boue en 
pleine explosion, aussi rapidement et définitivement que possible. Dès que nous aurons chassé les juifs de notre 
dos et repris le contrôle de notre propre destin, nous consacrerons toutes nos énergies, qui sont considérables, à 
faire exactement cela. C'est notre objectif inébranlable et nous avons tous les droits moraux de le faire. C'est ce 
que nous dit la plus haute autorité de l'Univers - Mère Nature elle-même. Nous ne nous excusons pas et nous ne 
reculerons pas devant cette position. 


2. Oui, nous sommes donc déterminés à étendre notre habitat jusqu'à ce que la race blanche habite 
toutes les terres bénignes et bienveillantes de cette planète Terre. Encore une fois, nous ne nous 
excusons pas et notre position est irréversible. 


3. Ceci dit, nous nions catégoriquement que cela nécessiterait une guerre raciale totale d'extermination. Au 
contraire, notre politique d'unification de la race blanche pour sa propre survie et pour reprendre le contrôle de 
sa propre destinée est sans aucun doute la ligne de conduite la plus rationnelle et la plus sagace que nous 
puissions adopter pour prévenir l'anarchie imminente et une guerre sauvage et incontrôlée de massacre de 
masse entre les races. 


Permettez-moi de rappeler à nos critiques malavisés que nous, l'Eglise du Créateur, n'avons pas inventé la 
question raciale, pas plus que nous ne l'avons inventée dans le passé. 


n'a été l'instigateur de la guerre raciale visant à exterminer la race blanche. Ce sont les Juifs qui l'ont 
déclenchée, qui l'ont planifiée et qui l'ont promue de manière vicieuse et véhémente pendant des siècles. La 
race blanche est maintenant en danger imminent de mongrélisation totale et d'extermination. Si elle ne se 
ressaisit pas rapidement, si elle ne s'éveille pas à juste titre et si elle n'est pas hautement organisée, elle sera 
bientôt, et je veux dire dans les quelques générations à venir, une espèce éteinte. Elle a tous les droits légaux, 
moraux et biologiques d'empêcher une telle catastrophe majeure de se produire. 


C'est un fait indéniable, et la question n'est pas de savoir si nous devons ou non nous laisser exterminer, mais 
plutôt comment nous défendre au mieux et survivre. Une question secondaire est peut-être de savoir comment 
le faire avec le moins d'effusion de sang possible pour nous-mêmes et pour les races de boue existantes qui 
menacent de nous submerger et, finalement, de nous détruire dans une orgie de massacres. 


C'est cette question que nous allons maintenant aborder. 


Que la race blanche doive reprendre le contrôle de sa propre destinée avant de pouvoir résoudre cet énorme 
problème (ainsi que tout autre problème), cela aussi ne fait guère de doute. Avant de pouvoir le faire, elle doit 
être éveillée, consciente, organisée et puissante. Là aussi, 1l n'y a guère de doute. Dans la Créativité, nous avons 
le credo et le programme pour y parvenir, comme nous l'avons expliqué en détail à maintes reprises auparavant 
et nous l'exposerons à nouveau dans la conclusion. 


Supposons maintenant que la Créativité soit triomphante, que la Race Blanche ait brisé le pouvoir de la 
tyrannie juive, qu'elle ait maintenant le contrôle de son propre gouvernement et de sa propre destinée. 
Comment ferions-nous pour nettoyer notre propre maison, les États-Unis, des races de boue, et finalement le 
monde ? Il y a deux autres questions. Est-ce que cela peut être accompli du tout ? Et deuxièmement, cela peut- 
il se faire sans un massacre sauvage et incontrôlé ? 


Notre réponse aux deux dernières questions est positive sur les deux points. Oui, non seulement cela peut être 
fait, mais cela doit être fait, et deuxièmement, ce n'est que si la race blanche est d'abord en contrôle de sa 
propre destinée et de son gouvernement que cela peut être fait avec le moins d'effusion de sang et de violence 
possible. 


Après que les Juifs aient été chassés du pouvoir, 1l y a plusieurs grands blocs de races de boue que nous 
devons expurger de notre terre et de notre corps racial comme nous expurgerions des toxines toxiques de notre 
corps humain si nous voulons rester en vie et en bonne santé. Parmi celles-ci, les plus importantes sont les 
Noirs africains, les Mexicains et autres Hispaniques, et les Orientaux (principalement les Japonais et les 
Chinois). Les 57 autres variétés de races de boue poseront peu de problèmes une fois que nous nous serons 
occupés de ces trois grands groupes. 


Abordons d'abord le problème des Noirs africains. 


Il y a deux cents ans déjà, Thomas Jefferson se rendait compte que l'Amérique blanche avait un problème 
racial qui couvait lorsqu'il déclara catégoriquement : "Rien n'est plus certainement écrit dans le livre du destin 
que le fait que ces gens doivent être libres : 1l n'est pas moins certain que les deux races, également libres, ne 
peuvent pas vivre dans le même gouvernement". En 1777, Jefferson est président d'un comité de l'assemblée 
générale de Virginie qui rend un rapport favorable à l'émancipation et à la colonisation des esclaves noirs dans 
une terre qui leur est propre, de préférence une colonie sur la côte africaine. Il poursuivra cet objectif jusqu'à la 
fin de sa vie. 


En 1817, l'American Colonization Society a été créée pour poursuivre un programme de rapatriement des Noirs 
américains. Cette organisation, qui a eu une longue durée de vie, a également eu des membres distingués au fil 
des ans. Elle comprenait certaines des personnalités les plus en vue de l'histoire américaine. Outre son premier 
président, Bushrod Washington, elle comptait des notables tels que Francis Scott Key, John Randolf, Thomas 


Jefferson, James Monroe, Charles Fenton Mercer, John Marshall, Andrew Jackson, Daniel Webster, Henry 
Clay, Abraham Lincoln et une longue série d'autres hommes et femmes de premier plan. Quatre d'entre eux 
étaient des présidents des États-Unis, certains de nos meilleurs, de sorte que vous pouvez discerner que l'idée de 
rapatrier les Africains en Afrique est une idée de longue date et non un lièvre. 


L'Église du Créateur a eu l'idée saugrenue de ces dernières années. Bien que nous n'ayons pas l'espace ici 
pour cataloguer le travail et les réalisations de cette société remarquable au cours des décennies, l'une de 
leurs réalisations les plus remarquables a été la création de la colonie africaine du Liberia en 1821 comme 
foyer pour les esclaves américains rapatriés et le transfert actif de milliers d'entre eux en Afrique. À l'époque 
de la guerre civile, la société avait renvoyé 12 000 de ces émigrants au Liberia. 


Abraham Lincoln, également membre de la Société, avait un plan complet et significatif pour donner une 
impulsion et un point culminant à ce plan. Alors même que la guerre de Sécession faisait rage, Lincoln 
s'affairait à élaborer des plans pour déplacer les esclaves noirs émancipés du milieu de l'Amérique blanche vers 
des colonies ou des pays lointains qui leur seraient propres. Le 14 août 1862, Lincoln réunit un groupe de 
nègres libres à la Maison-Blanche et leur donne une longue conférence, dont le contenu est passé à la postérité. 
Il y expose en détail ses projets de réinstallation des Noirs libérés après la fin de la guerre dans des pays 
d'Afrique et d'Amérique centrale, et fait fortement comprendre à son assemblée de Noirs qu'il incombe à ceux 
d'entre eux qui possèdent des qualités d'apprentissage et de direction de renoncer à leurs intérêts personnels et 
de contribuer à fournir la direction et la motivation nécessaires à cette gigantesque entreprise. Si Lincoln avait 
vécu, tout porte à croire que cet exode majeur aurait pu être accompli et le problème racial en Amérique résolu 
une fois pour toutes. Malheureusement, dès la fin de la guerre, la même conspiration juive nauséabonde qui 
avait déclenché la guerre de Sécession l'a terrassé d'une balle d'assassin, et a repris avec une ferveur croissante 
son projet de longue date de violer, piller et mongréliser d'abord le Sud prostré, puis le reste de l'Amérique 
blanche. Avec la mort de Lincoln, le plan de rapatriement est temporairement mort avec lui et les vicieux 
carpetbaggers du Nord ont pris en charge la brutalisation et la destruction du Sud ravagé. 


Il y a eu plusieurs autres tentatives notables pour sortir les nègres d'Amérique et les ramener en Afrique. L'une 
des plus remarquables fut le mouvement "Back to Africa" dirigé par Marcus Garvey, un Noir de bonne 
éducation né le 17 août 1887 en Jamaïque. Après avoir émigré aux États-Unis en 1916, il a organisé une 
association universelle pour l'amélioration des Noirs, qui soulignait l'importance du progrès économique, de 
l'intégrité du sang et de la nationalité de la race. Cette organisation est devenue internationale et, au cours de 
ses activités, Garvey est devenu le défenseur le plus puissant et le plus efficace de la nationalité raciale jamais 
vu aux États-Unis. Il a organisé une vaste armée de travailleurs dévoués à son programme de rapatriement. 
Ralliant ses partisans au slogan "l'Afrique pour les Africains", 1l a construit un empire à part entière sur leur 
terre ancestrale, l'Afrique. Il a même tenté de créer la Black Star Line de bateaux à vapeur pour transporter les 
émigrants noirs vers l'Afrique. Alors que son remarquable mouvement prend de l'ampleur, l'establishment juif, 
qui contrôle le gouvernement des États-Unis (et à peu près tout le reste), s'alarme. En 1925, ils le font 
condamner pour de fausses accusations de fraude. Dans cette affaire, ce larbin juif homosexuel, J. Edgar 
Hoover, a joué un rôle important. Après avoir passé plus de deux ans dans le pénitencier fédéral d'Atlanta, 
Garvey est expulsé vers sa Jamaïque natale, où 1l poursuit ses activités politiques. 


Malgré son retrait de la scène américaine, son mouvement n'est pas mort. Il a prouvé de manière concluante 
que les Noirs américains ont un désir racial de retourner en Afrique et de vivre dans un pays qui leur est propre. 
S1 le gouvernement et les médias avaient soutenu Garvey et son mouvement au lieu de s'y opposer 
farouchement puis de le briser avec malice, l'exode massif des nègres américains aurait été accompli avec 
succès et totalement il y a plus de soixante ans, et ce sans effusion de sang ni les ravages d'une guerre raciale. 
Garvey est mort à Londres en 1940. 


Avant le début de la 11e guerre mondiale, un éminent patriote américain, fervent défenseur de la pureté raciale 
des Blancs, s'est lancé dans la bataille pour chasser les hordes noires croissantes du cœur de l'Amérique. Il s'agit 
de Theodore G. Bilbo, du Mississippi. Cet homme remarquable, qui, au cours de sa carrière exceptionnelle, a 
été à la fois homme d'affaires, sénateur d'État, lieutenant-gouverneur, deux fois gouverneur et a rempli trois 
mandats de sénateur des États-Unis pour l'État du Mississippi, a également écrit un livre puissant (1946). Il 
s'intitule Take your choice - Separation or 


La mongrélisation. I y analyse le sujet des relations raciales au cours des 30 000 dernières années et passe 
ensuite en revue la longue bataille pour rapatrier les nègres d'Amérique vers leur Afrique natale. Dans la 
préface, 1l déclare, entre autres : "Personnellement, l'auteur de ce livre préférerait voir sa race et sa civilisation 
effacées par une bombe atomique plutôt que de les voir lentement mais sûrement détruites dans un maelstrôm 
de métissage, de croisements, de mariages mixtes et de mongrélisation. Dans un cas comme dans l'autre, la 
destruction serait inévitable - l'un en un éclair et l'autre dans un processus lent mais certain de péché, de 
dégradation et de métissage." 


Le 24 avril 1939, le sénateur Theodore G. Bilbo a présenté au Sénat des États-Unis un projet de loi intitulé 
Greater Liberia Bill. Les trois quarts de la tribune du Sénat étaient occupés par des délégués noirs dont 
plusieurs organisations avaient produit une pétition géante demandant une aide fédérale pour les nègres qui 
souhaitaient émigrer au Liberia et s'installer sur des terres détenues en fiducie par ce pays pour les colons noirs 
américains. 


Les noms des partisans de la pétition étaient énumérés sur une seule feuille de papier et la pétition géante 
comptait environ deux millions et demi de noms. Le sénateur Bilbo, avec cette énorme pétition de 50 000 pages 
devant lui, dans un discours mémorable de plus de deux heures, a exposé avec compétence les efforts de 
Jefferson, Lincoln et d'autres Américains éminents pour obtenir la colonisation des Noirs d'Amérique vers leur 
Afrique natale. Il l'a fait sous les acclamations et le soutien enthousiaste de l'immense galerie noire qui était 
suspendue à chacun de ses mots. Cependant, une fois encore, le pouvoir juif au Sénat des États-Unis s'oppose à 
lui et à la vaste armée noire qui soutient le mouvement. Avec les nuages de guerre qui s'amoncellent en Europe, 
la mesure a été supprimée, selon les instructions des Juifs. Mais une fois de plus, cela a prouvé de façon 
concluante qu'avec l'encouragement du gouvernement et des médias, 1l ne serait pas du tout difficile pour un tel 
mouvement de gagner le soutien inconditionnel de la majorité des nègres eux-mêmes. 


Il y a un autre épisode de l'histoire américaine récente qui, à mon avis, démontre que le nègre américain est 
prêt, désireux et réceptif à être rapatrié en Afrique, si seulement notre gouvernement et l'establishment juif ne 
torpillaient pas constamment de tels efforts. Cet épisode est l'ascension phénoménale et l'attrait charismatique 
de Malcolm Little dans la population noire il y a un peu plus de deux décennies. Ce mulâtre est plus connu 
dans l'histoire sous le nom de Malcolm X. 


Il est né le 29 mai 1925 à Omaha, Nebraska, quatrième enfant d'Earl et Louisa Little. Earl Little était un 
prédicateur noir itinérant, mais qu'il ait ou non engendré Malcolm est une question discutable, puisque Malcolm 
avait des taches de rousseur et des cheveux roux crépus. Quoi qu'il en soit, alors que Malcolm n'était encore 
qu'un petit enfant, le révérend a été tué lorsqu'un tramway l'a écrasé et Louisa et sa progéniture ont dû se 
débrouiller seules. Lorsque Malcolm a douze ans, sa mère est envoyée dans un hôpital psychiatrique à 
Kalamazoo, et Malcolm, qui a toujours été un jeune délinquant rebelle, est placé dans une maison de détention. 
Il était un arnaqueur énergique et plus brillant que la moyenne des nègres. Il a réussi à terminer la huitième 
année. Il jouait, buvait, fumait et vendait des reefers, et en général, 1l évoluait dans les cercles criminels de 
Harlem. Il est rapidement devenu un voleur et un criminel professionnel. À l'âge de 20 ans, il est reconnu 
coupable et condamné à dix ans de pénitencier. 


Il a servi pendant sept ans, au cours desquels il a passé une grande partie de son temps à s'instruire. Il a 
également rejoint les Musulmans noirs, ou Nation of Islam. Lorsqu'il est libéré en 19572, il en fait sa carrière et 
son obsession à plein temps. Il se distingue rapidement comme un orateur fougueux et un leader exceptionnel. 
Après six ans d'intenses activités de promotion de la Nation of Islam, il en devient le porte-parole le plus 
remarquable. À cette époque, il était considéré comme le successeur le plus probable du vieillissant Elijah 
Muhammed. 


Après de nombreux voyages à la Mecque, au Moyen-Orient et en Afrique, Malcolm commence à formuler des 
idées qui lui sont propres, et une scission se dessine entre lui et les musulmans noirs. Il quitta la Nation of Islam 
et créa l'Organization of Afro-American Unity, dont l'objectif était d'unir les nègres d'Amérique (et du monde) 


et de les inciter à former une ou plusieurs nations à eux en Afrique - la même idée que Marcus Garvey avait 
défendue une quarantaine d'années auparavant. Cette idée est si séduisante et 1l réussit à attirer des millions de 
personnes. 


ses cohortes de Noirs que les Juifs et les Musulmans ont été fortement alarmés. Il a donc été assassiné par un 
trio alors qu'il prononçait un discours à New York le 21 février 1965. Deux des assassins étaient des musulmans 
noirs. Le troisième était probablement un membre du Mossad juif, car les Juifs n'aiment généralement pas 
laisser des assassinats aussi importants au hasard de l'échec. 


Bien qu'il soit mort à 39 ans, l'idée de Malcolm X a néanmoins survécu et il est toujours considéré comme un 
héros populaire par son peuple. S'il avait vécu, il aurait probablement uni et organisé la population noire 
d'Amérique pour qu'elle émigre en Afrique et réalise le rêve de Marcus Garvey. 


Aujourd'hui, Louis T. Farrakhan poursuit la même idée avec un grand succès, mais avec cette différence 
majeure : il veut construire une nation noire indépendante ici même, au cœur de l'Amérique, un événement 
dont nous devons nous assurer qu'il ne se produira jamais. Farrakhan a cependant un trait rédempteur. Il 
déteste les Juifs avec encore plus de véhémence qu'il ne déteste les diables blancs. 


J'ai brièvement cité plus de deux cents ans d'histoire concernant le problème des aborigènes noirs et des 
mulâtres au sein d'une société américaine autrefois blanche, en commençant par les efforts de Thomas Jefferson 
en 1777. Que pouvons-nous apprendre de cet examen ? Il y a deux conclusions claires et convaincantes que 
nous pouvons et devons tirer de cette étude, et elles sont les suivantes : 


(a) Des hommes d'État blancs, intelligents et responsables, tels que Jefferson, Lincoln, Bilbo et bien d'autres, 
ont compris, dès le début de la République, que les Africains noirs parmi nous étaient un cancer qui allait 
détruire la race blanche, à moins que nous ne prenions des mesures décisives et définitives pour les expulser de 
notre corps social. 


(b) Qu'il existe un besoin et un désir instinctif et inhérent chez la majorité des nègres vivant dans une société 
blanche de se séparer et de former une ou plusieurs nations indépendantes ; qu'avec le soutien et 
l'encouragement du gouvernement et des médias, la majorité coopérerait volontiers à un mouvement de "retour 
en Afrique”. 


L'obstacle, l'opposition à l'accomplissement de cette réalisation historique primordiale, ne vient pas des nègres 
en soi, mais de l'insidieux pouvoir juif. Ce sont les Juifs qui veulent que le nègre reste, qu'il se reproduise et se 
multiplie, qu'il se métisse et qu'il réduise la race blanche à néant. Les juifs ne se soucient pas du tout du bien- 
être des nègres, n1 de leur amour tant proclamé pour la "démocratie", ni de leurs droits civils. Is ne pourraient 
pas s'en soucier moins. Au contraire, le programme séculaire des Juifs est de mongréliser la race blanche, de la 
dégrader, de la détruire à jamais. Leur motivation est purement alimentée par la haine de la race blanche, et 
uniquement par la haine. Une fois qu'ils auront détruit la race blanche et qu'ils auront à faire face à un monde de 
zombies bruns stupides, 1ls seront assurés de leur propre survie future et n'auront aucun problème à asservir, 
gouverner et exploiter leurs bâtards bruns pour toujours. 


Notre premier et principal objectif est donc clair comme de l'eau de roche : nous devons nous débarrasser des 
Juifs, les chasser du pouvoir et prendre en main notre propre destin et notre gouvernement. Est-ce possible ? Et 
si oui, comment allons-nous accomplir cette percée historique majeure ? 


4% % 
Notre réfutation de la réponse du NDF 
(Contexte : Gary Gallo était à l'époque à la tête d'une petite organisation de type boîte postale appelée National 


Democratic Front, située dans le Maryland, dans la banlieue de Washington, D.C. Il a depuis déménagé dans le 
Tennessee. 


L'idée qu'il défendait était de diviser les États-Unis en sept pays et de déplacer chaque groupe ethnique dans 
le territoire qui lui était attribué, une idée que nous jugeons totalement insensée). 


15 juillet 1988 
Cher Gary : 


1. Lorsque nous protestons contre le fait de découper en morceaux le précieux espace vital de l'homme blanc 
et de le "donner" gratuitement et volontairement à une collection polyglotte de races de boue, nous ne 
sommes guère engagés dans un problème d'"homme de paille”. 


2. Le désordre en Birmanie n'est pas du tout différent de ce que vous proposez d'infliger aux États-Unis, si ce 
n'est qu'il est déjà à un stade plus avancé. Chacune de ces trente et quelques minorités veut elle aussi être une 
nation "complètement indépendante", détachée du gouvernement birman, et se bat pour y parvenir depuis 40 
ans. En fait, leur cas devrait être beaucoup plus facile, puisque, contrairement aux États-Unis, leurs minorités 
sont déjà séparées territorialement. 


3. Votre plan irréaliste consisterait à déraciner et à déplacer de force probablement jusqu'à 150 millions 
d'Américains, à l'instar des Cherokees et d'autres tribus indiennes au cours du XIXe siècle et des siècles 
précédents, dans leur "traînée de larmes". Toutefois, cela impliquerait également le déplacement forcé de 100 
millions de Blancs. Croyez-vous dans vos rêves les plus fous que cette vaste opération serait volontaire et sans 
effusion de sang ? Si, par exemple, dans votre générosité magnanime, vous donniez l'Arizona aux Mexicains, 
les propriétaires blancs de la ville de Phoenix (qui est encore majoritairement blanche) abandonneraient-1ls 
volontairement leurs commerces et leurs belles maisons aux Mexicains et seraient-ils déplacés ailleurs ? Je ne le 
pense pas. 


4. Puisque nous avons montré que les États-Unis polyglottes comptent des centaines, voire des milliers, de 
mélanges ethniques, raciaux, religieux, linguistiques et idéologiques dispersés sur l'ensemble de leur vaste 
territoire, je vous mets au défi de nommer spécifiquement les "sept" catégories dans lesquelles vous 
regrouperiez arbitrairement et capricieusement ces centaines ou milliers de mélanges. Ensuite, dessinez une 
carte territoriale révélant vos intentions quant à l'endroit où chacune de ces sept catégories arbitraires serait 
regroupée. Je ne peux pas attendre. 


5. Votre argument selon lequel votre plan serait "volontaire" et "sans effusion de sang" et que notre plan 
d'expansion de la race blanche est un génocide, je crois que la situation est complètement inversée. Déraciner 
et déplacer des dizaines de millions d'Américains blancs provoquerait un conflit plus sanglant entre Blancs et 
Blancs que la suicidaire guerre civile ne l'a jamais fait. Cela n'unifierait certainement pas la race blanche, n1 ne 
gagnerait un quelconque soutien populaire blanc dès le départ, une condition préalable avant de pouvoir 
arracher le contrôle gouvernemental à l'establishment juif. Au contraire, l'idée entière est si épouvantable, si 
folle, qu'elle est mort-née à son origine même. 


6. Nous, les Créateurs, ne proposons pas une "guerre d'extermination" contre les races de boue du monde. 
Nous avons dit et répété que nous devions d'abord redresser la pensée confuse et alambiquée de la race 
blanche, l'unir pour poursuivre ses propres intérêts et cesser de subventionner et de nourrir les races de la 
boue. Elles se "faneront alors sur la vigne" de leur propre incompétence à se maintenir, comme elles l'ont fait 
avant que "notre" gouvernement juif n'entreprenne de dépouiller l'homme blanc de sa productivité et de sa 
substance afin de nourrir et d'étendre les hordes de boue non performantes du monde. 


7. Le NDF n'aborde pas la question cruciale du christianisme juif - le brouilleur d'esprit le plus répandu et le 
plus suicidaire de tous les temps. 


8. Puisque vous prônez la recherche de la "vérité", comme vous le dites chaque mois dans votre rubrique, 


pourquoi ne cessez-vous pas d'&hypocrite et ne déclarez-vous pas publiquement si vous croyez ou non que le 
christianisme est un canular mensonger, comme vous le faites en privé ? 


9. Le mot "démocratie" a peut-être été inventé par les Grecs, mais ce sont néanmoins les Juifs qui l'ont 
traîtreusement manipulé dans leur technique "diviser pour mieux régner" (avec le christianisme et le 
communisme) pour en faire un outil de mongrélisation de la race blanche. 


10. La grande majorité de la population blanche préférerait sans aucun doute vivre dans une nation blanche, et 
nous avons l'intention de rendre cela possible, mais ils refuseraient certainement et massivement d'abandonner 
leurs maisons et leurs entreprises où ils vivent actuellement et de les remettre aux races de boue, ce qu'ils 
devraient faire dans le cadre du programme NDF. 


11. La créativité n'est pas du tout séparée de l'action politique comme vous semblez faussement l'insinuer. 
Nous sommes fortement politisés et nous sommes déterminés à prendre en charge notre gouvernement et à 
contrôler notre propre destin. Ce n'est qu'en orientant et en unissant correctement la race blanche que nous 
pourrons y parvenir. Le fait est que nous couvrons l'ensemble du spectre global - race, religion, politique, 
culture, éducation, langue, environnement, eugénisme, santé individuelle (Salubrious Living), économie, 
géopolitique, et bien plus encore : lisez nos livres de base. 


12. Au lieu de gaspiller nos ressources qui s'amenuisent en rejoignant un "front", généralement utilisé pour 
dissimuler ses véritables motifs, ou un substitut pour un fouillis sans signification, je suggérerais qu'il serait 
beaucoup plus constructif et productif que tous les hommes de vos talents natifs oublient leur propre petit 
orgueil et rejoignent plutôt le programme global, créatif, profond et significatif de l'Église du Créateur. 


Votre créativité, 
B. Klassen, P.M. 


4 KR 


Bien que nous soyons souvent calomniés pour cela, notre intolérance intransigeante à l'égard des 
mensonges, de la stupidité et de l'hypocrisie constitue également l'une de nos plus grandes sources de force. 


Numéro 43 - Octobre 1988 
Survivre, s'étendre et progresser 
Partie II Expansion (suite) 


Dans l'examen de l'histoire qui précède, nous avons passé en revue un certain nombre d'événements 
historiques qui nous amèneraient fortement à tirer les conclusions suivantes : 


(a) La séparation de la race blanche de celle des races de boue, et en particulier des nègres, est un problème 
monumental qui affecte la République américaine depuis son tout début, en fait depuis que ces animaux 
noirs ont été importés d'Afrique pour infecter et infester le patrimoine génétique des Américains blancs. 


(b) Le problème racial a été souligné avec inquiétude par certains des plus éminents dirigeants blancs de 
l'histoire américaine, tels que le président Thomas Jefferson, le président Lincoln, le sénateur Theodore Bilbo et 
une foule d'autres. 


(c) La conclusion unanime est que les races doivent être séparées géographiquement, sinon le métissage et la 
métissage finiront par détruire totalement la race blanche (ainsi que l'intégrité de la race noire). 


(d) C'est également la conclusion de nombreux leaders noirs, tels que Marcus Garvey, Booker T. 
Washington, Malcolm X, Louis T. Farrakhan et d'autres. 


(e) Les dirigeants noirs et la race noire elle-même ont montré leur volonté de fonder une ou plusieurs nations en 
Afrique, si ces efforts n'étaient pas continuellement contrecarrés et torpillés par l'establishment du pouvoir qui 
dirige l'Amérique, à savoir le réseau juif, la presse juive, le pouvoir financier juif et le gouvernement des États- 
Unis lui-même dominé par les Juifs. 


Nous arrivons donc au cœur du problème qui affecte de manière vitale non seulement l'expansion de la race 
blanche, mais aussi son futur progrès génétique et, surtout, sa survie même en cette fin de vingtième siècle. Par 
conséquent, avant de pouvoir résoudre le problème des nègres, de les faire sortir de notre territoire et de les 
empêcher de contaminer davantage notre patrimoine génétique, nous devons d'abord faire sortir les Juifs de 
notre territoire, de notre culture et de notre dos. C'est tellement évident, tellement important, tellement vital, 
c'est une question de vie ou de mort pour la race blanche. Pour accomplir ce nettoyage, aucun prix n'est trop 
élevé, aucun effort n'est trop grand, aucun sacrifice n'est trop cher. Delenda est Judaica ! 


La question est : pouvons-nous le faire ? La réponse est : nous le pouvons. Nous avons, dans une large 
mesure, les ressources pour le faire, en fait, nous avons suffisamment de ressources pour une surenchère. 
(Voir "Self Imposed Handicap", p. 89, et "We are not Helpless", p. 148 de Expanding Creativity. ) 


Le plus grand problème n'est pas le pouvoir du Juif, aussi redoutable qu'il semble maintenant, mais l'effort 
pathétique et vacillant de la race blanche elle-même pour mener cette bataille. Jusqu'à présent, on n'a jamais 
présenté à la race blanche une image claire de la situation mortelle dans laquelle elle se trouve. Elle n'a jamais 
eu de credo ou de programme spécifique à suivre dans sa lutte pour la survie. Elle ne s'est jamais vraiment 
concentrée sur le problème juif. Maintenant, avec l'avènement de la Créativité, elle a tout compris. Nous avons 
dessiné en termes clairs et nets la situation mortelle dans laquelle se trouve la race blanche. 

Ce danger inquiétant est le génocide par mongrélisation et, à la fin, le massacre total de tous les restes et poches 
de Blancs qui pourraient échapper à la mongrélisation. Nous avons aussi clairement énoncé la solution - se 
débarrasser du christianisme juif, de la démocratie juive et des Juifs eux-mêmes. Nous, l'Église du Créateur, 
préconisons que maintenant 


nous rassembler autour d'une religion raciale qui nous est propre, nous unir et construire une structure de 
pouvoir mondiale qui nous est propre et revendiquer militairement cette planète Terre comme notre seule et 
unique maison, une maison exclusivement pour nous et nos générations futures. 


Pouvons-nous le faire ? La réponse est oui, nous pouvons le faire, et nous sommes sacrément déterminés à le 
faire, contre vents et marées. Nous devons le faire - nous n'avons pas d'autre choix. Pendant des années, nous 
avons essayé de raisonner nos ennemis, d'essayer de les persuader que la séparation est la meilleure solution. 
Nous avons essayé tous les arguments raisonnables, nous avons essayé de faire des compromis avec eux, nous 
avons essayé de les apaiser. Nous nous sommes pliés en quatre pour être justes et généreux avec nos ennemis. 
Cela n'a pas marché. Les Juifs n'ont pas la moindre envie de négocier, de faire des compromis ou de faire la 
moitié du chemin. Ils sont déterminés à tout prendre, à détruire la race blanche à n'importe quel prix, à 
n'importe quel risque. 


Ainsi soit-il. Au diable les compromis ! Au diable le fait d'être juste et raisonnable. Quand la raison 
échoue, la force prévaut. C'est maintenant une guerre totale pour la survie et nous allons la traiter comme 
telle. Si je me souviens des règles de la guerre telle qu'elle s'est déroulée pendant la Seconde Guerre mondiale 
(et toutes les autres guerres), tout est permis - meurtre, trahison, mensonge, tromperie, massacre, tout ce qu'il 
faut pour gagner. Nous allons maintenant adopter les mêmes règles. Je le répète, c'est une guerre totale. C'est 
une question de vie ou de mort. C'est une question de survie. 


Je pose à nouveau la question - pouvons-nous gagner ? Je répète la réponse - oui, nous le pouvons, et nous 
sommes sacrément déterminés à gagner à tout prix. Si vous êtes trop timides et trop faibles pour me croire, 
alors écoutez ce que certains de nos ennemis ont à dire. Peut-être seront-ils plus efficaces que moi pour vous 
convaincre. Écoutons ce que les Juifs eux-mêmes ont à dire, et écoutons attentivement. 


L'un des leaders les plus militants et les plus francs de la race juive, tant ici en Amérique qu'en Israël, a été le 
rabbin Meir Kahane. Il est farouchement pro-juif dans toutes ses paroles, ses actes et ses pensées, bien plus que 
le Juif moyen. Nous pouvons donc raisonnablement supposer que ce que Kahane a écrit et dit représente une 
évaluation entièrement juive de la situation juive mondiale, de son dilemme, de ses craintes et de son évolution 
future. 


Ce que Meir Kahane crie au monde est surprenant. C'est aussi très encourageant du point de vue de l'homme 
blanc. Ce qu'il dit en substance, c'est que "l'holocauste" arrive, non seulement en Amérique, mais dans le 
monde entier. Ce que chaque Juif devrait faire maintenant, c'est sortir tant qu'il le peut et se précipiter vers le 
havre d'Israël avant qu'il ne soit trop tard, et le temps presse. Nous ne pourrions pas être plus d'accord avec le 
rabbin et notre objectif est d'ajouter de l'huile sur le feu pour effrayer le reste des Juifs qui hésitent encore, 
afin qu'ils prennent au sérieux les avertissements de Meir Kahane et accélèrent l'"Exode", ou "Aliya”, le 
retour en Israël, comme ils l'appellent. 


Les Juifs sont fondamentalement et pathologiquement un peuple peu sûr de lui, lâche, nerveux et paranoïaque. 
Ils ont de bonnes raisons d'être nerveux. Au cours des siècles, ils ont été chassés de presque tous les pays qu'ils 
ont infestés, à l'exception des États-Unis. Dans la situation mondiale actuelle, ils sont assis sur un baril de 
poudre qui va bientôt exploser, comme nous l'avons déjà souligné à maintes reprises. Si l'on combine leur 
nature intrinsèquement paranoïaque avec la menace mortellement sérieuse qui pèse sur leur survie physique, on 
obtient une situation qui convaincra chaque Juif qu'il ou elle a intérêt à se mettre à l'abri, et vite. Nous, la race 
blanche, devons leur donner toutes les raisons d'exacerber cette peur paranoïaque et leur donner de nombreuses 
raisons de transformer le mouvement actuel vers Israël en une véritable ruée. Je me demande ce qu'une 
douzaine d'incidents semblables à celui qui s'est produit à la synagogue Neve Shalom d'Istanbul, en Turquie, 
ferait à leur paranoïa s'ils se produisaient aux États-Unis en succession rapide ? 


Meir Kahane a fondé la très militante Ligue de défense juive en 1969. La LDJ préconise ouvertement de 
frapper la tête, de briser les os et de tuer les personnes considérées comme des ennemis du peuple juif. Non 


seulement elle préconise la violence pure et simple, le meurtre, le dynamitage de bâtiments, de voitures et de 
biens de ses ennemis, mais elle a également mis en œuvre cette violence à plusieurs reprises pour servir les 
intérêts des Juifs. Si quelqu'un représente une menace pour la cause juive, ces personnes sont considérées 
comme des ennemis du peuple juif. 


Les tactiques illégales sont ouvertement tolérées par la LDJ. Elles sont justifiées de manière agressive comme 
étant nécessaires à la survie de leur peuple, donc tout est permis. À cet égard, nous, les Créateurs, n'avons rien 
à redire à leur philosophie. Ils ont raison, ils sont justifiés dans leur lutte pour la survie. Il en va de même pour 
nous, la race blanche, qui sommes justifiés d'adopter les mêmes tactiques, et nous ferions mieux de 
comprendre les règles de base : Il s'agit d'une guerre mortelle pour la survie des races - des espèces naturelles, 
et la Nature a dit haut et fort que dans la lutte pour la survie sur la planète Terre, la fin justifie les moyens - 
tous les moyens. 


Mettons donc les règles de base au clair. Nous sommes dans une guerre raciale pour la survie de notre précieuse 
race blanche et nous ferions mieux de mener cette guerre avec autant de férocité, de fanatisme et d'agressivité 
que Meir Kahane et sa bande de parasites et d'égorgeurs juifs. 


Le rabbin Meir Kahane a écrit plusieurs livres. Parmi eux, Never Again ; Time to Go Home ; Our Challenge ; 
et The Story of the Jewish Defense League, ce dernier publié en 1975. Le thème récurrent de l'histoire de la 
LDTJ est le suivant : 


(a) Le monde entier déteste les Juifs, ils n'ont pas d'amis. 
(b) Les seules personnes qui peuvent sauver les Juifs sont les Juifs eux-mêmes. 


(c) Les événements se précipitent vers un point culminant : 11 va y avoir un autre "holocauste" en 
Amérique, et dans le monde entier, et les Juifs vont être massacrés à grande échelle. 


(d) Les autres organisations juives des États-Unis, telles que le Congrès juif américain, le B'nai B'rith, l'ADL, la 
Fédération sioniste américaine, le Congrès sioniste mondial, les rabbins et les synagogues, sont tous des 
mauviettes et des mauviettes, et ne font pas face à la réalité. 


(e) Il est beaucoup plus tard que le Juif moyen voudrait le croire et la seule solution pour se sauver et sauver la 
race juive est l"aliya" - le retour à la maison - c'est-à-dire le retour en Israël. 


(f) I a créé une organisation appelée Habayta (retour) pour promouvoir une campagne intensive visant à 
convaincre chaque Juif dans chaque communauté "de la gravité et de la réalité de la situation, et à les 
persuader de prendre des mesures immédiates et urgentes pour retourner en Israël." 


(g) Non seulement Habayta promeut ce retour immédiat, mais elle travaille avec le gouvernement israélien 
pour planifier des villes, des villages et des colonies "dans les zones libérées", c'est-à-dire, évidemment, les 
terres qu'ils ont déjà capturées et volées aux Arabes, et la poursuite du vol et de l'expansion de ces terres à 
l'avenir. 


(h) Kahane lui-même est retourné en Israël au milieu des années 70 où il a été élu membre de la Knesset 
israélienne. Pendant des années, il a eu la double nationalité, faisant des allers-retours aux États-Unis et 
attisant la ferveur israélienne. Je crois savoir qu'à l'heure actuelle (1988), il est contraint de renoncer à sa 
citoyenneté américaine. 


(i) Il est aussi militant et véhément en Israël qu'il l'était (et l'est toujours) aux États-Unis, et a clairement 
indiqué que tous les Arabes se trouvant en "territoire israélien" (volé, occupé, ou autre) doivent dégager, et 
maintenant. À l'heure actuelle, ils ont le "choix" : ils peuvent partir maintenant et être "dédommagés" pour 
leurs biens, ou être chassés plus tard et ne rien obtenir. 


Voici quelques citations de son livre. "Si un leader nazi américain représente un danger clair et présent 
pour les Juifs américains, alors ne pas assassiner une telle personne serait le cours le plus immoral que je 
puisse imaginer." 


"Nous avons créé un groupe spécial de combattants - le 'Chaya Squad’. Le mot 'chaya' en hébreu signifie 
‘bête’. Nous voulons faire sortir des ‘bêtes’ juives qui effraieraient l'antisémite jusqu'aux racines de son âme." 


À cette dernière menace, nous répondons - très bien, Rabbi Kahane, nous pouvons jouer à deux. Nous aussi, 
nous pouvons lever une armée de Storm Troopers comme Adolf Hitler et être plus nombreux que les vôtres, 
dix contre un, ou cinquante contre un. C'est en fait ce que nous, la race blanche, devons faire, sommes 
déterminés à faire, et ferons, et bientôt. 


Le Rabbin dit encore : "Trois millions de Juifs en Union Soviétique sont en train de nous être arrachés. Et c'est 
notre obligation d'enfreindre toutes les lois pour les sauver." Vraisemblablement, pour les "renvoyer" en Israël. 
Nous sommes tous pour cela. Alya ! et Rahowa ! Soutenons le rabbin pour qu'il lance une ruée vers tous les 
Juifs qui se dirigent vers le "retour" en Israël. Le peuple russe blanc serait lui aussi très heureux de les voir 
partir et de les voir disparaître. Veillons toutefois à ce que ces parasites ne changent pas de cap à Vienne et ne 
se dirigent pas vers les États-Unis. 


Il y a beaucoup de choses que j'admire chez le rabbin. Il est fanatiquement loyal à la race juive et milite pour 
la survie et la judéité de sa race. Et si nous avions un millier de guerriers blancs aussi militants qui se battent 
pour la survie, l'expansion et l'avancement de notre race ? L'Église du Créateur a le credo et le programme 
pour développer de tels leaders et réaliser cela, et nous devons poursuivre le combat avec autant de fanatisme 
et de militantisme que la LDJ, et même plus. 


Il y a de nombreuses autres questions sur lesquelles je suis d'accord avec le rabbin, la plus importante étant de 
faire comprendre à tous les Juifs qu'ils doivent se rendre en Israël dès maintenant et que le temps leur est 
compté. À la page 230 de son livre, Kahane déclare : "Nous voyons tout, nous entendons tout, nous assistons à 
une crise économique croissante qui pourrait être l'étincelle qui mettrait le feu aux poudres et nous choisissons 
de l'ignorer. Comme les petits enfants, nous n'aimons pas les vérités désagréables. Nous préférons repousser le 
désagréable à demain et à demain et à demain - jusqu'à ce que... le prochain demain soit trop tard." 


Il y a dans ce qui précède un message convaincant pour les Juifs. Le rabbin Kahane leur dit haut et fort quelque 
chose que la plupart des Juifs réalisent déjà, mais qu'ils préfèrent ignorer : ils sont assis sur un baril de poudre et 
la mèche est allumée. Il y a aussi un message sinistre qui s'applique également à la race blanche - et c'est le 
suivant : ce baril de poudre peut nous faire sauter aussi, si nous continuons à rester assis sur nos mains trop 
longtemps et si nous ne prenons pas des mesures militantes non seulement adéquates, mais drastiques pour 
assurer notre propre survie. Permettez-moi de m'empresser d'ajouter que la race blanche ne peut et ne veut 
survivre que si elle se débarrasse du Juif, et ce, rapidement. 


J'admire non seulement le militantisme du rabbin Kahane dans l'intérêt de son peuple, mais aussi la franchise et 
l'honnêteté franche avec lesquelles 1l le proclame. Nous pouvons apprendre beaucoup du rabbin et imiter sa 
position militante dans les meilleurs intérêts de notre propre race. 


Il y a, cependant, plusieurs énigmes et quelques pièces manquantes dans l'histoire du rabbin. Il y a quelques 
segments qui sont moins qu'honnêtes. 


1. Il fait référence à plusieurs reprises à l'effroyable "holocauste" qui s'est vraisemblablement produit sous le 
régime nazi d'Hitler. Le fait est qu'il n'a jamais eu lieu. "Six millions de Juifs n'ont jamais été incinérés. Au 
contraire, des millions de Blancs reprochent aujourd'hui à Hitler de ne pas avoir tué ces "six millions" de Juifs 
quand il en avait l'occasion, plutôt que de l'avoir fait. Kahane, parmi tous les gens, étant très bien informé, sait 
que toute l'histoire de l'"holocauste" est un mensonge éhonté. Cependant, comme le reste des Juifs, il exploite à 
fond cette supercherie afin de susciter la sympathie du monde extérieur pour les Juifs et d'attiser la peur et la 
ferveur des Juifs eux-mêmes. 


2. Nulle part dans son livre je ne l'ai vu mentionner cette terrible bande criminelle de meurtriers internationaux. 


et des assassins connus sous le nom de MOSSAD), la police secrète juive. Alors que Kahane prétend qu'à part 
sa JDL, le reste des organisations juives, y compris le gouvernement israélien lui-même, sont une collection de 
mauviettes et s'opposent à son groupe, cette histoire ne tient pas debout. Je suis convaincu que Kahane et la 
LD) travaillent main dans la main avec la bande criminelle principale, le MOSSAD, dont le siège est en Israël, 
mais dont les agents et les tentacules répandent le crime et la terreur dans tous les pays du monde. Je suis 
convaincu, en fait, que le MOSSAD a donné naissance à la LDJ en premier lieu en tant que façade semi-visible 
pour la terreur et l'intimidation afin d'exécuter les tactiques de force criminelles mineures, tandis que le 
MOSSAD fournit le noyau dur de l'organisation, l'argent et la direction pour mener à bien des révolutions, des 
assassinats et des guerres civiles dans le monde entier, le tout incognito et en coulisses. 


3. Alors que Kahane et des millions d'autres Juifs se rendent compte qu'ils sont assis sur un baril de poudre qui 
peut leur exploser au visage à tout moment, je ne suis pas sûr que Kahane ou l'establishment mondial juif 
veuille vraiment que tous les Juifs se précipitent en Israël. Le défaut de l'"aliya" juive est évident, même pour 
un non-Juif - si les Juifs se rassemblaient tous en Israël, cela briserait définitivement et totalement leur pouvoir 
et leur influence dans le reste du monde, en particulier aux États-Unis. Sans le soutien et les subventions de ces 
pays païens qu'ils manipulent actuellement, en particulier les États-Unis, Israël mourrait rapidement dans sa 
propre puanteur. Sans les milliards annuels qu'il reçoit maintenant des États-Unis, il serait incapable de se 
nourrir ou de se soutenir financièrement. Même avec la subvention de 10 000 dollars que chaque famille 
israélienne reçoit chaque année, aux frais des contribuables américains (comment peut-on être aussi stupide 
?), Israël continue à accumuler d'énormes déficits et a l'un des taux d'inflation les plus élevés au monde. Sans 
le soutien esclavagiste de l'Amérique, non seulement Israël se flétrirait rapidement sur la vigne, mais son glas 
serait rapidement accéléré car les masses d'Arabes hostiles convergeraient et massacreraient ces parasites 
jusqu'au dernier homme, femme et enfant. Telle est la haine bien méritée que lui vouent ses voisins. Delenda 
Est Judaica ! et à quoi nous ajoutons : bon débarras ! 


Dans tous les cas, les Juifs sont face à un dilemme. Ils sont assis sur un baril de poudre et ils le savent. Nous 
le savons aussi, et nous devons remuer ciel et terre pour hâter le jour où 1l explosera et les réduira en miettes. 


Le fait que la peur et la paranoïa des Juifs soient bien réelles est illustré par un incident qui s'est produit il y a 
une douzaine d'années et qui n'a pas été publié dans les médias juifs. 


En 1976, un proche collaborateur administratif de feu le sénateur new-yorkais Jacob Javits a donné une 
interview qui a révélé beaucoup de choses sur les objectifs, l'arrogance et la paranoïa des Juifs. Je crois que le 
sénateur Javits était un initié et une grande roue de la Kehilla juive, et qu'il était au courant de la plupart des 
informations secrètes et des manipulations de la conspiration juive. Il ne fait aucun doute que son proche 
collaborateur était également au courant d'un grand nombre de ces secrets. Dans l'interview donnée par cet 
assistant, 1l a peut-être révélé plus que ce que l'establishment juif aurait voulu, car il était l'un des quatre qui ont 
été tués dans une tentative présumée d'attentat contre un avion de ligne israélien à Istanbul, en Turquie, mais 
contrairement aux autres, 1l n'a pas été tué par une balle perdue. De toute évidence, l'assistant, Harold Wallace 
Rosenthal, âgé de 29 ans, a parlé trop librement. Bien que nous n'ayons pas la place ici de donner tous les détails 
de cette interview, voici l'essentiel de ce que M. Rosenthal a dit librement. 


Personne, au cours des trois dernières décennies, n'a atteint le pouvoir politique sans l'approbation des Juifs. 
Roosevelt était leur homme. "Nous, les Juifs, jouons avec le public américain comme un chat avec une souris." 
"Le sang des masses coulera pendant que nous attendrons notre jour de victoire mondiale", a dit froidement M. 
Rosenthal. "La plupart des Juifs du monde entier - je dirais 90 % - savent ce qui arrive réellement à notre 
peuple. Nous avons une communication inégalée dans le monde." En Russie, il existe deux gouvernements 
distincts - l'un visible et l'autre invisible - l'invisible est composé de tous les Juifs. "La puissante police secrète 
reçoit ses ordres du gouvernement invisible." "Les Nations Unies ne sont rien d'autre qu'une trappe vers 
l'immense camp de concentration du Monde Rouge. Nous contrôlons à peu près l'ONU." "TI (Israël) sera 
éventuellement la base du siège du gouvernement mondial." 


M. Rosenthal continue avec arrogance pendant des heures, et très longuement, à dénoncer la stupidité et la 
crédulité de la population. 


le goy, et comment la supériorité des Juifs super-intelligents tient le monde des goys sous son emprise. 
Cependant, et pour des raisons quelconques, M. R. avoue que les Juifs sont loin d'être invulnérables, et que 
tout leur programme est basé sur des mensonges. Les juifs craignent beaucoup que les gens, en particulier en 
Amérique, ne se réveillent maintenant. "Notre plus grande crainte est que ce mensonge soit découvert, car 
nous serons éradiqués au moment où le grand public entrera en possession de la vérité et agira en 
conséquence." De grandes boules de feu ! Sortons ces 10 millions de bibles de l'homme blanc ! Faisons 
monter la température et faisons rouler la balle ! 


Mr Rosenthal continue sa confession. "Nous faisons actuellement des plans pour un exode rapide. Nous 
savons que lorsque la lumière commencera à poindre, 1l n'y aura pas moyen de l'arrêter. Tous les efforts de 
notre part ne feront qu'intensifier cette lumière et attirer l'attention sur elle." Nous sommes d'accord. Allumez 
les lumières ! Faisons sortir ces 10 millions d'exemplaires ! 


"L'histoire confirme le fait que les passions d'une minorité excitée, aussi petit soit le groupe, ont exercé une 
puissance suffisante pour renverser le plus grand empire." M. Rosenthal a dû avoir des visions de la venue de 
l'Église du Créateur. Il dit encore : "L'histoire a été écrite avec du sang, pas avec de l'encre." Nous, les 
Créateurs, sommes d'accord. Traduisons maintenant nos passions en action. Quelques Istanbul de plus (voir p. 
11 et 12 de Loyauté raciale n° 41) et les Juifs, je le prédis, paniqueront et se rueront sur Israël. 


Voici notre programme de survie : 


1. Il est impératif que nous, la race blanche, prenions en charge notre propre destin et le monde. Toute autre 
voie entraînerait la mort de ce que la nature a de meilleur et aboutirait à un monde d'anarchie et de chaos. Il 
dégénèrerait rapidement en un monde sordide de pauvreté, de saleté, de famine et de misère, tel qu'illustré 
aujourd'hui dans des dizaines de pays du "tiers monde" tels que Haïti, l'Inde, l'Ethiopie, le Soudan, la 
Birmanie, le Pakistan et bien d'autres. 


2. Pour survivre, nous, la race blanche, devons prendre une position dure, militante et sincère pour défendre 
nos intérêts. Nous devons jeter par-dessus bord l'hypocrisie et les professions de bouche d'un christianisme juif 
qui nous a conduit au bord du suicide. Nous devons à nouveau faire face aux réalités du monde et adopter les 
lois inflexibles de la nature dans la lutte pour notre survie. 


3. Dans le credo et le programme de l'Église du Créateur, nous avons un plan de bataille bien défini. Tout 
d'abord, nous construisons un puissant mouvement mondial dans l'ordre et la procession décrits dans les huit 
articles du Credo Créatif n° 64 de la Bible de l'Homme Blanc, qui culminera et doit culminer avec la prise en 
main par l'Homme Blanc de sa propre destinée et la prise en charge des gouvernements des États-Unis et des 
autres pays blancs. 


4. Une fois que nous l'aurons fait, nous inaugurerons un programme agressif et impitoyable de nettoyage et 
d'élimination des races de boue de nos propres territoires. Pour ce faire, nous : (a) Tout d'abord, nous chassons 
les Juifs de nos terres et nous les précipitons dans l""aliya” de retour en Israël, comme décrit précédemment. 
Nous sommes tout à fait capables de le faire. Nous avons les moyens, le pouvoir et le programme pour le faire. 
Notre problème, dans le passé, a été notre manque abyssal de confiance, notre absence de programme 
clairement défini, et notre attitude vacillante et pusillanime à l'égard de notre propre pouvoir et potentiel. (b) 
Persuader par des flatteries et des incitations que les nègres émigrent vers leur patrie naturelle, l'Afrique. Cela 
aussi n'est n1 déraisonnable n1 trop difficile à réaliser, comme nous l'avons déjà vu. La plupart d'entre eux 
peuvent être persuadés de partir de leur plein gré, mais nous n'hésiterons pas à utiliser la force avec ceux qui ne 
le font pas. (c) Ensuite, nous devons nettoyer les Mexicains, les Cubains et les Orientaux et les renvoyer dans 
leurs pays d'origine par la persuasion si possible, par la force si nécessaire. Quoi qu'il en soit, nous devons 
nettoyer et nous nettoierons les races de boue de chaque pays blanc de cette planète Terre, quel que soit le 
temps que cela prendra et quel qu'en soit le coût. Une fois que ce programme aura pris de l'ampleur et que les 
races de la boue auront compris que nous sommes sérieux, je prédis que cela prendra beaucoup moins de temps 


qu'il n'y paraît. 


5. Une fois que nous aurons nettoyé nos propres territoires et notre espace de vie, nous passerons à la phase 
suivante. 


L'étape de la colonisation et de l'expansion, un programme que la race blanche a suivi agressivement au cours 
des quatre derniers siècles et qu'elle a stupidement arrêté et inversé seulement au cours des quatre dernières 
décennies. Cependant, sous le credo et le programme de la Créativité, 1l y aura cette différence majeure : Au 
lieu de conquérir les races de boue, de les gouverner et de les exploiter (comme les Britanniques l'ont fait en 
Inde, les Espagnols au Mexique et en Amérique du Sud, etc.), nous allons conquérir des territoires limités et 
ciblés, une étape à la fois. ), nous allons conquérir des territoires limités et ciblés, étape par étape. Au fur et à 
mesure, nous allons éliminer les peuples de la boue et coloniser ces territoires avec des familles blanches 
uniquement. Nous le ferons lentement et systématiquement, de manière planifiée et délibérée, en digérant 
minutieusement chaque territoire conquis avant de passer à l'étape suivante. L'un des premiers objectifs pourrait 
être les magnifiques îles des Bahamas et des Caraïbes au large de nos côtes sud-est. L'objectif suivant pourrait 
être le segment nord du Mexique. Dans chaque cas, nous tracerions une ligne précise, nous nous installerions et 
coloniserions le territoire visé, puis nous fixerions l'objectif suivant, nous tracerions une nouvelle ligne et nous 
avancerions, étape par étape. Pendant que nous étendons nos territoires dans l'hémisphère américain, les pays 
blancs d'Europe pourraient faire de même en Afrique, en Asie et ailleurs. L'Afrique du Sud pourrait reconquérir 
et nettoyer la Rhodésie, et poursuivre son expansion vers le nord, en Angola, au Congo, et ainsi de suite. 
Pourquoi pas ? Nous avons réussi à conquérir et à coloniser le monde au cours des quatre cents dernières 
années, même si nous n'avions pas de plan et de programme coordonnés. Seulement, cette fois, nous le ferons 
différemment. Nous ne mélangerons pas les races, nous n'exploiterons pas les races de boue et nous ne les 
laisserons pas s'installer chez nous. Nous allons les faire sortir - sortir - sortir ! 


6. Un changement majeur immédiat que nous devons apporter à notre politique mondiale (dès que nous aurons 
chassé les Juifs du pouvoir aux États-Unis) est de cesser de subventionner les races de boue, une fois pour 
toutes, que ce soit ici ou à l'étranger. Au cours des quatre dernières décennies, cette folie a vidé les travailleurs 
blancs de leurs moyens de subsistance et a provoqué artificiellement une explosion contre nature des races de 
boue sans travail et incompétentes. Ce fut un désastre catastrophique pour la race blanche, qui nous a été 
traîtreusement imposé par la perfide tyrannie juive. Dès que nous cesserons de nourrir et de subventionner ces 
maudites races de boue, 80 % d'entre elles mourront automatiquement de faim, soulageant ainsi cette planète 
surpeuplée et polluée d'environ 3,5 milliards de parasites inutiles. Où serait le Japon aujourd'hui si nous ne lui 
avions pas expédié des quantités massives de nourriture et de matières premières ? Et si nous l'avions boycotté 
et refusé d'acheter ses produits inutiles ? Nous serions mille fois mieux lotis. Où serait l'Inde si nous ne lui 
avions pas envoyé des quantités massives de nourriture et d'aide ? Où serait Israël ? L'Égypte ? La Birmanie ? 
Au Pakistan ? Les républiques nègres d'Afrique ? Plus près de nous, où seraient les maudits Indiens et nègres 
des États-Unis si nous arrêtions de subventionner et de nourrir ces parasites ? La réponse est qu'ils se 
réduiraient et se flétriraient sur pied, et ne constitueraient plus une menace massive pour notre survie comme 
c'est le cas aujourd'hui. Je le répète, nous ne devons rien aux races de boue, et nous avons été plus que stupides 
de subventionner Israël et 125 autres pays au cours des 40 dernières années, à notre propre détriment. 


7. Pendant que nous colonisons le monde et que nous étendons notre espace vital, nous devons aussi accroître 
notre propre nombre. Ce n'est pas un problème majeur pour une race blanche saine et féconde. Pour ce faire, 
nous devons encourager et permettre aux couples blancs de se marier plus tôt et d'avoir des familles plus 
nombreuses. Cela aussi n'est pas une difficulté majeure, une fois que la race blanche est en charge de sa propre 
destinée. Je peux m'enorgueillir de l'augmentation numérique rapide de mes propres ancêtres mennonites en 
Russie, un peuple sain et sain qui était orienté vers la famille, ou nous pouvons nous pencher sur les nombreuses 
familles blanches pionnières d'Amérique qui, disposant d'un grand espace vital et n'étant pas entravées par un 
gouvernement autoritaire et des impôts écrasants, avaient souvent des familles de huit ou douze enfants. 


8. Quoi qu'il en soit, nous devons, et nous sommes déterminés à habiter cette seule et unique planète Terre, et à 
la faire nôtre. C'est la seule voie que nous puissions suivre si nous voulons survivre et nous le devons à nous- 
mêmes et à notre future progéniture. La nature nous dit de le faire et nous donne un droit clair et débridé 
d'étendre notre nombre et notre territoire dans la mesure de nos capacités illimitées, qui sont énormes. Nous ne 
pouvons pas faire moins. Nous manquerions criminellement à nos obligations envers nos illustres ancêtres, 
envers nous-mêmes et surtout envers notre future progéniture si nous n'accomplissions pas notre destinée 


manifeste. 
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Mettons le feu à RAHOWA ! et mettons plus de vapeur dans Aliya ! 


L'histoire du Burundi 
L'avènement de l'ère du sauvage : Anarchie, horreur et massacres sans fin 


Pour les coeurs sensibles qui ne peuvent pas prodiguer assez de sympathie et de bonté aux sauvages des soi- 
disant races de boue "émergentes" du tiers-monde (émergentes de quoi ? sortant la tête de la brousse ?), il y a 
une leçon frappante à tirer des nouvelles qui nous parviennent de nombreuses régions du monde. Cette leçon est 
la suivante : Si la ruée vers l'expansion des courses de boue n'est pas rapidement enrayée, le temps viendra 
bientôt où leurs cœurs ne saigneront pas seulement à cause d'une sympathie mal placée, mais jailliront du vrai 
sang des machettes brandies par les sauvages qu'ils encouragent stupidement. 


Des événements d'une sauvagerie et d'une horreur brutales se produisent dans des centaines de régions de ce que 
l'on appelle le tiers monde. Nous n'avons pas la place ici de récapituler la longue liste de ces horreurs. 
Concentrons-nous sur l'une d'entre elles qui fait l'actualité aujourd'hui - les massacres qui se déroulent dans le 
petit État du Burundi, situé au milieu de l'Afrique. 


Pendant des siècles avant la Seconde Guerre mondiale, l'homme blanc a étendu son influence et son territoire 
sur l'espace terrestre limité de cette planète Terre. L'Empire britannique en était un exemple parfait, couvrant à 
son apogée environ un quart de la surface terrestre du globe. Mais d'autres pays européens se sont également 
lancés dans la course aux colonies, comme la France, la Belgique, l'Espagne, le Portugal et même les États- 
Unis, chacun de ces pays apportant non seulement la loi et l'ordre aux races de boue arriérées du monde, mais 
aussi la civilisation et l'apprentissage à une gamme de semi-sauvages jusqu'aux chasseurs de têtes et aux 
cannibales. 


L'Allemagne est l'un des pays les plus avancés d'Europe qui a tardé à se lancer dans la course aux colonies 
d'outre-mer. Alors que des pays comme le Portugal avaient commencé à fonder des colonies il y a quatre cents 
ans, l'Allemagne, étrangement, n'a commencé à entrer dans la course qu'à la fin du XIXe siècle. 


Avant la Première Guerre mondiale, la région connue aujourd'hui sous le nom de Burundi faisait partie de 
l'Afrique orientale allemande et faisait l'objet d'une colonisation et d'un développement vigoureux. Lorsque 
l'Allemagne a perdu cette guerre, elle a été dépouillée de toutes ses colonies par les "Alliés", et la région connue 
sous le nom de Ruanda-Urundi a d'abord été remise (par les vainqueurs) sous forme de mandat à la Société des 
Nations, puis attribuée à la Belgique en 1924. Avant la Seconde Guerre mondiale, pratiquement tous les 
territoires du continent africain étaient soit gouvernés par un pays civilisé blanc, soit placés sous sa juridiction. 
(Voir "The Black Tide and the Mud Flood Is Upon Us", p. 256 de Building a Whiter and Brighter World. ) Cela 
a non seulement permis aux pays européens d'exploiter les riches ressources naturelles du continent africain, 
mais aussi d'améliorer les conditions de vie et le niveau des indigènes arriérés. 


La presse juive, bien sûr, a contesté cette dernière affirmation et, après la Seconde Guerre mondiale, un tollé 
s'est élevé, non pas tant de la part des indigènes concernés que de l'establishment juif, pour dire que la 
colonisation devait disparaître, que chaque tribu sauvage avait droit à la liberté, à l'indépendance et à son propre 
pays. Bientôt, par traîtrise, par trahison de la part de leurs propres gouvernements européens, et au moyen de 
campagnes de propagande massives de la presse juive, la ruée vers "l'indépendance" battait son plein et 
l'homme blanc en Afrique (et ailleurs) était bientôt honteusement en pleine retraite. 


Le Ruandi-Urundi belge a été divisé en deux républiques nègres, à savoir le Burundi au sud et le Rwanda au 
nord. Le Burundi, dont nous examinons la situation actuelle dans cet article, a été proclamé "république" le 28 
janvier 1961. 


Très bien, alors maintenant tous ces sauvages, arriérés nègres en Afrique ont la "liberté", 
"l'indépendance", et la pleine souveraineté de leurs propres républiques, quelque chose qu'ils n'ont 


jamais eu avant et n'ont pas eu le cerveau pour... 


comprendre en premier lieu. Ils ne l'ont pas eu parce qu'ils le voulaient, mais parce que le Juif le leur a imposé, 
dans le seul but de chasser l'homme blanc d'Afrique et de réduire le territoire et l'influence de l'homme blanc. 
Donc tout est paisible, prospère et beau dans le monde des nègres, n'est-ce pas ? C'est faux ! 


L'anarchie, la pauvreté, la famine de masse, les massacres et les meurtres de masse sont à l'ordre du jour, non 
seulement au Burundi, mais dans à peu près toutes les républiques nègres que vous pourriez choisir n'importe 
où dans le monde - Éthiopie, Soudan, Angola, Pakistan, Birmanie, Haïti, etc. Mais concentrons-nous sur la 
situation actuelle au Burundi, comme nous avons commencé à le faire au début de cet article. 


Le Burundi est relativement petit, avec une superficie d'environ 10 747 mules carrés, soit à peu près la taille de 
l'État du Maryland. Il a une population relativement dense de cinq millions d'habitants, qui se compose 
essentiellement de deux tribus, les Hutis et les Tutsis, qui vivent dans un état d'hostilité extrême l'une envers 
l'autre depuis au moins quatre cents ans. Parmi ces deux tribus, les Hutis (les petits) sont environ six fois plus 
nombreux que les Tutsis (les grands). Cependant, malgré leur nombre inférieur, les Tutsis contrôlent le 
gouvernement et possèdent les armes, tandis que les Hutis sont les opprimés et les exploités, n'ayant que des 
lances et des machettes pour se défendre. 


D'une manière ou d'une autre, certains des Hutis obtenaient un semblant d'éducation, ce qui inquiétait les 
Tutsis. En 1972, les Tutsis ont décidé de réduire le nombre de Hutis et ont systématiquement procédé à 
l'extermination de 100 000 membres "éduqués" de la tribu. Pour le monde extérieur, ce n'était pas une affaire 
d'état et 11 n'y a pas eu de tollé. Comparez cela à l'indignation criante de la presse juive américaine lorsqu'un 
nègre cokéfié a été tué accidentellement en courant sur le chemin d'une voiture venant en sens inverse, alors 
qu'il était poursuivi par des garçons blancs à Howard Beach, NY. Quoi qu'il en soit, au Burundi, les haines et 
les querelles tribales continuent de couver, les Hutis ayant soif de se venger du massacre de 1972. Il y a 
quelques semaines, les Hutis du nord du Burundi ont décidé d'agir et, lance et machette à la main, ils ont lancé 
une attaque vicieuse contre certaines des familles tutsies au pouvoir. Ils ont encerclé certains complexes, y ont 
mis le feu et ont découpé en morceaux certains de leurs habitants en fuite, tuant environ deux ou trois mille 
personnes. (Les Tutsis, armés de fusils, n'ont pas tardé à riposter et, selon les derniers rapports (23 août 1988), 
environ 5 000 personnes ont été tuées, mais ce n'est pas nécessairement la fin de l'histoire. 


Alors maintenant, ces républiques de nègres ont leur "liberté" (Ahuru !) et leur "indépendance" si chères aux 
médias juifs. Alors, comment vont-elles ? La réponse est : terriblement bien. Elles sont incapables de se 
gouverner elles-mêmes, incapables de se nourrir elles-mêmes, incapables de maintenir la loi et l'ordre. Le 
Burundi est-il une exception ? Loin de là. Il est bien plus typique que l'exception. Nous pouvons voir des 
événements similaires se produire en Inde, au Pakistan, en Angola, au Soudan, en Birmanie, dans n'importe 
laquelle des douzaines de républiques nègres d'Afrique. Bien sûr, dès qu'il y a une catastrophe (il y a toujours 
des dizaines de catastrophes dans les pays arriérés du monde), le bon vieil Oncle Sap, la Croix-Rouge et d'autres 
cœurs sensibles du monde blanc se précipitent pour fournir de la nourriture, des médicaments et d'autres aides. 
C'est fou ! 


Pourquoi ne laissons-nous pas ces sauvages à leur propre sort, maintenant qu'ils ont leur liberté et leur 
indépendance tant vantées ? Laissez-les se tuer à leur guise. Nous, les Créateurs, n'en avons rien à faire. Plus 
ils se décimeront, moins cette planète sera encombrée et polluée, et ouvrira la voie à l'expansion renouvelée 
de l'Homme blanc. En tout cas, arrêtons de les nourrir et de les subventionner. Nous ne devons rien au 
monde, surtout pas à nos ennemis naturels. Je dis, laissons ces bâtards mourir de faim, et bon débarras. 


Le véritable danger qui se rapproche de nous est (a) l'afflux rapidement croissant de ces lapins de la jungle 
dans les limites de notre propre pays, et (b) le taux de natalité élevé et l'expansion des races de boue déjà 
présentes dans ce pays, tout cela transformant la plupart de nos grandes villes en jungles du "tiers monde" ici 
même aux États-Unis. 

Si nous, la race blanche, ne nous organisons pas et ne nous ressaisissons pas, ce n'est qu'une question de 
temps avant que nous ne soyons submergés et envahis par ces sauvages sans cervelle, cruels et brutaux, et 


beaucoup de ces maudits "cœurs qui saignent" qui ne saignent actuellement que par sympathie peuvent 
s'attendre à saigner du vrai sang. 


de multiples coups de machette. 
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Survie, expansion et avancement 
Troisième et dernier segment d'une série 
Avancement 


Cacogénèse (grec, caco(s) mauvais, et eugénisme) Dégénérescence de la race, en particulier causée par 
la reproduction de membres ayant des qualités héréditaires inférieures. 


Eugénisme (grec, eu-, bien, et gen, porter, produire) La science de l'amélioration des qualités de l'espèce 
humaine ; la science de l'obtention d'un type amélioré de progéniture de l'espèce humaine. 


Les deux définitions ci-dessus sont tirées du New Webster's Dictionary, 1981, et ces deux mots clés sont 
l'essence même de ce chapitre. Mais commençons par le commencement. 
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Nous allons maintenant explorer les possibilités illimitées et excitantes qui s'offrent à nous, alors que nous 
atteignons ce troisième plateau tant désiré dans notre programme de survie, d'expansion et d'avancement. 
Nous n'avons pas seulement survécu, mais nous sommes maintenant arrivés au stade où nous avons réussi à 
expulser le Juif du corps de notre société blanche à l'échelle mondiale et ce parasite scorbide n'est plus une 
menace ou un problème pour nous. Nous avons accompli ce que l'Église du Créateur s'était fixé comme 
objectif initial - prendre le contrôle de notre propre destin entre nos mains. Nous avons chassé les races de 
boue des États-Unis et d'autres territoires fondamentalement blancs. 

La créativité est maintenant fermement établie non seulement comme la religion universelle de l'homme 
blanc, mais aussi comme le credo et le programme de tous les bons peuples blancs créatifs de cette planète 
Terre. Une nouvelle ère s'est ouverte dans l'histoire de la plus belle des natures - la race blanche est 
maintenant libre de développer son propre et éblouissant potentiel - un potentiel qu'une généreuse Mère 
Nature a elle-même doté et accordé avec bienveillance à son espèce la plus favorisée. 


Nous avons maintenant une multitude de tâches prodigieuses mais passionnantes à accomplir. Le monde est 
sous nos pieds, mais il reste beaucoup, beaucoup à faire. Les peuples de la boue, bien que ne polluant plus les 
territoires de l'Homme blanc originel, occupent encore plus de la moitié de la surface terrestre de cette planète. 
Il nous appartient de continuer à les évincer comme nous l'avons fait pour les Indiens sur le continent nord- 
américain et de rendre de plus en plus de territoires disponibles pour notre propre peuple, un programme 
similaire à celui poursuivi par la race blanche au cours des quatre derniers siècles, mais avec une différence. 
Nous allons conquérir ces territoires au coup par coup, selon une progression planifiée et délibérée. Au fur et à 
mesure que nous le ferons, nous installerons ces territoires conquis exclusivement avec notre propre espèce - il 
n'y aura n1 mélange géographique ni mélange racial d'aucune sorte. Nous avons déjà discuté de ce programme 
dans le chapitre précédent sur l'expansion, et nous ne nous y attarderons pas davantage dans cette dissertation, 
si ce n'est pour rappeler à nos lecteurs qu'il s'agira d'une mission permanente jusqu'à ce que le Meilleur de la 
Nature habite exclusivement tout le territoire bénin et bienveillant de cette belle planète Terre. 

À l'instar de nos illustres ancêtres pionniers qui, dans leur élan zélé pour la conquête de l'Ouest, ont été 
imprégnés de la destinée manifeste de conquérir ce continent de l'Atlantique au Pacifique, de même, notre 
progéniture dévouée et compétente sera imprégnée de l'esprit résolu de conquête et d'expansion jusqu'à ce 
qu'elle possède tout. Et personne dans le royaume de la nature ne mérite davantage cette récompense suprême 
que la race blanche, créative, productive et intelligente. 


Mais la conquête de cette planète n'est pas le sujet principal de ce chapitre sur l'avancement. Ce que nous 


voulons explorer 


Le but de cet article est d'expliquer plus en détail comment, maintenant que nous avons conquis le monde, nous 
pouvons améliorer la qualité de notre vie, comment nous pouvons améliorer la qualité de notre patrimoine 
génétique et produire une espèce plus fine, plus saine et plus belle à chaque génération. Nous voulons décrire 
autant que possible les buts et les objectifs, les programmes et les procédures nécessaires pour obtenir ces 
nobles récompenses qui sont maintenant à notre portée. 


La multitude de problèmes qui assaillent le monde actuel, infernal et dément, peut sembler insoluble et sans 
espoir. L'humanité semble déterminée à transformer cette planète en une porcherie surpeuplée et 
intolérablement polluée et, ce faisant, à se suicider elle-même. C'est d'ailleurs ce qu'elle est en train de faire en 
ce moment même. Mais une fois que nous nous serons débarrassés du parasite juif destructeur et que l'homme 
blanc aura le contrôle de sa propre destinée, la situation sera totalement différente, le jeu sera complètement 
nouveau. Il n'y aura aucun problème que l'homme blanc ne puisse résoudre et il les résoudra, résolument et 
totalement. Pour des raisons de clarté, nous diviserons les problèmes soulevés et leurs solutions en trois 
grandes sections. 


A. Nettoyer l'environnement 


L'un des premiers problèmes majeurs auxquels nous devrons nous attaquer sera de nettoyer cette planète vierge 
de la pollution sans cesse croissante de milliards de tonnes d'ordures et de débris ordinaires, puis de milliards de 
tonnes de substances plus dangereuses classées comme déchets dangereux, qui consistent en produits chimiques 
toxiques et en déchets radioactifs. Tous ces déchets constituent un problème qui s'aggrave rapidement et auquel 
on ne s'attaque pas pour l'instant, et le problème s'aggrave dans des proportions géométriques au fil des ans. Il 
ne sera pas non plus résolu tant que le juif suceur de sang contrôlera les affaires du monde. D'année en année, 
ces déchets toxiques s'accumulent de plus en plus et n'ont nulle part où aller. Notre terre est polluée, notre air est 
pollué, nos nappes phréatiques sont polluées, nos rivières, nos lacs et nos ruisseaux sont pollués, et même nos 
généreux océans, qui occupent les trois quarts de la surface de cette planète et étaient autrefois considérés 
comme illimités dans leur capacité, sont maintenant aussi dangereusement pollués, en particulier le long de nos 
plages et de nos rivages, si ce processus se poursuit encore longtemps, cette belle planète ne sera plus bonne à 
vivre, en fait, elle ne pourra plus soutenir la vie humaine. Notre environnement est en train de devenir 
rapidement un désastre, et comme je l'ai déjà dit, tant que le Juif sera aux commandes, la situation ne fera 
qu'empirer. 


Après avoir éliminé le parasite juif du mal, que pouvons-nous faire pour faire reculer la pollution ? Pouvons- 
nous à nouveau avoir un environnement sûr et propre ? Oui, nous le pouvons. Il y a beaucoup de choses qui 
peuvent être faites et qui doivent être faites. L'un des principaux problèmes (mais en aucun cas le seul) est la 
surpopulation. Quelle que soit la façon dont on l'envisage, 1l y a une limite au nombre de personnes que cette 
planète peut nourrir et à la quantité de déchets qu'elle peut éliminer de façon sûre et stable. Il y a aujourd'hui 
quelque cinq milliards d'habitants sur cette planète surpeuplée, et cette population devrait doubler au cours du 
siècle prochain. Cette explosion démographique galopante est sauvage et insensée, totalement hors de contrôle. 
C'est un désastre de première grandeur pour toute l'humanité, en particulier pour la race blanche. Nous, les 
Créateurs, croyons en un style de vie généreux et qualitatif, chaque homme étant un roi, chaque famille étant 
prospère et vivant dans l'abondance. Nous n'avons aucun désir de vivre dans un monde sale, malade, pauvre et 
surpeuplé, comme le font maintenant la plupart des peuples de la boue du monde, comme l'Inde, Haïti, le 
Mexique et des dizaines d'autres. Cette planète ne peut tout simplement pas supporter cinq ou dix milliards de 
personnes vivant dans la qualité de vie que nous envisageons, et de toute façon, elle ne le fera pas. La réponse 
est d'inverser l'explosion démographique et de ramener le chiffre à un niveau raisonnable et stable. Je ne suis 
pas sûr de ce que sera ce chiffre à l'avenir, mais je pense qu'un milliard d'habitants est une limite raisonnable et 
confortable. Puisque ce chiffre doit être maintenu stable et qu'il n'y a qu'une quantité fixe de terre et d'espace 
disponible sur cette planète, nous voulons nous assurer que cet espace limité est utilisé exclusivement par notre 
propre espèce - les meilleurs de la nature - des gens productifs et intelligents, capables de s'offrir un style de vie 
dont nous pouvons être fiers. 


La première étape importante pour remettre l'environnement en ordre consiste donc à réduire d'environ 80 % le 
niveau de population de cette planète surpeuplée et à s'assurer que le futur milliard d'habitants que cette planète 
peut accueillir confortablement soit productif, responsable et capable de se nourrir et de subvenir à ses besoins. 
Mais en plus 


Après avoir nettoyé la pollution raciale, 1l nous reste encore beaucoup à faire pour gérer correctement les 
affaires ménagères de cette planète Terre chaotique, mais unique et extraordinaire. 


1. Nous devons cesser d'empoisonner nos terres agricoles avec des engrais chimiques, des pesticides et des 
herbicides. Non seulement ces produits chimiques empoisonnent nos sols et nos aliments, mais ils se déversent 
dans nos ruisseaux, rivières, lacs et océans et les empoisonnent également. Chacun de ces produits chimiques 
empoisonnés est toxique pour la vie végétale et animale. Nous devons changer radicalement nos méthodes 
d'agriculture et de production alimentaire et revenir à l'agriculture biologique telle que je l'ai décrite dans les 
Credo créatifs n° 13 et 14 de la Bible de l'homme blanc. Cela produira trois avantages constructifs majeurs pour 
nous : (a) cela revitalisera et sauvera notre précieuse couche arable, (b) cela augmentera les qualités nutritives 
de nos aliments, et (c) cela réduira considérablement la pollution de notre environnement. 


2. Parallèlement à cette approche, nous devons, dans notre propre intérêt et pour notre bien-être, modifier nos 
habitudes alimentaires. Au lieu de produire des aliments et des céréales pour les volailles, les bovins, les porcs 
et autres animaux, nous devons progressivement nous tourner vers une plus grande proportion de fruits, de 
légumes et de noix à l'état brut, et éliminer progressivement les produits carnés. Non seulement cela réduira 
considérablement le gaspillage lié à la transformation des produits agricoles en viande, mais ce sera également 
beaucoup plus salubre pour notre propre santé et notre bien-être. 


3. Le programme de vie salubre et d'agriculture biologique s'accompagne d'un programme massif de plantation 
d'arbres, en particulier d'arbres fruitiers. Les arbres sont les plantes les plus bénéfiques du domaine de la 
nature. Ils agissent comme les poumons de notre atmosphère, 1ls produisent des fruits et des noix nutritifs pour 
nos besoins alimentaires et 1ls constituent une excellente assurance contre la désertification en cours de notre 
planète. (Voir Credo créatif n° 15, "À l'échelle mondiale : l'avancée du désert" dans W.M.B. ) La destruction 
massive et gratuite de nos grandes forêts tropicales qui a lieu actuellement dans le bassin de l'Amazone n'est 
pas seulement un désastre absolu, mais aussi un crime contre l'humanité et la nature. 


4. Nous devons améliorer le traitement des eaux usées en améliorant les systèmes, et nous assurer qu'aucune eau 
d'égout brute n'est déversée dans nos lacs, rivières ou océans. Nous disposons aujourd'hui de la technologie 
nécessaire pour traiter les eaux usées de manière à ce qu'elles soient presque inoffensives pour l'environnement. 
Cependant, dans de nombreuses villes, les usines sont surchargées et dépassées. En conséquence, de 
nombreuses eaux usées brutes sont déversées dans nos lacs, nos rivières et surtout nos océans. En fait, jusqu'à 
récemment, un certain nombre de villes côtières considéraient les océans comme des réceptacles illimités pour 
l'évacuation des eaux usées, et si elles ne faisaient passer leurs lignes d'évacuation qu'à un ou deux milles au 
large, quelle différence cela ferait-1l ? Eh bien, les océans ne sont pas des poubelles illimitées. Je me souviens 
que lorsque je vivais dans le sud de la Floride, sur la côte est inférieure, certaines ordures dégoûtantes 
revenaient sans cesse à la surface des plages. Nous ne pouvons plus tolérer de telles pratiques douteuses. 


Les contrevenants les plus flagrants à la pollution des océans et des plages à l'échelle mondiale sont les pays du 
tiers monde habités par les races de boue. En raison de leur irresponsabilité et de leur manque de moyens 
financiers (perpétuel), ils ne parviennent jamais à maîtriser l'élimination de leurs déchets. Si l'on ajoute à cela 
l'explosion démographique, leur situation est l'une de ces crises croissantes sans solution. Comment cela nous 
affecte-t-1l ? Elle nous affecte considérablement, puisque nous devons vivre sur la même planète, partager les 
mêmes océans et respirer le même air. Le Mexique n'est qu'un exemple parmi d'autres d'un pays de races de 
boue dont la croissance démographique est hors de contrôle. Non seulement leurs eaux usées non traitées 
s'échouent sur les côtes de San Diego et de la Basse-Californie, mais la population, elle aussi, déborde et se 
répand dans et sur les États-Unis. 


5. Une action constructive que nous pourrions employer avec une grande partie de nos déchets ordinaires est le 
processus de recyclage de ce qui peut être récupéré. Cela inclut une grande partie de nos déchets ordinaires, 
comme les canettes en aluminium, les boîtes de conserve, les bouteilles en verre, les journaux et toute une 
variété de produits en papier. Cela permettrait non seulement de réduire considérablement la taille de nos 


décharges, mais aussi d'éviter l'abattage des arbres (pour la pâte à papier) et de nombreuses autres ressources 
en voie de disparition. 


6. Rendre biodégradables tous les produits jetables. Il y a 15 ou 20 ans, les détergents non dégradables étaient 
fabriqués et vendus par millions de tonnes. Comme ils ne se décomposaient pas, ils restaient pendant des 
années dans notre environnement et se manifestaient sous forme de mousse à la surface d'un grand nombre de 
nos lacs et rivières. Lorsqu'une loi a été adoptée pour obliger les fabricants à ne fabriquer que des détergents 
biodégradables, le problème s'est rapidement résorbé. Aujourd'hui, des milliards de récipients en plastique non 
dégradables de toutes formes et de toutes tailles encombrent le bord de nos routes, nos lacs, nos rivières et nos 
plages, ainsi que nos décharges. Il faudra également s'attaquer à ce problème et à bien d'autres semblables. 


B. Améliorer notre patrimoine génétique. 


J'ai beaucoup insisté sur le nettoyage de la pollution toxique et radioactive déjà existante et des montagnes 
d'autres déchets qui submergent et étouffent maintenant cette planète. C'est une nécessité, et dès que nous 
aurons repris le contrôle de notre propre destin, nous ferons mieux de nous y atteler, car quelle que soit la façon 
dont nous nous y prenons, 1l faudra des années, voire des générations, pour nettoyer les dégâts accumulés. En 
attendant, et simultanément, nous devons aussi commencer à inaugurer des programmes planifiés et délibérés 
qui nous mettront sur la voie de l'amélioration de notre patrimoine génétique blanc gravement érodé. En bref, 
nous devons commencer à pratiquer l'eugénisme. Il n'y a rien de plus important dans le credo et le programme 
de l'Église du Créateur que l'amélioration des qualités génétiques de notre race unique et prestigieuse. 


Contrairement à ce que les Juifs et la presse libérale nous ont fait croire, cette idée n'a rien de très complexe ou 
de sinistre. En gros, cela signifie que les familles dotées de caractéristiques physiques, mentales et morales 
supérieures devraient s'efforcer d'avoir des familles plus nombreuses. Celles qui sont maladives, mentalement 
inférieures et qui ont des défauts génétiques inhérents devraient avoir des familles plus petites, ou si ces défauts 
sont suffisamment graves, ne devraient pas avoir de descendance du tout. La race blanche connaît les principes 
de base de l'eugénisme depuis plus de cent ans et les met en pratique dans l'élevage de meilleurs chevaux, 
bovins, chiens et chats depuis des générations. 


C'est à ce moment-là que ce foutu juif scorbutique se lèvera sur ses pattes arrières et criera au meurtre. Raciste ! 
Des nuances d'Hitler ! Les êtres humains ne sont pas des animaux ! Ce à quoi nous, les Créateurs, répondons 
haut et fort : va au diable, misérable parasite suceur de sang. Nous avons écouté vos conseils suicidaires pendant 
trop longtemps. Maintenant que nous avons finalement réussi à vous faire sortir de notre société, nous avons 
l'intention de pratiquer l'eugénisme et d'améliorer notre propre espèce jusqu'à ce qu'elle soit une merveille à 
voir, et ainsi atteindre ce noble objectif de l'humanité que la Nature, dans sa sagesse supérieure, a délibérément 
implanté dans la semence divine de la race blanche, et de la race blanche seulement. 


L'idée de s'engager dans un programme constructif d'amélioration des générations futures de notre race est l'une 
des voies les plus sensées, les plus productives et les plus évidentes que nous puissions suivre. Qu'y a-t-1l de 
plus délicieux que de voir une belle famille en bonne santé, composée d'enfants brillants et intelligents ? Qu'y a- 
t-il de plus tragique que de voir un enfant défectueux, un enfant infirme ou mentalement retardé, ou 
physiquement déformé ? Ces contrastes sont-ils entièrement le fruit du hasard ou y a-t-il quelque chose de 
significatif que nous puissions faire délibérément pour faire en sorte que le pourcentage d'enfants beaux, sains, 
brillants et intelligents augmente de manière significative et que le pourcentage d'enfants physiquement 
déformés, idiots et crétins diminue jusqu'à devenir proche de zéro ? Les parents blancs d'aujourd'hui sont-ils 
totalement indifférents au fait que les générations futures de notre progéniture dégénèrent en une masse stupide 
de races de boue affamées et griffues comme le montrent des pays tels que Haïti, le Burundi ou l'Inde, pour n'en 
citer que quelques-uns ? 


D'après les réactions de certains parents blancs confus et programmés par les Juifs, 1l semblerait qu'il y ait trop 
de parents qui sont complètement indifférents au sort abyssal dans lequel ils sont prêts à jeter leur future 
progéniture. Quoi qu'il en soit, nous, les Créateurs, ne sommes certainement pas indifférents, et nous ne sommes 
pas non plus irresponsables au point d'ignorer cette question très importante. L'héritage que nous laissons à nos 
enfants et à leur future progéniture n'est pas une question d'indifférence, mais une question de préoccupation 


vitale pour la santé de leur patrimoine génétique, et aussi pour l'avenir de l'humanité. 


la viabilité d'un environnement propre et sain sur cette unique, cette seule et unique planète Terre. 


Comme je l'ai déjà dit, 11 n'y a rien de très compliqué à améliorer la santé et le bonheur de nos générations 
futures. Nous savons tout de l'eugénisme, mais nous avons stupidement ignoré ce sujet vital au cours des cent 
dernières années. Pour cela, nous pouvons remercier la pollution cérébrale assidue déversée sur nous par le juif 
perfide dont le but est depuis de nombreux siècles de mongréliser la race blanche, de détruire la race blanche et 
d'asservir le produit brun mongrélisé pour toujours et un jour. Nous pouvons également remercier le 
christianisme juif, qui s'est développé comme un cancer sur le cerveau de l'homme blanc pendant près de deux 
mille ans. Le christianisme concocté par les juifs encourage aussi fortement la cacogenèse. C'est ce qu'il fait 
lorsqu'il souligne de manière flagrante des conseils suicidaires tels que "bénis soient les doux, les malheureux, 
les boiteux, les crétins et les idiots" d'une part, et dénonce vicieusement les riches (les capables et les 
compétents) d'autre part. 


Eh bien, nous, les Créateurs, en avons assez de cette trahison juive et chrétienne. Si la race blanche doit un jour 
se sauver elle-même et sa future progéniture de l'enfer de la métissage, de la dégénérescence et de l'esclavage, 
le moment est venu. C'est maintenant ou jamais. 


Au début de ce chapitre, j'ai mis l'accent sur deux mots particuliers, tels que définis par le dictionnaire Webster, 
qui sont tous deux dérivés du grec. Il est intéressant de noter que les Grecs, il y a 2500 ans, étaient déjà 
conscients de l'amélioration raciale ou de son contraire, la dégénérescence raciale. En fait, les Spartiates 
pratiquaient assidûment l'eugénisme et, quel que soit le critère utilisé, les Grecs, tant à Athènes qu'à Sparte, 
étaient de loin supérieurs à tout groupe de personnes ayant évolué depuis, que ce soit en termes d'excellence 
physique ou mentale. Malheureusement, l'eugénisme ne faisait pas partie de leur religion et la mongrélisation 
s'est insinuée au fil des siècles. Lors de ma dernière visite en Grèce, en 1973, j'ai constaté que la population 
indigène actuelle avait tristement dégénéré par rapport à son apogée d'il y a 2 500 ans, au point de pouvoir à 
peine figurer parmi les meilleurs éléments de la nature. Le fait est que l'ensemble de la race blanche est sur la 
pente descendante de la dégénérescence génétique depuis plusieurs siècles, et avec les Juifs qui encouragent un 
programme de mongrélisation et de mélange des races, ce processus s'est particulièrement accéléré au cours des 
40 dernières années. Nous avons donc le choix, soit la cacogenèse, soit l'eugénisme. Soit l'amélioration de notre 
issu génétique, soit la dégénérescence. Nous, les Créateurs, sommes fermement engagés dans un programme 
positif d'eugénisme. Une fois que nous serons maîtres de notre destin, nous avons l'intention de promouvoir un 
programme d'eugénisme planifié et délibéré, tel que décrit dans le Credo créatif n° 28 de la Bible de l'homme 
blanc. Ce programme consiste essentiellement en (a) un système de classement génétique, tel que décrit dans la 
Bible de l'homme blanc, et (b) par le biais de l'endoctrinement religieux, à encourager les parents dotés de 
qualités génétiques supérieures à avoir des familles plus nombreuses, et ceux qui sont moins bien dotés à avoir 
moins d'enfants ou à n'en avoir aucun, et (c) la stérilisation des inadaptés incurables, des idiots et des personnes 
génétiquement malades. 


Encore une fois, les Juifs, les coeurs sensibles et les libéraux vont hurler au ciel. Quoi ? Appliquer le contrôle 
des naissances ? Que le gouvernement se mêle du planning familial ? La réponse est oui, aux deux questions. 
Nous ne nous "mêlons" pas lorsque nous encourageons et prenons des mesures significatives pour améliorer la 
qualité de nos générations futures. Nous prenons une mesure positive bien nécessaire pour améliorer le bien-être 
futur de l'humanité et éliminer l'une des causes les plus graves de la misère. La différence entre le bien-être des 
États-Unis et celui d'Haïti, par exemple, n'est pas une question de ressources naturelles (il y a 200 ans, Saint- 
Domingue était plus prospère que les treize colonies réunies) n1 une question de leurs formes de gouvernement 
respectives, contrairement à ce que les libéraux voudraient nous faire croire. La différence entre leur situation 
malade, misérable et malheureuse et la nôtre est due à la différence de qualité de deux peuples respectifs, à 
savoir la race blanche compétente qui a construit ce pays, et leur bande de bâtards dégénérés. Cependant, ne 
soyons pas trop complaisants. La façon dont les États-Unis (a) sont gavés de mélanges raciaux, et (b) se laissent 
inonder et envahir par toutes les races de rebut et de boue du monde, ce ne sera qu'une question de temps avant 
que nous soyons nous aussi aussi malades, dégénérés et misérables comme l'est Haïti aujourd'hui. (Voir le 
Credo créatif n° 30 de la Bible de l'homme blanc, "La leçon macabre de Saint-Domingue - un précurseur de 


l'Amérique blanche"). 


Nous nous penchons maintenant sur la question morale : la société a-t-elle le droit d'empêcher que des enfants 
naissent de parents 

— des parents ? Notre réponse est un Oui écrasant et retentissant ! Le droit de se reproduire de manière 
irresponsable et sans discernement n'est en aucun cas un droit absolu. Pour des parents irresponsables, mariés 
ou non, qui mettent au monde des bébés qu'ils ne peuvent n1 ne veulent soutenir, comme le font actuellement 
de nombreuses femmes nègres, et les refilent aux contribuables productifs pour qu'ils les soutiennent à l'avenir, 
c'est, mon ami, un crime odieux dans notre livre. Pour les idiots et les crétins, se reproduire de manière 
irréfléchie et laisser la société assumer les conséquences de leurs reproductions débiles, c'est aussi un crime 
odieux. Jeter de tels déficients dans notre patrimoine génétique pour en subir les conséquences désastreuses 
pendant les siècles à venir est un crime infernal que nous, Créateurs, ne tolérerons pas. Infuser le sang noir de 
l'Afrique dans notre patrimoine génétique blanc, cela aussi est un crime aux proportions monstrueuses que nous 
ne tolérerons pas non plus. 


La plus grande bénédiction que nous puissions accorder à l'humanité future est d'élever notre race jusqu'à ce 
que nous nous approchions du Superman - des Blancs en bonne santé, beaux, intelligents, capables non 
seulement de subvenir de manière responsable à leurs besoins et à ceux de leurs familles, mais aussi de vivre 
une qualité de vie élevée telle que l'histoire n'en a jamais connue. Si un gouvernement peut "légalement" 
enrôler de jeunes fils dans la fleur de l'âge, leur faire endosser un uniforme et les envoyer dans la jungle du 
Vietnam pour les mutiler et les tuer, il est certainement plus raisonnable et moralement justifié d'empêcher les 
inadaptés, les crétins et les bâtards d'être poussés sans discernement dans ce monde par des parents 
délinquants, pour que la société prenne en charge et récolte les conséquences désastreuses de leur dépravation 
et de leurs crimes irresponsables. 


Il existe une autre raison impérieuse pour laquelle la société doit enfin prendre en compte l'explosion 
démographique mondiale et adopter une position positive sur le contrôle des naissances. Finalement, même 
après que nous, la race blanche, ayons colonisé toutes les bonnes terres de cette planète Terre, et que les races 
de boue ne soient plus qu'un lointain souvenir fou, le temps viendra où nous atteindrons une population 
optimale que cette planète peut confortablement supporter. Nous spéculons que ce niveau aura été atteint au 
chiffre d'environ un milliard. Il ne faudra pas beaucoup de temps à la population blanche pour atteindre ce 
niveau, probablement pas plus de deux ou trois générations. Devrions-nous alors continuer à accroître 
indéfiniment ce nombre de façon gratuite et inconsidérée ? La réponse est un non catégorique ! À quoi cela 
servirait-1l ? Il vaut mieux le stabiliser à un milliard confortable que de surpeupler cette planète de cinq ou dix 
milliards d'individus affamés, comme nous sommes en train de le faire. Même si tous les habitants de cette 
planète étaient des Blancs, un tel nombre surchargerait, surchargerait et surpolluerait désespérément cette 
planète limitée, et ne causerait que pauvreté et misère. Alors pourquoi le faire ? Que nous le voulions ou non, le 
contrôle positif des naissances est la seule réponse. Puisque le contrôle des naissances est une nécessité 
absolue, n'est-il pas également logique que nous ayons un favoritisme contrôlé pour les personnes 
génétiquement supérieures et que nous découragions la reproduction des personnes inférieures ? C'est 
absolument le cas, et cette idée est fermement et définitivement ancrée dans notre credo et notre programme. 


C. Améliorer notre société et notre qualité de vie. 


Nous arrivons maintenant à la troisième étape. Nous supposons que nous avons maintenant remplacé les 
courses de boue et que notre programme d'eugénisme progresse bien. Ayant accompli tout cela, nous, les 
Créateurs, sommes également très intéressés par l'amélioration de la qualité de notre société et de notre mode 
de vie. Nous voulons que chaque famille, chaque homme, femme et enfant puisse mener une vie saine, 
heureuse et prospère. Nous voulons qu'ils aient un sentiment d'appartenance à leur société, qu'ils soient fiers 
d'être membres de leur race, qu'ils aient le sentiment de s'accomplir et que leur vie en vaille la peine. 


Nous aurons déjà accompli une grande partie de ce travail (a) en améliorant la génétique de chaque individu, 
en éliminant les inadaptés et les personnes génétiquement malades et (b) en ramenant la population à un 
niveau confortable où il y a suffisamment de place et d'espace de vie pour tous. 


Mais nous voulons encore améliorer la santé, le bonheur et le bien-être de nos générations futures en 
améliorant également la structure sociétale. Nous pouvons y parvenir grâce à la créativité, en donnant à nos 
camarades de race blanche une... 


un sentiment de fraternité et de camaraderie autour de leur église. Nous voulons que chaque communauté 
dispose d'un centre de créativité qui comprendra non seulement une église, mais qui sera également un centre 
social majeur, orienté vers la famille. Il englobera de nombreuses activités sociales et récréatives. ) ; des 
activités culturelles (théâtres, bibliothèques, salles de réunion publiques pour des conférences, etc.) ; des 
groupes d'artistes, des activités musicales et des festivals, des terrains de pique-nique, etc. Nous prévoyons 
également d'avoir des agences financières qui aident à financer et à conseiller les nouvelles entreprises en herbe. 
Nous espérons avoir de tels Centres de Créativité pour le plaisir de chaque petite communauté aux Etats-Unis 
et, en fait, dans tout le monde blanc. Dans les grandes villes comme Los Angeles, il devrait y avoir peut-être 
jusqu'à trois ou quatre cents centres de ce type pour desservir les communautés blanches. 


Nos écoles et nos collèges seront révisés pour refléter un plus grand intérêt pour la fierté raciale et l'intégrité 
raciale, et seront davantage axés sur la formation de nos jeunes aux réalités pratiques de la planification de la 
vocation, des affaires, du mariage et de la vie familiale. Permettez-moi d'ajouter une autre caractéristique à la 
liste, à savoir un système informatisé de rencontres et d'accouplement afin d'aider les jeunes à trouver les 
meilleurs partenaires pour leur future formation familiale. Non pas que nous voulions abolir les traditionnelles 
rencontres occasionnelles qui ont abouti à l'accouplement et au mariage dans le passé - loin s'en faut. Mais 1l 
s'agirait d'une augmentation supplémentaire pour aider les formations de familles appariées. À l'heure actuelle, 
si nous, les Créateurs, disposions d'un tel système, ce serait une véritable aubaine pour nos jeunes de trouver des 
partenaires adéquats ayant les mêmes idées qu'eux - une situation qui n'est pas facile à trouver à ce stade de 
l'histoire. 


Je voudrais juste ajouter une note de bas de page, à savoir que nous, les Créateurs, sommes beaucoup plus 
intéressés à faire de réels progrès dans notre programme d'eugénisme qu'à faire progresser notre technologie 
scientifique. Le fait est qu'avec les bombes atomiques, les bombes à hydrogène, les radars, les faisceaux laser, 
la fusée, les ordinateurs et tout le reste d'une explosion scientifique en constante accélération, nous atteignons 
un point de non-retour, un point où la technologie est devenue notre maître, où la technologie scientifique a 
largement dépassé notre appareil social pour contrôler ce monstre dangereux et fugitif. 

Nous sommes maintenant dans une situation précaire où quelques fous peuvent faire exploser ce monde et tuer 
toute vie humaine avec leurs armes chimiques, atomiques et autres armes démentes. Je ne suis pas non plus 
convaincu que la population humaine, malgré ses progrès stupéfiants en matière de technologie scientifique, 
soit plus heureuse ou mieux lotie aujourd'hui qu'elle ne l'était 1l y a cent ans, ou que ne l'étaient mes ancêtres 
mennonites dans leur structure sociale conviviale avant l'avènement du téléphone et de la télévision, de 
l'automobile et de l'électricité. Nous, la race blanche, pouvons amplement nous nourrir, nous habiller, nous 
loger et produire toutes les commodités nécessaires à une vie aisée avec la technologie dont nous disposons 
déjà. Il est temps que nous tournions notre attention vers des choses plus importantes - notre propre 
avancement. Ne vous méprenez pas. Je n'ai aucun désir de ramener la technologie à l'époque des chevaux et 
des bogheis, et ce n'est pas possible même si nous le voulions. En fait, je me suis intéressé de près aux 
sciences, à toutes les sciences, pendant la majeure partie de ma vie, et lorsque j'étais jeune, j'ai étudié 
l'ingénierie électrique et électronique dans deux universités différentes au Canada. Ce que je dis maintenant, 
cependant, c'est que nous devrions changer radicalement d'orientation. Nous n'avons pas besoin de machines 
ou de gadgets plus complexes et sophistiqués que ceux que nous avons déjà. Ce que nous, la race blanche, 
devons faire, c'est nous concentrer sur un programme de purification et de promotion raciales et sur une 
restructuration de notre société et de notre vie sociale. Cela nous rapportera des dividendes bien plus 
importants en termes de santé et de bonheur que notre obsession pour le progrès scientifique effréné. 


Il y a quelques années, j'ai visité le Kennedy Space Center à Cap Canaveral, en Floride. La semaine dernière, 
j'ai visité le centre spatial de Huntsville, en Alabama. Les efforts et les dépenses consentis par nos scientifiques 
et nos techniciens pour produire d'énormes fusées sophistiquées, des moteurs de fusée, des systèmes de guidage 
électroniques extrêmement complexes, des ordinateurs électroniques, des systèmes de communication 
électroniques et mille autres équipements extrêmement complexes, compliqués et sophistiqués (et extrêmement 
coûteux) sont tout simplement ahurissants. Dans chaque cas, la pensée me revenait sans cesse : pourquoi diable 
avons-nous besoin de tout cet attirail de matériel extrêmement compliqué et outrageusement coûteux ? Il n'y a 


rien pour nous dans l'espace. Si, au lieu de cela, nous avions dépensé les mêmes centaines de milliards de 
dollars pour renvoyer les nègres en Afrique, et dépensé la même quantité de zèle et d'ingéniosité pour améliorer 
notre structure sociétale et améliorer notre patrimoine génétique blanc, 


il ne fait aucun doute que les avantages dont nous aurions bénéficié auraient été mille fois plus importants 
dans notre propre intérêt. 
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La race blanche est confrontée à un choix difficile : soit elle colonise toute la planète Terre avec les siens, 
soit elle devient une espèce éteinte. 
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Numéro 45 - Décembre 1988 
S'en prendre aux riches 
Les crocs du bolchevisme 


L'idée maîtresse du credo communiste de Karl Marx est que les riches sont l'incarnation de tout le mal du 
monde et qu'ils doivent être exterminés de la surface de la terre. Une fois que ces méchants riches, ces 
"capitalistes" auront été détruits, le "prolétariat", censé être la classe ouvrière, prendra le relais et 1l n'y aura 
plus d'exploitation des travailleurs. Ipso facto, tous les problèmes, qui sont essentiellement une question 
d'économie de toute façon (selon la théorie), auront été résolus. Si seulement nous nous débarrassions de ces 
satanés "capitalistes", nous pourrions avoir un nouvel ordre mondial magnifique. Les distinctions de classe 
disparaîtront, le gouvernement lui-même se dissoudra dans un doux néant, et presto, et voilà ! une nouvelle ère 
pour l'humanité ! Un véritable paradis sur terre, un paradis pour les travailleurs apparaîtra comme par magie. Il 
suffit de tuer ces satanés capitalistes ! 


Les idées d'appât et d'échange qui font partie de cette escroquerie sont aussi juives que le nez crochu d'Henry 
Kissinger et ont une longue histoire juive. Dans le protocole n° 1 des Protocoles des Sages de Sion, ils disent 
qu'en criant les mots "Liberté, Égalité et Fraternité", ils ont fait entrer dans les rangs juifs des légions entières 
de goyim, qui ont porté leurs bannières (juives) avec enthousiasme, tandis que leurs propres agents juifs 
faisaient le travail préliminaire en répandant subrepticement ces idées. Ces mêmes mots étaient des vers 
chancreux à l'œuvre, creusant le bien-être de la société goyim, mettant partout fin à la paix, à la tranquillité, à la 
solidarité et détruisant les fondements des États goyim. 


En remontant encore plus loin dans les canaux obscurs de la propagande juive, nous découvrons qu'un Christ 
mythique préemptait Marx et exposait les mêmes idées destructrices. Tout cela est exposé dans le Nouveau 
Testament, écrit par les Juifs pour la destruction des goyim. Ces méchants riches ! Oh, comme on les déteste ! Il 
est plus facile pour un chameau de passer par le chas d'une aiguille que pour un riche d'aller au paradis. Les 
chrétiens et les Yiddishs préfèrent les rebuts de la société comme Lazare, qui était paresseux, sans travail, sans 
le sou, et tellement négligé et malade que les chiens léchaient ses plaies ouvertes. Voilà le genre d'ordures que 
les chrétiens aiment voir au paradis, mais ces maudits riches brûleront en enfer pour les siècles des siècles, car 
le Seigneur les déteste ! 


Les successeurs brutaux de Marx, Lénine, Trotsky et Staline, ont poursuivi impitoyablement ce dogme 
communiste maléfique et ont conspiré avec succès pour organiser l'une des révolutions les plus violentes et les 
plus destructrices de l'histoire. Soutenus par les banquiers juifs du monde entier, en particulier les banquiers de 
la Réserve fédérale des États-Unis, ils ont renversé la dynastie Romanov de Russie, vieille de trois cents ans, 
ont brutalement assassiné le tsar et sa famille (Nicolas H, sa femme Alexandra et leurs cinq enfants), et le 
Soviet des députés ouvriers des bolcheviks a pris le contrôle de la Russie, le pays le plus vaste et le plus riche 
(en ressources naturelles) du monde. Alors que les hommes de paille de cette révolution étaient Marx, Lénine, 
Staline et Trotsky, les véritables tireurs de ficelles dans les coulisses étaient la Kehilla juive, les banquiers juifs 
et le réseau juif dans son ensemble, ces derniers ayant travaillé à cet objectif pendant plusieurs siècles. Jacob 
Schiff, de la maison de courtage juive Kuhn, Loeb and Company à New York, a financé la bande d'égorgeurs 
de Trotsky à hauteur de 20 millions de dollars pendant la Première Guerre mondiale et les a fait former comme 
tueurs et hacheurs dans l'est de New York pour la prise de contrôle de la Douma (parlement) russe, et ils l'ont 
fait. 


Cette révolution bolchevique a inauguré l'ère la plus maléfique et la plus destructrice de l'histoire de l'humanité. 
Elle n'a d'égal que l'avènement destructeur du christianisme juif qui a inauguré l'âge des ténèbres quelque mille 
cinq cents ans plus tôt, et la similitude ne s'arrête pas là. (Voir "Christianisme et communisme : Les jumeaux 
juifs", page 363 de Nature's Eternal Religion. ) Non seulement les tueurs à gages juifs de Trotsky ont tué les 


membres de la Douma, mais dans l'ère sanglante de révolution, d'anarchie et de famine qui a suivi, les Juifs ont 
eu leur Pourim : ils ont tué entre 20 et 30 millions de personnes. 


et 30 millions de Russes blancs aussi. Comme lors de la Révolution française, ils ont tué les dirigeants, la 
fine fleur de la Russie, conformément à la maxime juive : "Tuez d'abord les meilleurs des goyim". Parmi 
ceux qui ont été tués, il y avait plusieurs de mes parents mennonites. Nous avons nous-mêmes perdu notre 
belle ferme, notre maison et tout ce que nous avions, et nous avons fui le pays en 1924. 


Ainsi, en détruisant les riches (en fait seulement les dirigeants blancs), les pauvres ont-ils récolté le millénaire ? 
Ont-ils obtenu un paradis pour les travailleurs ? Pas du tout ! La dictature juive a tué ses ennemis goyim, a pris 
le pouvoir avec vengeance, puis a imposé une dictature brutale aux "masses", une dictature qu'elle a maintenue 
par la force pure et le terrorisme depuis lors. Ils l'ont fait avec la collaboration secrète des États-Unis et de leurs 
énormes richesses et ressources. (Voir "La Russie, Israël et les États-Unis", C.C. n° 38 de la Bible de l'homme 
blanc. ) Avec les États-Unis prêts à renflouer le régime bolchevique de Russie à tout bout de champ, les Juifs 
ont non seulement maintenu leur mainmise sur les pauvres victimes russes, mais ils ont pu étendre leur empire 
maléfique sur la majeure partie du monde. Il en résulte la pauvreté, la misère et une tyrannie pesante sur plus 
des trois quarts de la population mondiale. Les troubles, le chaos et la misère qui règnent aujourd'hui en 
Pologne sont un exemple actuel, mais un exemple parmi tant d'autres. 


Voilà pour la révolution communiste, dont une grande partie est déjà bien connue de la plupart de nos lecteurs. 
Ce qui nous inquiète, nous Créateurs, c'est qu'une étrange ligne de propagande bolcheviste s'insinue 
aujourd'hui dans le mouvement racial blanc. Certains des "leaders" de certains des mouvements blancs mal 
conçus et malavisés commencent à répandre la même sinistre ligne bolchevique. Au lieu de pointer du doigt le 
réseau juif (qui englobe certainement les super riches, le vrai pouvoir de l'argent), ils blâment et attaquent les 
"riches" blancs. Étrangement, des gens comme Gary Gallo, Tom Metzger et Wyatt Clay Kaldenberg disent que 
les Juifs ne sont pas vraiment les méchants. Ce sont nos propres Blancs, nos riches, qui sont les vrais 
coupables. La dernière fois que j'ai rendu visite à Tom Metzger, 1l m'a offert une rediffusion de son discours 
sur les Nations aryennes sur son lecteur vidéo grand écran. 

Deux minutes après avoir écouté ce discours, je lui ai dit franchement : "On dirait un communiste." J'ai 
également noté son admiration répétée de Lénine, de la façon dont ses tactiques "faisaient avancer les choses". 
Oui, en effet, il l'a fait avec le soutien et le financement d'un vaste réseau juif, à l'intérieur et à l'extérieur de la 
Russie, qui a ouvert la voie, fourni le financement, le plan et la main-d'œuvre, à chaque étape du processus. 
Plus important et plus pertinent, qu'en est-il de l'idéologie de Lénine ? Tom n'a fait aucun commentaire à ce 
sujet, mais j'ai remarqué que sa bibliothèque contenait la plupart des ouvrages de Lénine. 


Quand j'ai confronté Gary Gallo face à face avec cette question : Croyez-vous ou non que les Juifs sont nos 
principaux ennemis ? Il a répondu platement : "Non, les riches blancs sont nos principaux ennemis." 


Arrêtons le programme ici même et examinons une fois pour toutes cette question des "riches contre les 
travailleurs". Posons quelques questions convaincantes. 


1. Les riches sont-ils plus véreux, malhonnêtes, méchants, moralement dépravés et autres que, disons, les 
pauvres ou les cols bleus ? 


Réponse : Après soixante-dix ans passés à côtoyer tous les types de personnes imaginables, je constate que 
non, ils ne le sont pas. Bien que les Blancs soient les personnes les plus raffinées et les plus honorables du 
monde, il y a des bons et des méchants dans toutes les classes, et 1l y a autant d'escrocs, de menteurs et de petits 
voleurs parmi les pauvres que parmi les riches, sinon plus. En général, les riches sont probablement plus 
responsables et plus dignes de confiance parce qu'ils ont plus d'objets de valeur à protéger, y compris leur 
réputation. 


2. Les riches sont-ils surtout des parasites de notre société ou contribuent-ils à leur tour au bien-être général ? 


Réponse : Je suis d'avis que l'homme moyen ayant des moyens a contribué bien plus à la société que le 
pauvre moyen. Prenons quelques exemples dans l'histoire - Cyrus H. McCormick, qui a inventé la première 


machine à traction par chevaux. 


faucheur, est devenu riche grâce à son invention ingénieuse. Grâce à cette seule invention, les dizaines de 
milliers d'agriculteurs de l'époque ont pu produire trois fois plus de céréales et de produits qu'ils ne pouvaient le 
faire auparavant en utilisant la faucille manuelle. Pouvez-vous imaginer ce que cela signifie ? L'invention d'un 
homme était désormais équivalente au travail de tous les agriculteurs trois fois plus important. Il est certain que 
les récompenses que McCormack a récoltées n'étaient qu'une bagatelle par rapport aux avantages accrus qu'il a 
apportés à la société en échange. 


On peut en dire autant d'Eli Whitney, qui a inventé l'égreneuse à coton et a ainsi jeté les bases d'une économie 
cotonnière énorme et florissante dans le Sud. Les mêmes conclusions peuvent être tirées pour des inventeurs 
aussi illustres que James Watt, qui a inventé le moteur à vapeur, Robert Fulton, qui a construit le premier 
bateau à vapeur, Samuel F. B. Morse, qui a inventé le premier télégraphe, ou Alexander Graham Bell, qui a 
inventé le premier système d'alarme. Morse qui a inventé le premier télégraphe ; ou Alexander Graham Bell qui 
a inventé le premier téléphone en état de marche ; ou encore des dizaines de milliers d'autres qui, comme Henry 
Ford, n'ont rien inventé de nouveau qui soit brevetable, mais ont construit une entreprise prospère qui a mis la 
nation sur roues, ou comme Bessemer qui a inventé un nouveau procédé de fabrication de l'acier, permettant 
ainsi aux ingénieurs de construire des gratte-ciel impossibles auparavant. 


A ce stade, un détracteur des riches se lèvera et dira : "Bon, bon, vous n'avez parlé que des inventeurs, et ils 
ont raison et méritent pleinement leurs récompenses, mais la plupart des riches n'étaient pas des inventeurs. 


Très bien, regardons d'autres entrepreneurs. Regardons le domaine des transports. Certains ont créé des 
entreprises qui ont traversé le pays avec des chemins de fer de l'Atlantique au Pacifique. Certains ont construit 
des lignes de bateaux à vapeur. Certains ont construit des lignes de diligence. Certains ont construit des lignes 
de bus. Certains, comme Howard Hughes, Eddie Rickenbacker et des dizaines d'autres, ont construit des 
compagnies aériennes. Il est certain qu'ils ont créé des dizaines de milliers d'emplois et ont énormément 
contribué à l'avancement des voyages et des transports. 


Vous en voulez plus ? D'accord, examinons l'industrie automobile, qui, probablement plus que toute autre 
industrie, a créé des millions d'emplois et a considérablement accru la capacité de l'homme à se déplacer 
beaucoup plus rapidement et plus confortablement qu'avec un cheval et un chariot. Nous avons déjà mentionné 
Henry Ford, mais il y en a eu des dizaines de milliers d'autres comme Gottlieb Daimler et Karl Benz en 
Allemagne, ou en Amérique des pionniers entreprenants comme Charles Duryea, Ransom E. Olds, Elwood 
Haymes, Alexander Winton, Charles B. King, John D. Maxwell, Francis Edgar Stanley (le Stanley Steamer), 
Walter White et des centaines d'autres. En fait, il y a eu jusqu'à 2 000 entreprises de construction automobile, 
dont la plupart ont aujourd'hui disparu ou ont fusionné avec des concurrents plus prospères. Beaucoup d'entre 
elles ont perdu leurs économies initiales et se sont ruinées, certaines ont fait une fortune modeste et d'autres, 
comme Ford, une fortune colossale. Mais elles produisaient et contribuaient énormément à l'avancement de la 
technologie et changeaient le visage de l'Amérique et du monde. 


Devons-nous continuer et aller plus loin ? Pourquoi pas ? Le champ est illimité. Nous pouvons nous lancer 
dans l'industrie alimentaire et citer des entrepreneurs comme Post qui a commencé avec des cornflakes ; ou des 
promoteurs immobiliers comme Del Webb qui ont construit des villes entières, bien planifiées et bien 
construites ; ou des architectes comme Frank Lloyd Wright ; ou des magnats de la presse comme William 
Randolph Hearst ; ou des cinéastes comme D. W. Griffith, et des dessinateurs, des cinéastes et des 
constructeurs de parcs à thème comme Walt Disney. Comme je l'ai dit, le champ est illimité et je pourrais 
continuer à l'infini. 


Tous, ou presque, ces hommes ont gagné des millions de dollars et d'énormes fortunes. Mais je dis que, dans 
l'ensemble, ils ont gagné chaque centime et mérité ce qu'ils ont gagné parce qu'ils ont puissamment contribué 
au progrès de notre économie, de notre technologie, de notre bien-être et de notre civilisation dans son 
ensemble. 


Mais même si je pouvais citer d'innombrables exemples de réussite qui rempliraient des volumes entiers, les 
mécontents qui s'en prennent aux riches comme Tom Metzger et Gary Gallo ne seraient toujours pas satisfaits, 
principalement parce qu'ils envient le fait de ne pas avoir réussi à gagner des millions. Qu'en est-il de tous les 
riches oisifs qui ont hérité de leur argent ? Eh bien, même beaucoup d'entre eux ne sont pas nécessairement des 
paresseux, n1 des improductifs. On peut citer des génies comme Howard Hughes, qui a hérité d'une somme 
rondelette 


d'un demi-million de dollars en 1924, à l'âge de 19 ans. Mais il ne s'est pas contenté de laisser rouiller son 
argent. Il a construit une industrie cinématographique, une industrie de fabrication d'avions, une compagnie 
aérienne, une usine d'électronique et avait des intérêts dans une douzaine d'autres entreprises, catapultant son 
héritage initial d'un demi-million en une fortune de plusieurs milliards de dollars. Il est certain que cet homme 
a créé des emplois, qu'il a construit des entreprises et qu'il a fabriqué une myriade de produits. 

Que pouvait faire de plus un homme ? 


Outre Howard Hughes, on ne compte plus les hommes qui, à partir d'un petit héritage, ont bâti des empires 
gigantesques. Le seul dénominateur commun de ces hommes est qu'ils étaient généralement très énergiques, 
qu'ils avaient de l'imagination et qu'ils étaient en moyenne plus intelligents que la moyenne des ploucs. Il est 
certain que la plupart d'entre eux n'étaient n1 des fainéants n1 des parasites, ce que, avouons-le, nous ne pouvons 
pas dire de beaucoup de vagabonds et de profiteurs qui sont sans le sou et dépendent de l'aide sociale. 


Au cours de mes soixante-dix années de séjour sur cette planète, j'ai vécu dans quatre pays différents et dans 
une demi-douzaine d'États différents de nos bons vieux États-Unis. Mes parents étaient pauvres et j'ai moi- 
même grandi dans une ferme de blé en Saskatchewan. J'ai connu toutes sortes de gens - des agriculteurs, des 
camionneurs, des mineurs, des creuseurs de fossés et des millionnaires, des politiciens, des gouverneurs, des 
sénateurs, des artistes, des écrivains, des inventeurs, des nazis, des juifs, des nègres, des crapules et des escrocs. 
En ce qui concerne la question de la division entre les riches et les pauvres, je dois en arriver à la conclusion 
inévitable que les hommes qui ont des moyens sont, dans l'ensemble, plus intelligents, plus intéressants, plus 
imaginatifs et plus faciles à traiter que ceux qui n'ont jamais pu se ressaisir et accumuler au moins un pécule 
confortable pour subvenir à leurs besoins et à ceux de leur famille. Je dis cela sans rancune et sans préjugé. En 
résumé, je conclurais que ces personnes qui ont réussi financièrement sont généralement celles qui bougent et 
qui agissent et sont, dans l'ensemble, les piliers de notre société qui ont fait progresser la race blanche. 


Nous arrivons maintenant au dernier refuge des rabatteurs de richesse qui vont frapper leur dernier coup 
méchant et accuser les riches de ne pas avoir fait assez pour aider à promouvoir la cause de nous, les racistes 
blancs, dans notre lutte contre l'immonde conspiration juive qui menace maintenant de détruire le fleuron de la 
nature - la race blanche. Je suis tout à fait d'accord avec cette accusation. Les dizaines de milliers d'hommes et 
de femmes blancs riches de ce pays, dont beaucoup sont propriétaires d'immenses fortunes, ont fait bien peu 
pour aider notre cause, une cause qui devrait très certainement être aussi la leur. Mais encore une fois, pour être 
juste envers tous les riches, la classe moyenne et les pauvres, aucun d'entre eux n'a pris la peine de se battre 
contre ce monstre qui nous dévore maintenant, et certainement l'ouvrier moyen, qui se contente de regarder la 
télévision en sirotant sa bière, est aussi criminellement négligent que ces individus bien lotis que Metzger et 
Gallo aiment étiqueter de "gros bonnets" et qu'ils aimeraient voir pendus. Tout comme 1l existe un certain 
nombre d'exceptions parmi les ouvriers, il en existe aussi parmi les riches. Il est certain que Henry Ford, l'un des 
milliardaires les plus riches de notre siècle, s'est alarmé de la menace juive il y a quelque soixante-cinq ans et a 
publié une série d'articles dans son Dearborn Independent pour extirper le réseau juif. En outre, après des 
années de recherche sur "le problème juif”, 1l a publié une série de quatre volumes sur le Juif international. 


Andrew Carnegie, écossais de naissance, mais destiné à devenir l'un des plus grands magnats américains de 
l'acier, a versé 350 millions de sa fortune à des œuvres de bienfaisance. Une grande partie de cette somme a été 
consacrée à la construction de bibliothèques publiques dans toutes les grandes villes américaines, afin que les 
garçons ne soient pas privés de livres à lire, privilège dont 1l a lui-même été privé dans sa jeunesse. Il a 
également créé un certain nombre d'autres institutions caritatives pour l'avancement de l'apprentissage, et a écrit 
un certain nombre de livres remarquables. 


Voilà pour les avantages accordés à la société par les riches et les nantis, le genre de personnes que Metzger et 
Gallo et bien d'autres envieux voudraient pendre. Après avoir dit toutes ces belles choses sur les Blancs riches, 
permettez-moi de préciser que j'apprécie tout autant le travailleur ouvrier, pour autant qu'il soit blanc. J'ai moi- 
même fait beaucoup de travail manuel dur dans mes jeunes années. Ayant été élevé à la ferme, j'ai, enfant, trait 
des vaches, gardé des vaches, ramassé des pierres dans les champs toute la journée. A l'âge de dix ans, je 


stockais des gerbes dans la ferme. 


Les champs de blé, ou le transport du grain jusqu'au silo. À 15 ans, j'étais déjà membre à part entière d'une 
équipe de battage, un travail ardu de 12 heures, dans les champs de 6 heures à 19 heures, avec une heure de 
pause pour le déjeuner. C'est ce que j'ai fait pendant plusieurs années au moment de la récolte, alors que je 
travaillais à l'université. Pendant certaines de ces sessions d'été, j'ai également travaillé dans les mines de nickel 
de Sudbury, en Ontario, dans une galerie, parfois jusqu'à 5000 pieds sous terre. C'était un travail chaud, humide 
et suffocant, à pelleter du minerai de nickel lourd huit heures par jour. Laissez-moi donc vous assurer que je ne 
suis pas étranger au travail manuel. 


Le point essentiel de toute cette discussion est le suivant : nous avons besoin de tous nos camarades de race 
blanche pour construire une société blanche puissante, riche et bien structurée. Nous avons besoin des riches, 
des pauvres, de la classe moyenne, des entrepreneurs, des gestionnaires, des planificateurs, des promoteurs, 
des constructeurs, des hommes d'affaires, des commerçants et des agriculteurs ; surtout des agriculteurs, et je 
pourrais ajouter qu'il y a des agriculteurs très riches, ou qui l'étaient jusqu'à récemment. 


Les vrais coupables qui détruisent notre pays, notre société blanche, notre environnement et la race blanche en 
particulier, c'est la cabale juive, ce parasite éternel qui détruit les peuples et les civilisations depuis des milliers 
d'années. C'est l'argent et le pouvoir juifs qui ont été et sont encore subversifs et destructeurs pour la société de 
l'Homme blanc, et qui asservissent le monde. Au cœur de ce monstre bestial se trouve le Federal Reserve Board 
et le réseau de banquiers juifs qui possèdent et contrôlent les systèmes monétaires parasites dans le monde 
entier. Non seulement ils contrôlent les systèmes monétaires, mais en raison de l'énorme pouvoir qu'ils exercent 
ainsi, et en raison de la loyauté raciale pratiquée par la race juive, ils contrôlent également les gouvernements, 
les médias et tout autre centre nerveux du pouvoir. Les banquiers juifs sont soutenus par l'ensemble du réseau 
juif, qui forme une sinistre conspiration visant non seulement à asservir les travailleurs et les producteurs du 
monde, mais aussi à mongréliser et à détruire la race blanche, les riches et les pauvres, la classe moyenne en 
particulier. 


Il y a le vrai coupable - l'ensemble du réseau juif, en tant que tel, avec les financiers qui manipulent les 
ficelles et planifient la stratégie. 


C'est à ce stade que nous, l'Église du Créateur, nous séparons de Gary Gallo et de Tom Metzger. Quelles que 
soient les raisons qui les ont poussés à s'engager dans cette voie destructrice, nous ne resterons pas inactifs. Se 
concentrer sur le dénigrement des riches blancs est non seulement très déroutant, mais c'est aussi une tromperie 
pure et simple. Il ne s'agit même pas d'une question raciale, mais d'une division de classe manifeste entre nos 
camarades blancs raciaux, une planche communiste et une tactique bolchevique de premier ordre. 

Rien ne pourrait être plus destructeur et déroutant pour la base du mouvement racial blanc, ni plus 
réconfortant pour notre ennemi mortel, le juif parasite, que de blâmer les riches blancs. 


Gary Gallo a un passé étrange et douteux pour quelqu'un qui prétend se battre pour la cause raciale blanche. 
L'un de ses anciens proches collaborateurs m'a dit que son grand-père, que Gary admirait beaucoup, était un 
communiste rose vif. Nous ne pouvons pas dire dans quelle mesure cela a été transféré au petit-fils, mais il est 
évident que de nombreuses idées communistes du grand-père ont pris racine dans le petit-fils, comme le 
programme ostensible de Gary, le peu qu'il y a, semble l'indiquer. Le National Democratic Front (NDF) de 

Gary préconise (a) l'impôt progressif sur le revenu (b) la confiscation des biens 

(c) aucun héritage aux enfants d'une famille (d) des installations de production appartenant à l'État (e) pendre les 
riches ! 


Tout ce qui précède fait partie intégrante du Manifeste Communiste de Marx, comme tout étudiant de la 
conspiration le reconnaîtra facilement. Alors que Gary a rapidement adhéré à l'attrait du Manifeste Communiste, 
avec ou sans la tutelle de son grand-père, il lui a fallu trois ans (de son propre aveu) pour accepter que 


l'holocauste juif était un gigantesque canular, même après que les faits lui aient été clairement exposés. 


Mais ce n'est pas tout. Que cela fasse partie ou non du Manifeste communiste, Gary a proposé un autre plan 


encore plus dévastateur : découper notre patrie américaine en tranches et la répartir entre les différents groupes 
ethniques - nègres, Cubains, Mexicains, Indiens, Chinois, Japonais, Haïtiens, Vietnamiens, et bien sûr, les 
Blancs se verraient attribuer une tranche quelque part aussi. Nous, les Créateurs, disons haut et fort : au diable 
tout ça ! 


du bruit ! Nos ancêtres pionniers ont combattu et saigné pour conquérir cette terre. Ils l'ont pris par la force et la 
conquête. Je répète - conquête - des races de boue et ont construit une puissante nation blanche. Qu'un traître 
blanc vienne maintenant nous dire que nous sommes prêts à le donner à toutes les races de boue du monde, 
gratuitement, sur un plateau d'argent, cela, mon ami, est une folie indescriptible et une trahison à la race 
blanche. De quel côté est ce type ? Peu importe, nous ne voulons pas faire partie du NDF. 


Nous en arrivons maintenant à Tom et John Metzger qui sont un cas différent, mais qui se complaisent aussi 
à dénigrer les riches et les "gros bonnets", et qui sont également d'accord pour découper l'Amérique en 
tranches et livrer de vastes zones aux courses de boue. 


Tom est un promoteur agressif et fait un travail remarquable pour obtenir de la publicité pour la cause raciale 
blanche, ce qui est tout à son honneur. Cependant, la publicité n'est pas tout, à moins qu'il ne s'agisse 
d'épouser des principes solides. Bruce Springsteen et Michael Jackson reçoivent chacun mille fois plus de 
publicité que Tom et John réunis, mais ni l'un ni l'autre n'aide nécessairement la cause raciale blanche. 


Ce qui est encore plus délétère, c'est que Metzger épouse également un programme polyglotte consistant à 
"travailler avec" tout le monde. Enfin, presque tout le monde, sauf ceux qu'il n'aime pas. Il "travaillera avec " 
les chrétiens et les racistes identitaires, bien qu'il affirme sans ambages qu'il ne croit pas à ces choses. Il 
embrassera les Odinistes, bien qu'il ne croie pas non plus à ces balivernes. I collaborera volontiers avec des 
trotskistes tels que Wyatt Clay Kaldenberg, qui se trouve être un raciste, soit dit en passant, ainsi qu'un 
trotskiste. Cela est parfaitement acceptable et ne dérange pas du tout Tom. Tom aime même faire du pied à des 
nègres comme Louis Farrakhan, puisque lui aussi est un raciste, même s'il s'agit d'un raciste nègre qui déteste 
les Juifs et les Blancs avec le même venin. Tom a même fait des ouvertures infructueuses à des célébrités 
internationales telles que Mummar Kaddafi, qui déteste également les Juifs, ainsi que les États-Unis et la race 
blanche. 


Alors, que représente Tom et WAR ? C'est difficile à dire, puisque son programme spécifique, s'il en a un, est, 
au mieux, transparent, mince, superficiel et sommaire, à part le fait qu'il est d'accord avec Gary pour dénigrer 
les riches Blancs et découper le territoire américain afin de le livrer à 57 variétés de races de boue. D'une 
certaine manière, la philosophie de Tom me fait penser à une prostituée des grandes villes, qui, n'ayant pas de 
principes fermes, trouve facile de se glisser dans le lit de n'importe qui. Il y a cependant quelques exceptions. 
Alors que Tom déplore le code strict et intransigeant, le credo et le programme de l'Église du Créateur, il se sent 
lui-même libre de ne pas être d'accord et de dénoncer qui il veut, mais le ciel nous interdit, à nous Créateurs, de 
faire de même. 


Eh bien, nous, les Créateurs, nous nous sentons tout à fait libres de critiquer les Juifs, les communistes, les 
nègres ou tout autre membre de la race blanche, si nous estimons que ces personnes conduisent la race 
blanche dans une voie sans issue vers une catastrophe majeure. Pourquoi ces gens ne peuvent-ils pas 
apprendre les leçons évidentes de l'histoire qui leur sautent aux yeux ? 


Tout cela nous rappelle douloureusement l'expérience de George Wallace il y a une vingtaine d'années. Je me 
souviens qu'en 19672, j'ai vu ces images télévisées dramatiques de George Wallace, debout à la porte de l'école, 
défiant le procureur Nicholas Katzenbach et ses marshals pour imposer l'intégration de nos écoles publiques. À 
cette époque, j'étais encore quelque peu apolitique, et je n'avais même pas rejoint la John Birch Society. Mais 
cela a excité mes instincts raciaux. Quelques années plus tard, je me suis engagé politiquement. J'ai rejoint la 
campagne de George Wallace et, en 1968, j'étais président du parti indépendant américain en Floride, où je 
promouvais la candidature de George Wallace à la présidence. Mais bientôt, j'ai commencé à voir des choses 
étranges se produire dans le camp de Wallace. Il avait un certain nombre de Juifs dans son entourage. 

Il a commencé à tergiverser avec un double langage. Il a commencé à se vanter du fait qu'il n'était pas 
antisémite", en fait, regardez les Juifs dans son personnel. Il a commencé à dévier, dévier et dévier. Bientôt, il 
n'était plus raciste, et à la fin, il se vantait d'avoir plus de nègres dans la bureaucratie de l'État d'Alabama que 
tout autre gouverneur avant lui. 


Je l'ai dénoncé et quitté en 1969, réalisant qu'il avait été piégé depuis le début pour être un chabez-goi. 


un faire-valoir, destiné à neutraliser les instincts raciaux de millions de nos meilleurs 
militants blancs. Nous revenons maintenant à Tom Metzger et Gary Gallo et à leurs 
philosophies peu judicieuses. 


La première leçon évidente que nous voulons leur rappeler est que les planches marxistes sont d'origine juive et 
sont hautement destructives pour un peuple et une société blancs. La Russie a été sous le talon marxiste pendant 
70 ans. Je suis né dans l'Ukraine russe. Avant la première guerre mondiale, l'Ukraine était le grenier à blé le plus 
productif du monde et pouvait nourrir toute l'Europe. Aujourd'hui, sous le régime marxiste, non seulement tout 
le programme économique russe est en ruine, mais la Russie riche en terres ne peut même pas nourrir son 
propre peuple, et doit mendier et importer des millions de tonnes de blé et de denrées alimentaires des États- 
Unis et d'autres pays. Si l'économie russe n'avait pas été soutenue à de nombreuses occasions critiques au cours 
des 70 dernières années par les États-Unis qui aiment les Juifs, elle se serait effondrée depuis longtemps (voir 
"La Russie, Israël et les États-Unis" dans la Bible de l'homme blanc). 


La même chose se passe en Pologne communiste. L'économie est au bord de l'effondrement. Le peuple est 
démuni et affamé. Ils sont dans un état perpétuel de rébellion. Avec le moindre encouragement réel des États- 
Unis, le peuple polonais renverserait et démolirait ce régime juif tyrannique, une fois pour toutes. On peut dire 
la même chose de la Hongrie, de la Roumanie et de toute l'Europe de l'Est actuellement sous le talon marxiste. 
Toute personne ayant ne serait-ce que la moitié d'un cerveau peut facilement se rendre compte que la doctrine 
marxiste détruit l'initiative privée et l'entreprise privée. Le résultat est la stagnation, la pauvreté, la misère et 
l'effondrement total. Vous ne pouvez frapper les "riches" qu'une fois, vous ne pouvez les voler qu'une fois, mais 
une fois que l'initiative a disparu, la productivité aussi disparaît, et 1l ne reste plus personne à dépouiller et à 
voler. Ecoutez les gars, bon sang, ça ne marche pas. Le marxisme n'est qu'une escroquerie juive, pure et simple. 
Ca ne marche pas. 


La deuxième leçon que Gary, Tom et Cie devraient apprendre est que vous ne pouvez pas renverser la 
puissance juive avec un assortiment polyglotte de petits "mouvements" divisés, si tant est qu'on puisse les 
appeler ainsi, même si vous pouvez en avoir 10 000, ou 20 000, comme nous l'avons vu au cours des cinquante 
dernières années. Ce dont nous sommes témoins aujourd'hui dans le soi-disant mouvement racial blanc est ce 
que nous appelons le P.C.I.C., c'est-à-dire un Conglomérat Polyglotte de Contradictions Irréconciliables. Cela 
nous laisse la porte grande ouverte à la puissance juive pour leur technique "Diviser et Conquérir", parce que, 
comme la prostituée de la grande ville que nous avons mentionnée, nous ne semblons pas pouvoir nous 
polariser autour de principes fermes qui nous sont propres. Comme le dit Harold Covington dans son livre, The 
March Up Country, la plupart des mouvements raciaux blancs n'ont non seulement aucune idée de la manière 
d'y parvenir, mais ils ne savent même pas où 1ls veulent aller. Cela résume assez bien tout le désordre du 
Conglomérat Polyglotte de Contradictions Irréconciliables, si vous ne savez pas où vous allez, vous ne 
saurez certainement pas comment y arriver. Le fait est que nous ne sommes pas plus près de détruire le 
véritable ennemi aujourd'hui qu'il y a 30, 40 ou 50 ans. Et le véritable ennemi, permettez-moi de le rappeler, 
n'est pas le riche Blanc, mais le sinistre réseau juif mondial. Il n'y a pas un seul Blanc riche, ni un seul politicien 
blanc, d'ailleurs, aux États-Unis aujourd'hui qui exerce un quelconque pouvoir réel, et cela inclut même des 
familles aussi visibles que les Rockefeller ou les Kennedy. 


Nous, les Créateurs, avons un credo, un programme et une doctrine réels et significatifs. Il s'agit d'une doctrine 
complète qui englobe la politique, l'économie, la race, l'eugénisme, la religion, l'environnement, la vie saine et à 
peu près toutes les autres facettes de l'activité humaine qui sont vitales pour la survie, l'expansion et 
l'avancement de la race blanche à l'échelle mondiale. Pourquoi des gens comme Tom, Gary et d'autres membres 
du mouvement choisissent-ils de l'ignorer et d'épouser les principes marxistes sordides qui consistent à s'en 
prendre aux riches (c'est-à-dire aux Blancs), à promouvoir l'impôt progressif sur le revenu, la confiscation de la 
propriété privée et autres balivernes juives ? Non seulement ces gens choisissent d'ignorer la Créativité qui a de 
vraies réponses pour la race blanche, mais ils y sont ouvertement hostiles et l'attaquent avec véhémence. 


Pourquoi choisissent-ils une voie aussi insensée alors que l'histoire a prouvé que ce n'est que lorsque les 
Allemands se sont unis autour d'une croyance polarisée (sous Hitler) qu'ils ont finalement eu le poids 
nécessaire pour détruire le monstre juif ? 


Je vais vous dire pourquoi. La réponse est hubris, hubris. Ils sont jaloux. La créativité révèle la pauvreté de 
leurs propres "programmes" mal conçus, si tant est qu'on puisse les appeler ainsi. Comme indiqué dans le 
numéro 32 de Loyauté raciale, "Hubris, Hubris", s'ils ne l'ont pas, s'ils n'y ont pas pensé les premiers, ils 
préfèrent torpiller la créativité plutôt que de l'adopter, même si la race blanche sombre avec le navire torpillé. 


Qu'il en soit ainsi. Qu'ils aillent au diable. Avec des amis comme ça, qui a besoin d'ennemis ? S'ils accordent 
plus d'importance à leur propre petit orgueil qu'à la race blanche et qu'ils veulent le soigner plutôt que de sauver 
la race blanche, qu'il en soit ainsi. Tôt ou tard, ils mourront ou feront faillite et leur précieux orgueil démesuré 
mourra avec eux. Mais la créativité continuera malgré tout. Nous ignorerons leurs jalousies mesquines, leur 
foutu P.C.I.C. et nous continuerons à attirer de plus en plus de membres et à construire et construire jusqu'à ce 
que nous ayons un puissant raz-de-marée qui submergera et écrasera l'immonde réseau juif. Nous n'avons 
certainement pas besoin de la coopération de lests inutiles qui veulent découper notre précieux territoire et le 
donner aux courses de boue, et nous n'avons pas besoin non plus de l'intrusion de la doctrine marxiste pour 
embrouiller et salir notre credo et notre programme. Il y a une chose qui est bien pire qu'un capitaliste, c'est un 
capitulateur. Au diable les défaitistes et les traîtres. Nous n'avons pas besoin d'eux. Nous préférons les avoir 
comme ennemis en dehors de nos rangs plutôt qu'à l'intérieur du fort et qu'ils creusent de l'intérieur. Qui a 
besoin de capitulateurs ? Nous, les Créateurs, n'accepterons jamais de céder un pouce de notre territoire - 
territoire gagné par le sang de nos ancêtres pionniers. Nous considérons cela comme une trahison. Qui a besoin 
de défaitistes ? Au lieu de cela, rejoignez le C.O.T.C. ; soutenez le C.O.T.C. et construisez un mouvement avec 
force et objectif. Notre objectif inébranlable et intransigeant est la planète Terre - toute la planète - et nous ne 
nous reposerons jamais tant qu'elle ne sera pas habitée par une race blanche régénérée et rajeunie - la fine fleur 
de la nature. 


4 KR 


Détruire les riches blancs n'a jamais profité aux pauvres, mais transfère invariablement leurs biens dans des 
mains de moins en moins nombreuses des super riches banguiers juifs et des manipulateurs d'argent. 


Æ k %k %k %k 


Combien de fois faut-il frapper la tête de certaines personnes avec un poteau téléphonique avant qu'elles 
n'apprennent la leçon évidente de l'histoire - que les programmes marxistes ont été conçus par les Juifs pour la 
destruction de la race blanche ? 


Æ k %k k %k 


Nos ancêtres se sont battus, ont saigné et sont morts pour conquérir ce précieux territoire maintenant connu sous 
le nom d'Amérique. Pour tout homme blanc, suggérer maintenant que nous le livrions volontairement aux races 
de boue sur un plateau d'argent est la pire des trahisons raciales. 
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Numéro 46 - Janvier 1989 
Qui a tué John Kennedy 


Ce n'est pas un grand mystère pour ceux qui comprennent la MOSSAD meurtrière, la nature du sinistre 
establishment du pouvoir juif derrière elle, et pour les quelques personnes parmi nous qui ont le courage de dire 
les choses telles qu'elles sont. Il est clair que c'est le MOSSAD juif qui a assassiné John F. Kennedy. 


Le 22 novembre dernier, ma femme et moi avons célébré notre quarante-deuxième anniversaire de mariage, et 
nous l'avons fait en compagnie de nos enfants et petits-enfants lors de vacances spéciales à Disney World. Ce 
même jour, le monde a largement célébré et rendu public l'anniversaire de l'assassinat criminel de John F. 
Kennedy, alors jeune et séduisant président des États-Unis, abattu de sang-froid dans les rues de Dallas vingt- 
cinq ans plus tôt. De nombreux articles de fond sont parus dans les journaux, les tabloïds et sur les écrans de 
télévision pour commémorer ce jour funeste. Mais après 25 ans, le mystère de l'identité de celui qui a abattu 
Kennedy le 22 novembre 1963 reste apparemment toujours non résolu et obscurci. De nombreuses théories, 
pour la plupart bizarres et erronées, tournent toujours autour de cet acte historique et ignoble. 


Je me souviens bien de ce jour, comme sans doute des millions d'autres personnes qui étaient alors en âge de 
réaliser le choc et l'impact de ce crime odieux. Lorsque ma fille de 12 ans est rentrée de l'école ce jour-là, la 
première chose qu'elle a dite, c'est : "Bon sang, ces Républicains ne plaisantent pas, n'est-ce pas ?" Il est vrai 
que son évaluation était peut-être prématurée et quelque peu naïve, mais peut-être pas plus que les nombreuses 
théories et conclusions qui flottent dans l'esprit de la grande majorité du public américain aujourd'hui, et 
certainement pas plus sauvage que la conclusion officielle émise par la Commission Warren qui a été 
rapidement mise en place pour blanchir et confondre toute cette affaire criminelle. Après des mois d'enquête", 
la commission a réussi à manipuler les "preuves" de manière à ce qu'elles soutiennent la conclusion qu'elle 
voulait projeter avant même d'entamer une enquête coûteuse et de longue haleine, à savoir que ce n'est rien 
d'autre qu'un fou isolé et erratique - Lee Harvey Oswald - qui a fait le travail, tout seul et de manière impulsive. 


Malgré le barrage de propagande massive que les Juifs nous ont fait subir au cours des 25 dernières années, le 
public américain et le monde en général ne croient toujours pas à cette explication ridicule. En fait, au moment 
du 25e anniversaire en 1988, il y a eu non seulement une large couverture médiatique rappelant l'événement, 
mais aussi un certain nombre de sondages d'opinion sur ce que le public croyait ou ne croyait pas au verdict 
officiel de la Commission Warren. Le Orlando Sentinel a réalisé l'un de ces sondages dans le cadre de son 
émission "Sound Off". Sur les 2039 personnes qui ont répondu à la question clé - Lee Harvey Oswald a-t-1l agi 
seul dans l'assassinat du président John F. Kennedy ? - 1890 personnes (93%) ont répondu qu'elles ne le 
croyaient pas. C'était 25 ans plus tard, et après la prestigieuse Commission Warren qui avait passé des mois 
d'enquête" interminable à dire qu'un fou isolé était responsable et que c'était tout - il n'y avait pas de 
conspiration ! Comme le public américain n'était pas convaincu, la Commission Rockefeller a été créée plus 
tard pour enquêter à nouveau sur la même affaire et la blanchir, afin d'essayer de renforcer la confiance du 
public dans le mensonge de la Commission Warren. Comme cela n'a toujours pas fonctionné, des années plus 
tard, la Commission d'enquête sur les assassinats a été créée, dirigée par un avocat compétent nommé Richard 
Sprague. Lorsqu'il a semblé qu'il s'approchait trop des faits, la CIA et le FBI ont décidé de le limoger. La CIA a 
pris le relais et la dissimulation du crime s'est poursuivie pour aboutir à la même conclusion impossible et 
ridiculement stupide que la Commission Warren. De nombreux sondages effectués à l'époque et dans les années 
qui ont suivi ont montré que le public n'y croyait toujours pas. Aujourd'hui, après de nombreux livres et des 
milliers d'articles et de "documentaires" de la presse juive, le grand public et le monde entier rejettent 
massivement la conclusion ridicule selon laquelle "il n'y a pas eu de conspiration", comme le montre le sondage 
du Sentinel d'Orlando (93 % de rejet) et de nombreux autres sondages. 


Bien que le public américain soit extrêmement crédule et avale la plupart des mensonges que lui assène la 
machine de propagande juive (comme l'Holohoax), il est évident que le mensonge "officiel" de la Commission 
Warren est tout simplement trop, trop lourd, même pour le public américain crédule. Et il y a de bonnes et 
suffisantes raisons pour lesquelles un mensonge aussi flagrant ne peut pas et ne veut pas être lavé, comme nous 
allons le voir. Mais alors que le public américain n'achète pas l'histoire du fou solitaire, pas de 
conspiration, il reste désespérément confus quant à savoir qui l'a fait, et pourquoi Kennedy a été 
assassiné. 


Avant d'aborder le qui et le pourquoi, passons brièvement en revue les événements connus et acceptés de 
cet épisode fatidique qui, en quelques brefs instants, a changé le cours de l'histoire américaine et mondiale. 


Le 22 novembre 1963, John Kennedy, en compagnie de sa séduisante épouse Jacqueline, circulait dans un 
cortège ouvert dans les rues de Dallas, apparemment pour consolider son image politique déclinante. Alors 
qu'il passait devant la Dealey Plaza et le Texas School Book Depository Building à 12h30, des coups de feu ont 
soudainement retenti. 

Le gouverneur John Connally, qui se trouvait dans la même voiture sur un siège devant Kennedy, a été 
gravement blessé. John Kennedy, dont le cerveau a été soufflé par l'un des coups de feu, a été déclaré mort à 
son arrivée au Parkland Hospital, où la voiture a été transportée d'urgence. 


Lee Harvey Oswald, un vagabond sans ressources, avait de toute évidence été soigneusement entraîné et piégé 
par les conspirateurs pour jouer le rôle du bouc émissaire. On l'a vu sortir en courant du Texas School Book 
Depository Building, et un policier de Dallas du nom de J.D. Tippit, qui a tenté d'arrêter Oswald peu après, a été 
abattu sur le coup. On peut supposer qu'il a été tué par Oswald, mais même cette conclusion est discutable. Peu 
de temps après, Oswald a été capturé et placé en détention. 


Il a été rapidement interrogé par sept agents du FBI pendant 12 heures. Quarante-sept heures après l'assassinat 
de Kennedy, alors qu'il était sous la garde d'agents fédéraux et qu'il était transféré dans un couloir situé sous le 
bâtiment de la police de Dallas, Oswald lui-même a été abattu par un patron de boîte de nuit juif nommé Jack 
Ruby (de son vrai nom Jacob Rubenstein). Cela s'est fait en plein jour, à la vue des caméras de télévision, et a 
ainsi détruit instantanément un témoin clé très visible mais instable, qui aurait pu apporter un éclairage 
considérable sur la conspiration. 

Il n'était cependant qu'une des 29 personnes liées à la conspiration qui allaient mourir prématurément et 
violemment dans des circonstances mystérieuses, comme nous allons le voir. 


Lyndon B. Johnson, vice-président sous Kennedy, a rapidement prêté serment en tant que président pendant le 
vol de retour de Dallas à Washington. Contrairement à toutes les procédures légales et aux lois du Texas, le 
corps de Kennedy a également été transporté par avion à Washington et sorti de la juridiction des autorités du 
Texas. Il en va de même pour l'enquête sur ce crime odieux. Le désormais président Lyndon Johnson a 
rapidement réduit l'enquête et a contourné les autorités indépendantes du Texas qui avaient la première 
juridiction légale en nommant la Commission Warren comme seule autorité pour faire le travail. Apparemment, 
cela a été fait parce que le crime était d'une telle ampleur que les autorités habituelles qui auraient dû avoir la 
juridiction légale (la police de Dallas, l'État du Texas) étaient trop mineures pour être chargées d'un crime aussi 
important. En réalité, la véritable raison, comme nous le verrons, était que la dissimulation pouvait être 
contenue et contrôlée dans un paquet hautement sélectif, un paquet soigneusement empilé de manière à ce 
qu'on puisse lui faire confiance pour faire exactement ce qu'il a fait - ne pas enquêter du tout sur le crime, mais 
au contraire, le dissimuler. 


La Commission Warren, dirigée par le juge de la Cour suprême Earl Warren, a pris en charge tous les aspects 
de l'enquête et a exclu toutes les autres autorités qui avaient le droit préalable et légal de le faire. En cela, elle a 
été soutenue par la presse juive contrôlée, par le FBI et par la CIA. En fait, il est devenu un outil volontaire de 
ces deux dernières agences fédérales et a fait ce qu'on lui a dit. 


L'histoire de la dissimulation a été longue et odieuse, et malheureusement, nous ne pouvons pas couvrir tous les 
détails de ses nombreuses procédures douteuses, ni examiner complètement sa conclusion préconçue qu'elle 
s'est arrangée pour rapporter par milliers 


de pages. Permettez-moi de répéter qu'après tout le soutien massif de propagande qu'elle a reçu, malgré les 
volumes de mensonges jurés par le FBI et la CIA, le fait demeure - qu'après 25 ans, même un public américain 
très crédule ne croit pas au conte de fées ridicule et impossible de la commission. 


En gros, les conclusions de la Commission Warren étaient les suivantes : 
(a) Il n'y a pas eu de complot. 


(b) Lee Harvey Oswald, un fou solitaire, a tout fait tout seul. Il a tiré tous les coups de feu qui ont tué Kennedy 
et blessé le gouverneur Connally depuis une fenêtre du sixième étage du bâtiment du Texas School Book 
Depository. 


(c) Il s'agissait de seulement trois coups tirés avec un fusil Mannlicher-Carcano fabriqué en Italie. 


Il y a plus, beaucoup plus, des milliers de pages d'ordures, c'est l'histoire présentée par la Commission Warren. 
C'est la conclusion qu'ils étaient déterminés à imposer au public avant même de commencer à rassembler des 
"faits" et des "informations", et ils s'y sont tenus jusqu'au bout, ignorant ou déformant toute preuve qui ne 
correspondait pas à leur "conclusion" préconçue. L'histoire est tellement folle qu'elle pourrait facilement 
s'inscrire dans notre série "Les histoires les plus folles jamais racontées". Rien d'étonnant à cela. Les auteurs 
ont un mentor commun - l'establishment du pouvoir juif. Pas étonnant non plus qu'après 25 ans et des doses 
massives de mensonges et de propagande, l'écrasante majorité du public américain n'y croit toujours pas. 


Voici quelques-uns des épisodes étranges et bizarres qui se sont produits pendant ce crime flagrant et 
cette dissimulation frauduleuse. 


* Bien que le principal coupable présumé, Lee Harvey Oswald, ait été interrogé par sept agents du FBI 
pendant 12 heures, les transcriptions des interrogatoires ont été brûlées et détruites à jamais. 


+ Oswald a été tué moins de 47 heures après l'assassinat par Jack Ruby, un proxénète sordide, lui-même 
agent rémunéré par le FBI. Il était apparemment en mesure (autorisé) de le faire alors qu'Oswald était sous 
la garde et la "protection" d'agents fédéraux. 


* Afin de s'assurer que Jack Ruby ne se rétracterait pas plus tard et ne vendrait pas la mèche, il est "mort d'un 
cancer" en prison dans l'attente de son procès. 


* Aucune des empreintes digitales d'Oswald n'a été trouvée sur le fusil Mannlicher-Carcano avec lequel il était 
accusé d'avoir tiré sur le président. Comme 1l s'est précipité hors du bâtiment du Depository immédiatement 
après avoir tiré sur le président, il n'aurait guère eu le temps de le nettoyer. 


+ Bien qu'Oswald soit connu pour être un mauvais tireur au fusil (plusieurs mois auparavant, le 6 avril 1963, 
pour être exact, il avait tiré sur le général de division de droite Edwin Walker et l'avait manqué), la 
Commission Warren lui a attribué l'exploit miraculeux d'infliger huit blessures différentes au président 
Kennedy et au gouverneur John Connally en l'espace de six secondes, à une distance de plus de 200 pieds et 
selon un angle qui aurait mis à l'épreuve les compétences professionnelles du tireur le plus expert du monde. 


+ L'une de ces balles a été créditée par la Commission Warren comme ayant suivi ce parcours des plus 
étonnants : Elle aurait traversé le dos du Président Kennedy et serait ressortie par son cou, puis aurait traversé 
le dos du Gouverneur Connally et serait ressortie par sa poitrine, dans le poignet du Gouverneur et de son 
poignet dans sa jambe. Ça, c'est du tir ! Étrangement, cette même balle présumée a ensuite été accidentellement 
retrouvée sur le sol de l'hôpital Parkland où les victimes ont été emmenées. Quand on l'a "découverte", cette 
balle magique s'est avérée aussi propre que 


un sifflement, sans cicatrice ni coupure, même s'il a soi-disant traversé et brisé des côtes, des poignets et 
d'autres os dans sa trajectoire la plus remarquable. Le croiriez-vous ? 


* Le rapport Warren a déclaré sans ambages qu'aucune preuve crédible ne suggère que les coups de feu ont 
été tirés d'un autre endroit que le Texas School Depository Building". "Ceci malgré le fait que la 
commission connaissait les noms d'au moins 266 témoins présents sur la scène du crime. Parmi eux, 2509 ont 
pu témoigner devant la police de Dallas, le bureau du shérif de Dallas, le FBI ou les services secrets. Dans le 
cas de 68 personnes interrogées ou citées comme témoins, les interrogateurs des forces de l'ordre ont "oublié" 
de demander d'où venaient les coups de feu. Sur les 90 personnes à qui cette question importante a été posée, 58 
ont répondu que les coups de feu provenaient de la colline herbeuse (devant le cortège) et non du Texas Book 
Depository Building (derrière le cortège). Étrangement, la plupart des 32 personnes qui n'étaient pas d'accord 
avec l'affirmation selon laquelle les coups de feu provenaient de la colline herbeuse étaient des fonctionnaires, 
leurs épouses ou des assistants. Néanmoins, même en ignorant la coercition ou la corruption de ces 
fonctionnaires, deux tiers des témoins ont affirmé qu'ils croyaient que les coups de feu provenaient de la butte 
herbeuse devant le cortège, un élément de preuve très important que la Commission a choisi d'ignorer 
complètement. Nous aurons plus à dire à ce sujet plus tard. 


+ Un seul spectateur, un certain Zapruder, a filmé par hasard le cortège au moment de la fusillade, à l'aide 
d'une caméra 8 mm. Comme il s'agissait d'une preuve tangible susceptible de réfuter les conclusions 
souhaitées par les conspirateurs, la CTA a agi rapidement pour s'approprier le film. 


+ Dans son numéro du 2 octobre 1964, le magazine LIFE a publié un article du représentant de l'époque, Gerald 
KR. Ford (R-Michigan), qui était membre de la Commission Warren. Dans cet article, on pouvait voir huit 
photos des images critiques du film de Zapruder. Dans un numéro, l'image n° 6 montrait du sang et de la 
cervelle jaillissant de la tête de Kennedy. De toute évidence, LIFE avait commis une erreur impardonnable qui 
aurait pu aller à l'encontre de la directive de l'establishment. Les presses ont été arrêtées au milieu du tirage et 
une nouvelle photo n°6 a été substituée, qui montrait simplement le président affalé. Quelqu'un de haut placé a 
manifestement donné l'ordre. Lorsqu'un journaliste passionné (qui possédait un exemplaire des deux numéros) 
a tenté, des années plus tard, d'obtenir une explication de la part de LIFE, la direction a nié catégoriquement 
qu'il y ait eu un changement ou qu'il y ait eu deux versions. 


* Les tests au nitrate ont exonéré Lee Harvey Oswald d'avoir tiré avec un fusil le 22 novembre, mais cette 
preuve a été supprimée. 


+ Oswald a nié avec véhémence avoir tiré sur qui que ce soit, mais comme il avait manifestement beaucoup 
plus à dire, il a été rapidement assassiné et retiré du tableau. 


+ Oswald a été interrogé par un agent fédéral en août 1963, mais les notes ont ensuite été brûlées. 
* Les photos de radiographie et d'autopsie du président décédé ont été cachées au public jusqu'à ce jour. 


* La Commission Warren affirme que seuls trois coups de feu ont été tirés et qu'ils provenaient tous du fusil 
Mannlicher- Carcano d'Oswald. Deux de ces coups ont été tirés en moins de 1,2 seconde (selon la 
Commission, comme le prouve le film de Zapruder). Les responsables de l'usine Mannlicher Steyr en Italie 
ont trouvé cela très flatteur, mais ont déclaré que le laps de temps entre les tirs de leur fusil n'avait jamais été 
inférieur à 2,3 secondes. 


* Lorsqu'un journal espagnol (La Voz de Espana) a imprimé cette histoire et qu'elle a été portée à l'attention 
de la galerie de presse du Sénat, l'un des attachés de presse (un agent de la CIA) a demandé s'il pouvait avoir 


la copie pour la photocopier. Elle a été détruite "accidentellement". 


* Lorsque la même personne qui avait déterré ce numéro a essayé d'obtenir un autre exemplaire du journal 


espagnol, elle a... 


On m'a dit qu'ils avaient des copies de tous les numéros sauf celui-là. Il avait disparu. 


* Lors de l'autopsie de Kennedy, son cerveau (ce qu'il en restait) a été retiré et placé dans un récipient en acier 
inoxydable contenant du formol. Ce produit chimique "fixe" le tissu cérébral afin qu'il puisse être découpé et 
examiné. Il a été placé aux Archives nationales, sous clé. 


Quelques années plus tard, les tests d'activation neutronique ont été perfectionnés. Ces tests remarquables 
pouvaient dire avec précision, par exemple, en prélevant un cheveu sur la tête de Napoléon, quelle quantité 
d'arsenic lui avait été administrée pour causer sa mort. Ils pouvaient également dire si Kennedy avait été tué 
par devant ou par derrière. Lorsque les médecins légistes se sont rendus aux Archives nationales pour tenter de 
réaliser de tels tests et régler une fois pour toutes la question de savoir de quel côté 1l avait été abattu, le 
cerveau de JFK avait disparu des archives. À ce jour, personne ne sait où il se trouve (officiellement). 


Le fait que les conspirateurs étaient déterminés à supprimer à tout prix les véritables informations était 
démontré par le fait qu'il était apparemment dangereux d'en savoir trop sur le crime, si ces personnes n'étaient 
pas soumises à un contrôle en coopérant à la dissimulation. J'ai déjà mentionné que deux personnes, Lee Harvey 
Oswald et Jack Ruby, ont connu une mort violente et prématurée. Tous deux faisaient partie de la conspiration, 
et on ne pouvait apparemment faire confiance à aucun d'entre eux pour ne pas donner l'alerte. Mais ils n'étaient 
que deux parmi une série d'au moins 29 personnes qui avaient une certaine connaissance de la conspiration et 
qui, sur une période de plusieurs années, sont mortes dans des circonstances mystérieuses et violentes. Ces 
meurtres devaient également être dissimulés dans un cercle de complications de plus en plus large. Le fait que 
les conspirateurs, quels qu'ils soient, aient réussi à le faire au cours des 25 dernières années prouve plus 
que tout que la conspiration est non seulement déterminée et omniprésente, MAIS AUSSI TRÈS 
PUISSANTE. Voici quelques-uns de ceux qui ont connu une mort prématurée parce qu'ils en savaient trop. 


+ Dorothy Kilgallen, chroniqueuse syndiquée et personnalité de la télévision connue dans tout le pays, a 
interviewé Jack Ruby pendant le procès de ce dernier pour le meurtre d'Oswald. Elle a alors commis l'erreur de 
dire à son maquilleur qu'elle allait "faire éclater l'assassinat de Kennedy dans les cinq jours". Trois jours plus 
tard, le 8 novembre 1965, elle est retrouvée morte dans son appartement. 


+ Gary Underhill, un agent de la CIA, a dit à ses amis qu'il savait qui avait tué Kennedy, et qu'il était sûr qu'ils 
l'auraient bientôt (Underhill) aussi. Le 8 mai 1964, Underhill a été abattu à Washington. 


° William Pitzer, un lieutenant de la marine américaine, avait photographié l'autopsie du corps de JFK pratiquée 
par l'armée. Il a raconté à ses amis qu'on lui avait ordonné de se taire sur ce qu'il avait vu, ce qu'il a fait pendant 
des années. Néanmoins, il a été retrouvé mort avec une balle dans la tête le 29 octobre 1966. 


+ Carlos Prio Socarras, ancien président de Cuba et un temps associé de Jack Ruby, est mort le 15 avril 
1977 de ce qui a été déclaré comme étant "une blessure par balle auto-infligée" à la poitrine. 


+ Joseph A. Milteer, qui a été identifié par la police de Miami comme un "extrémiste de droite”, a été 
secrètement enregistré par les hommes de loi de Floride dans lequel il a décrit avec précision comment 
Kennedy serait assassiné. II l'a fait 13 jours avant l'événement. Le 9 février 1974, un réchaud Coleman a 
explosé dans sa salle de bains. Il est mort deux semaines plus tard, mais le médecin légiste qui a vu le corps a 
déclaré que les brûlures n'étaient pas suffisantes pour causer sa mort. 


+ David Ferrie était un pilote sous contrat de la CIA qui effectuait des missions secrètes à Cuba. Lors d'un 
procès, le procureur de la Nouvelle-Orléans, Jim Garrison, a interrogé l'aviateur, laissant entendre que Ferrie 
avait transporté les véritables assassins de Dallas à Cuba immédiatement après l'assassinat. Le 21 février 
1967, un mois après l'interrogatoire, David Ferrie est retrouvé mort dans son appartement, d'une balle dans le 
cœur. 


Il est facile de trouver des histoires plus détaillées de personnes qui en savaient trop et qui, par conséquent, 
ont connu une mort violente et prématurée dans des circonstances mystérieuses. Cependant, nous n'avons pas 
l'espace nécessaire ici pour approfondir chaque cas. Je crois cependant avoir cité suffisamment d'exemples 
pour montrer que les conspirateurs, quels qu'ils soient, sont puissants, qu'ils sont des tueurs impitoyables et 
qu'ils ne ménageront aucun effort pour supprimer toute preuve susceptible de faire éclater leur conspiration. 
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Nous arrivons maintenant au cœur de l'histoire. Qui pourraient être ces conspirateurs ? Nous avons 
clairement établi l'existence d'une conspiration de grande envergure, planifiée bien avant son exécution le 22 
novembre 1963. Plus important encore, les preuves indiquent clairement qu'il y a eu une vaste opération de 
camouflage, et qu'elle a été méticuleusement planifiée bien avant la création de la Commission Warren pour 
blanchir les vrais conspirateurs et accuser le "fou solitaire" Oswald d'être le coupable de l'acte criminel. Il ne 
fait aucun doute qu'Oswald était un pigeon naïf et un petit rouage de l'opération, mais il n'était pas le principal 
instigateur de ce vaste complot et 1l est peu probable qu'il ait tiré un seul coup de feu. Alors qui l'a fait ? De 
plus, qui était assez puissant pour réussir à mener à bien une dissimulation omniprésente qui s'est répandue non 
seulement dans les centres nerveux du pouvoir dans ce pays, mais aussi dans les centres de presse et de pouvoir 
des pays étrangers ? 


Il y a n'importe quel nombre d'individus ou de groupes qui auraient eu des motifs pour tuer Kennedy, et peut- 
être auraient également eu les moyens de le faire. Après tout, tout homme, aussi bien protégé soit-1l, est 
vulnérable à la balle de l'assassin, comme cela a été prouvé plus récemment dans le fait que le Président Reagan 
a été tiré et touché, comme l'a été également le Pape Jean-Paul IT et un certain nombre d'autres individus 
hautement protégés. De temps en temps, un nombre considérable de personnes ont été mentionnées comme 
suspects possibles du meurtre de Kennedy, des personnes et des parties qui avaient à la fois les moyens et le 
motif : 


+ Fidel Castro, parce qu'il y avait des informations selon lesquelles les États-Unis allaient le liquider. 
* Les groupes anti-Castro, parce que Kennedy les a trahis lors du fiasco de la Baie des Cochons. 


- Le Kremlin et le KGB, en raison de la crise des missiles et d'autres frictions, avaient à la fois le motif et les 
moyens. 


+ La liste qui a été évoquée à un moment ou à un autre est presque sans fin. Pour une raison ou une autre, ont 
également été mentionnés : la CIA, le FBI, Richard Nixon, Lyndon Johnson, H.L. Hunt, E. Howard Hunt, 
Howard Hughes, Aristote Onassis, David Rockefeller, et même Jacqueline Kennedy. 


Chacun d'entre eux, a-t-on fait valoir, aurait pu avoir un motif de le voir mort. Il y a cependant un critère 
majeur qu'aucun d'entre eux ne peut remplir, et c'est le pouvoir omniprésent dans la presse, dans le domaine 
politique, dans le domaine judiciaire (et plusieurs autres domaines importants) de planifier et de mettre en 
scène une dissimulation réussie, ce que les conspirateurs ont plus ou moins réussi à faire au cours des 25 
dernières années. 


Qui pourrait avoir le pouvoir de faire ça ? Qui pourrait arrêter les presses du magazine LIFE en plein milieu du 
tirage et changer les photos ? Qui pourrait sortir le juge de la Cour suprême de sa routine et le mettre à la tête 
d'un comité de blanchiment ? Qui pouvait ordonner à l'ensemble des médias d'appuyer systématiquement un 
mensonge flagrant et transparent prétendant qu'il n'y avait pas de conspiration ? Qui pouvait dire à la société 
Mannlicher-Carcano et à ses employés, même en Italie, de se taire ? Qui a pu assassiner au moins 29 autres 
personnes qui en savaient trop et s'en tirer ? 


The Spotlight, dans une série d'articles qu'il a compilés sur une période de plusieurs années et rassemblés dans un 
livre intitulé J.F.K. 


the Mystery Unraveled, pose des questions similaires, mais à la toute fin, il se dégonfle et se défile en laissant la 
question sans réponse, ce qui ne résout pas tout à fait le mystère. DeWest Hooker, à qui l'on attribue le mérite 
d'avoir été le premier à éclairer George Lincoln Rockwell sur les méthodes maléfiques des Juifs (voir la 
dédicace du livre de G.L.R., This Time the World). Qui aurait le pouvoir de dire à Willis Carto et à The 
Spotlight qu'ils ne peuvent en aucun cas accuser directement les Juifs de quoi que ce soit ? 


Pourquoi, qui d'autre que l'establishment juif et le pouvoir juif lui-même ? Ce sont eux qui ont le pouvoir non 
seulement de supprimer toute information qu'ils jugent délétère ou nuisible à leur cause, mais ils peuvent 
également diffuser à grande échelle dans le monde entier tout mensonge ou ensemble de mensonges qu'ils 
jugent bénéfiques à leur cause, et c'est ce qu'ils ont fait de manière flagrante pendant des siècles. La 
dissimulation de l'assassinat de Kennedy en est un exemple majeur, mais pas le seul. Le mensonge des Six 
Millions, l'holohoax, est un mensonge encore plus grand qu'ils ont promu avec succès, et le communisme et le 
christianisme sont deux autres mensonges juifs gigantesques. 


L'attitude et la position de The Spotlight constituent en elles-mêmes un étrange cas d'école. Alors qu'il 
proclame fièrement qu'il imprime des nouvelles que les autres journaux (c'est-à-dire les journaux de 
l'establishment juif) n'osent pas imprimer, 1l présente en fait une multitude de nouvelles sur les nombreuses 
manigances louches que le gouvernement et l'establishment juif préféreraient que le public n'entende pas. 
Nombre de ces informations visent directement nos relations étroites avec Israël et la manière dont Israël 
manipule les États-Unis et arnaque le contribuable américain. Le journal a même publié un exposé puissant sur 
l'attaque israélienne de 1967 contre l'U.S.S. Liberty, et y a fait référence à plusieurs reprises, ce que la presse 
de l'establishment n'ose pas aborder. 


Mais voici l'étrange paradoxe de la position de The Spotlight. I] va jusqu'à pointer du doigt la mainmise juive 
sur l'Amérique et le monde, puis il se retire. Il ne dira jamais explicitement, haut et fort, que les Juifs sont 
derrière tout cela. Les loyalistes, les sionistes, les Israéliens, oui, mais pas les Juifs, en tant que tels. Les Juifs, 
en revanche, accusent ouvertement The Spotlight d'être violemment antisémite, et The Spotlight le niera 
vigoureusement, et ils jouent donc le jeu. Le fait est qu'il y a un certain nombre de juifs dans le personnel de 
The Spotlight. Leur avocat vedette, Mark Lane, est juif. Tout comme Charles M. Fischbein, les frères Collier, 
Alfred Lilienthal et d'autres. 


Le traitement de l'assassinat de Kennedy par Mark Lane et The Spotlight en est un bon exemple. Mark Lane a 
écrit un livre majeur, Rush to Judgment, sur ce crime odieux, et a rédigé plusieurs articles de suivi, comme 
d'autres membres de l'équipe. Mark Lane explique très clairement que la Commission Warren a menti au public 
américain, qu'il y avait sans aucun doute une vaste conspiration derrière tout cela, et que le blanchiment et la 
dissimulation ont été d'une ampleur sans précédent. Toute personne dotée d'une once de raisonnement serait 
amenée à la même conclusion que nous - mais étrangement, 1l ne le fait pas. Il conclut que c'était la CIA, qui, 
comme nous le savons tous, est américaine, n'est-ce pas ? Les Juifs, Israël et le MOSSAD n'ont donc rien à voir 
avec cette affaire, n'est-ce pas ? Mais alors, vous ne vous attendez pas à ce qu'un juif dénonce les juifs, n'est-ce 
pas ? 


Il s'agit d'une diversion de dernière minute, typique de la plupart des reportages de The Spotlight : 11s vont dans 
cette direction et se défilent en fin de compte. Tout cela soulève la question suivante : The Spotlight est-il 
contrôlé par les Juifs, ou non ? Nous pensons qu'il l'est. Nous pensons qu'il correspond parfaitement à la 
catégorie des journaux de classe III, la classification des pièges, qui est décrite dans le protocole n° 11 des 
protocoles des Sages de Sion. Alors que The Spotlight ne veut manifestement pas (pour des raisons évidentes) 
mettre le doigt sur le réseau juif pour l'assassinat et la dissimulation du crime de Kennedy, nous, de l'Église du 
Créateur, proposons la réponse évidente et unique : Les Juifs ont planifié l'assassinat et leur bande de tueurs 
assoiffés de sang, les MOSSAD, ont appuyé sur la ou les gâchettes qui ont tué Kennedy. 
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Qui ou quoi est le MOSSAD ? La plupart des Américains n'en ont jamais entendu parler, et peu savent même 
qu'il existe. Il est donc logique que nous nous étendions ici brièvement sur la nature du MOSSAD juif. 


Le MOSSAD est, en quelque sorte, l'équivalent israélien de notre CIA, mais il est bien plus. I s'agit de l'organe 
juif de collecte de renseignements, dont le siège se trouve à Tel Aviv, en Israël, mais dont les vastes armées 
sont réparties dans tous les pays du monde. Comme la CIA, elle ne se contente pas de recueillir sans relâche 
des informations dans tous les coins, recoins et fissures du monde, mais elle assassine sans pitié les personnes 
qu'elle considère comme une menace pour la conspiration juive. Ils fomentent des révolutions, ourdissent des 
complots politiques, renversent des gouvernements, assassinent des personnages clés, organisent des raids 
commando si nécessaire ou des mouvements révolutionnaires, tout cela pour la cause de la race juive. La CIA, 
ou le KGB russe font toutes ces choses également, mais avec cette différence. Puisque les Juifs contrôlent 
pratiquement tous les centres nerveux du pouvoir aux États-Unis et dans le monde, les agences de 
renseignement des États-Unis collaborent avec le MOSSAD. En bref, la CIA et le KGB sont des auxiliaires du 
MOSSAD), le MOSSAD contrôlant fermement tout. La CIA alimente toutes les informations importantes 
qu'elle recueille non seulement dans ses propres ordinateurs à Washington, mais aussi dans l'énorme banque 
d'ordinateurs à Tel Aviv. Le KGB fait de même, de même que les services secrets britanniques, allemands et 
français. Le MOSSAD recueille tout, mais il ne rend rien. C'est une rue à sens unique. 


En fait, la CIA et le FBI sont fortement infiltrés par des agents du MOSSAD), qui en font partie. Le MOSSAD 
s'assure également que ses propres agents se trouvent dans chaque agence du gouvernement, dans le personnel 
de chaque député et sénateur, et, en fait, dans chaque centre nerveux important du pouvoir. 


En bref, le MOSSAD est purement juif - loyal uniquement envers Israël, la race juive et la conspiration juive 
mondiale. C'est le gang de tueurs le plus puissant et le plus efficace du monde. Bien que, historiquement 
parlant, le nom de MOSSAD soit récent, sous d'autres noms, les racines de ces brigades meurtrières remontent 
loin dans l'histoire. Lorsque les Juifs décrivent le meurtre de 75 000 de leurs ennemis dans le Livre d'Esther, ils 
décrivent une opération typique de MOSSAD), et ils célèbrent leur PURIM chaque année depuis lors. Tuer 
leurs ennemis est ce qu'ils entendent par "passer une bonne journée". Ces tueurs sévissent dans tous les pays du 
monde, y compris, et surtout, aux États-Unis. Nos membres du Congrès en sont parfaitement conscients et en 
ont une peur bleue, à juste titre, tout comme la plupart des employés du gouvernement. 


Ma conclusion inébranlable est que lorsque les Juifs ont planifié l'assassinat de John Kennedy, c'est le 
MOSSAD qui a fait le travail. Ils ont demandé à leurs tireurs professionnels de procéder à l'exécution et de le 
faire correctement. Leurs tireurs d'élite se sont installés derrière un mur de pierre sur la butte herbeuse, devant 
le cortège, et lorsque Kennedy s'est trouvé à courte distance, 1ls lui ont tiré dessus de face et de dos et lui ont 
fait sauter la cervelle. C'est pourquoi la Commission Warren a ignoré à plusieurs reprises les rapports des 
témoins oculaires concernant les tirs provenant des activités sur la colline herbeuse. Dans le même temps, ils 
ont placé Oswald dans le bâtiment du dépôt de livres scolaires pour jouer le rôle du bouc émissaire, mais vous 
pouvez être sûrs qu'ils n'ont pas laissé le vrai travail d'assassinat à un incapable de troisième ordre comme Lee 
Harvey Oswald. 
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Nous en venons maintenant à la question du motif. Pourquoi les Juifs voudraient-1ls tuer Kennedy ? 


En ce qui concerne les motivations, j'avoue que je ne prétends pas être un devin. Nous ne pouvons que 
spéculer, regarder les événements de l'histoire qui ont suivi et trouver des raisons convaincantes pour 
expliquer pourquoi ils ont fait ce qu'ils ont fait. Avec cela comme base, je peux penser à plusieurs raisons 
importantes pour lesquelles ils voudraient voir John Kennedy mort, et je vais les énumérer dans ce que je 
crois être leur ordre d'importance. 


1. Selon le service de renseignement canadien de septembre 1988, Kennedy a commis le plus mortel de tous 
les crimes aux yeux des banquiers juifs. Il a contourné la Réserve fédérale juive et a émis des billets d'État. Il a 
commis le même péché impardonnable que le Président Abraham Lincoln cent ans plus tôt et pour lequel il a, 
lui aussi, payé le prix ultime. Dans la dissimulation complexe du meurtre de Kennedy, l'histoire s'est répétée et 
un modus operandi étrangement similaire a été utilisé comme dans la dissimulation du crime de Lincoln 
quelques 98 ans plus tôt. 


Le 30 juin 1963, Kennedy signa le décret n° 11110, et modifia à nouveau le décret n° 10289 du 19 septembre 
1951, donnant ainsi au Président l'autorité d'émettre la monnaie. Il a alors ordonné l'émission de 
4.292.893.815,00 $. Ce montant était presque dix fois plus élevé que les 450 000 000,00 $ imprimés par 
Lincoln pendant la guerre civile. Il a manifestement forcé le secrétaire au Trésor de l'époque, C. Douglas Dillon, 
un autre Juif (Lapowski ?) qui a changé de nom, à signer les billets des États-Unis. Peu de temps après, le 22 
novembre 1963, Kennedy a payé le prix ultime et a été abattu, tout comme Lincoln. 


La première chose que le président Johnson a faite en rentrant à Washington a été d'inverser cet ordre. Pour de 
bonnes raisons, cette opération d'impression de billets de banque américains (comme le prévoit la Constitution) 
a été entourée de secret par les banquiers juifs car, si elle était connue de tous, elle mettrait en lumière toute 
l'escroquerie de la Réserve fédérale. Même dans les cercles raciaux et "conservateurs", 1l y a beaucoup de 
confusion et une ignorance générale de cette action audacieuse et monumentale. Lorsque j'ai discuté de cette 
question avec Tom Metzger il y a environ un an, il m'a assuré avec véhémence qu'il avait mené une enquête 
approfondie sur l'impression des billets par Kennedy et qu'il n'y avait rien à dire. 


Cependant, nous avons le numéro de l'ordre exécutif, la date et le montant de l'émission, tous indiqués 
dans ce qui précède. Encore plus convaincant, j'ai vu et tenu personnellement dans ma main un de ces 
billets américains - un billet de cinq dollars. 


2. La deuxième infraction sérieuse que Kennedy a faite en opposition à la conspiration juive était sa décision de 
mettre fin à la participation américaine dans le fiasco du Vietnam avant qu'il n'ait à peine commencé, un 
mouvement qui a irrité les Juifs, puisqu'ils avaient prévu une implication de plus en plus lourde et à long terme 
dans cette entreprise stupide. Présent sur Air Force One avec Kennedy lors de son voyage fatidique au Texas 
était le représentant Henry Gonzales du Texas. Le 21 mars 1988, le représentant Gonzales a révélé un peu 
d'histoire significative dans un discours devant la Chambre. Gonzales a raconté que lors de ce voyage, 
Kennedy, alors qu'il se levait pour quitter la cabine (de l'avion), s'est retourné et lui a dit (en le paraphrasant) : 
"Au fait, j'ai donné l'ordre de retirer tous nos militaires et leur équipement du Vietnam, à partir de ce mois de 
décembre." Les Juifs avaient d'autres plans, comme nous ne le savons que trop bien. Ils avaient prévu de 
saigner à blanc le trésor américain, de tuer des milliers de jeunes garçons américains dans les jungles du Viêt 
Nam et de détruire le prestige et l'honneur américains, ce qu'il en restait. Tout cela, 1ls l'ont fait avec une 
vengeance. Kennedy a été tué quelques heures après avoir parlé à Gonzalez, et Lyndon Johnson, dès qu'il est 
devenu président, a inversé cet ordre, et a utilisé l'incident" du golfe du Tonkin pour étendre considérablement 
la présence américaine malheureuse au Viêt Nam. Cette guerre insensée a contribué à mettre des milliards de 
bénéfices dans les mains des profiteurs de guerre juifs, aux dépens du premier bouc émissaire du monde, le 
contribuable américain blanc. (Voir Opération Rip-off, notre brochure n° 103). 


3. La troisième raison que les Juifs avaient pour voir Kennedy mort était inhérente à tout le clan Kennedy. Ils 
avaient toutes les caractéristiques nécessaires pour construire une puissante dynastie goy, et c'est ce que les Juifs 
craignaient depuis que le vieux Joe Kennedy avait commencé à construire son puissant empire. Les Kennedy 
étaient extrêmement riches, ils étaient nombreux, ils étaient claniques, et ils étaient politiquement ambitieux et 
agressifs. Joe Kennedy avait déjà l'ambition, dans les années trente, de préparer son fils aîné Joe Jr. à devenir un 
futur président des Etats-Unis, et Joe Jr. s'annonçait comme le candidat idéal, étant considérablement plus 
éloquent et charismatique que son jeune frère John. Malheureusement, Joe est tué lors d'une mission de 
bombardement pendant la Seconde Guerre mondiale. Une victime ordinaire de la guerre, ou le Juif l'avait-1l 
prévu ainsi ? Nous ne le saurons jamais, mais Joe Jr. était à l'écart, 


accidentellement ou délibérément. Joe Sr. avait encore trois fils, et 1l a ensuite formé son fils John, qui, comme 
nous le savons tous, est devenu président en 1960, par la force des choses ou par la ruse. Nous savons aussi que 
Bobby est devenu procureur général, puis sénateur. Teddy, comme nous le savons tous, est également devenu 
sénateur, et est toujours au Sénat aujourd'hui. La troisième génération de Kennedy entre également dans le 
domaine politique, malgré trois morts violentes dans le clan Kennedy. 


Il y avait une autre chose que les Juifs craignaient à propos des Kennedy. Bien que l'on nous ait parlé de leur 
orientation libérale extrême au sein du Parti Démocrate, essentiellement le vieux Joe et ses quatre garçons 
étaient extrêmement bien informés de l'existence du réseau juif mondial et de leur façon de tirer les ficelles. 
Bien que John ait feint d'aller dans le sens d'Israël et des Juifs, 1l n'était pas sincère, ne payant que du bout des 
lèvres pour le gain politique. Les Juifs, bien entraînés à détecter les sentiments les plus intimes de leurs 
ennemis depuis l'époque d'Esther, ne faisaient pas confiance à John Kennedy et craignaient la montée d'une 
dynastie Kennedy qui pourrait se retourner contre eux à la première occasion. Dans ses décisions sur le 
Vietnam, sur l'émission de billets américains sans le bénéfice de la Réserve fédérale et dans son soutien tiède à 
Israël, John Kennedy commençait déjà à afficher sa rébellion contre le pouvoir juif. Par conséquent il a dû 
partir, comme cinq ans plus tard en 1968, son frère Bobby, et Teddy, étant d'une fibre morale encore plus 
douteuse, est maintenant complètement enfermé dans leur étreinte. 


4. Peu avant son assassinat, Kennedy a prononcé un discours devant un groupe de patriotes cubains à Miami. 
Dans ce discours, il révéla qu'il avait été trahi et doublé lors de l'invasion de la baie des Cochons, qu'alors qu'il 
avait ordonné une couverture aérienne, quelqu'un dans la chaîne de commandement avait inversé l'ordre au 
dernier moment et laissé les combattants de la liberté cubaine à la merci de la milice de Castro. "Nous aurons 
notre revanche !" aurait-il déclaré. Les Juifs, qui ont mis Castro au pouvoir, ont vu les choses autrement et 
étaient déterminés à ce que Cuba reste dans le camp communiste. 


5. En 1963, avant d'être abattu, John lui-même n'avait pas l'image publique du grand "héros" que les paillettes et 
le battage de la propagande juive lui ont donné, 25 ans plus tard, pour être. En fait, 1l était profondément détesté 
et méprisé par beaucoup. Après la débâcle de la Baie des Cochons à Cuba, 1l a été considéré comme une 
mauviette par beaucoup. Après avoir utilisé 20 000 soldats de l'armée pour forcer un misérable nègre à entrer à 
l'université d'Oxford, dans le Mississippi, il a rendu furieux la plupart de l'électorat blanc et beaucoup de gens 
ont commencé à se demander "De quel côté est ce satané type, de toute façon ?". Ses nombreuses liaisons 
extraconjugales avec des prostituées et autres personnages louches ne lui valent que du dégoût. Ses associations 
avec le "rat pack" de Frank Sinatra et les personnages de la mafia ne lui ont pas non plus valu une cote de 
popularité. Le fait est que de son vivant, il était en train de devenir la risée de l'électorat américain. Un disque 
phonographique sorti par le comique de boîte de nuit Vaughn Meader parodiant la famille Kennedy devenait 
rapidement un best-seller, et les comiques de boîte de nuit, aussi, en général, s'en donnaient à cœur joie dans 
lequel les Kennedy étaient la cible de leurs blagues. 


Qu'est-ce que tout cela a à voir avec les Juifs ? Eh bien, beaucoup de choses. C'est à cette époque, au début des 
années soixante, que les Juifs ont lancé leur grande offensive pour faire passer leur pléthore de lois sur les 
"droits civils" au Congrès, mais avec l'image impopulaire dont souffrait l'administration Kennedy, 1ls 
n'arrivaient à rien. Tout cela a changé du jour au lendemain après qu'il ait été abattu. Il est soudainement devenu 
un héros légendaire, et la nation américaine n'était pas seulement sous le choc, mais se sentait en quelque sorte 
terriblement coupable de sa mort. Le président Johnson (en réalité les Juifs) n'a pas perdu de temps pour tirer 
parti de ce sentiment de culpabilité ridicule et, "au nom de notre président martyr", 1l a fait adopter par le 
Congrès une loi sur les droits civiques après l'autre, toutes conçues pour mongréliser et pomper le sang noir de 
l'Afrique dans les veines de l'Amérique blanche. 


6. Il y avait un autre dividende supplémentaire que les Juifs ont récolté de cette affaire meurtrière. Alors que le 
vieux Joe Kennedy (et la famille) avait une emprise majeure sur l'industrie de l'alcool, en particulier 
l'importation de whisky écossais, celle-ci leur a rapidement échappé et a profité à la famille rivale (juive) 
Bronfman. Bien que cela n'ait pas vraiment été un facteur important dans l'exécution de Kennedy, les juifs ne 


manquent jamais un pari pour en tirer un profit financier. 


Ainsi John Kennedy a été assassiné par une brigade de tueurs professionnels, le MOSSAD juif. L'exécution et la 
dissimulation ont été planifiées des mois à l'avance par la seule force dans le monde qui avait le pouvoir 
omniprésent d'utiliser toutes ses ressources dans les médias, le gouvernement et les agences judiciaires, à savoir 
le réseau juif mondial. Personne d'autre n'aurait pu le faire et le faire tenir, et cela, mes camarades de race 
blanche, est un fait évident. 
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Telle est la nature de notre perfide ennemi. Si nous n'écrasons pas cette bête rapace, elle nous dévorera 
certainement tous. La seule façon d'empêcher les Juifs de détruire la race blanche est de réduire ce sinistre 
mastodonte en miettes, une fois pour toutes, et la seule façon d'y parvenir est d'utiliser une force supérieure et 
plus puissante que la leur. Rappelons-nous que les Juifs ont construit leur réseau de pouvoir uniquement sous 
l'égide de leur religion raciale. Avec 500 millions de Blancs sur cette planète, nous avons certainement encore 
les moyens de détruire ce fléau de l'humanité, et avec la Créativité comme point de ralliement, nous avons le 
véhicule et les moyens de faire le travail. Faites votre part dans la construction de cette structure de pouvoir. 
Devenez un partisan militant, un Créateur activiste dans la lutte pour la survie, l'expansion et l'avancement de la 
Race Blanche. Impliquez-vous, fortement impliqué ! Le temps est compté. 
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Extrait du protocole 11 
(Extrait de la page 223 de Nature's Eternal Religion) 


Le futur État juif despotique disposera de trois catégories de journaux qu'il contrôlera. Au premier rang se 
trouveront les organes à caractère officiel. Ces journaux veilleront toujours sur les intérêts juifs et ils admettent 
que, par conséquent, leur influence sera relativement faible. Au deuxième rang se trouveront les organes semi- 
officiels dont le rôle sera d'attirer les Goyim tièdes et indifférents. Au troisième rang, ils créeront leurs propres 
journaux, mais qui, selon toute apparence, seront en opposition avec leur régime. Cela permettra (a) de piéger 
leurs vrais opposants pour qu'ils acceptent cette position simulée comme étant la leur. (b) Ils peuvent conduire 
l'opinion d'opposition dans les canaux mêmes qu'ils désirent alors, et ainsi les neutraliser. 
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À cet égard, la loyauté raciale est presque seule dans la catégorie n° 4 - un journal que le Juif ne peut pas 
contrôler et qu'il déteste et craint vraiment. 


Numéro 47 - Février 1989 
Les Rothschild, la guerre civile et l'assassinat de Lincoln 
Suite de l'assassinat de Kennedy 


1. "Si vous voulez, nous diviserons les États-Unis en deux parties, une pour vous, James, et une pour vous, 
Lionel..." Benjamin Disraeli, (fils d'Isaac D'Tsraeli et, accessoirement, Premier ministre britannique) trinquant 
et se vantant devant les garçons de Nathan Rothschild lors du mariage de leur sœur, Lenora, avec leur cousin 
Alfonso en 1857. 


2. "Nous forcerons les chrétiens à faire la guerre en exploitant leur orgueil et leur stupidité. Ils se 
massacreront les uns les autres et dégageront le terrain pour nous." Extrait de l'oraison funèbre du rabbin 
Reichhorn (page 59 du Rothschild Money Trust). 
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Reprenons les sujets spécifiques du titre dans l'ordre inverse de leur chronologie et commençons par l'assassinat 
d'Abraham Lincoln, le seizième président des Etats-Unis. 


Qui a tué "'l'honnête'' Abe 


Dans une série d'événements qui ressemblent étrangement à l'assassinat du président John Kennedy quelque 
98 ans plus tard, Abraham Lincoln a été assassiné le 14 avril 1865 alors qu'il assistait à une pièce de théâtre au 
Ford Theater. Il était alors au sommet de sa carrière, rincé par la victoire alors que la guerre civile s'achevait 
sur un succès pour les forces de l'Union et une fin catastrophique pour le Sud confédéré. À ce moment 
propice, à 22 h 15, cette nuit fatidique, il a été touché derrière l'oreille gauche par une balle de plomb d'un 
demi-pouce tirée d'un derringer dans la main de John Wilkes Booth, de la famille juive de Botha. 


En une fraction de seconde, comme dans l'assassinat de Kennedy, cet acte a radicalement changé le cours de 
l'histoire. Comme pour l'assassinat de Kennedy, ce cours de l'histoire était de mauvais augure pour la race 
blanche et a largement profité aux puissances financières juives. Résumons brièvement comment la race blanche 
a perdu et comment les Juifs ont obtenu d'énormes avantages dans cette seconde perdue où la balle de plomb a 
pénétré dans le crâne de Lincoln. 


Comme les historiens le savent bien, Abraham Lincoln a osé contrecarrer et défier l'establishment bancaire juif 
en imprimant 450 millions de dollars en "greenbacks" du gouvernement américain, comme on les appelait, et a 
ainsi contourné les banquiers juifs. C'était, et c'est toujours, un crime impardonnable aux yeux des Juifs. Le fait 
que Lincoln avait clairement le droit constitutionnel de le faire, n'a pas fait la moindre différence pour les juifs 
purs et durs. Ils ont usurpé cette arme puissante - l'émission d'argent - dans leurs sales mains, et la défendront 
férocement par tous les moyens détournés et sinistres à leur disposition. Non seulement Lincoln avait le droit 
constitutionnel de le faire, mais comme tous les présidents avant et après lui, il avait le devoir constitutionnel 
juré de le faire. (Voir C.C. n° 40 de La Bible de l'homme blanc "La Réserve fédérale"). Lincoln a pris cette 
mesure majeure au milieu de la guerre pour aider, un peu tardivement, à payer les dettes croissantes et le prix 
terrible que la guerre entre les États exigeait de la nation. La question de savoir si Lincoln a pleinement réalisé 
l'étendue et la puissance des forces qu'il combattait est sujette à caution. Qu'il en ait payé le prix fort de sa vie, 
comme l'a fait plus tard John Kennedy, ne laisse aucun doute sur cette histoire. 


La deuxième raison pour laquelle les Juifs voulaient la mort de Lincoln dès la fin de la guerre était purement 
raciale. Maintenant qu'il leur avait fait la stupéfiante faveur de mener avec succès une désastreuse, soi-disant 
"guerre civile" entre deux pays. 


des groupes de Blancs en plein essor, il n'était plus nécessaire. En fait, il était maintenant un obstacle et une 
responsabilité pour leurs plans futurs. Comme je l'ai souligné à maintes reprises dans nombre de mes écrits 
précédents, le rêve ultime de la cabale juive a été de décimer la race blanche, de la mongréliser, de la détruire 
complètement et de faire en sorte que la planète Terre ne soit peuplée que de deux classes de personnes - les 
Juifs en tant que maîtres et un mélange brun polyglotte de bâtards débiles en tant qu'esclaves. Leur devise est, et 
a été pendant des siècles, chaque juif est un roi, chaque goy est un esclave. 


Dans l'article précédent sur l'assassinat de Kennedy, nous avons mentionné que la bande sanglante de tueurs 
juifs connue sous le nom de MOSSAD était récente, datant approximativement des années 1930. Alors que le 
nom est récent et que, comme le KVD et le KGB russes, 1l change de nom de temps en temps, les Juifs ont 
toujours eu un réseau de renseignements bien organisé et très soudé. Le MOSSAD regorge de super espions et 
de tueurs professionnels prêts à exécuter ceux qu'ils jugent hostiles à leur cause. Ils en disposaient bien avant 
l'émergence du MOSSAD moderne, en remontant jusqu'à l'époque de Moïse et de Josué. De toute évidence, 
cette bande d'espions et de tueurs était également bien établie en Amérique avant et pendant la guerre civile. 


Pendant le déroulement de cette longue et cruelle guerre, le prestige et la position de Lincoln sont tous deux 
extrêmement précaires, dépendant uniquement de la tournure des événements. Chaque bataille est un baromètre 
crucial pour savoir s'il a eu raison ou tort. Une défaite le fait passer pour un méchant. Chaque victoire le 
glorifiait comme un héros. Lorsque, en avril 1865, la marée des événements met fin à cette horrible guerre avec 
la victoire des forces de l'Union et l'effondrement des forces confédérées, Lincoln apparaît comme un héros 
national aux proportions historiques (aux yeux du Nord victorieux). En tant que président par la suite, son 
pouvoir et son prestige auraient largement dicté le cours des événements tel que Lincoln le souhaitait. 


Qu'est-ce que Lincoln avait en tête pour l'Union qu'il avait maintenant "sauvée" ? Elles étaient largement 
constructives et bénéfiques pour le peuple blanc des désormais "Etats-Unis". 


Il avait en tête un programme de grande envergure pour déplacer les nègres hors du territoire des États-Unis et 
les réinstaller (a) dans les territoires tropicaux d'Amérique centrale, à l'époque largement vacants, ou (b) en 
Afrique, dont la colonie du Liberia, fondée en 1821 à cette fin, était l'embryon, mais en aucun cas la seule 
destination. 


Que tel était le plan et l'intention de Lincoln n'était pas un secret à cette époque de l'histoire, bien que la 
machine de propagande juive ait par la suite largement effacé ce fait de nos livres d'histoire actuels. Pour ceux 
qui souhaitent approfondir les plans et le programme de Lincoln, Earnest Sevier Cox (1880-1966) en expose les 
détails dans sa brochure Lincoin's Negro Policy, disponible auprès de Liberty Bell Publications, Box 21, Reedy, 
WV 25270. 


Si Lincoln avait vécu, son influence et son prestige auraient sans aucun doute mis en branle une solution 
urgente et de grande envergure au problème racial cancéreux, un problème qui arrive maintenant rapidement à 
son paroxysme et qui menace de détruire le dernier bastion de la race blanche, les États-Unis d'Amérique. 
Lorsque John Wilkes Booth a tiré ce coup de revolver dans la nuit fatidique du 14 avril 1865, tout le plan 
d'"émancipation" raciale est mort avec Lincoln. Bien que l'urgence de ce programme ait augmenté avec chaque 
génération, aucun président, aucun parti politique n'a eu le courage de le faire avancer et de le mettre en œuvre. 
Cette question écrasante qui nous regarde maintenant de façon menaçante en face est, plus que toute autre 
chose, la raison d'être de l'Église du Créateur. C'est maintenant ou jamais, et nous ne pouvons pas nous 
permettre d'échouer. Nous ne devons pas échouer ! Votre soutien pour réaliser ce que Lincoln avait en tête il y 
a un siècle et quart est maintenant une question de vie ou de mort pour notre précieuse race. 


Lincoln a adopté une politique constructive et indulgente à l'égard des États de la Confédération, désormais 
vaincus et brisés. En revanche, les laquais et les radicaux du Nord, poussés et dirigés par les forces juives, 
avaient soif de. 


la vengeance. Ils ne voulaient pas seulement détruire les biens des Blancs du Sud, mais aussi leurs traditions, 
leur style de vie et tout ce que le Sud représentait. Par-dessus tout, ils voulaient détruire et métisser le 
patrimoine génétique des Blancs du Sud - ils étaient déterminés à pomper le sang noir des anciens esclaves 
africains dans les veines des Américains blancs. C'était le plus odieux de tous leurs crimes et, sous l'impulsion 
de leurs supérieurs juifs qui manipulaient toute l'opération et tiraient les ficelles, ces traîtres blancs s'y sont 
attelés avec vengeance. C. ; Thaddeus Stevens, membre du Congrès de Pennsylvanie et président de la 
Commission des voies et moyens de la Chambre des représentants ; Zacharias Chandler, sénateur du Michigan 
et président de la Commission du commerce ; le général de brigade Benjamin F. Butler, ancien membre du 
Congrès du Massachusetts et brutal gouverneur militaire de la Nouvelle-Orléans pendant une partie de l'année 
1862, ce qui lui valut le surnom de "Bête Butler”. 


Cette liste est loin d'être complète, car les radicaux étaient déterminés à écraser et à détruire le Sud et tous les 
Blancs qui y vivaient. Ce qu'ils avaient en tête, c'était de faire des Blancs du Sud les esclaves de leurs anciens 
esclaves noirs. 


En outre, Lincoln est favorable au remboursement aux anciens propriétaires d'esclaves du Sud des esclaves 
qu'ils ne détiennent plus, et à l'octroi d'un droit de vote limité aux nègres, c'est-à-dire à ceux qui sont au moins 
un peu éduqués et alphabétisés. Il est favorable à la réintégration des États confédérés dans l'Union en tant 
que partenaires à part entière, avec seulement des restrictions partielles et limitées. 


Tout cela était un anathème pour les radicaux du Nord, qui voulaient non seulement une vengeance 
vindicative maïs aussi briser physiquement et financièrement le Sud. Cela permettrait aux "carpetbaggers" du 
Nord (en particulier les Juifs comme les Seligman et les Lehman) d'arriver et d'acheter les propriétés et les 
domaines autrefois précieux pour deux cents par dollar. C'est ce qu'ils ont fait avec acharnement, comme les 
Juifs l'ont fait plus tard dans l'Allemagne déchirée par la guerre après les deux guerres mondiales. 


Tout cela a été accompli dans l'éclair d'un derringer lorsque Lincoln a été assassiné en cette nuit fatidique du 14 
avril 1865. Les radicaux ont pris leur revanche. Les propriétés des États confédérés ont été brûlées et pillées. Ce 
qui reste est volé et confisqué par les marchands de tapis du Nord. Les États du Sud furent occupés et soumis à 
une trêve carthaginoise aussi vicieuse que celle qui avait jamais été imposée à un ennemi étranger. 

Les nègres ont été autorisés à se déchaîner et à violer les femmes du Sud à volonté, et ces sauvages ignorants 

et répugnants sont devenus les "gouverneurs" symboliques de leurs anciens maîtres blancs, les Juifs tirant 
toutes les ficelles en arrière-plan. Tous ces changements massifs ont été accomplis par un seul tir fatal d'un 
Derringer. 


Comme pour l'assassinat de John F. Kennedy, nous en arrivons maintenant à la question principale de cet 
épisode macabre : L'assassinat d'Abraham Lincoln était-il simplement un caprice accidentel de l'histoire, l'acte 
d'un fou isolé, John Wilkes Booth, ou était-il le point culminant d'une conspiration massive, soigneusement 
planifiée par des forces puissantes en coulisses ? 


Une fois encore, comme dans le cas du meurtre de Kennedy, les enjeux étaient extrêmement élevés dans la 
mesure où ils allaient changer le cours futur de l'histoire de la nation. En outre, si nous soulevons la question de 
savoir qui a bénéficié et qui a perdu le plus, nous arrivons à la même conclusion dans ces deux événements 
historiques, bien qu'ils aient 98 ans d'écart dans le temps : les Juifs ont été les bienfaiteurs les plus importants et 
ont atteint les objectifs qu'ils souhaitaient ; la race blanche a perdu énormément de terrain dans les deux cas. 
Une bizarrerie accidentelle de l'histoire ? Certainement pas. 


Il existe de nombreux autres parallèles étranges dans ces deux assassinats historiques. Puisque dans l'article 
précédent sur 


Dans le cas de l'assassinat de Kennedy, j'ai déjà passé en revue les nombreuses absurdes, mensonges et 
conclusions impossibles avancées par la Commission Warren et les nombreux efforts concomitants de 
blanchiment qui lui ont succédé, il n'est pas nécessaire de les répéter à nouveau. Ce qui est étrange, c'est que 
dans l'assassinat de Lincoln et ses suites, nous trouvons une question très similaire, des preuves supprimées et 
une dissimulation massive. 


Voici quelques questions sans réponse : 


1. Pourquoi plusieurs invités, dont le général U.S. Grant, ont-ils refusé d'accepter l'invitation de 
Lincoln à l'accompagner, lui et Mme Lincoln, au théâtre Ford la nuit du 14 avril ? 


2. Pourquoi le Président n'avait-1l qu'un seul garde du corps cette nuit-là, et comment se fait-1l que même lui 
était absent de son poste au moment du meurtre ? Comment se fait-il également qu'il n'ait jamais été puni 
pour sa déréliction, n1 même interrogé ? 


3. Pourquoi, malgré d'innombrables menaces et des complots connus, le ministère de la Guerre n'a-t-1l 
pas fourni à Lincoln une protection adéquate ? 


4. Edwin M. Stanton, le secrétaire à la Guerre de Lincoln, obsédé par le pouvoir, a-t-1l joué un rôle dans cet 
assassinat ? 


5. Pourquoi toutes les voies d'évacuation de Washington ont-elles été fermées cette nuit fatidique, sauf celle que 
Booth a utilisée ? 


6. Qui, pendant des heures après le meurtre, a coupé toutes les lignes télégraphiques commerciales de 
Washington ? 


7. Pourquoi l'existence du journal de Booth a-t-elle été cachée jusqu'à longtemps après le célèbre procès pour 
conspiration de 1865, et pourquoi, lorsqu'il a été révélé, 18 pages avaient été coupées ? 


8. Qui a supprimé ces 18 pages, quand et pourquoi ? 


9. Les coconspirateurs de Booth, condamnés et pendus, étaient-ils les boucs émissaires de personnages plus 
importants dans le cadre d'une vaste opération de dissimulation ? (cf. Oswald présenté comme le bouc 
émissaire dans le meurtre de Kennedy). 


10. L'homme abattu à la ferme de Garrett et identifié comme étant Booth était-il le vrai Booth, ou un substitut ? 


11. Le vrai Booth s'est-il échappé en liberté et est-il mort vieux 40 ans plus tard, comme on l'a prétendu ? 
(Probablement. Il faut se rappeler qu'il a rendu un service inestimable aux Juifs, et que Booth était lui-même 
d'ascendance juive). 


Je suis arrivé à la conclusion inéluctable qu'une fois la guerre terminée et le Sud en ruines, il était 
extrêmement important pour la cause juive que Lincoln soit mis hors d'état de nuire. Ils l'avaient prévu bien 
avant la fin de la guerre, et 1ls ont méticuleusement planifié son assassinat et la dissimulation massive qui a 
Suivi. 


Je conclus également qu'après avoir réussi l'assassinat et la dissimulation de Lincoln, ils ont utilisé cette 
expérience pour suivre un modus operandi similaire dans l'assassinat et la dissimulation de John F. Kennedy. 
En outre, les raisons pour lesquelles ils l'ont fait étaient étonnamment similaires (l'émission de "billets verts" ; 
la poursuite de leur programme avoué de mongrélisation de la race blanche). Dans les deux cas, le seul 
bienfaiteur était le réseau juif mondial. 


A propos de la guerre civile 


Je voudrais faire d'autres observations sur ce qu'on appelle la guerre civile, qui n'était pas du tout une guerre 
civile, mais plutôt une guerre entre un groupe d'États américains (le Nord, ou l'Union) et un autre groupe d'États 
américains (le Sud, ou les États confédérés), une guerre de sécession (le second par rapport au premier). Ce 
faisant, je n'ai peut-être pas de nouvelles informations à offrir, sauf pour un point important que les historiens 
ont choisi d'ignorer, à savoir : considérer cette guerre du point de vue que la véritable puissance derrière elle 
était la puissance monétaire juive - l'ensemble du réseau juif mondial. Ignorer cela (par "peur des Juifs") jette 
une lumière totalement différente sur les événements mondiaux et constitue, en fait, une aberration et une 
gigantesque distorsion de l'histoire. 


Comme je l'ai déjà dit à de nombreuses reprises, les seules guerres menées par l'Amérique qui ont été 
bénéfiques à la race blanche étaient de deux catégories. La première était la guerre contre le Mexique entre 
1846 et 1848. La seconde catégorie est constituée des nombreuses batailles, guerres et escarmouches contre les 
Indiens sauvages qui ont éclaté, par intermittence, pendant environ trois siècles. Dans le premier cas, la guerre 
du Mexique, qui a été habilement planifiée et menée à bien par notre remarquable onzième président, James 
Knox Polk, nous avons gagné un tiers important de notre territoire au profit de la race blanche. Il est vrai qu'il 
s'agissait d'une guerre raciale, dans laquelle la race blanche anglo-saxonne était opposée aux Mexicains 
mongréliens, plus nombreux. L'homme blanc a gagné cette guerre haut la main, à la gloire et au bénéfice de nos 
courageux et compétents ancêtres. Bien qu'étalées sur une période et des circonstances beaucoup plus vastes, les 
nombreuses escarmouches indiennes ont eu le même résultat. Nous avons conquis un continent et un nouveau 
territoire massif et l'avons tenu par la force. Nous l'avons colonisé, développé ce territoire et construit une 
grande nation. Nous pouvons en être extrêmement fiers. 


Nous ne pouvons pas en dire autant de toutes les autres guerres dans lesquelles les États-Unis ont été 
perfidement entraînés. Nous n'avons tiré aucun bénéfice de la guerre du Vietnam, n1 de la Première ou de la 
Deuxième Guerre mondiale, ni même de la Révolution américaine qui, sans la Banque d'Angleterre et le 
pouvoir monétaire juif, n'aurait jamais dû être menée. Mais de toutes les guerres sanglantes et coûteuses dans 
lesquelles le peuple blanc des États-Unis s'est fait avoir, aucune n'a été aussi stupide, aussi sanglante, aussi 
destructrice et aussi inutile que le massacre entre les États à l'époque de 1861-1865. 


Comme la plupart des guerres destructrices dans lesquelles l'homme blanc a été piégé et escroqué, la soi-disant 
guerre civile a été une opération juive du début à la fin. Pendant plus de quarante ans, les Juifs ont utilisé la 
question de l'esclavage comme une question émotionnelle et "morale" pour attiser la haine et les dissensions. En 
manipulant habilement leur machinerie de propagande (dont La Case de l'oncle Tom était un outil majeur), le 
décor était déjà planté au moment où Lincoln est devenu président. Les résultats, comme le monde entier le sait 
maintenant, ont été dévastateurs, en particulier pour le Sud. En termes de massacres de la force vive du Nord et, 
encore une fois, du Sud en particulier, en termes d'hommes mutilés et estropiés, en termes de biens brûlés et 
détruits sans raison, aucune autre guerre de notre histoire ne peut égaler le châtiment infligé à la nation alors 
Jeune et émergente. Et cet héritage de haine et de destruction de la race blanche n'a jamais été absous ou racheté. 
Nous récoltons aujourd'hui le tourbillon de cette horrible gaffe commise par nos ancêtres lorsqu'ils ont permis 
aux Juifs de les entraîner dans cette guerre catastrophique et fratricide. Comme jamais auparavant, à cause de 
cela, nous, la race blanche, sommes maintenant confrontés à une mongrélisation totale et, à toutes fins pratiques, 
à un sort pire que le génocide, pire que la mort. 


Tout a été planifié de cette façon, et le pouvoir juif de l'argent, la dynastie Rothschild en particulier, non 
seulement l'a planifié, mais s'en est vanté des années avant l'événement. 


Il y a une autre question intrigante qui découle de cette horrible et tragique catastrophe. Puisque les Juifs ont 
planifié toute l'opération, la guerre, son issue, le meurtre de Lincoln et sa dissimulation ultérieure, le viol 
vicieux et la destruction du Sud, la question est la suivante : quel était le rôle conscient de Lincoln dans toute 
cette affaire ? Puisqu'il était la figure centrale de cette guerre fratricide, était-1l un collaborateur volontaire 


dans la conspiration avec les Juifs, ou était-il un pigeon idiot utilisé par les Juifs, ou était-il en partie les deux 
û 


Lincoln n'était pas le grand homme que l'histoire ultérieure a fait de lui, tout comme Kennedy n'était pas l'idole 
héroïque qu'on lui dépeint aujourd'hui. On dit que certains hommes naissent pour la grandeur, que d'autres 
atteignent la grandeur et que d'autres encore se voient imposer la grandeur. Lincoln fait définitivement partie de 
cette dernière catégorie. Lincoln était une énigme à son époque, et le reste encore aujourd'hui. C'était un 
politicien rusé, un peu comme un avocat pas trop intelligent de l'arrière-pays et un rustre de la campagne, mais 
suffisamment intelligent pour pouvoir manipuler les gens et utiliser ses homélies et anecdotes pour faire valoir 
ses arguments. Il le faisait efficacement, comme tout bon politicien. En outre, il avait un gros ego et une 
détermination farouche à gagner. Ce n'est pas lui qui a créé la fureur autour de la question de l'esclavage. Les 
Juifs y travaillaient depuis une quarantaine d'années et, lorsque l'occasion s'est présentée, Lincoln a été 
suffisamment astucieux pour en tirer parti, comme tout politicien rusé devrait le faire. Il avait probablement le 
sentiment qu'il s'agissait d'une question morale importante qu'il souhaitait rectifier, s'il le pouvait. Je ne crois 
pas qu'il ait sciemment collaboré avec les Juifs lorsqu'il est devenu président, mais plutôt que les Juifs ont vu en 
lui un outil utile pour faire avancer leur cause et l'ont donc utilisé et promu. Dans American Jewry and the Civil 
War, l'auteur juif Bertram W. Korn déclare : "L'un des intimes les plus énigmatiques du président Lincoln 
pendant la guerre était Isachar Zacharie, un obscur médecin et podologue d'origine britannique qui, selon le 
New York World, jouissait de la confiance de M. Lincoln peut-être plus que tout autre particulier - (et était) 
peut-être le visiteur familial le plus apprécié à la Maison Blanche." Il ne fait aucun doute que les Juifs ont 
utilisé Zacharie comme un intermédiaire pour manipuler Lincoln et lui faire exécuter leurs ordres chaque fois 
que cela était nécessaire, mais Lincoln était déterminé et obsédé par la nécessité de mener et de gagner la 
guerre, et n'avait pas besoin d'être trop incité. Bien que je ne prétende pas être devin, Je crois que Lincoln est 
entré dans la présidence plus ou moins ignorant et inconscient de la puissance financière juive. Cependant, une 
fois président, il en a pris conscience à un moment ou à un autre, et cela l'a effrayé. Il aurait dit qu'il voyait des 
forces sombres et sinistres se rassembler. 


à l'horizon et 1l craignait pour son pays. Si les Etats-Unis devaient un jour être détruits, ce serait non pas par un 
ennemi extérieur, mais de l'intérieur. Sans aucun doute, confronté à la sinistre réalité, il avait pris conscience 
de la "main cachée" de la puissance financière juive. 
Le pouvoir de l'argent des Rothschild 


Nous avons maintenant bouclé la boucle pour savoir qui et quoi a provoqué la guerre civile, qui a culminé avec 
l'assassinat d'Abraham Lincoln. Dans toute cette série d'événements perfides et catastrophiques, laissez-moi 
vous assurer que la libération des esclaves n'a jamais été la question réelle et sous-jacente. Le problème était 
double : l'argent et la race. Ces deux questions sont le domaine principal de la cabale juive et ce depuis au 
moins trois mille ans. 


L'intérêt des Juifs pour l'argent et le pouvoir n'a donc pas commencé avec la dynastie des Rothschild, mais 11 
a atteint de nouveaux sommets avec leur domination. Mayer Amschel, le fondateur de la dynastie, est né en 
1743 à Francfort-sur-le-Main. II était marchand de pacotille, d'antiquités et de vieilles pièces de monnaie. 
Opérateur avisé, 1l devient rapidement l'agent financier du landgrave de Hesse-Cassel pendant les guerres de 
la Révolution française. Il a eu une famille nombreuse de 20 enfants. Parmi eux, dix ont survécu jusqu'à l'âge 
adulte, dont cinq fils. 


Le Landgrave de Hesse-Cassel était le même homme qui louait ses sujets (jeunes soldats) à l'Amérique pendant 
la guerre d'Indépendance et faisait fortune en fournissant des mercenaires hessois pour combattre du côté 
américain. Tout cet argent passait également par les mains gluantes de Mayer Amshel, qui s'empressait de le 
détourner vers ses propres coffres et de le multiplier prodigieusement. II s'est lancé dans la banque. Il avait 
découvert cette escroquerie magique appelée aujourd'hui réserve fractionnaire, ce procédé par lequel vous 
prêtez de l'argent à un taux d'intérêt sur script, contre de l'or que vous ne possédez pas, en partant du principe 
que seule une fraction de vos clients viendra faire appel à l'or. (Voir C.C. 40 dans La Bible de l'homme blanc 
"La Réserve Fédérale".) Quoi qu'il en soit, le juif rusé Amschel a prospéré à pas de géant. Sa devise de travail 
de base était "Donnez-moi le pouvoir d'émettre l'argent de la Nation et je ne me soucie pas de savoir qui 


fait ses lois". "Il a rapidement installé ses cinq fils comme banquiers centraux dans les cinq principales 
capitales financières d'Europe, à savoir Londres, en Angleterre, Paris, en France, Vienne, en Autriche, Naples, 
en Italie, et la ville de Francfort, déjà mentionnée, pour couvrir les besoins de la banque centrale. 


Allemagne. 


Pendant les guerres napoléoniennes, les cinq garçons étaient extrêmement occupés à prêter de l'argent non 
seulement aux deux camps, mais à tous les camps. Ils ont réalisé leur plus grand coup après la bataille de 
Waterloo, où ils ont fait appel à des courriers et/ou à des pigeons voyageurs pour transmettre rapidement les 
résultats de cette bataille fatidique à l'Angleterre, et, grâce à cette astuce, ils ont été les premiers en Angleterre à 
connaître l'issue de cette bataille historique. Cependant, étant au courant de ce genre d'"informations 
privilégiées", 1ls ont rapidement commencé à acheter des actions, ce qui a joué en leur faveur. Le bruit s'est 
répandu comme une traînée de poudre que Napoléon avait gagné et la panique a frappé la bourse britannique. 
Les Rothschild ont fait un coup fantastique, une fois de plus en utilisant la ruse juive de mensonges, de 
tromperie et d'informations privilégiées. Comme des phoques dressés, les marchands britanniques se sont 
laissés faire, et ont laissé ces voleurs s'en tirer. 


Il existe de nombreuses autres transactions rapides que les Rothschild ont manipulées à l'échelle nationale, 
telles que les actions du canal de Suez, et une foule d'autres. La plupart de nos lecteurs sont également au 
courant du double jeu des cohortes Rothschild de l'ère moderne, les Warburg. Pendant la Première Guerre 
mondiale, alors que Paul Warburg conseillait notre président Wilson sur la façon d'affamer l'Allemagne pour 
qu'elle se rende, son frère Max était en Allemagne et conseillait le Kaiser Wilhelm sur la façon de décimer les 
États-Unis, mais revenons à la guerre civile. 


Les Rothschild et les Juifs ont vu dans la nouvelle nation des États-Unis d'Amérique une énorme mine d'or 
potentielle et ils n'ont pas perdu de temps pour s'établir et installer leurs tentacules financières dans le nouveau 
pays du lait et du miel. En premier lieu, les Juifs étaient les principaux promoteurs et commerçants de l'or noir - 
ils faisaient le commerce des esclaves noirs importés d'Afrique. Ils avaient un double objectif dans le commerce 
des esclaves : premièrement, faire d'énormes fortunes grâce au commerce des esclaves lui-même. 
Deuxièmement, polluer cette nouvelle terre avec les gènes sales de ces sauvages noirs africains. Ils pourraient 
utiliser cette tactique plus tard pour ruiner les États-Unis comme ils l'ont fait pour l'Égypte il y a 3000 ans et 
pour plusieurs autres pays depuis. Ils avaient acquis une grande expérience dans le commerce des esclaves et 
dans l'empoisonnement du patrimoine génétique des nations blanches. 


Après avoir expédié un grand nombre d'esclaves noirs en Amérique avec un profit énorme, ils ont 
simultanément commencé à faire porter le complexe de culpabilité sur les Américains blancs en général. Ce 
talon d'Achille de la race blanche, ils l'ont exploité et fomenté avec vengeance. Lorsqu'ils ont ensuite trouvé 
un Lincoln pour agir comme leur pièce maîtresse et pour mener la nouvelle nation dans une guerre fratricide 
qui divise, le réseau Rothschild était plus que prêt - prêt à financer à nouveau les deux côtés d'une guerre 
qu'ils avaient eux-mêmes contribué à déclencher. 


Du côté de l'Union, ils avaient August Belmont (de son vrai nom Schoenberg), une cohorte raciale, comme 
agent pour approvisionner le Nord en argent (avec intérêt, bien sûr). Du côté des Confédérés, ils avaient Judah 
P. Benjamin pour fournir au Sud des billets confédérés imprimés, dont la valeur a rapidement diminué dans le 
néant d'où elle venait lorsque le Sud a perdu la guerre. Mais la dynastie Rothschild s'en est sortie comme les 
bandits qu'elle était et a fait le ménage des deux côtés. De plus, leurs tentacules ne se sont pas relâchées après la 
fin de la guerre. En fait, les deux camps étaient tellement endettés après la guerre que ces parasites juifs 
visqueux ont fait un carnage de cette débâcle (et de plusieurs débâcles ultérieures) depuis lors. 


Pour illustrer à quel point la Maison juive de Rothschild était profondément impliquée dans le complot et 
l'instigation de la guerre civile, et à quel point ils étaient arrogamment sûrs de leur arnaque, je renvoie le lecteur 
à la première page et au toast d'ouverture et de vantardise du copain de Rothschild, Benjamin Disraeli. Le 
tableau pourrait-il être plus clair quant à qui et à quoi a été causée la guerre civile ? 


Les Juifs ont trouvé en Abraham Lincoln un bouc émissaire utile dans une guerre qu'ils avaient soigneusement 
planifiée et fomentée des décennies à l'avance. Lorsque Lincoln a fait son temps et atteint leur objectif, 1ls ont 


tout aussi méticuleusement planifié son meurtre et la dissimulation qui s'en est suivie. Nous, la race blanche, 
payons encore un prix outrageusement élevé pour cette perfidie, et à moins que nous ne nous organisions 
rapidement et que nous n'expurgeons ces juifs mortels, nous n'aurons pas le choix. 


S1 nous éliminons les parasites de notre milieu, notre future progéniture sera totalement mongrélisée, 
totalement asservie. Dans vingt ans, vos enfants vous demanderont : Papa, maman, où étiez-vous quand les 
Juifs et les nègres ont pris le contrôle de ce pays ? 


Comment allez-vous y répondre ? 


Æ %k %k %k %k 


"J'ai l'armée grise devant moi, les banquiers internationaux dans mon dos." - Abe Lincoln, quelques 
semaines avant d'être assassiné. 


Numéro 48 - Mars 1989 
Opération Judah USA 


Stupidement, pendant plus de quarante ans, l'oncle Sap a magnanimement joué au Père Noël avec tous nos 
pires ennemis, les Juifs, les gens de la boue, et tous les rebuts et profiteurs du monde. Tout cela, bien sûr, aux 
dépens du contribuable américain blanc qui souffre depuis longtemps et qui se fait voler à l'aveuglette. 


Les Etats-Unis d'Amérique occupent aujourd'hui une position unique dans le monde qui n'a été égalée par 
aucun autre pays, ou empire d'ailleurs, dans l'histoire du monde. Les capacités productives et créatives du 
travailleur et du contribuable blanc américain, combinées au progrès technique et aux vastes ressources 
physiques de ses territoires, de l'Atlantique au Pacifique, sont vraiment impressionnantes. Jamais, dans toute 
l'histoire, un peuple n'a eu la merveilleuse opportunité d'être en bonne santé et riche, heureux et prospère, 
comme l'a fait l'Amérique dans la seconde moitié du vingtième siècle. En effet, immédiatement après sa 
conclusion victorieuse de la Seconde Guerre mondiale en 1945, l'Amérique se tenait au sommet du monde, 
suprême et incontestée, l'envie et l'espoir du monde entier. 


Malheureusement, alors que la quasi-totalité du monde extérieur s'est rendu compte de notre position la plus 
enviable dans l'histoire, l'Américain blanc moyen ne l'a pas fait. Beaucoup d'Américains blancs ne réalisaient 
pas non plus que le même parasite juif qui avait entraîné l'Amérique dans ce massacre mondial désastreux de la 
Seconde Guerre mondiale était en train de contrôler le destin de l'Amérique et, en fait, du monde, comme il l'a 
fait pendant des siècles. L'Amérique blanche ne se rendait pas compte non plus que ce vicieux parasite juif 
allait bientôt tourner ses invectives destructrices contre l'Américain blanc, productif et créatif, qui venait de 
sauver le cou de ce fléau perfide en l'empêchant d'être rayé de la surface de la terre. 

Parce que l'Amérique blanche n'était consciente ni de son identité raciale, ni de sa grande fortune, elle s'est 
retrouvée nue et sans défense face au réseau conspirateur juif, qui était bientôt déterminé à enlever à l'Amérique 
à la fois son identité raciale et sa grande chance. Parce que l'Américain blanc moyen dormait aux commandes, à 
cause de sa propre naïveté et de sa propre stupidité, parce qu'il s'est laissé entraîner dans un conflit mondial 
contre ses propres intérêts, dans lequel 1l a tué ses propres camarades de race blanche, l'Homme blanc paie 
aujourd'hui très cher cette folle déréliction. À cause de cela, il a maintenant tout perdu. Il a perdu sa liberté, 
l'occasion unique de jouir à la fois de la richesse et de l'abondance, et bientôt 1l sera également dépouillé de son 
intégrité raciale. Avant même que le désastreux et insensé conflit mondial de 1939-45 ne soit terminé, le Juif 
perfide et complice élaborait déjà des plans mondiaux sur la façon dont il allait dépouiller l'Amérique blanche 
de ses richesses et les remettre aux races de boue incompétentes du monde ; comment 1l allait dépouiller 
l'Amérique de son honneur et de son identité ; et comment 1l allait rabaïsser le travailleur américain blanc aisé 
jusqu'à ce qu'il soit réduit au rang de misérable coolie, portant sur son dos toute la racaille, les parasites et les 
profiteurs du monde. Non seulement le juif diabolique prévoyait de faire tout cela à l'Américain blanc productif, 
mais 1l prévoyait également de voler et de détruire le pool génétique blanc, de le contaminer à l'échelle 
mondiale pour en faire une boue sale, et il attendait avec impatience le jour où plus aucun bébé blanc ne nafîtrait. 


Comment l'Américain blanc, par ailleurs intelligent, créatif et productif, s'est-il retrouvé dans une telle situation 
? Comment une telle monstruosité a-t-elle pu perdurer pendant plus de cinquante ans sans que les victimes n'en 
prennent conscience ? Comment se fait-1l que l'Américain blanc moyen, même aujourd'hui, ne se rende pas 
compte qu'il a été volé, escroqué, embobiné et conduit à l'abattoir ? 


C'est une question fascinante, oui, effrayante et nous allons essayer de la démêler, étape par étape. Alors que 
le plan juif pour détruire la race blanche est une conspiration en cours depuis plusieurs milliers d'années, il a 
vraiment pris un élan majeur et un formidable élan au cours des cinquante dernières années. Nous devons nous 
rappeler qu'il a été soigneusement planifié, et que chaque étape majeure a été accomplie en perpétrant un 
canular monstrueux sur l'Homme blanc, que ce dernier a soit embrassé, soit au moins accepté passivement, le 
cautionnant ainsi par son consentement. 


Étape 1. La Seconde Guerre mondiale 


Nous commençons par l'année 1939, lorsque les Juifs ont réussi à entraîner toutes les races blanches du monde 
dans une grande effusion de sang au cours de laquelle un groupe de Blancs a tué un autre groupe de Blancs, 
alors qu'ils auraient dû tous être dans la même équipe pour tuer des Juifs, au lieu de se tuer entre eux. Les juifs 
ont accompli cela au moyen (a) d'un programme de propagande implacable et vicieux contre Hitler et les 
Allemands, persuadant l'Amérique et le monde qu'Hitler était un démon, un fou, un dictateur qui voulait 
conquérir le monde, et (b) en ayant leurs laquais (les juifs) dans les centres nerveux du gouvernement, des 
traîtres comme Roosevelt, Churchill et d'autres, dans pratiquement tous les pays "démocratiques" du monde, 
prêts à tirer les leviers du pouvoir et à déclarer la guerre. 


Au cours de la Seconde Guerre mondiale, les Juifs ont réussi à tuer au moins cinquante millions de personnes 
sans autre raison que de faire avancer leurs propres intérêts. Au moins 90 % de ces cinquante millions de 
victimes étaient blanches, et la plupart d'entre elles étaient des hommes des nations blanches dans la force de 
l'âge. 


Au moyen de ce massacre mondial, sanglant et à grande échelle, les Juifs ont réalisé la plus grande percée de 
leur histoire et ont préparé le terrain pour des programmes perfides ultérieurs à l'échelle mondiale. Mais 
concentrons-nous 1c1 sur l'Amérique. 


Deuxième étape. Subventionner le monde 


De nombreux militaires réalistes, tels que le général Patton et d'autres dirigeants blancs clairvoyants, ont déclaré 
que nous étions en excellente position pour détruire le communisme. Nous aurions pu terminer ce travail en 
1945 et nous rendre directement à Moscou pour nettoyer cet immonde nid de vipères. Cependant, les Juifs 
étaient fermement en selle et ne voulaient pas de cela. Ils ont subrepticement tué des hommes comme Patton, et 
réduit d'autres à l'oubli. La machine de propagande a battu son plein et a répandu l'idée qu'il était désormais du 
devoir de l'Amérique de reconstruire un monde déchiré et appauvri, un monde que nous avions contribué à 
réduire en miettes. L'un des principaux arguments de l'époque, si je me souviens bien, il y a une quarantaine 
d'années, était que l'Amérique ne pouvait survivre en tant qu'île de prospérité dans une mer mondiale de 
pauvreté. C'était un argument stupide s'il en est, mais le peuple américain l'a manifestement accepté, ou du 
moins n'a pas fait de gros efforts pour s'y opposer ou le dénoncer. 


Cela a jeté les bases du prochain grand canular qui a été perpétré sur le peuple américain, à savoir que le 
communisme était maintenant la principale menace pour l'Amérique, puisqu'il faisait des progrès gigantesques 
et prenait le contrôle de l'Europe de l'Est, de la Chine et d'autres régions du monde. Bien sûr, nous a-t-on dit, 
nous ne pouvions pas l'arrêter par une action militaire comme nous l'avons fait dans le cas d'Hitler et des nazis. 
À la place, nous a-t-on dit, nous devions subventionner tous ces pays menacés : la Grèce, l'Italie, la France, le 
Mexique, une multitude de pays d'Amérique du Sud, et bien d'autres encore. Le plan Marshall a été institué et, 
en quelques années, l'oncle Sap est devenu le Père Noël du monde, distribuant aide et largesses à tous les 
profiteurs de la planète, le tout aux frais des malheureux contribuables des États-Unis. Une fois lancé, ce 
programme n'a cessé de croître jusqu'à ce qu'aujourd'hui, nous accordions de l'aide et des largesses à 143 pays 
dans le monde. 


Revenons un instant en arrière et réexaminons les prémisses fallacieuses sur lesquelles repose ce programme de 
cadeaux sans fin : (a) Nous ne pouvons pas survivre en tant qu'île de prospérité dans une mer de pauvreté. C'est 
faux. L'Amérique s'est construite pour devenir une grande et riche nation à la sueur de son front et au prix d'un 
dur labeur, et non en donnant tout aux profiteurs et à la racaille du monde. Nous n'avons jamais dû vivre au 
monde, nous ne le devons pas aujourd'hui et nous ne le ferons jamais. Notre meilleure protection était et est de 
construire notre propre force et prospérité. Nous n'avons certainement pas amélioré notre position en 
subventionnant toute la racaille du monde, en augmentant leur nombre jusqu'à une population mondiale de cinq 


milliards, et en dilapidant, en faisant proliférer et en épuisant nos propres ressources. (b) L'expansion 
communiste. J'ai pleinement répondu à cette question dans un article que j'ai écrit il y a plus de dix ans, intitulé 
"La Russie, Israël et les Etats-Unis". Il s'agit de 


partie de la Bible de l'homme blanc, étant C.C. n° 38. J'y expose explicitement comment les États-Unis, sous la 
domination du réseau juif mondial, ont contribué à aider les Juifs de Russie à déposer la dynastie des Romanov 
et à instaurer une dictature communiste ; comment les États-Unis ont aidé à sauver cette dictature chancelante 
à maintes reprises lorsqu'elle était sur le point de s'effondrer ; qu'ils le font encore aujourd'hui ; qu'ils lui ont 
sauvé la mise pendant la Seconde Guerre mondiale lorsque Hitler avait les moyens et la détermination 
d'éradiquer le fléau communiste de la surface de la terre ; que le communisme est un phénomène juif. W. IT, 
alors qu'Hitler avait les moyens et la détermination d'effacer le fléau communiste de la surface de la terre ; que 
le communisme est un fléau juif depuis son origine ; et que l'apparente opposition de l'Amérique au 
communisme juif est un canular et une fraude. Au contraire, la Russie et les États-Unis travaillent, et ce depuis 
plusieurs décennies, main dans la main, à la promotion du communisme dans le monde entier, dans le cadre du 
programme juif visant à prendre le contrôle du monde et à l'asservir sous la dictature brutale du Juif. (Relisez 
le C.C. n° 38 de la Bible de l'homme blanc.) 


Mais passons aux prochaines manœuvres frauduleuses. 
Etape 3. Le mouvement des droits civiques 


Alors que depuis sa création, avec l'issue heureuse de la Révolution américaine en 1781, l'Amérique s'est 
toujours considérée comme le domaine des Blancs, après la Seconde Guerre mondiale, les Juifs ont mis en 
œuvre leur programme séculaire de destruction du patrimoine génétique blanc et de mongrélisation jusqu'à 
l'oubli. Bien que la guerre de Sécession ait prétendument été menée pour "libérer" les esclaves noirs africains 
sur notre sol, l'homme blanc n'a jamais considéré le nègre comme son égal. Au mieux, ils étaient considérés 
comme une forme inférieure d'humanité qui avait été entraînée parmi nous et avec laquelle nous étions 
maintenant coincés. Plusieurs Américains clairvoyants, tels que Thomas Jefferson, Abraham Lincoln, Marcus 
Garvey (un mulâtre), le sénateur Theodore Bilbo et d'autres, ont pris conscience du problème et ont essayé de 
prendre des mesures de grande envergure pour les expulser de notre société (voir L.R. n° 42, "Survie, 
expansion et progrès")."Cependant, le Juif perfide et rusé, qui contrôlait notre destin et tirait les ficelles dans 
les coulisses, savait exactement ce qu'il faisait et contrecarrait tous ces plans et programmes constructifs, et 
attendait patiemment son heure. 


Son heure est venue dans les années 1950 et 1960, lorsque le Juif a plongé les États-Unis dans l'hystérie avec 
son programme des droits civiques. Soudain, 1l semblait que l'Africain incompétent et sauvage ne pouvait rien 
faire de mal, que l'homme blanc était le méchant et le coupable, et que tout ce qu'il faisait était mal, et ce depuis 
des siècles. Le Juif, avec un contrôle presque incontesté des médias d'information et d'autres machines de 
propagande, a continué à déverser son fiel et à imposer un lourd complexe de culpabilité à l'homme blanc, non 
seulement en Amérique, mais partout dans le monde. Alors que dans les films du passé, le méchant était un 
Mexicain, un mulâtre ou un Asiatique, le nègre est maintenant toujours présenté comme le héros accusé à tort, 
et l'homme blanc comme le méchant. 


En fait, 1l semblait soudain que l'homme blanc, qui avait été incontesté comme le bâtisseur de la civilisation, 
de la culture et du savoir, était maintenant responsable de tous les maux du monde. Non seulement 
responsable, mais 1l devait aussi indemniser le monde entier, en particulier les races arriérées de la boue, qui 
étaient maintenant présentées comme le tiers monde "émergent". D'après le Juif, tout le monde était désormais 
égal (les Chrétiens n'avaient-ils pas débité ces conneries depuis près de 2000 ans ?) et la seule raison pour 
laquelle les Hottentots et les aborigènes australiens n'étaient pas aussi avancés que nous était que l'Homme 


blanc les avait opprimés et maintenus dans l'ignorance. 


Ceci, ne cessait de crier le Juif, s'appliquait particulièrement aux nègres ici parmi nous, et il était de notre 
devoir chrétien et civil de les élever rapidement à notre niveau, financièrement, culturellement, politiquement et 
dans le domaine de l'éducation. Il était de notre devoir d'instituer un programme accéléré et de les rendre égaux 
aussi vite que possible. Si cela ne se produisait pas rapidement en leur donnant simplement une chance égale de 
devenir égaux, alors le gouvernement devrait (doit !) instituer des programmes tels que l'action positive, les 


quotas de "minorités", les programmes éducatifs spéciaux, les programmes de subvention spéciaux, etc., etc. 


L'une des premières démonstrations de force brutale et musclée a eu lieu en 1957 à Little Rock, en Arkansas, 
avec la percée de l'intégration scolaire forcée. Eisenhower, l'un des plus malheureux larbins juifs à devenir 
président, a déployé une force militaire massive à l'intérieur et autour de l'école pour aider quelques nègres 
soigneusement choisis à entrer dans un lycée entièrement blanc. Tout ceci était en opposition violente avec les 
souhaits et les opinions des Blancs qui l'avaient aidé à être élu, et qui ont également payé la facture de cet 
outrage avorté. Mais avec le soutien de la machine de propagande juive, cet ignoble traître à la race, depuis 
longtemps à la solde des Juifs, a réussi à faire passer son message. La population blanche était confuse, 
désorganisée et sans chef. 


Cet outrage flagrant contre la race blanche a été poursuivi sans relâche par l'administration suivante, les 
Kennedy, lorsqu'une autre action militaire musclée a été instituée à Oxford, Mississippi, lorsque "notre" (lire : 
J.O.G., le gouvernement d'occupation juif) a utilisé 20 000 soldats aux frais des contribuables pour faire inscrire 
un sale nègre, James Meredith, à l'université du Mississippi, autrefois entièrement blanche. Mais à cette époque, 
les Juifs voulaient plus. Ils voulaient que ce soit un crime pour la race blanche de ne pas se mélanger avec les 
nègres sauvages dans tous les domaines de la vie, et un ensemble sinistre de lois dites sur les droits civils ont 
été introduites par "nos" députés de la restauration juive. Lorsque le public a commencé à prendre conscience 
de ce qui se passait et à s'opposer vigoureusement non seulement au Congrès mais aussi à ridiculiser de manière 
flagrante l'administration Kennedy, il semblait que les Juifs étaient bloqués et que les lois ne passaient pas. Que 
faire ? Les Juifs avaient la réponse. Assassiner Kennedy et en faire un martyr et un héros. La ruse a fonctionné, 
bien qu'elle ait poussé la conspiration à se démener jusqu'à ce jour pour couvrir ses traces. (Voir R.L. n° 46 "Qui 
a tué Kennedy ?") 


Le public américain blanc a soudain ressenti un lourd complexe de culpabilité, et lorsque le larbin juif suivant, 
Lyndon Johnson, a succédé à Kennedy en tant que président, il a joué pleinement son rôle. Lui et le Congrès 
ont fait passer en vitesse un ensemble complexe de lois sur les "droits civils" après l'autre, avec très peu 
d'opposition du point de vue des Blancs. Bientôt, le nègre était suprême, et les anciens maîtres devenaient les 
esclaves de leurs anciens esclaves. 

Le bien le plus précieux de l'homme blanc, ses enfants, est maintenant chargé dans des bus jaunes et 
transporté à une douzaine de kilomètres à travers la ville dans les jungles nègres, tandis que les petits lapins 
de la jungle, eux, sont transportés dans les écoles et les quartiers blancs. 


Le mélange des races est devenu la religion officielle de l'administration gouvernementale et de son réseau de 
propagande concomitant et omniprésent, tous manipulés par les Juifs. Cela s'étendait à tous les domaines et 
concernait non seulement les écoles et l'éducation, mais aussi le logement et les quartiers mixtes, le 
gouvernement, les emplois, les contrats commerciaux et tout autre domaine d'activité. Là où les emplois et les 
contrats commerciaux étaient auparavant décidés sur la base du mérite, ces critères ont été jetés par-dessus bord 
et un gadget appelé "action positive'" a été mis en place. Cela signifiait qu'un service gouvernemental, un 
employeur, une école, une université ou autre devait donner la préférence aux lapins de la jungle stupides et 
incompétents (ou à d'autres "minorités" telles que les "Hispaniques") pour obtenir un certain pourcentage de 
corps chauds, que ces corps soient compétents ou non. Ce type de discrimination à rebours était censé être 
institué pour réparer les "torts passés", que l'employeur (ou quiconque) ait joué un rôle dans ces torts passés, ou 
que ces torts aient réellement existé. 


L'idée était de favoriser les foutus nègres, à n'importe quel prix, et de faire tomber Whitey. Nous devions tous 
être, oh, tellement égaux, mais les nègres et les juifs devaient être plus égaux que quiconque. Cela nous ramène 
à la posture frauduleuse Incorporée dans la bible judéo-chrétienne, selon laquelle nous sommes tous égaux aux 
yeux du Seigneur, sauf les Juifs, qui sont bien plus égaux que quiconque. 


Et donc les nègres ont été poussés en avant et les Blancs repoussés. Les grandes entreprises et leurs 
annonceurs ont collaboré à cent pour cent. Chaque publicité diffusée à la télévision, ou ailleurs, faisait 
toujours la promotion d'un heureux mélange des races. Chaque publicité montrait au moins un nègre "égal" au 


milieu de l'image, avec le oh, si... 


des Blancs heureux entourant le lapin de la jungle. 
Étape 4. Des bordures largement ouvertes 


Non seulement les nègres et les Hispaniques nés dans le pays étaient amplement encouragés par un système 
d'aide sociale trop généreux à se débrouiller et à se reproduire pendant que le contribuable blanc payait la 
facture, mais la ligne officielle de notre gouvernement d'occupation juif (JOG) était maintenant que nous 
devions prendre soin de tous les "réfugiés" dans le monde, et donner "asile" à ceux qui fuyaient leurs 
gouvernements tyranniques, où qu'ils se trouvent dans le monde. Comme la plupart des gouvernements dans le 
monde (grâce à la manipulation juive) sont non seulement tyranniques mais aussi désespérément corrompus, 
n'importe qui peut prétendre fuir l'oppression politique. En fait, notre propre tenue JOG entre aussi dans la 
catégorie des pays désespérément corrompus et tyranniques, mais grâce aux Blancs productifs et constructifs 
qui ont construit ce pays et l'habitent encore, il est indubitable qu'il reste l'aimant préféré d'environ 95 % de tous 
les peuples de boue du monde. 


Dans leur programme diabolique de génocide de la race blanche, les Juifs ont déterminé qu'après la Seconde 
Guerre mondiale, aucun pays ne devait rester blanc longtemps. Sous divers prétextes, les races de boue furent 
maintenant rapidement injectées dans tous les pays blancs du monde. Les Moluques en Hollande ; les Turcs 
en Allemagne ; les Algériens en France ; les Hindous, les Pakistanais et toutes les races de nègres en Grande- 
Bretagne (autrefois la Grande-Bretagne, mais plus maintenant) et ainsi de suite. Mais il s'agit ici des États- 
Unis et des moyens utilisés par les Juifs pour abattre et détruire ce pays, autrefois le plus riche et le plus 
prospère de l'histoire. Qui les Juifs pouvaient-ils injecter aux États-Unis ? 


La liste est presque sans fin. À notre frontière méridionale, longue de 1900 miles, se trouvent des hordes 
illimitées de Mexicains pauvres se reproduisant comme des lapins, tous désireux d'entrer aux États-Unis. Et ils 
viennent, par millions et encore par millions. Alors que nos représentants gouvernementaux ont juré de défendre 
notre Constitution et les États-Unis, ils ne font ni l'un ni l'autre. Au mieux, la Constitution est maintenant 
utilisée comme un gadget pour faire du favoritisme aux races de boue, aux étrangers et autres ennemis. Elle est 
également utilisée comme une épée à double tranchant avec laquelle on vole et supprime les éléments les 
meilleurs et les plus productifs de ce pays - les Blancs qui ont tout construit et produisent l'abondance qui 
nourrit une grande partie du monde. 


Non seulement nos frontières sont désormais grandes ouvertes aux Mexicains, mais aussi à toutes les autres 
ordures et racailles du monde. Les Vietnamiens sont ici en grand nombre, certains ont pris le contrôle de villes 
entières ; les Pakistanais sont ici ; les Haïtiens sont ici ; les Jamaïcains sont ici et se développent ; les Chinois 
sont ici et arrivent en nombre croissant ; les Japonais ont pris le contrôle d'Hawaï, et construisent de grandes 
usines automobiles et achètent des biens immobiliers commerciaux de choix ; les Cubains ont pris le contrôle 
du sud de la Floride. 


Ah oui, les Cubains. C'est ainsi que s'ouvre une autre vaste histoire de perfidie sur la façon dont notre équipe de 
JOG a manipulé, infiltré et détruit à peu près tous les pays du monde. Le modus operandi est à peu près le 
suivant : 

(a) Tout d'abord, nous offrons à un pays une aide étrangère, qui est envoyée au chef de son gouvernement, 
vraisemblablement pour être distribuée aux nécessiteux et aux pauvres, ou pour renforcer ses ressources. (b) La 
plupart de ces fonds sont cependant détournés vers les comptes bancaires privés des dictateurs, qui deviennent 
extrêmement riches, arrogants et odieux, suscitant la haine et l'opposition de leur peuple rebelle. Les exemples 
sont trop nombreux pour être énumérés, mais pour n'en citer que quelques-uns : le Shah d'Iran ; "Papa Doc" 
Duvalier et son fils en Haïti ; les frères Diem au Vietnam ; Ferdinand E. Marcos et sa coûteuse épouse aux 
Philippines ; Anastasio Somoza au Nicaragua, Fulgencio Batista à Cuba. On pourrait en citer des dizaines 
d'autres. Pour aider à attiser la révolution et l'agitation, notre establishment JOG envoie la CTA pour organiser la 
révolution et la guerre civile contre ces tyrans arrogants et dépensiers. Financées par l'argent des contribuables 
américains, ces formations révolutionnaires disposent rapidement d'armes, d'uniformes et d'une organisation, 


subrepticement dirigée par notre propre CIA. La situation au Nicaragua en est un parfait exemple. Nous avons 
d'abord soutenu et financé Somoza. Puis la CIA a aidé à organiser les Sandinistes pour chasser Somoza. Puis les 
choses ont empiré, beaucoup empiré. 


La CIA à alors brusquement changé de cheval et organisé les Contras pour chasser le gouvernement sandiniste, 
et bientôt l'administration Reagan a aidé et financé les Contras à hauteur de centaines de millions. Comment 
peut-on être aussi stupide ? Le même mode opératoire a été suivi en Jamaïque, à Cuba, aux Philippines, au 
Panama, en Corée du Sud et dans des dizaines d'autres pays du monde. Rien d'autre que la révolution, 
l'anarchie et le chaos, le tout instigué, organisé et financé par notre gouvernement juif, le tout aux frais du 
contribuable américain blanc dont ils sapent et détruisent ainsi l'avenir. 


Étape 5. Exporter nos industries dans les zones de travail forcé et de coolie du monde. 


Alors que les États-Unis avaient un monopole écrasant sur la technologie, la fabrication et les installations de 
production après la Seconde Guerre mondiale, ils ont maintenant tout donné gratuitement, et les mêmes Juifs 
qui possédaient (et possèdent) nos entreprises manufacturières à l'époque et aujourd'hui les ont, en fait, 
déplacées dans les zones de main-d'œuvre bon marché du monde, dans des pays comme la Corée, Taïwan, la 
Chine et le Japon, surtout le Japon. Nous leur avons montré et enseigné la technologie, nous avons initialement 
financé et mis en place leurs usines, puis nous les avons mis en concurrence avec nos propres travailleurs à des 
salaires de coolie. Il y a là un avantage réciproque pour les Juifs. En tant qu'internationalistes et se fichant 
éperdument de l'Amérique, ils récoltent les bénéfices supplémentaires et, dans le même temps, font chuter 
l'économie américaine blanche en (a) jetant des millions de travailleurs américains au chômage et sur les listes 
d'assistance sociale, et (b) en accumulant d'énormes déficits commerciaux à cause des marchandises que nous 
importons de ces pays de la boue, des marchandises que nous pourrions et devrions fabriquer nous-mêmes. 
Ainsi, par la trahison et la manipulation juives, nous finissons par nous endetter davantage, par mettre en péril 
nos installations de production et par mettre au chômage et/ou appauvrir le travailleur blanc américain. 


Divers programmes supplémentaires poursuivis par le JOG pour détruire l'Amérique blanche. 


Jusqu'à présent, j'ai détaillé cinq étapes et programmes de base par lesquels les Juifs ont réduit notre société 
américaine blanche, autrefois puissante et riche, en une société de faiblesse, de confusion, de dépendance et 
d'esclavage servile au monstre juif. Mais la liste qui précède est loin d'être complète, et cette conspiration 
complexe ne peut être englobée dans cette courte analyse. Cependant, pour clarifier davantage le tableau, nous 
devons énumérer brièvement certains des autres outils et armes clés que les Juifs ont utilisés, et continuent 
d'utiliser pour nous détruire. 


(a) Il ne fait aucun doute que le système de la Réserve fédérale, ce gigantesque réseau juif de contrefaçon, doit 
figurer en tête de liste. Bien qu'il ait été inauguré peu avant la première guerre mondiale (1913) et qu'il ait été 
frauduleusement présenté comme une agence gouvernementale américaine officielle, il a fait de l'Amérique un 
bouc émissaire pour les deux guerres mondiales. Comme je suis déjà entré dans les détails de cette gigantesque 
escroquerie juive dans le C.C. 40 de la Bible de l'homme blanc, je ne le répéterai pas ici. 


(b) La Banque mondiale. Bien que prétendument internationale, elle est principalement financée par l'argent 
des contribuables américains. Il s'agit d'un compte ouvert et d'un chèque en blanc permettant aux Yiddishs de 
dilapider nos biens, notre argent et notre substance au profit de tous les pays parasites du monde, sans avoir à 
rendre compte de ses dépenses dans le budget gouvernemental. 


(c) Les banques américaines accordent d'énormes prêts non garantis à des pays pauvres comme le 
Mexique, l'Argentine, le Brésil, pour n'en citer que quelques-uns, mais la liste est sans fin. Ces prêts ne se 
chiffrent pas seulement en millions, mais en centaines de milliards (la dette du Mexique à elle seule dépasse les 
cent milliards) et 1l n'y a aucun espoir de voir le principal remboursé un jour. En fait, afin d'inciter certains de 
ces pays à payer ne serait-ce que les intérêts, ces 1diots financiers accordent de nouveaux prêts. Comment peut- 
on être aussi stupide ? Ou s'agit-1l simplement d'une question de stupidité ? Pas du tout. Alors que ces mêmes 
banquiers sont durs comme des silex lorsqu'il s'agit de saisir les agriculteurs et les propriétaires américains, ils 
agissent comme s'ils avaient été surpris par inadvertance en train de faire la sieste avec leur pantalon baissé 


lorsqu'il s'agit de prêts aussi énormes à des pays étrangers. En fait, tout cela était planifié et constituait une 
politique juive délibérée, ayant conspiré à l'avance pour que les contribuables américains blancs paient 
l'addition (comme d'habitude) et renflouent les banques, comme le président Bush le fait actuellement. 


qui font maintenant pression pour renflouer les escroqueries des sociétés d'épargne et de prêt avec l'argent des 
contribuables. 


(d) Enfin et surtout, il y a ce maudit parasite d'Israël qui est sur notre dos, qui tue des Arabes, qui leur casse la 
tête et qui leur brise les os pour plus de trois milliards et demi de soutien financier de l'oncle Sap, qui aliène 
tout le monde musulman et qui nous fait passer aux yeux du monde pour les stupides larbins juifs que nous 
sommes. 


Conclusion 


Il y a plus, beaucoup plus, mais ce qui précède présente une image assez complète du gâchis dans lequel nous 
sommes et de ceux qui nous l'ont fait. La prochaine question pertinente est la suivante : que faisons-nous à ce 
sujet et comment pouvons-nous nous sortir de ce misérable pétrin ? 


La solution n'est pas facile, mais la réponse est assez simple, si l'on pose quelques questions de base. 


1. Comment cette petite minorité misérable et parasitaire a-t-elle pu avoir une telle emprise sur le monde en 
général et sur l'Amérique en particulier ? La réponse est qu'ils l'ont fait à travers leur religion raciale, le 
judaïsme. Ils ont pratiqué la loyauté raciale, et ont fébrilement organisé de puissants réseaux et tentacules 
autour de ce noyau religieux, jusqu'à ce qu'ils aient maintenant le monde sous leur emprise. 


2. La race blanche, qui est 30 fois plus nombreuse que les Juifs et qui a le quasi-monopole de l'intelligence, de 
la capacité de combat et de la créativité, ne peut-elle pas utiliser les mêmes armes puissantes, la loyauté raciale 
et une religion raciale ? 


Oui, nous le pouvons, et nous le devons. L'Eglise du Créateur a organisé et structuré une religion raciale 
puissante, complète et à part entière, conçue pour la rédemption et la résurrection de la race blanche et de la 
race blanche seule. Elle contient un credo et un programme complets et détaillés permettant d'écraser le 
monstre juif une fois pour toutes. Au cœur et au centre de cette religion se trouve le même ingrédient qui a 
alimenté le judaïsme - la loyauté raciale, le nom du document que vous tenez maintenant entre vos mains. 


Il est temps que nous arrêtions de nous chamailler sur des questions fragmentaires, de fortune et à moitié cuites, 
comme celle de savoir si nous devons découper les États-Unis en dizaines de petits morceaux et en garder un 
fragment sur la côte ouest, ou dans le nord-ouest, ou le sud-est. Renoncer à une terre pour laquelle nos ancêtres 
ont combattu et saigné, pour laquelle ils ont sacrifié du sang, de la sueur et des larmes, serait une pure folie, 
sans parler d'une lâche trahison. Nous disons au diable toutes ces absurdités. Nous, les Créateurs, ne céderons 
pas un pouce de notre territoire. Au contraire, nous devons rallier nos forces et nos ressources à l'échelle 
mondiale et gagner le monde. Nous ne ferons pas de compromis. Ce sera très certainement tout ou rien pour la 
race blanche, je peux vous l'assurer. Et cela doit se produire ici même, dans le dernier bastion puissant de la 
race blanche. 

— aux États-Unis d'Amérique. 


Rejoignez-nous dans la créativité - votre seul espoir pour un monde plus blanc et plus lumineux. Engagez- 
vous. Consacrez votre esprit, votre cœur et votre avenir à la cause la plus grande et la plus importante de 
notre histoire. 


4 


Le Conseil de la Réserve Fédérale était et est un plus grand désastre qu'une centaine de Pearl Harbor. 


4 ke 


L'IRS est la division d'exécution de l'escouade juive. 


Anatomie d'un hypocrite 


Bien que je ne l'aie jamais considéré comme quelqu'un d'important, n1 hier ni aujourd'hui, j'ai néanmoins tendu 
la main de l'amitié à Harold Covington pendant des années. Puisque je supposais qu'il avait un semblant 
d'intelligence, j'ai pensé qu'il ne fallait pas la gaspiller en poursuivant des causes perdues, ou pire encore, des 
poursuites destructives pour notre race blanche. J'ai pensé que si sa pensée détraquée pouvait être redressée et 
orientée dans la bonne direction, il pourrait peut-être être d'une certaine valeur pour le mouvement racial blanc. 


Mon premier contact avec lui remonte à 1973, lorsque j'ai écrit au NSWPP de Mall Koehl à Arlington, en 
Virginie, pour lui demander quelle était sa position sur le christianisme juif. Comme la question du 
christianisme mettait Matt extrêmement mal à l'aise et qu'il ne voulait manifestement pas énoncer leur position 
à ce sujet, il a demandé à Harold de composer une non-réponse. La réponse était à peu près la suivante : 1ls 
n'avaient pas de position, et c'était sans intérêt, sans importance, sans importance ; le parti nazi était purement 
politique, et la religion n'y avait pas sa place, c'est ce qu'a dit Harold. 


Ma réponse à cette lettre pusillanime est reproduite, dans son intégralité, à la page 122 des Lettres de Klassen, 
volume un. Ma réponse a manifestement enfumé Matt Koehl, car il a ensuite présenté sa propre version, qui 
était aussi hésitante et contradictoire que celle d'Harold. Ma réponse à cette lettre peut être lue dans son 
intégralité aux pages 123 à 125 des mêmes Lettres Klassen. Il est intéressant de noter que Matt Koehl a fait un 
virage à 180 degrés depuis lors, formant une religion nationale-socialiste avec Hitler comme divinité ou 
fantôme ou autre. 


La dernière fois que j'ai entendu parler d'Harold, il avait rejoint une organisation nazie à Chicago sous la 
direction de ce pédé mi-juif, Frank Collin, qui a été plus tard traîné en justice pour avoir abusé d'enfants. 


Harold vient de la famille des matelas Serta, et soudain, il a eu la chance de recevoir un héritage de 90 000 
dollars. Harold était tellement amoureux des restes de ce groupe infesté d'agents du FBI qu'il a jeté la plus 
grande partie de sa manne dans l'achat du Rockwell Hall pour que ce qui restait de ce groupe bidon se réunisse 
pour faire son truc. Un imbécile et son argent sont vite séparés. 


La dernière fois que j'ai entendu parler d'Harold, il s'était retranché avec un certain Eric Campbell (je ne 
connais pas son vrai nom) dans le bureau de George Dietz où 1ls buvaient des quantités de bière, laissant les 
nombreuses canettes vides empilées sur le sol. 


Mais ce garçon Harold ne reste pas en place longtemps. On l'entend bientôt se présenter comme procureur 
général de la Caroline du Nord. Ce sont également certains de ses nazis, ainsi que des chrétiens klansmen sous 
la direction de nul autre que Virgil Griffin, qui ont été conduits dans une embuscade par un agent fédéral à 
Greesboro, NC, en 1979. 

Heureusement, ces hommes ont réussi à retourner la situation contre les juifs et les nègres communistes, tuant 
cinq d'entre eux, mais Harold a brillé par son absence et admet connaître la véritable identité de l'agent fédéral 
provocateur de l'époque. Il y a eu beaucoup de spéculations quant aux véritables couleurs d'Harold après cette 
débâcle. Même The Spotlight est entré dans le débat avec un de ses rédacteurs juifs, un certain M. Hertzberg, 
qui a qualifié Harold d'agent fédéral dans une série d'articles. La chaleur étant un peu trop forte pour ce Johnny 
Reb, il passe les années suivantes dans quelques mariages ratés et une succession de pays étrangers, d'abord la 
Rhodésie, puis l'Afrique du Sud et enfin l'Irlande. Personne ne sait s'il était là en tant qu'agent de la CIA ou s'il 
a été maintenu en mouvement parce que sa vie était menacée, comme il le prétend. Il n'y avait aucune raison 
réelle pour que le gouvernement américain veuille le tuer, puisque toutes les entreprises dans lesquelles il s'est 
lancé ont échoué, y compris la Rhodésie et Frank Collin. 


Au début des années 80, je faisais des plans pour construire un centre permanent pour l'Église du Créateur en 
Caroline du Nord et je cherchais un homme bon pour aider à diriger le projet. A l'époque, Harold publiait des 


bulletins d'information peu reluisants, dont l'un m'est parvenu. Le connaissant comme un homme aux nombreux 
contacts, Je lui ai écrit 


à l'adresse indiquée et lui ai demandé s'il connaissait un homme du calibre de celui que j'avais en tête (je n'avais 
pas Harold en tête, je demandais seulement un contact pour aider à promouvoir notre mouvement). Sa réponse 
m'a surpris. Agissant comme si je pensais à lui, il a fait tout un plat du refus d'une offre que je n'avais jamais 
faite. Il est allé plus loin. II m'a vivement conseillé de ne pas m'installer en Caroline du Nord, car c'était 
absolument le pire État que je pouvais choisir. Il était rempli de ces baptistes fanatiques de la Bible Belt, un 
bien triste groupe, et en outre, le Klan et tous les autres groupes raciaux blancs de Caroline du Nord étaient une 
bande de traîtres, de faux et d'agents du gouvernement. Vous ne pouviez faire confiance à aucun d'entre eux, 
disait Harold, et il insistait - Restez en dehors ! Restez dehors ! 


Qu'est-ce qu'il a, ce crétin paranoïaque, me suis-je demandé. Faisant fi de ses conseils gratuits, comme nous le 
savons tous, nous avons poursuivi nos plans et construit le siège de l'Église du Créateur (sur un terrain que 
j'avais acheté en 1970, soit dit en passant) ainsi qu'un bâtiment éducatif que nous espérons utiliser comme école 
pour garçons doués afin de former nos futurs dirigeants. 


Cela nous amène à des événements plus récents. Après bien des difficultés et une opposition hostile, nous 
poursuivons la construction constructive de notre mouvement mondial. En dépit de toutes les inimitiés (qui se 
seraient produites dans n'importe quel État), nous avons, au cours des cinq dernières années et demie, publié 
48 numéros de Loyauté raciale, ordonné des dizaines de ministres dans plusieurs pays du monde et publié huit 
livres importants, tous conformes à notre mouvement racial blanc complet et bien structuré. Nous avons 
maintenant les fondements d'une véritable religion raciale sur laquelle la race blanche peut s'appuyer pour se 
sortir enfin du marécage dans lequel le christianisme juif, en conjonction avec le judaïsme talmudique, a 
embourbé la race blanche. Je dois avouer que la plupart de l'opposition visible à notre mouvement, à notre 
grande surprise, est venue des chrétiens et même d'autres groupes raciaux blancs, dont la plupart des dirigeants 
ne croient pas eux-mêmes à ce charabia juif. 


Voici maintenant notre garçon Harold, qui a joué aux chaises musicales d'une organisation à l'autre. Lui qui, 
avec une grande inquiétude, nous avait conseillé de ne pas nous rendre en Caroline du Nord, est maintenant ici, 
remplissant le vide laissé par son ancien protégé nazi, Glenn Miller, en remuant les vieilles braises grises de la 
Confédération. Il prétend mettre sur pied un "Congrès confédéré", un groupe sans but, composé de quelques 


âmes confuses qui semblent avoir adhéré à son idée de faire revivre la Confédération, une question stupide au 
mieux, et qui est morte depuis plus de cent ans. 


Dans son récent livre de poche, écrit avant de lancer ce "mouvement" avorté, Harold déclare catégoriquement 
que la plupart des mouvements raciaux blancs d'aujourd'hui semblent n'avoir aucune idée claire de ce qu'ils 
veulent, et encore moins de la manière dont ils vont y parvenir (p. 22). Nous, les Créateurs, sommes entièrement 
d'accord avec cette analyse, et il me semble que c'est à peu près la seule déclaration valable qu'Harold fait dans 
tout le livre. 


Mais voilà qu'immédiatement après la publication de son livre, Harold se lance dans la création d'un tel groupe, 
le 20 000e du genre qui a temporairement fait flotter son mirage sur la scène américaine. Non seulement cela, 
mais Harold, qui a sauté partout plus vigoureusement que la grenouille sauteuse du comté de Calaveras de 
Mark Twain, a spécifiquement choisi l'État de Caroline du Nord, ce terrible État qu'il a tant méprisé, comme 
base. Comme l'a dit son vieux copain, Eric Campbell, Harold dira une chose, puis fera exactement le contraire. 
Ah ! Des nuances de la politique et de l'opportunisme de Ronnie Reagan, qui aime les Juifs ! 

Alors, que représente le "Congrès national confédéré" ? Eh bien, après toutes les péripéties qu'il a connues, il a 
finalement réalisé que ses "sentiments profonds" sont en fait ceux de la bonne vieille cause confédérée. De toute 
évidence, 1l aimerait rétablir le système des plantations avec une myriade de nègres récoltant le coton et 
chantant Old Black Joe. Mais voici le hic : 1l s'agira d'une zone de "refuge" entièrement blanche, où l'homme 
blanc pourra revendiquer au moins un petit morceau de ces bons vieux États-Unis comme étant le sien. Il va 
déplacer tous les nègres. Pour aller où ? Évidemment, il leur donnera le reste des États-Unis, gratuitement, sur 
un plateau d'argent. Et les Blancs qui vivent en Californie, au Minnesota, en Illinois, en Indiana et ailleurs ? Eh 


bien, c'est leur problème. Nous allons simplement les laisser partir à la dérive. Nous allons juste 


veulent avoir un petit coin douillet dans le sud-est. 


Stupide ? Oui, stupide comme l'enfer. Mais ce n'est pas tout, le même type qui a condamné le christianisme il y 
a quelques années et qui, même aujourd'hui, parle du Christ en plaisantant comme d'un "juif mort sur un bâton", 
et qui a ouvertement admis un certain nombre de fois qu'il ne croit pas lui-même à tout ce charabia chrétien, 
déclare maintenant officiellement que son "mouvement" est un mouvement chrétien et qu'aucun membre ne 
doit distribuer de la littérature "violemment anti-chrétienne" (lire C.O.T.C.). Que diriez-vous d'un tract des 
Témoins de Jéhovah sur le mélange des races, Harold ? Il envisage même fortement d'être ordonné pasteur de 
l'identité chrétienne. Le croiriez-vous ? Non seulement le foxtrot chrétien est le summum de l'hypocrisie à deux 
visages, mais 1l y a plus. Il n'est pas aussi intéressé par la construction d'une renaissance confédérée (à laquelle 
il ne croit pas lui-même) qu'il ne l'est par son utilisation comme tactique de diversion pour s'opposer au 
mouvement de la Créativité et à l'Église du Créateur, tout en admettant que si nous devenons assez grands, il 
pourrait plus tard se joindre à nous. Comment peut-on être aussi fou ? 


Dimanche dernier, le 12 février, a été la goutte d'eau qui a fait déborder le vase. Il a appelé un groupe 
d'activistes blancs de plusieurs États pour essayer de mettre sur pied un mouvement "Interdire l'Église du 
Créateur". Pourquoi Harold a-t-1l si peur de la créativité ? Pour la même raison que beaucoup de nos ennemis. 
Parce qu'avec la Créativité, nous disposons d'un credo, d'un programme et d'un mouvement complets et 
entièrement structurés, la première véritable religion raciale entièrement dédiée à la race blanche. En 
comparaison, son propre soi-disant "programme" semble chétif, frivole et superficiel, ce qu'il est, simplement 
basé sur une escroquerie frauduleuse et un tas de mensonges (le christianisme) auxquels 11 ne croit pas lui- 
même. Comme dans tout ce qu'Harold a essayé, 1l s'est à nouveau effondré lors de cette réunion, malgré le fait 
que les membres de sa "commission" étaient tous des chrétiens klansmen, des chrétiens identitaires ou ses 
propres hommes (sauf un, qui fait partie du NDF de Gallo). Mais je suis heureux que l'hypocrite ultime ait 
finalement montré son vrai visage. Il dit maintenant qu'il ne veut pas "que nous ayons l'impression d'avoir été 
bousculés ou privés d'audience" le week-end dernier, et il aimerait maintenant nous rencontrer, à condition que 
nous ne parlions pas de religion, et nous disons, allez au diable ! Allez vous faire voir, Harold. Nous n'avons 
aucune confiance dans ce qu'il pourrait faire ensuite, et je ne serais pas surpris qu'il rejoigne bientôt le judaïsme 
avec Sammy Davis, Jr et d'autres personnes de son acabit. Nous lui suggérons de le faire et de devenir un bon 
rabbin - il en a déjà le profil. Avec sa stature trapue et son épaisse barbe noire, il serait tout à fait à sa place 
dans une kippa. Nous savons qu'il admire Meir Kahane, qu'il a correspondu avec lui et qu'il lui a même envoyé 
de l'argent. 


Harold est-il un agent de la CIA ? Nous ne pouvons pas le prouver et la CTA le niera. Comme William Casey 
l'a dit lui-même, "La CIA est prête à mentir sur n'importe quoi, n'importe quand, n'importe où." Cependant, si 
cela marche comme un canard, fait coin-coin comme un canard, ressemble à un canard, … etc. Comme 
Shakespeare l'a dit dans Hamlet : "Méfie-toi d'entrer dans une querelle, mais, si tu y es, ne t'inquiète pas que 
l'adversaire soit au courant de toi." En d'autres termes, bottez les fesses de ce putois sans cervelle. Au revoir, 
Harold. On ne veut plus jamais entendre parler de toi. 


Numéro 51 - Juin 1989 
Première partie d'une série 
de deux 


Souvenez-vous de l'Alamo ! 
Mais assurons-nous que nous vengeons Dresde ! 


La forteresse de la mission d'Alamo, dans la petite ville de San Antonio de Bejar, était assiégée depuis douze 
jours. L'armée de 6000 hommes dirigée par le flamboyant et cruel dictateur du Mexique, le général Antonio 
Lopez de Santa Anna, avait payé un lourd tribut aux mains des 182 vaillants Texans qui se trouvaient à 
l'intérieur du fort, alors que, miraculeusement, les Texans n'avaient, à ce stade, pas perdu un seul homme. Le 
treizième Jour, au petit matin du 9 mars 1836, Santa Anna décida de prendre d'assaut les murs. Avec ses clairons 
jouant la fameuse marche maure, le "Deguello”, les défenseurs savaient que leur heure était venue et qu'ils ne 
feraient pas de prisonniers vivants. Il s'agissait maintenant de se battre jusqu'au dernier homme et de mourir. 


Ces 182 Texans se sont battus avec bravoure et ont exigé un lourd tribut de l'ennemi. Pendant les treize jours de 
défense, 1ls ont entraîné dans la mort entre 1500 et 1600 Mexicains. Leur Enemy Toll Effectiveness Factor 
(E.T.E.F.) était très louable. 


Mais ces Texans héroïques ne sont pas morts en vain. Leur mort a choqué tout le Texas. Elle a aussi fait quelque 
chose de plus. Elle a uni les Texans qui se chamaillaient et a déclenché une rage profonde et brûlante qui 
réclamait la vengeance, et de plus, l'indépendance inconditionnelle des Mexicains assoiffés de sang. 


Moins de deux mois et demi plus tard, les Texans blancs ont eu leur revanche. Le 21 avril 1836, Sam Houston, 
avec une force de seulement 600 volontaires américains blancs en guenilles, a piégé l'armée de Santa Anna, 
forte de 4 000 hommes, à San Jacinto. Avec le cri de ralliement "Souvenez-vous d'Alamo !", les Texans se 
précipitent sur le camp de Santa Anna et, avec une fureur que rien ne peut atténuer, ils anéantissent les 
Mexicains et capturent Santa Anna lui-même. La bataille, qui n'a duré que dix-huit minutes, est l'une des plus 
importantes de l'histoire américaine, et l'une des rares à avoir été menée dans l'intérêt de la race blanche. Les 
Texans avaient maintenant leur revanche, et plus encore. Cela a conduit à la guerre du Mexique dix ans plus 
tard, qui a finalement anéanti les Mexicains et gagné pour l'homme blanc de vastes régions, y compris la 
Californie et toutes les terres situées entre les deux. L'homme blanc avait maintenant gagné un vaste domaine 
de l'Atlantique au Pacifique, pour lui-même et sa future progéniture. 


Æ k %k %k %k 


Nous arrivons maintenant à un épisode macabre de l'histoire de la race blanche qui est mille fois plus tragique, 
de dimensions immensément plus grandes, et plus brutal que le massacre des 182 hommes à Alamo. 
Malheureusement, à ce stade de l'histoire, il n'a pas encore été vengé. Il reste toujours en tête de notre liste 
d'outrages non vengés, comme indiqué dans la première partie de Nature's Eternal Religion. Nous parlons de 
l'odieux bombardement de Dresde vers les derniers jours de la Seconde Guerre mondiale. 


Un membre de longue date de notre Église, un officier de l'armée de l'air américaine qui a participé à ce 
bombardement meurtrier, m'a raconté le briefing qu'ils avaient reçu la nuit précédant les multiples raids. On 
leur avait fait prêter serment de garder le secret et on leur avait dit que les Allemands avaient mis au point de 
terribles armes secrètes qui pouvaient faire basculer la guerre, et que ces armes étaient cachées dans la ville de 
Dresde. Il était donc de leur devoir patriotique de réduire la ville en ruines, de la brûler et d'incinérer tous les 
hommes, femmes et enfants qui s'y trouvaient. Cela ressemble-t-1l à un refrain familier tiré des pages de 
l'Ancien Testament juif ? C'est le cas, en effet, et les mêmes menteurs perfides qui ont écrit cette diatribe 


vicieuse ont également instigué et orchestré le bombardement de Dresde. De manière déchirante et 


Malheureusement, cet ancien officier américain, aujourd'hui âgé et mourant d'un cancer, m'a raconté comment 
ils avaient été trompés par cette ruse juive et comment les équipages des bombardiers américains et 
britanniques, dont 11 faisait partie, avaient contribué à l'exécution de ce meurtre horrible de centaines de milliers 
de personnes de sa propre race - les meilleurs de la nature. Il découvrit plus tard que tout cela n'était qu'un 
mensonge perfide, une partie du credo juif de longue date "tuer les meilleurs en premier". C'est une agonie qui a 
rongé sa conscience jusqu'à ses derniers jours. 


Avant la Seconde Guerre mondiale, la ville de Dresde était l'une des plus belles du monde. En fait, le mot 
Dresde était synonyme de culture, de beauté et d'art. Comme tant d'autres villes d'Allemagne, cette ville en 
particulier était riche de la culture allemande et du patrimoine de ses habitants. Le château, l'opéra, la 
Hofkirche, la Frauen Kirche, pour n'en citer que quelques-uns parmi des milliers d'autres bâtiments, étaient des 
exemples magnifiques et remarquables de la culture allemande (et blanche). Beaucoup de ces magnifiques 
bâtiments remontent à mille ans ou plus. 


La population normale de Dresde était d'environ 600 000 habitants. En février 1945, alors que les réfugiés des 
pays de l'Est fuyaient devant l'Armée rouge et cherchaient à se mettre à l'abri à l'Ouest, un grand nombre 
d'entre eux se sont réfugiés dans l'apparente sécurité de Dresde et ont fait passer la population de cette ville à 
plus de 1 200 000 personnes. Il s'agissait de personnes qui avaient combattu les communistes et qui étaient 
fortement anticommunistes. Il ne faut pas oublier qu'à cette période de l'histoire, la Seconde Guerre mondiale 
était pratiquement terminée et que Dresde n'était pas du tout un objectif militaire. Pour juger ce qui suit, nous 
devons également garder à l'esprit que Dresde représentait les plus beaux exemples de l'art et de la culture 
allemands, qu'elle n'était pas un objectif militaire et qu'elle regorgeait à cette époque de réfugiés fuyant devant 
l'Armée rouge, les barbares de l'Est. 


Dans la nuit du 13 février 1945, à 22 h 13, les bombardiers britanniques ont commencé à larguer des centaines 
de milliers de bombes incendiaires sur les pauvres réfugiés et citoyens de Dresde qui essayaient seulement 
d'échapper à la boucherie de l'Armée rouge. Ces raids ont été soigneusement planifiés par ces Juifs odieux et 
diaboliques pour récolter le maximum de morts et de destructions. Le moment était choisi pour frapper les 
citoyens de Dresde au moment où ils étaient dans les rues pour célébrer une fête religieuse chrétienne. Des 
milliers de personnes ont été brûlées vives. 


Lorsque le premier raid fut terminé et que les survivants sortirent de leurs abris pour commencer les opérations 
de sauvetage, et lorsque des milliers de pompiers arrivèrent d'autres villes pour aider au sauvetage, les perfides 
Juifs frappèrent à nouveau. À 1 h 30 du matin, le 14 février, trois heures seulement après la première attaque, 
une deuxième force plus importante de bombardiers britanniques a fait pleuvoir la mort et la destruction sur les 
hommes, femmes et enfants blancs sans défense. Tant de bombes incendiaires avaient été concentrées sur la 
vieille ville de Dresde, autrefois magnifique, qu'une tempête de feu aux proportions d'un ouragan a englouti 
toute la ville. La chaleur est si intense que des personnes autrefois vivantes sont réduites à l'état de cadavres 
réduits à la moitié de leur taille. Des milliers de personnes cachées dans des abris antiaériens ont été fondues en 
une seule mare de liquide. Une mère avec son bébé dans les bras a été retrouvée fondue dans la chaussée, 
formant une petite statue de goudron. Dans un effort furieux et diabolique pour incinérer cette belle ville de 
Dresde, ville d'art et de culture, plus de 650 000 bombes incendiaires ont été larguées sur elle pendant les raids. 


Comme si cela ne suffisait pas, le jour suivant, qui était le mercredi des Cendres, alors que Dresde brûlait 
encore furieusement des deux attaques de la nuit précédente, une énorme force de B-17 américains a 
commencé à pilonner ce qui restait de la magnifique ville. 


La grande honte et la tragédie de tout cela, c'est que les pilotes qui lâchaient ces bombes étaient des Gentils 
Blancs qui tuaient leurs propres frères dans une bataille que les Allemands avaient menée pour la préservation 
de la race blanche. Ce que ces pilotes blancs, dont la mentalité était détraquée par la pollution cérébrale juive, 
ne savaient pas, mais que leurs patrons juifs savaient, c'est que 26 260 prisonniers de guerre alliés se trouvaient 
dans la même région ! Encore un exemple de la méchanceté et de la traîtrise des Juifs. Même si les soldats 


américains et britanniques se battaient pour sauver ces parasites juifs de leur juste dû, les Juifs eux-mêmes ne se 
sont pas du tout souciés de faire tuer les prisonniers blancs également ! 


Mais ce n'était pas encore la fin de la diablerie et de la barbarie juives. Une touche finale de traftrise juive fut 
ajoutée lorsqu'après le départ des B-17, 37 chasseurs américains B-Si reçurent l'ordre de voler à basse altitude 
au-dessus de la ville et de tuer tout ce qui bougeait ! C'est ce qu'ils ont fait en tirant et en mitraillant les 
personnes qui tentaient de se sauver sur les rives de l'Elbe. Ces chasseurs B-51 ont volé à basse altitude le long 
des rives du fleuve et ont tué tout ce qu'ils voyaient. 


Cela vous semble-t-il familier ? Rappelez-vous l'idéologie vicieuse des Juifs telle qu'elle est exposée dans le 
Deutéronome 20, v. 16 
"tu ne sauveras rien de ce qui respire ?" 


N'oublions pas qu'il s'agit là de la vicieuse religion juive, une religion qu'ils pratiquent depuis des milliers 
d'années ; une religion dans laquelle ils ont escroqué l'homme blanc en lui faisant croire qu'elle faisait partie de 
la sienne, afin d'adorer, d'idolâtrer et de protéger le Juif. 


Après la guerre, on a menti au monde en lui disant que seulement 35 000 personnes avaient été tuées au cours 
des raids, mais au fil des ans, on a fini par admettre qu'il y avait eu 135 000 morts. C'était encore un gros 
mensonge. Le nombre réel de personnes tuées entre le 13 et le 14 février était de 350 000 et 400 000 ! 


Pour ajouter une insulte supplémentaire à la trahison, les Juifs ont inventé, à la fin de la guerre, un énorme 
canular accusant les Allemands d'avoir tué et incinéré six millions de Juifs, afin d'attiser la haine des 
Allemands et de susciter la sympathie pour les perfides Juifs qui avaient déclenché la guerre. Afin d'essayer 
d'"étayer" ce canular colossal, les Juifs ont montré photo après photo de tas de cadavres brûlés. Mais les 
cadavres qu'ils montraient n'étaient pas du tout des Juifs, mais des Allemands qui avaient été brûlés dans la 
ville de Dresde, autrefois magnifique. 


Nous, frères et sœurs blancs, avons une leçon extrêmement puissante à tirer de cet horrible événement. La leçon 
la plus importante est que les Juifs considèrent tous les Blancs comme leurs ennemis et que ce n'est qu'une 
question de temps avant qu'ils n'essaient d'incinérer les villes et les habitants d'Amérique comme ils l'ont fait à 
Dresde, à condition que nous les laissions faire. La deuxième leçon que nous pouvons tirer est qu'il a fallu la 
coopération volontaire de pilotes blancs, de l'armée de l'air britannique et de l'armée de l'air américaine pour 
accomplir cet acte de trahison - le meurtre de leurs propres frères blancs. Cela illustre encore et encore la 
puissance de la propagande ! 


La troisième leçon que nous devons apprendre est qu'il n'y a aucun compromis, aucune négociation, aucune 
coexistence avec le Juif perfide et diabolique. Leur religion et leur nature parasitaire consanguine les poussent à 
détruire tout ce qui est bon dans ce monde. Il n'y a pas de paix, pas de coexistence avec ce mal vicieux. Soit c'est 
eux, soit c'est nous. En tant que membres de la fine fleur de la nature, la grande race blanche, faisons en sorte 
que ce soit nous qui survivions et que le parasite le plus sinistre de l'humanité soit effacé de la surface de la 
terre. Delenda est Judaica ! 


Nous, membres de l'Église du Créateur, plaçons ce meurtre monstrueux de la belle ville de Dresde en tête 
de notre liste de priorités lorsque le jour (Der Tag) viendra pour régler le compte des Juifs. 


Il y a d'autres atrocités, des milliers d'autres, que nous sommes déterminés à venger dans le cadre de 


l'outrage inouï. Dans le numéro du mois prochain, nous décrirons plus en détail certaines des atrocités 
commises à l'encontre du peuple allemand, courageux et créatif, après la fin de cette horrible guerre. 


4 KR 


Le nom de Dresde était synonyme de culture, de beauté, d'art et d'héritage du peuple allemand. 
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La faiblesse de toute conspiration est qu'elle est extrêmement précaire, car lorsque trop de victimes 
commencent à réaliser et à comprendre la conspiration, elle explose au visage du conspirateur. 
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Il est temps d'examiner de plus près l'E.T.E.F. 


Chaque jour, en lisant les journaux et en regardant les informations, la criminalité, l'anarchie et le nombre de 
meurtres semblent s'intensifier. Il ne se passe pas un jour sans que nous lisions "Les Israéliens tuent deux 
Arabes et en blessent 18", ou un viol et un meurtre à Central Park, ou une révolution et un bain de sang dans 
n'importe quelle partie du monde. Regardons les choses en face, les Juifs ont provoqué des troubles et des 
guerres dans presque toutes les parties du monde, et la race blanche aux États-Unis est leur principale cible 
de destruction. 


La semaine dernière (6 mai), le président du Parlement iranien Hashemi Rafsanjani en a eu assez de ce 
terrorisme juif et a ouvertement appelé à une campagne mondiale de terreur contre les Américains et les 
Occidentaux (il voulait dire les Juifs). S'appuyant sur un fusil d'assaut AK-47, il a annoncé que la seule façon 
d'arrêter le terrorisme israélien était de tuer cinq de ses ennemis pour chaque Palestinien tué. M. Rafsandjani, 
commandant en chef par intérim des forces armées iraniennes, a été interrompu par des milliers de fidèles 
chiites qui ont scandé "Mort à Israël !". Les chiites et les autres musulmans poursuivent une guerre sainte 
contre Israël et les Juifs, une guerre qu'ils appellent le JIHAD. En fait, les Juifs ont commis tant d'atrocités au 
cours des siècles que le monde entier déteste désormais les Juifs et que le moment approche rapidement où les 
Juifs paieront de leur sang - leur sang. 


Bien que les Iraniens ne soient pas nos amis, nous, les Créateurs, en fait toute la race blanche, avons le même 
ennemi commun, à savoir l'Etat bandit d'Israël, et toute la tyrannie conspiratrice juive à l'échelle mondiale. Nous 
aussi, nous avons notre guerre sainte contre eux, et nous l'appelons RAHOWA ! RAcial HOÏIY WAr jusqu'à la 
fin amère ! 


Les Etats-Unis connaissent aujourd'hui la plus grande concentration de Juifs au monde - officiellement six 
millions, mais probablement beaucoup plus. Israël se classe deuxième avec seulement quatre millions. La 
Russie, autrefois numéro un mondial, n'est plus que troisième avec seulement 2,6 millions. 


Donc, nous l'avons. C'est l'huître des Juifs et le centre de leur centrale électrique. Ils ont monopolisé et exploité 
l'énorme productivité du travailleur blanc américain pour asservir le monde et détruire la race blanche. Sachant 
que l'Amérique est la clé de leur sinistre programme, ils serrent la vis quotidiennement, emprisonnant de bons 
Américains productifs (mais indépendants) comme Rudy Stanko, les torturant quotidiennement afin de briser 
leur esprit. Ses et nos droits civils, religieux et constitutionnels sont violés de manière répétée et la justice en 
tant que telle pour l'homme blanc en Amérique est une imposture quotidienne. Il nous a fallu des mois et des 
efforts répétés pour que Rudy reçoive ne serait-ce que la Bible de l'homme blanc, et ce seulement après qu'un 
juge fédéral ait émis une ordonnance. 


Nous, créateurs, sommes des citoyens respectueux de la loi. Il y a neuf ans, j'ai écrit le Credo créatif n° 64 - 
"La loi et l'ordre contre la violence, le terrorisme et l'auto-préservation". J'y affirmais clairement que nous 
sommes déterminés à respecter les méthodes légales et à obéir à la loi du pays. Cependant, il arrive un 
moment où le gouvernement lui-même devient le plus grand des criminels, le plus cruel des tyrans et l'ennemi 
numéro 1 de notre précieuse race blanche. Lorsque ce moment viendra, et 1l semble s'approcher rapidement, 
nous déclarerons que nous avons épuisé les articles 1 à 6, et que nous n'avons plus d'autre choix que 
d'invoquer les articles 7 et 8, la loi naturelle de la survie de l'espèce. 


Lorsque ce moment viendra, nous devrons être bien préparés. Nous devrions maintenant réfléchir aux moyens 
les plus efficaces d'appliquer et de mettre en œuvre les articles 7 et 8. Nous ne voulons pas nous lancer 
imprudemment dans une telle guerre et subir une perte de 35 contre 1 comme l'a fait l'Ordre lorsqu'il a 
(vraisemblablement) tué un seul juif minable. Nous voulons être sûrs de procéder avec le meilleur ET.EEÆ., 
c'est-à-dire l'Enemy Toll Effectiveness Factor. Qu'est-ce qu'un E.T.E.F. satisfaisant ? Cinq de l'ennemi pour un 
des nôtres ? Dix ? Vingt ? Cinquante ? Quel que soit le facteur, nous voulons être sacrément sûrs d'infliger les 


plus grandes pertes possibles à l'ennemi, et de souffrir le moins possible de notre côté. Pour ce faire, nous 
devons réfléchir, planifier et coordonner nos ressources. Je vous suggère de commencer à réfléchir à ce scénario 


dès maintenant, à ce que vous pouvez faire et à ce que vous ferez lorsque nous serons contraints d'invoquer les 
articles 7 et 8. 


Nous aimerions entendre vos suggestions et nous publierons et transmettrons certaines des meilleures d'entre 
elles à nos lecteurs et membres. Rappelez-vous, la survie de notre espèce, la précieuse race blanche, est la plus 
haute loi de la nature et aucun prix n'est trop élevé, ni aucun sacrifice trop grand. Que nous le voulions ou non, 
l'ennemi nous force la main et nous sommes engagés dans une guerre raciale sainte ! RAHOWA ! 


Une rose pour tout autre nom 


Shakespeare a noté qu'une rose sous un autre nom sentirait aussi bon, et je suis d'accord avec lui. Inversement, 
une créature odieuse sous un autre nom serait toujours ce qu'elle est. 


Il y a encore cinquante ans, les nègres d'Amérique étaient appelés nègres et cette question ne soulevait guère 
d'objections. Ce terme dérivait génériquement du latin "niger”, qui signifie noir. Le fait est que ces rejetons à la 
peau sombre ne sont pas seulement différents de la race blanche par la couleur de leur peau, mais aussi par une 
myriade d'autres caractéristiques (un anthropologue a écrit un livre complet sur le sujet et énumère au moins 
200 différences autres que la couleur). La différence la plus évidente et la plus sérieuse est leur capacité 
intellectuelle et leur Q.I. inférieur, un fait de la nature que les médias de propagande juifs ont dépensé des 
milliards de dollars au fil des ans pour essayer de confondre et de convaincre l'homme blanc qu'il n'existe pas. 
Non seulement cette mentalité inférieure est un fait évident, mais l'ensemble des déficiences culturelles et 
spirituelles de cette sous-espèce africaine est démontré dans les gros titres et les médias d'information tous les 
jours de la semaine à ceux d'entre nous qui savent lire entre les lignes. 


Étant inférieurs dans la plupart des domaines, les nègres ont essayé d'améliorer leur nomenclature en passant 
d'une désignation à une autre, à une autre. Lorsque le terme nègre est devenu plutôt odieux dans notre langue, 
ils ont réclamé d'être appelés de couleur, plutôt que nègre et, en fait, lorsqu'ils ont formé leur première grande 
organisation pour se promouvoir et s'agrandir, ils se sont appelés de couleur - la National Association for the 
Advancement of Colored People. Lorsque ce terme est devenu quelque peu douteux, ils ont insisté pour être 
appelés nègres. Ce terme étant lui aussi devenu une désignation d'infériorité, 1ls sont passés à l'étape suivante et 
ont insisté, au cours des 25 dernières années, pour qu'on les appelle des Noirs. Aujourd'hui, ce terme est lui 
aussi quelque peu entaché et la demande la plus récente est qu'il soit abandonné et remplacé par "Afro- 
Américains", ce qui leur permet de s'accrocher au prestige que le nom "Américain" peut encore avoir (pas 
beaucoup, en fait). Bientôt, cela aussi représentera l'infériorité, et le Juif imaginera une nouvelle nomenclature 
pour eux. 


Comme l'a dit Shakespeare - une rose sous un autre nom sentirait aussi bon, et, inversement, nous disons qu'un 
nègre sous un autre nom sentirait toujours aussi bon. 
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Deuxième partie et 

conclusion 

Souvenez-vous d'Alamo ! Mais assurons-nous de venger Dresde ! 


En évaluant l'horrible massacre des Blancs que l'histoire a appelé la Première Guerre mondiale, nous devons 
garder à l'esprit que cette tragédie meurtrière et insensée était fondamentalement une guerre juive, instiguée par 
les Juifs du monde entier, planifiée par eux longtemps à l'avance, orchestrée par la Kehilla du début à la fin, et 
qu'il n'y avait qu'un seul gagnant - les Juifs. Il ne s'agissait pas seulement d'une guerre contre l'Allemagne, mais 
d'une autre étape majeure pour amener la race blanche à se retourner contre elle-même et à détruire son 
précieux et unique patrimoine génétique. En fait, c'était pour le seul bénéfice et la seule soif de sang du 
parasite pernicieux qui s'est fixé sur tous les centres nerveux importants du pouvoir dans le monde entier. Nous 
devons également garder à l'esprit que la Seconde Guerre mondiale, apparemment ciblée sur les Allemands, 
n'était qu'une astuce, mais une autre étape majeure du programme séculaire des Juifs consistant à détruire 
d'abord les meilleurs. Ce n'était n1 la première ni la dernière étape de leur long programme historique de 
guerre et de génocide contre la race blanche. 


L'Allemagne, située au cœur de l'Europe, qui renaissait et s'unifiait sous la brillante direction d'Adolf Hitler 
dans les années 30, était un enjeu majeur, quel que soit son destin. C'était la nation la plus énergique, la plus 
avancée et la plus progressiste du monde à cette époque, à la pointe de la science, de la culture et du progrès 
génétique, et sous la direction dynamique d'Hitler, elle aurait pu, et aurait pu, débarrasser le monde de son 
parasite le plus envahissant et le plus sinistre - la juiverie internationale. Il aurait également éradiqué à jamais le 
système monétaire parasite des juifs, basé sur la dette, qui tient aujourd'hui le monde entier dans ses griffes. 


L'Allemagne était en effet un enjeu majeur pour la race blanche, et un enjeu qui devait être brisé si la juiverie 
mondiale voulait survivre et continuer à mettre en œuvre son plan de longue date visant à miner le patrimoine 
génétique blanc, étape par étape, jusqu'à ce que les Juifs soient finalement en mesure de détruire la race blanche 
d'un coup de tonnerre final. 

Ne nous y trompons pas - les Juifs travaillent à leur plan de maître depuis longtemps et la destruction de 
l'Allemagne n'était en aucun cas le premier accès de haine diabolique et de destruction contre la race blanche. 
S1 nous regardons dans les longs couloirs de l'histoire, nous constatons que les Juifs étaient déjà très actifs et 
organisés il y a 3500 ans pour mongréliser et détruire l'Égypte blanche. C'est, en fait, l'Égypte qui a été le 
terrain d'incubation de la religion raciale juive et de sa conspiration en cours. Les Juifs ont joué un rôle 
déterminant dans la destruction de la civilisation magnifique et créative de la Grèce antique, le plus beau 
spécimen d'humanité de toute l'histoire. Les Juifs ont délibérément entrepris de détruire leur patrimoine 
génétique unique et irremplaçable par la métissage et ils s'en vantent effrontément dans leurs Protocoles de 
1489. Les Juifs ont été le solvant dégénératif qui a désintégré la race romaine virile et robuste et son puissant 
empire. Les Juifs vouaient une haine particulière aux Romains parce qu'ils étaient tout ce qu'ils n'étaient pas, 
une haine pathologique qui n'a d'égale que la haine des Juifs pour les Allemands dans l'histoire plus moderne. 
Ils ont détruit le grand et admirable patrimoine génétique romain par deux moyens majeurs : par leur lucratif 
commerce d'esclaves et en infectant l'esprit des Romains avec le virulent bacille du christianisme. 

Rome aussi est tombée en ruines, et toute l'Europe (la race blanche) est tombée dans les 1300 ans de l'âge des 
ténèbres. 


Il y a une autre manœuvre majeure, dans des temps plus récents, au cours de laquelle s'est manifesté le 

déchaînement de la destruction juive et de la haïne de la race blanche, que je veux mentionner avant de revenir 
à l'Allemagne. Cet outrage douloureux et tragique de destruction gratuite, d'hommes blancs tuant des hommes 
blancs, s'est produit ici même, au cœur de l'Amérique, il y a environ 125 ans. L'histoire l'a surnommé la guerre 


civile américaine. Il s'agissait, en fait, d'un massacre de masse brutal et insensé de ce que la nature a de plus 
beau, enflammé, instigué et dirigé par le parasite le plus virulent de la nature - le juif méprisable et répugnant. 
Dans cette guerre insensée et horrible, des Blancs ont tué d'autres Blancs dans une orgie de masse d'une 
ampleur inégalée depuis la guerre de Trente Ans de 1618-48 au cœur de l'Europe. 


Nombre des tactiques brutales et vicieuses utilisées contre l'Allemagne pendant et après la guerre avaient déjà 
été infligées aux Blancs du Sud près d'un siècle plus tôt en Amérique. La destruction gratuite de la marche de 
Sherman à travers le Sud, brûlant Atlanta jusqu'au sol, coupant une bande de 60 miles vers l'est jusqu'à 
l'Atlantique et détruisant les fermes, les maisons, les plantations et les villes, et toute autre ressource de base sur 
leur chemin, puis tournant vers le nord et la Caroline du Sud, cela aussi était un exemple explicite de la haine et 
de la vengeance juives contre la race blanche. En fait, nombre des tactiques et programmes vicieux employés 
contre les Allemands pendant et après la guerre avaient déjà été testés contre les Blancs du Sud pendant et après 
la guerre civile. C'était en effet une démonstration typique d'un objectif juif de longue date - le meurtre, la 
mutilation et la métissage des meilleurs éléments de la race blanche, chaque fois qu'ils pouvaient saisir 
l'occasion. 


Dans la deuxième partie de cet article, je veux me concentrer sur la multitude de mesures que les "Alliés" 
victorieux (lire les laquais blancs manipulés par les Juifs) ont prises pour assurer la lente strangulation du peuple 
allemand après la fin de la guerre. Mais avant cela, je veux passer en revue la destruction effroyable et gratuite 
des villes allemandes autres que Dresde, et en particulier, la terreur massive et implacable infligée au grand port 
maritime allemand et à la ville de Hambourg. 


A ce stade, il est nécessaire de clarifier le bombardement des villes par les civils au cours de cette horrible 
guerre. Le 10 mai 1940, dès que Churchill (le larbin juif ivre) a été intronisé Premier ministre, 1l a annoncé que 
le bombardement de la population civile allemande allait commencer. À ce moment-là, Hitler se trouvait au 
seuil de la victoire sur les armées française et britannique, une victoire éclatante qui, six semaines plus tard, a 
abouti à l'occupation de la France et à la débâcle des forces britanniques à Dunkerque. Hitler n'avait aucun 
dessein de vengeance envers les Britanniques, n1 envers l'Empire britannique et ses colonies. En fait, 1l a 
exprimé à plusieurs reprises son admiration pour les deux, comme une mesure de respect pour les réalisations 
constructives dans le domaine de la colonisation et de la civilisation, dont les meilleurs de la race blanche 
peuvent être fiers. Il a tendu la main de l'amitié à la Grande-Bretagne et a offert un règlement pacifique. Mais 
les Juifs qui se cachaïent derrière ce rustre ivrogne de Churchill voulaient tuer - plus de Blancs tuant des Blancs, 
et la R.A.F. britannique a commencé à bombarder les villes allemandes de façon aléatoire et gratuite pour 
infliger un maximum de morts et de destruction à la population civile. Cette poursuite sadique et inutile a été 
promulguée et menée à bien sans autre raison que la soif de sang - les Juifs voulaient que les Blancs tuent et 
détruisent le plus grand nombre possible des meilleurs éléments de la nature, aussi longtemps qu'ils le 
pourraient, jusqu'à ce que l'Europe soit en ruines et complètement épuisée. Cette décision de Churchill devait 
coûter cher à la Grande-Bretagne. Les ruines fumantes et noircies de Londres, Liverpool, Coventry et de 
nombreuses autres villes britanniques témoignent en silence de cette erreur stupide. L'histoire retiendra toutefois 
que Hitler ne voulait pas que ce massacre insensé se prolonge et qu'il a résisté aux représailles sur les villes 
britanniques pendant trois mois après que Churchill eut lancé ses raids de bombardement sur les villes 
allemandes. 


Quoi qu'il en soit, avec les installations de production massives des usines américaines et la puissance militaire 
des États-Unis se joignant à la mêlée des Blancs s'entretuant, c'est l'Allemagne qui a payé le prix le plus 
horrible en termes de personnes tuées et de villes réduites en ruines. À mesure que la guerre s'intensifiait, la 
haine que les Juifs parvenaient à attiser augmentait en conséquence, et lorsque la guerre s'est terminée en 
1945, pour chaque Britannique tué par des bombes allemandes, neuf Allemands étaient tués par des bombes 
"alliées" - un scénario que les Juifs avaient prévu depuis longtemps et que leurs laquais goyim ont exécuté 
avec une efficacité sanguinaire. 


Mon but n'est pas ici de passer en revue la multitude de massacres et de tueries inutiles de cette guerre 
insensée menée au nom de la juiverie internationale. Je veux cependant décrire, si possible, les horreurs de 
ce terrible Pourim juif infligées à la deuxième plus grande ville d'Allemagne, un sort partagé non seulement 
par Dresde, mais par pratiquement toutes les villes d'Allemagne. 


Hambourg était une belle ville hanséatique de deux millions d'âmes. La ville enjambait la romantique rivière 


Alster, immortalisée par la valse "Moonlight on the Alster"”. Sa longue histoire de 1000 ans a été réduite à un 
débris de 


Les Juifs ont manipulé les forces "alliées" pour mettre en œuvre leur "Opération Gomorrhe", planifiée de 
longue date. Cela vous semble-t-il familier ? Ça devrait. Les Juifs l'ont tiré directement de leur diabolique 
Ancien Testament. Cette magnifique vieille ville allemande, l'un des principaux ports maritimes d'Europe, était 
destinée à mourir sous une pluie ardente de mort et de destruction tombée du ciel. 


En dix Jours terribles, du 24 juillet au 3 août 1943, des bombardements "alliés" concentrés et persistants ont 
réduit en ruines plus de 6000 acres de cette grande ville. Il s'agit d'une superficie presque équivalente à dix 
miles carrés d'habitations densément peuplées. Au cours de ces dix jours horribles, on estime que 100 000 
personnes ont été assassinées pour satisfaire la soif de sang des Juifs. Beaucoup d'autres ont été estropiées, 
mutilées et défigurées. 


La méthode mise au point par ces meurtriers diaboliques était relativement simple et extrêmement efficace. La 
première vague de bombardiers lâchera des milliers de bombes explosives sur la ville. Cela permettait de 
maintenir la population, et surtout les pompiers, dans leurs abris. La vague suivante de bombardiers déversait 
une multitude de bombes au magnésium qui mettaient le feu à la ville, dont une grande partie était constituée 
de maisons médiévales de style élisabéthain à colombages qui avaient autrefois attiré des touristes du monde 
entier. Ce type de bâtiments, avaient correctement calculé les destructeurs, brûlerait facilement et offrirait le 
plus grand nombre de victimes potentielles par kilomètre carré. 


Au cours de ces dix jours, on estime, de manière prudente, que Hambourg a été frappée par 1 200 mines 
terrestres, 30 000 bombes explosives et 3 000 000 de bombes incendiaires en bâton. La bombe au phosphore, 
peut-être l'arme la plus macabre conçue dans cette catégorie, a été larguée en particulier sur les zones civiles de 
la ville. Parmi celles-ci, 80 000 bombes au phosphore de 100 livres ont été larguées, plus 500 bombes au 
phosphore et 500 incendiaires au phosphore. 


La tempête de feu qui a enveloppé la ville est impossible à décrire, tout comme les scènes d'horreur dans 
lesquelles des dizaines de milliers de personnes ont été brûlées vives. Pourtant, les bombardiers continuent 
d'arriver. Le vent hurlant continuait à alimenter le brasier, un vent de tempête si puissant que d'énormes billots 
de bois, des débris de toutes sortes, des murs de bâtiments détruits, des camions et des voitures, tous étaient 
projetés par des vents hurlants le long des rues en feu. Des hommes, des femmes et des enfants brûlants étaient 
pris, aussi impuissants que des feuilles, dans un brasier tourbillonnant. 


Sous terre, dans les abris, des groupes de personnes, surtout des familles, se serrent les coudes dans la 
pénombre. Les familles s'étreignaient. Les mères tenaient leurs enfants serrés contre elles, essayant de 
murmurer des mots réconfortants. Ils mouraient ainsi, piégés dans la chaleur croissante des abris mortels. 
Aucune des flammes qui faisaient rage au-dessus d'eux dans les rues ne les a jamais touchés, mais la chaleur à 
l'intérieur a continué à augmenter jusqu'à faire fondre le verre, les ustensiles de cuisine, et même les murs de 
briques sont devenus rouges à l'intérieur de ces fours à chaleur intense. Mélangés à ce verre et ce métal en 
fusion, 1l y avait des monticules de restes semi-humains en fusion. 


Il faudra attendre longtemps avant que ces abris ne soient rouverts, et lorsqu'ils le seront, les hommes verront 
des images que l'humanité n'a jamais vues auparavant et, espérons-le, ne verra plus jamais. 


Martin Caldin, l'une des principales autorités mondiales en matière de science militaire, a décrit le 
bombardement de Hambourg comme "le pire des désastres infligés à la civilisation pendant la folie de la 
Seconde Guerre mondiale”. 


En tête de notre liste de priorités, avec Dresde, qui doit être vengée, se trouve le meurtre brutal de la grande 
ville de Hambourg. RAHOWA ! 


Le 30 avril 1945, Adolf Hitler est mort et une semaine plus tard, l'Allemagne se rend. La guerre en Europe est 
terminée, mais la guerre contre le peuple allemand se poursuit avec une fureur et une haine intactes. 


Maintenant que le peuple allemand 


étaient sans chef et vaincus, leurs villes réduites en ruines, la crème de leurs hommes morts sur les champs de 
bataille qui s'étendaient de l'Afrique aux steppes lointaines de la Russie, les Juifs étaient dans une position sans 
entrave pour semer la mort et la destruction sur ce qui restait d'une nation allemande démunie. Dans ce qui suit, 
nous devons nous rappeler qu'alors qu'à l'origine, toutes les invectives et toute la haine étaient apparemment 
concentrées sur Hitler, le véritable objectif des Juifs était la destruction, la pollution et la diminution du 
patrimoine génétique allemand, afin de le réduire aux décombres qu'ils avaient semés dans les villes allemandes 
et dans l'ensemble du paysage allemand. 


Avec leurs laquais goyim complètement à leur remorque et prêts à se mettre en avant pour eux, les Juifs avaient 
maintenant carte blanche pour découper la nation allemande et infliger torture, humiliation et misère au peuple 
allemand vaincu. Ils en profitent et s'en donnent à cœur joie. Ils ont imposé aux Allemands ce que même Time 
Magazine (contrôlé par les Juifs) a appelé "la paix la plus terrifiante de l'histoire" jamais infligée à une nation 
vaincue. En fait, même aujourd'hui, en 1989, quarante-quatre ans plus tard, alors que nous avons signé un traité 
de paix avec le Japon il y a longtemps, aucun traité de paix en tant que tel n'a encore été signé avec le peuple 
allemand. Ce qui reste de l'Allemagne aujourd'hui est un territoire occupé. Avec 360 000 soldats américains 
(dont beaucoup de nègres) toujours sur le sol allemand, l'Allemagne est toujours un État esclave. Alors que ces 
troupes américaines sont censées être là en tant que force de l'OTAN pour dissuader les Russes d'envahir le 
pays, la véritable raison de leur présence est de protéger les Juifs, qui contrôlent à nouveau l'Allemagne, du 
peuple allemand. Le fait est que la guerre juive contre le peuple allemand n'a jamais cessé et qu'elle est menée 
avec toute sa fureur jusqu'à ce jour. 


Traité ou pas, passons en revue la "paix" draconienne imposée au peuple allemand après sa défaite en 1945. 


La capacité de toute nation à soutenir la vie de son peuple repose sur ces principaux piliers : (a) la terre, qui 
comprend toutes ses ressources naturelles, (b) la main-d'œuvre, qui comprend à la fois les muscles et les 
cerveaux, et (c) le capital, qui signifie non seulement les finances et les crédits, mais aussi les usines et les 
équipements. Nous verrons comment les Juifs ont mis en place une stratégie diabolique pour détruire ces trois 
piliers et s'assurer que le peuple allemand ne soit plus que l'ombre de lui-même. Les Juifs ont fait au peuple 
allemand ce qu'ils avaient fait au Sud confédéré vaincu quelque quatre-vingts ans plus tôt. Ils sont les maîtres 
de la destruction et ont bien appris leurs leçons. L'Allemagne était une autre étape importante de leur 
programme diabolique de destruction du patrimoine génétique blanc, de "destruction des meilleurs d'abord". Ils 
l'avaient fait aux dirigeants du peuple français (les meilleurs) pendant la Révolution française, 150 ans plus tôt. 
Ils l'avaient fait aux Blancs du Sud américain quatre-vingts ans plus tôt. Et maintenant, en 1945, ils préparaient 
le terrain pour faire leur numéro diabolique sur le peuple allemand pour la deuxième fois. Bien qu'ils aient 
infligé d'énormes dommages au peuple allemand pendant et après la Première Guerre mondiale, leur 
programme s'est retourné contre eux lorsque Hitler est arrivé au pouvoir. Cette fois-ci, ils voulaient s'assurer 
que le pool génétique allemand dynamique soit paralysé et mongrélisé pour toujours. Leurs plans prévoyaient 
plusieurs stratégies de base. 


Extermination par surpopulation 


Alors qu'à Yalta, les trois grands larbins juifs, Roosevelt, Churchill et Staline, avaient annoncé pieusement au 
monde qu'ils réaffirmaient leur "foi dans les principes de la Charte de l'Atlantique", 11ls mentaient comme des 
arracheurs de dents. La Charte de l'Atlantique avait hypocritement promis "aucune extension de territoire", 
aucune modification territoriale qui ne soit pas conforme aux souhaits librement exprimés des peuples 
intéressés", "le droit des peuples de choisir la forme de gouvernement sous laquelle 1ls vivent". Tout cela n'était 
rien d'autre que de l'appât. Lorsque Roosevelt et Churchill ont débité le script juif lors de leur première 
rencontre, ils ont menti de manière flagrante et délibérée, comme ils l'ont fait à nouveau avec leur cohorte 
communiste, Joseph Staline, à Yalta. Lorsqu'il s'est agi de partager le butin de la guerre, une récolte macabre a 
été dévoilée au peuple allemand. La réunion de Potsdam a décidé de leur sort. Le Reich allemand est bientôt 
gravement amputé. Ce qui reste de son ancien corps viril n'est plus qu'un cas désespéré. 


L'Allemagne a toujours souffert de surpopulation - trop de gens pour trop peu de "Lebensraum" - espace vital. 
Après la Première Guerre mondiale, leur territoire a été réduit de 208 830 miles carrés (l'État du Texas a 267 
339 miles carrés) à 181 699 miles carrés. Après la Seconde Guerre mondiale, elle a encore été réduite à 133 
000 miles carrés (la moitié de la superficie du Texas). Cela comprenait ce qui est maintenant l'Allemagne de 
l'Est communiste. L'Allemagne de l'Ouest elle-même est encore réduite à seulement 95,976 miles carrés. Dans 
ce petit espace s'entassent quelque 61 millions de personnes. 


La conférence de Potsdam donne la permission tacite de chasser les Allemands des terres qui ont été les leurs 
pendant des centaines d'années. Elle stipule spécifiquement que "le transfert vers l'Allemagne des populations 
allemandes, ou d'éléments de celles-ci, restant en Pologne, en Tchécoslovaquie et en Hongrie, devra être 
entrepris." Les pays comme la Pologne, etc., n'avaient pas besoin d'être encouragés à chasser les Allemands et à 
prendre possession de leurs fermes et de leurs maisons. En fait, quelque 15 millions d'Allemands ont été chassés 
dans les conditions les plus brutales - un demi-million de Hongrie, près de trois millions de Tchécoslovaquie, et 
le reste de Pologne et de Russie. Parmi eux, plus de 3 millions d'Allemands ont péri de faim, de brutalité et 
d'autres atrocités. Environ 4 millions d'entre eux sont déportés en Europe de l'Est et en Russie comme esclaves. 
Affamés, désolés, avec seulement les vêtements qu'ils portent, ceux qui échappent à la mort ou à l'esclavage 
s'entassent dans une Allemagne déjà désespérée et surpeuplée. 


Tout ceci n'était pas un accident. Tout en prononçant de pieux shibboleths à Yalta, les Trois Grands, 
manipulés par les Juifs, avaient planifié un tel scénario pour "tuer les meilleurs". 


Détruire le pilier du travail 


Les Juifs ont procédé sur trois fronts principaux pour détruire ce qui restait de la main-d'œuvre allemande après 
les ravages de la guerre elle-même. Il s'agit essentiellement (a) de l'asservissement, (b) de la dénazification et 
(c) de l'incapacité physique par la sous-alimentation (famine). Bien qu'à Potsdam, il ait été répété pieusement 
que "les Alliés n'ont pas l'intention de réduire le peuple allemand en esclavage", néanmoins, lorsque Breslau et 
Berlin se sont rendus (en territoire d'occupation russe), de longues colonnes de prisonniers allemands ont 
marché vers l'est en direction d'énormes dépôts situés près de Leningrad, Moscou, Minsk, Stalingrad, Kiev, 
Kharkov et Sébastopol. Tous les hommes en bonne santé marchaient 22 miles par jour. Ceux qui étaient 
partiellement handicapés allaient dans des charrettes à bras ou des charrettes tirées par des bêtes de somme. La 
plupart de ces prisonniers handicapés sont morts en chemin. Ceux qui s'en sortent rejoignent les camps de 
travaux forcés des Russes, une vaste armée de 10 à 20 millions de personnes, principalement des prisonniers 
politiques ou désignés comme "non fiables". Peu de ces Allemands sont revenus sur le sol allemand. 


Mais la Russie n'est pas la seule à utiliser les prisonniers allemands comme esclaves. Selon la Croix-Rouge, en 
août 1946, la France comptait 680 000 anciens soldats allemands comme esclaves. Parmi eux, 475 000 avaient 
été capturés par les États-Unis et remis à la France. Ils effectuent un travail de forçat dans les conditions les 
plus abominables. Dans un camp de 20 000 prisonniers dans la Sarthe, les détenus ne recevaient que 900 
calories par jour, soit un niveau de famine évident. Douze d'entre eux mouraient chaque jour à l'hôpital. Des 
conditions similaires existent dans les camps de l'arrondissement des Charentes, dans le camp d'Orléans et 
ailleurs. 


La Grande-Bretagne, qui prétend être la mère patrie de la démocratie, avait, selon la Croix-Rouge, quelque 460 
000 prisonniers allemands qui travaillaient pour elle et, comme dans le cas de la France, rapportaient un joli 
bénéfice au ministère de la Guerre. Le gouvernement britannique tirait plus de 250 000 000 $ par an de ses 
esclaves, et le gouvernement se disait franchement "propriétaire" de ces prisonniers asservis. L'esclavage est-il 
mort ? En aucun cas. Voilà pour le berceau de la démocratie. 


Dé-nazification 


Pendant ce temps, la patrie allemande elle-même était en ruine, les villes n'étaient que des tas de décombres, les 
anciennes usines, 


les machines, les centrales électriques détruites et les fermes négligées et délabrées. Alors que sa main-d'œuvre, 
comme nous l'avons vu précédemment, était sévèrement diminuée, les Allemands sont un peuple très résilient et 
compétent. Il y avait un énorme travail de reconstruction de leur pays à faire et les Allemands essayaient 
désespérément de commencer - nettoyer les décombres, trouver des logements, remettre les fermes en état de 
produire de la nourriture. C'était une question de vie ou de mort - une sinistre question de survie. 


Mais les forces d'occupation, contrôlées par le pouvoir juif, ont également mis des bâtons dans les roues de ce 
programme vital et urgent. Elles devaient d'abord dé-nazifier la population allemande - une manœuvre purement 
politique et idéologique pour satisfaire l'ego et la haine sadique des Juifs. Le parti nazi est désormais interdit par 
décret et tous les anciens nazis sont déclarés criminels en tant que tels. Étant donné qu'Adolf Hitler et le parti 
nazi avaient été la forme de gouvernement la plus populaire dont les Allemands aient jamais bénéficié, et que 
l'écrasante majorité des Allemands avaient été loyaux avec enthousiasme envers les dirigeants nazis, 
pratiquement tous les Allemands compétents et loyaux avaient été soit membres, soit partisans du parti nazi, en 
particulier les dirigeants de qualité. Ces mêmes personnes, qui étaient si nécessaires pour remettre la nation sur 
pied, étaient désormais considérées comme des criminels et étaient soit incarcérées en prison, soit reléguées à 
des tâches aussi subalternes que creuser des fossés. Seuls les anciens traîtres, les incompétents, les étrangers et 
les Juifs étaient désormais autorisés à occuper des postes d'autorité, et il est facile de voir quelle débâcle une 
telle politique, dictée par le haut commandement "allié", provoquerait. Elle provoquerait, bien sûr, le chaos dans 
n'importe quelle entreprise, mais elle était particulièrement mortelle dans une nation qui luttait désespérément 
pour sa survie. 


Pendant ce temps, le peuple allemand est affamé, sans abri, désorganisé et constamment harcelé par ses 
bourreaux juifs. On leur enseignait la démocratie à tout va. Ils pouvaient choisir n'importe quel type de 
gouvernement, sauf celui dont 1ls avaient le plus besoin et qu'ils voulaient. Ils étaient libres de choisir leurs 
dirigeants, sauf ceux qui étaient les plus compétents pour faire le travail. En fait, ils n'étaient pas libres de faire 
quoi que ce soit. Ils n'étaient que des esclaves réduits en poussière par leurs maîtres juifs. Bien qu'aujourd'hui le 
peuple allemand ait reconstruit son pays malgré tous les handicaps qui lui ont été imposés, 1l est toujours 
esclave aux mains de ses conquérants juifs. 


Il y a une leçon que nous, Créateurs, pouvons tirer de cet épisode de dé-nazification. S'il est moralement 
acceptable de dé-nazifier la nation allemande, 1l est tout aussi moral pour nous de dé-judaïser les Juifs. Alors 
que les Juifs considéraient la philosophie nazie comme nuisible à leur mode de vie parasitaire, l'histoire a 
prouvé que le judaïsme est mille fois plus mortel pour notre propre survie. Gardons cela à l'esprit lorsque nous, 
la race blanche, reprendrons le contrôle de notre propre destin. Delenda est Judaica ! 


Le pillage et le saccage de l'Allemagne 


Après avoir découpé l'entité géographique de l'Allemagne comme une carcasse de bœuf accrochée à un 
crochet, les "Alliés" ont immédiatement commencé à piller les Allemands individuellement. Puisque le haut 
commandement avait qualifié tous les nazis de criminels, et puisque tous les Allemands étaient considérés 
comme des nazis de toute façon, chaque homme, femme et enfant était considéré comme du gibier, plus bas 
qu'un animal, pouvant être pillé, dépouillé et saccagé par n'importe quel G.I. américain, nègre ou soldat russe 
à volonté. 


Le pillage sérieux par les Russes a été mené officiellement, systématiquement et minutieusement. Chaque 
maison et chaque appartement ont été pénétrés, fouillés et dépouillés de tout ce qui était à la fois précieux et 
mobile - montres-bracelets, bijoux, argenterie, œuvres d'art, vêtements, appareils ménagers et argent. Les 
magasins, les boutiques et les maisons sont mis à sac. Les fermes sont vidées de leurs animaux, de leurs 
machines, de leurs réserves de semences, de leurs stocks de vin et de nourriture. (Tout cela rappelle ce qui est 
arrivé à ma famille en Russie pendant la révolution communiste, en particulier pendant les années entre 1918 
et 1922). Les téléphones ont été retirés des résidences et les lignes et équipements téléphoniques ont été 
démantelés. Les automobiles, les camions et même les voitures de pompiers ont été saisis. Tout ce qui n'est 


pas cloué au sol est emporté. II fallait délibérément abaisser le niveau de vie des Allemands pour qu'il soit pire 
que celui des paysans les plus pauvres de la Russie communiste. 


En dehors du fait que les forces d'occupation russes étaient de taille égale aux forces d'occupation combinées 
des puissances occidentales, les secteurs américains étaient tout aussi criminels et flagrants dans leur entreprise 
de pillage que les Russes. Bien que le G.I. moyen ne souffrait pas de la pauvreté comme les Russes, il 
compensait en quelque sorte cette pauvreté par le vandalisme arrogant et gratuit avec lequel 11 détruisait ce qu'il 
ne volait pas. Des millions de dollars d'objets rares, allant de lentilles Zeiss complexes à du beurre et du 
fromage en passant par des automobiles coûteuses, ont été détruits par pur vandalisme. "Ils semblaient tout 
détruire, y compris les objets personnels les plus simples des personnes chez qui ils étaient logés", a écrit un 
correspondant du Chicago Daily News. 


Le pillage à grande échelle, pratiqué par le soldat moyen, est tel que les autorités supérieures non seulement ne 
prennent aucune mesure pour l'enrayer, mais le tolèrent en silence. Cependant, le Conseil de contrôle allié 
officiel a promulgué un certain nombre de décrets visant à s'assurer que la récupération allemande ne 
dépasserait jamais le niveau de vie moyen des autres pays européens (que, sous Hitler, l'Allemagne dépassait de 
loin). Tout ce qu'ils considèrent comme un "excès" (nous parlons d'une nation entière qui était en ruines et 
mourait de faim) doit être pris comme pillage ou détruit. En bref, l'économie allemande prostrée doit être 
écartelée et sa chair donnée en pâture à d'autres économies, un projet qui a été appelé à juste titre "cannibalisme 
économique." 


Mais ce n'est pas la fin du pillage par les conquérants victorieux. Les Juifs ont eu recours à leur arnaque la plus 
ancienne et la plus efficace, une arnaque qu'ils ont utilisée d'innombrables fois dans l'histoire et grâce à laquelle 
ils continuent de piller toutes les nations du monde. Les "Alliés" ont tous, dans leurs zones d'occupation 
respectives, imprimé d'énormes quantités de faux papier, qu'ils ont appelé monnaie militaire, que les Allemands 
ont été forcés d'accepter comme "paiement" pour tout ce que les vainqueurs choisissaient d'"acheter". Bien 
entendu, ce n'était que du faux papier sans valeur. Selon une estimation prudente, entre 15 et 20 milliards de 
marks d'occupation ont été imprimés. Cela signifie que les quatre puissances ont en outre volé pour deux à quatre 
milliards de dollars de biens allemands pour le simple coût de l'impression d'une monnaie sans valeur, émise en 
paiement. 


Pendant ce temps, les Russes, qui occupent 45 % de l'ancienne Allemagne, démantèlent toutes les usines, 
machines et installations qui ont échappé aux ravages de la guerre et les expédient vers l'est de la Russie. Non 
seulement ils mettent à sac leur propre zone, mais les trois autres puissances acceptent gratuitement de leur 
donner 25 % de tout ce qu'ils peuvent piller dans leurs zones respectives. 


Rien n'a été épargné, brevets, inventions, laboratoires scientifiques et même les scientifiques eux- 
mêmes ont été appropriés par les vainqueurs, les Russes se taillant la part du lion. 


Dans les paragraphes précédents, nous avons déjà passé en revue les horreurs de la guerre subies par le peuple 
allemand ; le terrible bombardement incendiaire de Dresde ; le bombardement et l'incendie massifs et 
concentrés de la grande ville de Hambourg, et en fait, de toutes les autres grandes villes d'Allemagne. Pourtant, 
aussi remarquable que cela puisse paraître, les réserves alimentaires étaient encore abondantes à la fin de la 
guerre, grâce à la discipline, au travail acharné et à la planification efficace du gouvernement allemand et de 
son peuple. Une fois la guerre terminée, cependant, cette situation a rapidement et radicalement changé pour 
devenir une situation de famine, de chaos et de mort et de misère ultimes. En vertu de la politique des "Alliés", 
qui voulaient se venger et décimer le peuple allemand, ces réserves de nourriture ont été délibérément détruites 
et, dans les zones russes, dévorées par les troupes russes ou chargées et expédiées en Russie. 


Rien de tout cela n'est arrivé par hasard. Lorsque les "Trois Grands”, Roosevelt, Churchill et Staline (fils de 
pute sadiques qu'ils étaient) se sont rencontrés à Yalta, 1ls ont délibérément planifié de faire mourir de faim le 
peuple allemand, non pas parce que la nourriture n'était pas disponible, mais parce que, dans une orgie de haine 
et de vengeance, ils voulaient torturer le peuple allemand et, en outre, estropier et décimer le patrimoine 
génétique allemand jusqu'à l'insignifiance et l'oubli. Nous nous souvenons tous du "plan Morgenthau" visant à 


réduire la grande nation allemande à un pâturage de chèvres insignifiant, dépourvu de population. 


Henry Morgenthau, Jr. était le secrétaire américain au Trésor à la fin de la guerre, et ce juif vilain n'était pas 
seulement au courant des cercles intérieurs de la Kehilla juive, mais aussi l'un des plus proches conseillers de 
Roosevelt (si ce n'est son patron). Quoi qu'il en soit, sur cette question, les Juifs du monde entier étaient à 
l'unisson : infligez un maximum de misère au peuple allemand ! Faites-les mourir de faim ! Tuez d'abord les 
meilleurs ! 


Lors de ma visite en Allemagne en 1955, j'ai eu le plaisir et l'honneur d'être l'invité d'un homme d'affaires 
allemand pendant plus d'une semaine. Ce brave homme du nom de Fred Bieger, qui avait souffert des affres 
du froid et des blessures de guerre aux confins du front russe, m'a dit que si les années de guerre avaient été 
horribles, la "paix" qui avait suivi, au moins pendant la première année, avait été mille fois pire. 


Le régime alimentaire moyen des Américains est d'environ 3000 calories par jour. Un bûcheron en activité a 
besoin de 7600 calories pour maintenir son poids et sa santé. Des études menées par l'université du Minnesota 
ont montré que lorsque l'apport (de volontaires) était réduit à environ 1650 calories sur une période de plusieurs 
mois, les volontaires perdaient un quart de leur poids, avaient des évanouissements, des vertiges et la sensation 
d'avoir toujours froid. Ils ont perdu les trois quarts de leur énergie et de leur capacité de travail, et leur seul 
intérêt dans la vie semblait être le prochain repas. 


Dans le cadre de leur campagne délibérée visant à affamer le peuple allemand, l'apport calorique autorisé dans 
la zone américaine allait d'un maximum de 1550 calories à un minimum de 1180 par personne et par jour. Il 
s'agissait, en fait, d'un programme délibérément mis en œuvre dans le but d'affamer le peuple allemand, ce 
qu'il fit. Les zones britannique, française et russe étaient encore pires. Le résultat est une famine de masse. La 
mortalité infantile atteint un taux effrayant de 90 %. Elle est 16 fois plus élevée qu'en 1943. Ed Johnson, 
correspondant du magazine P.M. écrivait à cette époque : "La plupart des enfants de moins de 10 ans et des 
personnes de plus de 60 ans ne pourront pas survivre à l'hiver prochain." 


Le sénateur Homer E. Capehart de l'Indiana, dans un discours devant le Sénat des États-Unis, le 5 février 1946, 
a déclaré en partie : "… le fait qu'il a été et continue d'être la politique délibérée d'une clique de conspirateurs 
confidentiels au sein des cercles de décision politique. de tirer et d'écarteler une nation maintenant réduite à 
une misère abjecte.. cette clique, comme une bande de hyènes luttant pour les entrailles sanglantes d'un cadavre 
et inspirée par une haine sadique et fanatique, est déterminée à détruire la nation allemande et le peuple 
allemand, peu importe les conséquences." Le sénateur Capehart, malheureusement, n'a pas identifié la nature de 
cette clique. Nous pouvons le faire sans crainte d'être contredits et pointer le doigt directement sur la haine 
malveillante, rusée et diabolique de la Kehilla juive et de la juiverie internationale elle-même, les mêmes 
criminels qui ont instigué et orchestré la guerre internecine et suicidaire contre la race blanche en premier lieu. 


Le résultat est que, comme prévu, des millions d'Allemands meurent de faim alors que les victorieux "alliés", 
enclins à la vengeance, refusent délibérément de leur fournir d'importantes quantités de nourriture en 
provenance du Danemark, de la Suède et des Etats-Unis. 


Les "Trois Grands" de Yalta ont également décidé de l'horreur, de la dégradation et des dommages ultimes à 
infliger à la nation allemande. D'après les archives, il est évident que les criminels qui se sont rencontrés à 
Yalta ont délibérément formulé un programme diabolique visant à abâtardir et à contaminer les souches 
raciales supérieures des Prussiens et des Teutons avec les gènes inférieurs des nègres américains, des 
Marocains et des Sénégalais français et, à l'est, des hordes mongoles et slaves bolchevisées. 


Lorsque les armées russes ont envahi Dantzig, elles ont rapidement et systématiquement commencé à violer 
toutes les femmes - des petites filles et des enfants aux femmes âgées de 83 ans. Une enseignante de 50 ans a 
raconté que sa nièce, âgée de 15 ans, avait été violée sept fois le lendemain de l'arrivée des Russes, tandis que 
son autre nièce, âgée de 22 ans, avait été violée 15 fois le même jour. Lorsque les femmes de la ville ont 
imploré leur protection, un officier russe leur a dit de se réfugier dans la cathédrale catholique. Une fois en 
sécurité à l'intérieur, ces perfides barbares russes se sont livrés à une orgie toute la nuit, violant toutes les 


femmes à l'intérieur de la cathédrale, certaines plus de 30 fois. Un prêtre catholique déclare : Ils ont même violé 
des fillettes de huit ans et tiré sur de jeunes garçons qui tentaient de protéger leur mère." 


C'était la même chose dans toutes les régions envahies par les armées communistes. Lorsque Berlin est tombée, 
le commandant a dit à ses soldats russes que les femmes de la ville étaient à eux et qu'ils devaient y aller. Ils 
l'ont fait avec vengeance et la seule échappatoire des femmes était de se suicider. C'est ce que firent des milliers 
de femmes, et même avant l'arrivée des hordes russes, beaucoup des plus belles et des plus désirables, anticipant 
un sort pire que la mort, se suicidèrent. 


Dans la Zone d'occupation américaine, le haut commandement a jugé bon de faire appel à 42 000 soldats nègres 
noirs, Ce qui n'était pas un hasard. Ces sauvages noirs, le plus bas type d'animaux, avaient un taux de criminalité 
plus élevé, un taux de maladies vénériennes plusieurs fois supérieur à celui du soldat blanc, et en général, une 
propension au viol et aux activités criminelles. Ils ont été délibérément lâchés sur les femmes allemandes, et 
même une canaiïlle comme le général Eisenhower a vaguement rejeté le viol en masse des femmes allemandes 
par les Gl's américains en disant : "Les garçons s'amusaient juste un peu." Un peu d'amusement ! Si la force 
brute n'a pas été employée lors de ces viols, plus tard, lorsque la famine s'est installée (comme décrit dans le 
chapitre précédent), les Gl's américains ont échangé de la nourriture, des savonnettes, des barres de chocolat, 
contre des relations sexuelles faciles et bon marché avec les femmes allemandes affamées et désespérées qui 
tentaient désespérément de survivre. 


Sans entrer dans les détails, le même programme flagrant de viols et de violences à l'encontre des femmes 
prévalait dans les zones française et britannique. Il ne fait aucun doute que la politique est venue d'en haut : 
violer et profaner toutes les femmes allemandes que l'on peut trouver. On pourrait et on devrait écrire un livre 
entier sur cet épisode honteux et horrible des atrocités commises par les conquérants "alliés", mais nous 
n'avons pas la place de le faire ici. 


Il suffit de dire que c'est l'une des taches les plus noires et les plus honteuses de l'histoire de la civilisation et de la 
race blanche dans son ensemble. Mais n'oublions pas qu'à l'origine de tout cela, 1l y avait la haine planifiée et 
délibérée de la Kehilla juive. 

— pour détruire ce qu'il y a de mieux, le patrimoine génétique allemand. 


Conclusion 


Alors que nous entrons dans la dernière décennie du vingtième siècle, les Américains blancs ne sont pas 
intéressés par l'histoire de ce qui est arrivé aux Allemands après leur défaite et leur désarmement. Très peu 
connaissent la véritable histoire, une histoire horrible qui a été complètement étouffée, et peu d'Américains 
veulent en entendre parler aujourd'hui. Mais nous ferions mieux de tirer les leçons de l'histoire et de réaliser que 
ce qui est arrivé aux Allemands désarmés à l'époque est ce qui attend les Blancs d'Amérique et du monde entier. 
Ce que les Juifs ont fait aux Allemands n'était qu'une étape supplémentaire, bien que majeure, dans leur 
programme de longue date de mongrélisation et de destruction de la race blanche. À peine les Juifs avaient-ils 
vaincu les Allemands qu'ils se sont immédiatement mis à faire de même avec les "Alliés" qui, dans leur 
ignorance et leur stupidité, les avaient aidés à accomplir la sale besogne. Tous les pays blancs du monde - en 
particulier les États-Unis - étaient désormais la cible de la mongrélisation et de la destruction. C'est ce qu'ils ont 
fait en envoyant des races de boue de toutes les couleurs en Grande-Bretagne, en France, aux Pays-Bas, dans les 
pays scandinaves et, une fois encore, aux États-Unis. Ils ont encore exacerbé le programme en subventionnant 
massivement les peuples de la boue du monde, par le biais du Plan Marshall et de l'aide étrangère à l'étranger, et 
par le biais d'énormes programmes d'aide sociale aux nègres en Amérique même, le tout aux frais du 
contribuable américain blanc. Le résultat de ces 45 dernières années a été une explosion démographique 
massive, non pas de la race blanche, mais exclusivement des races de la boue, et les États-Unis (comme la 
Grande-Bretagne, la France, les Pays-Bas, etc.) sont inondés et envahis par la racaille de la boue du monde. 
L'objectif est de désarmer les Blancs et, lorsque le moment sera venu, d'utiliser les hordes écrasantes de peuples 
de la boue pour violer, tuer et mongréliser les restes décimés de la race blanche, selon un schéma très similaire à 
ce qui est arrivé au peuple vaincu et désarmé d'Allemagne. 


Prenons donc garde et apprenons bien notre leçon. Détruisez l'ennemi avant qu'il ne nous détruise ! Détruire le 
Judaïsme, 


le fléau du monde, avant qu'il ne nous détruise ! S'il est moralement acceptable de dé-nazifier tous les 
Allemands, 80 millions d'entre eux, alors 1l est impératif que nous soyons justifiés de dé-judaïser les 20 millions 
de Juifs du monde - notre ennemi mortel numéro 1. Delenda est Judaica ! Assurons-nous de venger Dresde, 
Hambourg et toutes les autres atrocités que les Juifs ont infligées au grand et beau peuple d'Allemagne. En 
agissant ainsi, nous nous assurerons qu'un destin similaire ne sera pas perpétré sur nous et notre propre 
progéniture future. 


Pour ce faire, nous devons être informés, éveillés et organisés. Si le peuple américain des années 30 avait fait 
cela, 1l ne serait jamais entré en guerre contre l'Allemagne. Au lieu de cela, 1ls se seraient joints aux 
Allemands et auraient tourné leur colère contre les ennemis mortels à l'intérieur de nos propres frontières - le 
sinistre et perfide Juif. Ne perdons plus de temps. Rejoignez l'Église du Créateur. Aidez-nous à distribuer ces 
dix premiers millions de Bibles de l'homme blanc dans les mains de nos camarades de race blanche. Faites-le 
maintenant ! 


Implantation en Chine 
Les Chinois arrivent ! 


Il semble que la tromperie et la ruse du Juif ne connaissent aucune limite. Pour la plupart des gens, les 
événements récents en Chine semblent s'être produits comme par enchantement. Le gouvernement 
communiste chinois, comme son homologue russe, comme nos journaux orchestrés par les Juifs voudraient 
nous le faire croire, est devenu plus laxiste, et les étudiants chinois, comme le reste du peuple chinois, se sont 
simplement rassemblés spontanément sur la place Tianamen par millions pour exprimer leur soif de 
"démocratie" et de liberté. Ce n'est pas le cas de tout le monde ? 


Pratiquement tout le monde aux États-Unis et dans le monde qui a suivi les événements du récent soulèvement 
chinois croit à ce scénario. Cependant, il y a de sérieuses failles dans ce projet. Tout d'abord, on ne met pas un 
million d'étudiants dans un état d'agitation tel qu'ils se rassemblent tous spontanément sur la place principale de 
la Chine sans une planification à long terme et une direction entraînée. Non, cette révolte ne s'est pas produite 
du jour au lendemain, n1 sans un grand financement derrière elle. Deuxièmement, 1l n'y a pas un Chinois sur 
dix mille qui connaisse la signification du mot "démocratie" (ni un Américain d'ailleurs) et qui se soucie 
vraiment du concept de démocratie. Plus tôt cette année, les étudiants chinois n'ont pas fait preuve de principes 
"démocratiques" lorsqu'ils ont frappé les étudiants étrangers nègres qui n'avaient d'yeux que pour leurs femmes 
chinoises. En fait, la plupart des Chinois qui ont entendu le mot "démocratie" et à qui l'on demande sa 
signification répondraient probablement qu'il s'agit d'un concept étranger répugnant pour les Chinois et leur 
culture. 


Comment se fait-il donc qu'un million d'étudiants chinois se soient rassemblés au cœur de Pékin et aient 
commencé à crier des slogans "occidentaux" (en anglais seulement pour les caméras de télévision américaines 
2)? Comment se fait-il que la hiérarchie communiste, apparemment indifférente à un tel soulèvement hérétique 
pendant plusieurs semaines, ait soudain lâché les troupes armées et commencé à faucher les étudiants désarmés 
avec de vraies mitrailleuses ? N'était-ce pas une chose désagréable à faire ? Cela n'a-t-1l pas fait enrager les 
peuples "démocratiques" du monde ? Surprise ! Surprise ! 


Pour ceux d'entre nous qui ont étudié le modus operandi (M.O.) juif au cours des dernières décennies et qui 
ont suivi les bouleversements dans un certain nombre d'autres pays - Cuba, Nicaragua, Panama, Vietnam et 
une vingtaine d'autres - ce n'est pas du tout une surprise. 


Gardons les yeux sur la balle. Qu'est-ce que les Juifs essaient d'accomplir ? Qu'est-ce qu'ils ne se contentent pas 
d'essayer, mais qu'ils réalisent, avec un succès étonnant ? La réponse, comme tout Créateur pourrait vous le 
dire, est la suivante : le Juif est fanatiquement déterminé à détruire la race blanche, par tous les moyens 
possibles. Tuez d'abord les meilleurs ! Nous avons déjà décrit en détail comment la tribu de Juda a réussi à 
bombarder, massacrer, affamer, déporter et abâtardir une grande partie du peuple allemand dans la série 
d'articles "Vengeons Dresde". Nous avons déjà expliqué à maintes reprises comment, après la défaite de 
l'Allemagne, ils ont immédiatement entrepris de perpétrer un sort similaire sur le reste des nations blanches du 
monde, en particulier l'Amérique. Comment peuvent-ils faire tomber l'Amérique ? Encore une fois, la tromperie 
et la ruse des juifs ne connaissent aucune limite, et ils utiliseront, et utilisent, tous les moyens à leur disposition 
pour provoquer l'effondrement total de la civilisation blanche. L'un de ces moyens consiste à promouvoir le 
mélange des races. 

Is l'ont encouragé avec force, non seulement par la propagande, mais aussi en subventionnant les nègres déjà 
présents dans ce pays afin qu'ils puissent se reproduire à leur guise aux dépens du contribuable américain blanc, 
surchargé et travaillant dur. Le gouvernement contrôlé par les juifs a encore aggravé la situation en appliquant 
"légalement" des lois sur les "droits civils" telles que le "logement libre", la "discrimination positive", l'aide 
sociale illimitée et, en général, l'intégration forcée dans tous les domaines de notre vie. 


Quel est le rapport entre tout cela et ce qui se passe en Chine aujourd'hui ? Beaucoup de choses, et nous 
arrivons maintenant à notre point principal. Le communisme est une invention juive du début à la fin. Le 
communisme juif a pris le contrôle de la Chine en 


1949, il y a quarante ans. Pour ce faire, Mao Tsé-toung, que les Juifs ont utilisé comme leur larbin en Chine, a 
impitoyablement tué, selon les estimations, entre 40 et 60 millions de ses ennemis. Mao est maintenant mort et, 
comme partout ailleurs, le communisme a été, et est toujours, un échec cuisant. Mais n'oublions pas que dans 
l'asservissement des peuples du monde, la principale cible et le principal obstacle des Juifs reste la race 
blanche, et ce dernier grand bastion de la race blanche, les États-Unis d'Amérique. 


Comme nous l'avons mentionné, l'un des nombreux programmes destructeurs utilisés par les Juifs pour 
détruire la race blanche est de la mongréliser en une mer massive de zombies bruns, et l'inondation des 
Etats-Unis par des peuples de boue est une méthode puissante pour accélérer un tel programme. 


Alors quel meilleur moyen de permettre à tous ces peuples de boue d'affluer aux États-Unis que de jouer sur la 
stupide "compassion chrétienne" des Blancs ? Faire en sorte qu'ils se sentent désolés pour les "réfugiés" de 
tous ces régimes tyranniques que les Juifs ont eux-mêmes instaurés ! C'est ce que les Juifs ont fait avec succès 
dans des dizaines de pays. En fait, les États-Unis sont le premier havre de paix pour toutes les races de boue 
démunies du monde. 


Or, où y a-t-1l un réservoir plus massif de peuples de boue que le sous-continent chinois ? Il y a plus d'un 
milliard, c'est-à-dire un millier de millions, dans ce misérable pays qu'est la Chine, et 99 % d'entre eux 
aimeraient se précipiter aux États-Unis. Des millions d'entre eux l'ont déjà fait. Mais ils ont besoin d'une 
question "morale", ils étaient des "réfugiés" d'un gouvernement tyrannique pour vraiment ouvrir en grand les 
portes de notre beau pays. Ce qui s'est passé en Chine le mois dernier fournit le scénario parfait, presque comme 
s'il avait été écrit dans le Hollywood juif lui-même. Nous verrons encore beaucoup de scènes de meurtres, de 
fusillades, de brutalité sur nos écrans de télévision, et je prédis que notre gouvernement contrôlé par les juifs 
ouvrira effectivement en grand les vannes aux hordes infinies de Chinois jaunes et puants. Quelle meilleure et 
plus rapide façon de noyer ce qui reste de l'Amérique blanche dans un flot de boue ? Cela se passera comme 
prévu et, au moment où ce numéro de Loyauté raciale est mis sous presse, les développements se succèdent 
rapidement pour assurer l'asile aux Etats-Unis à tous les étudiants chinois (plus de 40 000) qui "étudient" ici. Si 
nos lecteurs s'en souviennent, 1l y a environ un an, nous vous avons parlé du million de travailleurs agricoles 
chinois qui ont été amenés dans ce pays (par JOG) l'année dernière, apparemment pour cueillir des produits (que 
l'homme blanc a décidé qu'il était trop bon pour cueillir lui-même). Il apparaît maintenant que JOG n'a peut-être 
fait que nous adoucir un peu et tester les eaux pour voir jusqu'où le "melting pot" était prêt à aller. Alors que 
l'opération chinoise" se met en place, rappelez-vous ce que Racial Loyalty vous a toujours dit à ce sujet. 


Numéro 55 - Octobre 1989 
Aidez-nous ! Un appel à l'aide 
L'establishment essaie d'utiliser des tactiques "légales" pour détruire l'Église. 


L'Église du Créateur est une organisation religieuse à but non lucratif bien fondée et bien établie. Sa charte 
d'entreprise de Caroline du Nord la définit clairement comme telle, et lorsque nous avons construit notre siège 
social ici, en Caroline du Nord, en 1983, l'assesseur fiscal du comté de Macon l'a reconnu comme tel et, 
conformément à nos droits au premier amendement, nous a accordé une exonération fiscale, comme il l'avait 
fait pour la centaine d'autres églises du comté. L'assesseur fiscal qui a succédé à l'ancien assesseur a également 
donné son accord et n'a pas remis en cause notre statut d'exonération fiscale. 


Arrive maintenant le troisième inspecteur des impôts, un certain Richard Lightner, qui déteste notre défense de 
la race blanche, ou peut-être la race blanche elle-même. Arbitrairement et capricieusement, de sa propre 
volonté, il a décidé de révoquer notre exemption fiscale. Nous n'avons pas encore déterminé s'il a été payé par 
l'ADL ou s'il est lui-même juif, mais cela pourrait être l'un ou l'autre, ou les deux. Nous avons l'intention de le 
découvrir. Il est évident que l'establishment juif commence à avoir peur, car 1l pense que notre croissance 
croissante pourrait bientôt se transformer en un réveil majeur du peuple blanc et qu'elle constitue une menace 
sérieuse pour leur tyrannie généralisée. Plus tôt dans la partie, ils ont essayé de nous effrayer en utilisant un 
certain nombre d'agressions physiques sournoises au milieu de la nuit, comme un coup de fusil de chasse sur 
notre logo de huit pieds sur la façade de l'église (les trous sont toujours là pour que tout le monde puisse les 
voir), en lançant des bombes au phosphore sur notre bâtiment et diverses autres attaques malveillantes. Lorsque 
nous avons refusé d'être effrayés ou intimidés, ils ont manifestement décidé de changer de tactique et tentent 
maintenant un harcèlement et une agression "légaux". Nous avons une nouvelle pour vous, foutus laquais juifs : 
Ça ne marchera pas non plus. Nous restons ! 


En février dernier, nous avons reçu la première lettre de Richard Lightner, le conseiller fiscal juif. La raison (ou 
le prétexte) invoqué était qu'ils avaient fouiné aux abords de notre propriété (sans même venir nous parler) et 
qu'ils avaient déterminé que nous n'étions "pas assez actifs", quoi que cela veuille dire. Nous avons répondu par 
écrit à la Commission du comté que nous n'avions jamais été aussi actifs dans notre existence, et nous l'avons 
également réaffirmé lors d'une réunion officielle avec les commissaires. Nous leur avons dit que nous 
célébrions des mariages, que nous avions publié huit livres importants, onze brochures d'orientation, 54 
numéros de Racial Loyalty, que nous avions ordonné des dizaines de ministres dans une demi-douzaine de pays 
du monde, que nous avions créé une école de leadership pour garçons doués et que nous avions effectivement 
tenu une session de deux semaines dans cette école. Face à toutes ces preuves, ils ont continué à nous refuser, 
mais ils ont changé de tactique. Leur nouveau prétexte était que nos statuts n'étaient pas complets, quoi que cela 
puisse vouloir dire. Nous avons fait remarquer que les règlements avaient été rédigés par le même avocat, 
Richard Jones, qui était maintenant, et depuis des années, le conseiller juridique de leur propre Commission de 
comté, et qu'en quoi consistaient au juste les lacunes ? De plus, le caractère complet ou incomplet des statuts, ou 
l'absence de statuts, n'avait absolument rien à voir avec nos références en tant qu'église ou notre exonération 
fiscale en tant qu'organisation religieuse. 


Mon épouse, notre fidèle et laborieux révérend A.W. Reynolds et moi-même avons reçu des citations à 
comparaître à Raleigh, NC, la capitale de l'État, à 9 heures le 21 septembre 1989. Cette assignation était 
accompagnée d'un Duces Tecum, un ordre d'apporter avec nous tous nos dossiers, les listes de membres, les 
listes de ministres, nos livres d'entreprise, nos règlements, les procès-verbaux de nos réunions, les dossiers de 
dépenses, tout sauf l'évier de cuisine, en fait, 13 articles distincts. Pour s'assurer que nous serions pris en 
embuscade et incapables de nous conformer à l'assignation et au Duces Tecum, nous n'avons reçu la 
signification que le 19 septembre, deux jours avant le 21, bien qu'elle ait été faussement datée du 8 septembre. 


Rien ne nous a plus convaincus qu'il s'agissait d'un coup monté par les juifs pour nous harceler que le fait 
que, face à toutes ces preuves et au bon sens, les fonctionnaires locaux ont quand même décidé de se 
prononcer contre nous et de nous obliger à aller dans le Nord. 


Carolina Tax Commission à des centaines de kilomètres de là et passer par une audience formelle afin de 
conserver nos droits qui avaient déjà été reconnus auparavant, plusieurs fois et pendant plusieurs années. Cela 
signifiait également que nous devions engager un avocat agréé par l'État, puisqu'une société doit avoir un avocat 
agréé pour la représenter devant une commission d'État. 


C'est là que le bât blesse. Pratiquement tous les avocats de l'État sont pro-juifs, pro-nègres, anti-blancs et 
partisans du métissage, tout ce à quoi nous nous opposons. De plus, ils sont extrêmement réticents à s'occuper 
de notre cas, car ils ont une peur bleue que cela ternisse leur image pro-juive devant le contrôle juif puissant et 
tout à fait dominant des tribunaux et du Barreau (et de tout le reste, pourrions-nous ajouter). 


Après que plusieurs avocats nous aient refusé et que certains se soient désistés et nous aient laissés en plan au 
dernier moment, nous avons finalement trouvé un assistant juridique de l'Oklahoma, qui, avec un avocat du 
Wyoming, était prêt à se battre pour notre cause, tous deux connaissant bien les droits du premier amendement 
des églises et le droit constitutionnel. Cependant, nous devions également engager un avocat agréé en Caroline 
du Nord, un homme de Raleigh, NC, qui avait été sélectionné par notre assistant juridique. La facture totale de 
tout cela s'est élevée à 6 000 dollars (à ce jour), une somme que nous ne pouvons pas nous permettre. En plus 
de cela, nous avons dû couvrir les frais de voyage, les factures de motel, etc. 


Nous avons finalement eu une réunion et une confrontation avec la Commission fiscale de Caroline du Nord à 
Raleigh, NC, le 21 septembre. Elle a duré toute la journée. Aucune décision n'a été prise, et nous devons encore 
soumettre des mémoires et attendre leurs délibérations. Au cours de l'audience, nous avons réussi à faire valoir 
la confidentialité de nos listes d'abonnés/membres/ministres et d'autres documents sensibles, maïs nos 
croyances religieuses ont été évoquées sans aucune considération liée au premier amendement, alors que 
lorsque l'évaluateur des impôts a été interrogé, ne serait-ce que sur sa foi religieuse, son avocat a 


immédiatement crié "Objection !", ce qui a été rapidement "soutenu !" par le président. C'est ce qu'on appelle 
deux poids, deux mesures. 


En conclusion, je voudrais faire trois remarques convaincantes : 


Le premier point est que nos références en tant qu'église et en tant que religion sont impeccables. Elles sont 
aussi bonnes, si ce n'est en fait bien meilleures, que n'importe quelle religion sur la face de la terre, passée ou 
présente. Nos croyances religieuses ne sont pas basées sur des mythes ou des contes de fées stupides et 
indéfendables qui n'ont aucune base dans les faits, et ces mythes ne sont même pas logiques. Nos croyances 
sont fondées et bien ancrées dans les lois éternelles de la nature. Quelqu'un veut-il débattre de la vérité et de 
la validité des lois de la nature ? Seul un fou le ferait. De plus, nos croyances sont basées sur l'expérience de 
l'histoire. Quelle histoire ? Toute l'histoire - l'histoire égyptienne, l'histoire grecque, l'histoire romaine, et 
surtout l'histoire plus récente, comme la première et la deuxième guerre mondiale, et ce qui s'est passé ici, dans 
une Amérique infestée de criminels et de nègres, et ce qui se passe en Palestine, pour citer quelques exemples. 
Nous avons mis par écrit nos points de vue et nos croyances dans huit livres complets que chacun est libre de 
lire et d'étudier. Notre credo et notre programme tiennent compte de l'histoire, de la religion, de la politique, de 
la santé corporelle (vie salubre), de l'eugénisme et de l'élévation de notre race, ainsi que de la préservation d'un 
environnement viable ; en d'autres termes, nous visons à obtenir un ESPRIT SAIN dans uCORPS SAIN dans 
une SOCIÉTÉ SAINE dans un ENVIRONNEMENT SAIN. Notre credo et notre programme prennent 
également en compte de nombreuses autres facettes de notre vie, telles que l'anthropologie, l'archéologie, 
l'astronomie et toute autre étude scientifique. Comparez cela avec les concepts de l'Ancien et du Nouveau 
Testament écrits par des tribus primitives, ignorantes et superstitieuses du désert du Moyen-Orient. 


Le deuxième point que je veux souligner est que nos objectifs sont réels et impérieux : la survie de la race 
blanche - la meilleure de la nature. Je demande à tout homme ou femme blanc responsable, ce qui est le plus 
important ? Sauver les gorilles ? ou les nègres ? ou une espèce de palourdes en voie de disparition ? Pouvez- 
vous, vous et votre famille, survivre dans une Amérique infestée par la drogue et le crime et où les nègres 
sont omniprésents ? 


Le troisième point est le suivant : nous avons besoin d'aide financière - beaucoup d'aide ! Sauver la race blanche 
demande de plus en plus d'argent. 


de nos ressources qui s'amenuisent, dont j'ai jusqu'à présent assuré personnellement la plus grande partie. Mais 
ces ressources arrivent maintenant à leur fin et devront être supportées par les membres vivants de la race 
blanche, dont trop peu semblent réaliser les énormes enjeux qui sont en jeu. L'homme blanc moyen est 
tellement désorienté par la propagande juive que seul un petit pourcentage d'entre eux peut voir à travers le flot 
d'ordures juives qui leur est servi quotidiennement et comprendre que leur vie même, leur propriété, leur 
culture et leur civilisation sont en jeu. De plus, et ce qui est plus important, l'avenir de leurs enfants et petits- 
enfants est inexistant si nous ne gagnons pas ce combat MAINTENANT - DANS LA PROCHAINE 
DEÉCENNIE. 


Malgré tous les défis, les difficultés et les attaques ennemies, notre engagement envers la cause sacrée de la 
Créativité et notre croyance en sa victoire finale ne faiblissent pas. Mais nous avons besoin d'une meilleure 
organisation de base par le biais des groupes primaires COTC et d'un soutien accru des militants de terrain 
au siège de l'Église sous la forme de renouvellements d'abonnements, de cotisations, de dons et de 
services bénévoles au siège de l'Église. Nous apprécierions particulièrement les services bénévoles des 
Créateurs ayant des compétences en secrétariat, en dactylographie et en édition. Veuillez également nous 
envoyer des fournitures de bureau et des livres, et n'oubliez pas de nous mentionner dans votre testament. 


Que chacun d'entre nous, Créateurs, examine ses compétences et ses ressources et contribue régulièrement et 
généreusement à la Cause Sacrée de la seule et unique Religion de la Race Blanche - la Créativité. Rappelez- 
vous, si la Créativité ne gagne pas, la Race Blanche sera exterminée par la marée montante des races de boue, et 
alors toutes vos ressources et toutes vos compétences ne vaudront plus rien. Veuillez les utiliser dans l'intérêt de 
la race blanche pendant qu'il n'est pas encore trop tard. Faisons du foin pendant que le soleil brille. 


Alors augmentez la mise ! C'est maintenant ou jamais ! Nous avons besoin de toute l'aide que nous 
pouvons obtenir. Vous avez besoin de toute l'aide que nous pouvons vous apporter. Agissez maintenant ! 
Envoyez-nous tout ce que vous pouvez épargner et un peu plus. L'heure de l'épreuve de force a sonné ! 
Agissez maintenant ! 


Numéro 56 - Décembre 1989 
Nettoyage du territoire 

L'esprit des premiers Texas Rangers 
Il revit dans les rangs du C.O.T.C. 


Nous, membres de l'Église du Créateur, sommes fiers des services rendus par les premiers Texas Rangers dans 
l'expansion et l'avancement de la race blanche en Amérique. Ils formaient une camaraderie d'hommes 
courageux et héroïques à une époque où la race blanche en Amérique construisait le plus bel empire du monde 
- un empire qui devait bientôt s'étendre de l'Atlantique au Pacifique. 


Ils étaient des hommes de loi et des pionniers. Ils étaient des tireurs, des combattants indiens et des racistes. 
Ils étaient les protecteurs des pionniers blancs contre les Indiens en maraude et les Mexicains qui 
empiétaient sur leur territoire. Leur devise au milieu du 19ème siècle était : "Le seul bon Indien est un 
Indien mort", une politique qui, si elle avait été poursuivie par le gouvernement fédéral, aurait évité aux 
contribuables blancs surchargés d'aujourd'hui d'avoir des hordes de ces demi-sauvages pathétiques et 
inutiles sur les listes de l'assistance publique. 


Mais les premiers Texas Rangers ne protégeaient pas seulement les colons blancs naissants contre les Indiens. 
Ils faisaient bien plus. Leur but avoué était de chasser tous les Mexicains et les Indiens de ce qui était alors la 
République du Texas. Et ils les ont chassés, avec un zèle que nous ferions bien d'imiter aujourd'hui. 
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C'est Stephen F. Austin qui a été le pionnier de la colonisation du Texas par l'homme blanc. Son père, Moses 
Austin, avait l'intention d'amener des colons blancs sur le territoire du Texas, alors tenu par les Mexicains, et a 
entamé les premières négociations avec le gouvernement mexicain en 1820. Sa mort prématurée l'année 
suivante a laissé les plans et obligations non réalisés sur les épaules de son fils, Stephen Fuller Austin, qui avait 
alors 28 ans. 


En 1824, Austin avait presque rempli ses obligations contractuelles avec le gouvernement mexicain en faisant 
venir un total de 300 colons, chacun d'entre eux recevant une concession de 4605 acres, et ayant à leur tour 
certaines obligations contractuelles envers Austin et la colonie. 


L'un des problèmes auxquels la nouvelle colonie en difficulté devait faire face était celui du maintien de 
l'ordre dans un territoire sauvage et ouvert de dimensions considérables. Bien que les colons eux-mêmes 
soient pour la plupart de bons et solides citoyens (leurs références de caractère avaient été soigneusement 
vérifiées avant d'être acceptées), il y avait toujours le problème des hors-la-loi, des desperados et des bandes 
d'Indiens en maraude. 


Lorsque Stephen Austin lance l'appel aux volontaires, les hommes répondent rapidement à l'appel et forment 
des groupes de défense locaux qu'Austin organise pour repousser les attaques indiennes. Ces compagnies de 
milice passèrent rapidement de la défense stationnaire à des patrouilles à cheval de grande envergure, et 
conclurent que la meilleure défense était de passer à l'offensive. C'est ainsi que ces patrouilles furent appelées 
"ranging companies" et devinrent les précurseurs des légendaires (et notoires) Texas Rangers. 


Au départ, les principales cibles étaient les tribus indiennes qui infestaient leur territoire et leurs colonies, et tout 
Indien était une proie facile. Les attaques contre les Indiens n'étaient pas seulement une nécessité pratique pour la 
survie des colons, mais une 


Il s'agissait d'un devoir contractuel que les Austins devaient au gouvernement mexicain, qui, à l'époque, avait 
encore la souveraineté sur le territoire, et dans certains cas, ces raids indiens ont été menés avec la collaboration 
et sur les ordres directs des militaires mexicains. 


En 1836, alors que la colonie naissante comptait de plus en plus d'Américains blancs, les Indiens n'étaient plus 
la seule menace. Le gouvernement mexicain lui-même devient une épine dans le pied des colons blancs. En 
observant l'augmentation du nombre d'Américains, le gouvernement mexicain a commencé à appréhender leur 
nombre croissant et est devenu plus hostile et oppressif envers les colons sur lesquels il se considérait 
néanmoins toujours comme le seigneur et maître souverain. Les colons blancs, quant à eux, s'irritaient des 
taxes, des coutumes et du régime catholique de ce qu'ils considéraient désormais comme une culture et un 
gouvernement étrangers aux leurs. 


Le massacre de 176 hommes courageux à Alamo en février 1836 a à la fois semé la panique et galvanisé 
l'esprit et la détermination des colons américains blancs en roue libre. 


Le 16 mars, les Texans promulguent leur propre déclaration d'indépendance et élisent David Burnet comme 
président provisoire de leur toute nouvelle république. Lorsque Sam Houston et sa bande de 800 volontaires ont 
piégé puis anéanti l'armée de 4000 hommes de Santa Anna à San Jacinto le 21 avril de la même année, ils ont 
scellé leur indépendance dans le sang. 


La bataille héroïque de Houston à San Jacinto est l'une des plus importantes victoires de l'histoire américaine. 
Bien que petite en comparaison, c'est la bataille qui a décidé que le Texas allait devenir le domaine de 
l'homme blanc et non celui des métis mexicains. La victoire décisive de San Jacinto a valu à Sam Houston 
une place glorieuse en tant que héros exceptionnel, non seulement dans l'histoire du Texas et des États-Unis, 
mais aussi dans l'histoire de la race blanche tout entière. Nous, membres du C.O.T.C., le reconnaissons 
comme tel et accrochons un portrait à l'huile de lui dans notre galerie des "Hommes blancs dont nous sommes 
fiers" à notre siège mondial. 


Sam Houston est devenu le premier président élu de la toute jeune République du Texas en octobre 1836, son 
premier mandat étant limité à deux ans par la constitution texane. Lorsqu'il est arrivé à la présidence, la nouvelle 
République était en ruine. La superficie revendiquée par le Texas après la révolution était de 242 594 560 acres, 
s'étendant des rivières Sabine et Rouge à l'est, au Rio Grande à l'ouest. Il y a maintenant 30 000 Texans qui ont 
colonisé 62 594 560 acres, mais près de la moitié de cette superficie a été ravagée et dévastée par les forces de 
maraude de Santa Anna. L'économie du Texas est en ruine, la nourriture est rare et les prix sont très élevés. La 
farine se vendait au prix sans précédent de 18 dollars le baril, le maïs à 1,50 dollar le boisseau. La République 
est accablée par une dette publique de 1 250 000 $ contractée pendant la révolution. 


De plus, un Mexique bouillant et rancunier refusait de reconnaître les frontières établies par la nouvelle 
République du Texas, et une invasion de 25 000 soldats mexicains était à craindre au printemps 1837. Non 
seulement la République avait la menace d'une invasion mexicaine au-dessus de ses têtes, mais les 
déprédations indiennes faisaient également des ravages. La République est en faillite et n'a pas les moyens de 
financer une armée permanente. 


À l'instigation de Houston, le congrès du Texas s'est tourné vers les Texas Rangers. Des vétérans de San 
Jacinto et de jeunes bagarreurs de tout le Texas vinrent se joindre à eux pour répondre à l'appel de Houston. 
Des combattants aussi exceptionnels et notoires que Deaf Smith, Ben McCulloch, Edward Burleson, Noah 
Smithwick, W.A.A. "Bigfoot" Wallace, Jack 

C. Hayes, Samuel H. Walker et George Thomas Howard étaient tous destinés à être inscrits dans le cœur des 
Texans et, si je puis dire, à l'époque actuelle de la lutte de l'homme blanc pour sa survie, dans le cœur de tous 
les créateurs. Houston a rapidement organisé 600 hommes en trois divisions pour former une patrouille 
frontalière afin de se prémunir contre une attaque mexicaine ou indienne. 


Pendant dix ans, la République du Texas a suivi une route solitaire, constamment menacée par la République 
mexicaine, plus puissante, au sud, et par les tribus indiennes toujours en maraude sur son propre territoire et sur 
ses frontières étendues. À la fin de son mandat de deux ans, Houston est remplacé par son ancien vice- 
président, Mirabeau Bounaparte Lamar, ancien éditeur de journaux et poète de Géorgie. Lamar a décrit le 
conflit racial de manière succincte : "L'homme blanc et l'homme rouge ne peuvent pas vivre en harmonie 
ensemble. La nature l'interdit ! "Il voyait le conflit clairement, comme une guerre raciale à trois volets entre 
les métis mexicains, les Indiens et l'homme blanc. 


Au cours de ses dix années de république indépendante, le gouvernement du Texas et ses Texas Rangers étaient 
en passe de nettoyer le territoire texan pour l'homme blanc. Lors de l'annexion du Texas en tant qu'état dans 
l'Union en 1845, le gouvernement fédéral a pris le contrôle des affaires indiennes. À la grande consternation des 
Texans, le gouvernement de Washington adopte désormais une attitude paternelle envers les Indiens sauvages. 
Alors que les Texans avaient, dès leur création en tant que République indépendante, recherché, poursuivi et 
détruit les villages et campements indiens sur leur territoire, le gouvernement fédéral inversa cette politique et 
créa des réserves indiennes sur le sol texan. Il a conclu un certain nombre de traités dénués de sens avec ces 
sauvages sans foi ni loi et les a en fait protégés et nourris. Au lieu de résoudre le problème indien, il l'aggravait 
et le favorisait, au grand dam des Texans. Les Texans blancs se demandaient de quel côté se trouvait le 
gouvernement fédéral. 


Finalement, en 1859, les Texans en ont eu assez et ont pris les choses en main. Ils ont aboli toutes les réserves, et 
chassé tous les indiens du territoire texan. C'était une tâche superbe, habilement exécutée par les Texas Rangers. 
Tout Indien trouvé sur le sol texan après cela y était à ses risques et périls. 
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Nous voulons maintenant mettre en lumière quelques-uns des personnages hauts en couleur de cette noble et 
héroïque bande de guerriers raciaux. L'histoire est riche et 1l y a un nombre considérable de personnes 
auxquelles nous pourrions nous référer, mais nous n'en choisirons que quelques-unes au hasard. 


Le capitaine Jack Coffee Hayes. C'est le capitaine Hayes qui a révolutionné la guerre à cheval dans les 
années 1840 en adoptant le nouveau pistolet de Samuel Colt comme arme principale de la cavalerie. Inventé 
en 1836, le premier revolver Colt à cinq coups était fragile et sujet aux ratés. L'armée américaine avait rejeté 
l'arme comme une simple nouveauté. Mais Hays pensait différemment. Les Indiens Comanches qu'il 
combattait pouvaient tirer une douzaine de flèches dans le temps qu'il fallait à ses hommes pour descendre de 
cheval, charger la bouche de leurs encombrants fusils et tirer une balle. Le capitaine Hays a envoyé le Ranger 
Samuel H. Walker pour aider Colt à modifier le revolver, et le résultat était un six-coups durable, à tir rapide 
et facile à charger, connu sous le nom de Colt Walker. 


Pendant la guerre du Mexique, alors que les Texas Rangers étaient généralement en première ligne pour 
mener l'armée américaine au Mexique, le Walker Colt a fait ses preuves. Les Texans armés de revolvers se 
sont montrés s1 efficaces que cette arme a finalement été adoptée comme arme de poing officielle pour tous 
les hommes de la cavalerie américaine. 


Le capitaine des rangers Ben McCulloch à mené 40 hommes à travers les lignes du Texas pour trouver 
une route de Matamoros vers l'ouest jusqu'à Monterey pour l'invasion de l'armée américaine. En dix jours, 
lui et ses hommes ont parcouru 250 miles et attaqué plusieurs villages et rancheros sans être aperçus une 
seule fois par les Mexicains. 


Les Rangers étaient si féroces et insaisissables que les Mexicains les appelaient Los Tejanos Diablos - les 
Diables du Texas. Après la prise de Mexico, et grâce aux Rangers, les Texans gagnent un autre nom : Los 
Tejanos Sanguinarios - les Texans assoiffés de sang. D'un tempérament très vif, les Rangers sont enragés 


quand l'un d'eux 


Un de leurs hommes a été assassiné dans un quartier malfamé de la ville, et ils se sont lancés dans une 
fusillade qui a laissé 80 Mexicains morts dans les rues. 


Capitaine John S. (Rip) Ford. Les Comanches en vinrent à considérer les Texas Rangers avec toujours plus 
de crainte et de terreur. Dans les années 1850, les missions de recherche et de destruction organisées dans les 
années 1820 furent affinées jusqu'à devenir un art sanglant par les Rangers de l'époque. En 1858, le capitaine 
Ford se voit confier le commandement de toutes les forces de l'État du Texas - milice et Rangers - et reçoit 
l'ordre d'utiliser tous les moyens nécessaires pour mettre fin aux pillages des Comanches dans le nord du Texas. 
Ford réunit une force de 215 hommes, pour la plupart des Rangers, et traqua une bande de Comanches jusqu'à 
la rivière Canadian en Oklahoma. La piste mène à un grand village comanche, défendu par 300 guerriers. Ils 
n'ont cependant pas fait le poids face aux Texans bien armés, qui n'ont perdu que deux morts et deux blessés. 
Au cours de la rencontre, ils tuèrent 76 Indiens, dont le chef, firent 18 prisonniers, capturèrent 300 chevaux et 
détruisirent les réserves de nourriture du village. 


Dans les années qui suivirent, les Rangers utilisèrent leurs efficaces forces d'assaut mobiles pour chasser 
les Comanches et les Cherokees du Texas. Après la guerre civile, la cavalerie américaine adopte les 
tactiques des Rangers pour écraser la résistance indienne dans l'Ouest. 
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Aujourd'hui, la race blanche est confrontée à un dilemme racial très similaire qui s'abat sur nous et menace de 
détruire notre civilisation blanche, notre race et notre patrimoine génétique, comme l'ont fait les premiers 
Texans face aux déprédations des Indiens et des Mexicains. 


Dans la dernière partie du vingtième siècle, la race blanche est assiégée non seulement par une poignée 
d'Indiens, mais aussi par des millions de Mexicains, des millions de nègres, des millions d'Asiatiques et, en fait, 
par toute la racaille et tous les profiteurs du monde, dont la tribu de Juda n'est pas la moindre. La guerre raciale 
est peut-être beaucoup plus complexe aujourd'hui qu'elle ne l'était aux premiers jours du Texas, mais le 
problème est fondamentalement le même. Elle se résume à une loi éternelle de l'histoire et de la nature, qui a été 
énoncée par le président Mirabeau Lamar en 1840. Cette loi est toujours valable aujourd'hui : "La race 
blanche et les races de boue ne peuvent vivre sur le même territoire. La nature l'interdit ! "Soit nous 
nettoyons notre territoire des races de boue, comme l'ont fait les Texas Rangers 1l y a un siècle et demi, soit 
nous, la race blanche, serons complètement détruits. Si nous, la race blanche, ne prenons pas fermement 
position pour changer le cours de l'inondation raciale des races de boue qui sont déversées sur l'Amérique 
autrefois blanche, nous serons, au cours de la prochaine génération, inondés jusqu'à l'extinction. 


Les Blancs se réveillent ! Dans notre credo et notre programme, nous n'avons cessé de répéter ce que les 
sinistres leçons de l'histoire nous ont enseigné à maintes reprises, à savoir qu'une nation ou une société 
polyglotte ne peut ni être gouvernée n1 durer. Par la seule reproduction, les races de boue nous évinceront de 
notre propre territoire et de la surface de la terre. Comme je l'ai souligné dans un certain nombre de chapitres et 
d'articles, un sort similaire à celui qui a frappé San Domingo nous attend ici en Amérique. (Voir la Bible de 
l'homme blanc, "The Grisly Lesson of San Domingo - A Forerunner for White America"). 


Que nous le voulions ou non, un désastre sinistre et effroyable nous attend. Le meilleur de la nature - la race 
blanche 

— est vouée à une extinction rapide si nous ne prenons pas des mesures déterminées et, oui, impitoyables, 
comme l'ont fait les Texas Rangers au début de l'histoire de cet État. Nous devons à nouveau prendre 
conscience de nos valeurs raciales et les garder et les protéger au péril de notre vie, comme l'ont fait les 
vaillants héros d'Alamo, comme l'ont fait Sam Houston et son armée de chiffonniers à San Jacinto en 1836, 
comme l'ont fait les héroïques Texas Rangers. Nous devons chasser la racaille étrangère de notre milieu, 
comme l'ont fait les Texas Rangers au milieu du XIXe siècle. De plus, nous devons faire savoir clairement que 
nous sommes déterminés à pendre ces traîtres raciaux qui nous vendent maintenant à l'ennemi, comme l'a fait 


le général Winfleld Scott aux traîtres de San Patricio en 1848 à la fin de la guerre avec le Mexique. 


K % % k %k 
"L'homme blanc et l'homme rouge ne peuvent pas vivre en harmonie ensemble. La nature l'interdit !" 
Mirabeau Bounaparte Lamar, le deuxième président de la République du Texas. 
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"Sachez que vous avez raison et continuez d'avancer !" 
Devise des premiers Texas Rangers 
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"Le seul bon Indien est un Indien mort !" 
Le cri de guerre des premiers Texas Rangers 


Lettre de Klassen à Metzger 
(Rédigé et posté le 25 janvier 1985) 


Cher Tom : 


J'avais l'intention de vous écrire depuis mon retour de mon voyage en Californie pour vous remercier de 
votre hospitalité et de l'enregistrement de l'émission. Permettez-moi donc de vous dire : merci beaucoup ! 


Après vous avoir rencontré, je suis convaincu de votre sincérité à l'égard de la cause que je crois que vous et 
moi avons en Commun, à savoir la survie, l'expansion et l'avancement de la race blanche - un objectif que nous, 
de l'Eglise du Créateur, énonçons à maintes reprises. 


Mais le temps nous est compté et la question de savoir si nous y parviendrons de notre vivant dépend de la 
rapidité avec laquelle nous, la race blanche, pouvons nous ressaisir. Permettez-moi d'ajouter que si nous n'y 
parvenons pas de notre vivant (et je pense qu'il ne nous reste au mieux que cinq à dix ans pour y parvenir), cela 
ne se fera pas non plus du vivant de nos enfants. Dans une autre décennie ou moins, l'enfer se déchaînera et une 
guerre raciale mondiale s'ensuivra, dont l'objectif sera de détruire complètement la race blanche et de 
mongréliser les restes délabrés qui survivront. Il n'y aura pas de retour, pas de seconde chance. L'autre 
alternative est d'écraser le monstre qui s'acharne à nous détruire. 


Je n'ai cessé de prêcher que la seule façon pour la race blanche de battre le monstre et de survivre est la 
puissance pure - construire une centrale plus grande et plus forte que la centrale juive et l'écraser. 
Deuxièmement, j'ai prêché que la seule façon d'y parvenir est la même que celle dont les misérables Juifs 
parasites ont construit la leur - par la polarisation et la dispersion - autour d'une puissante religion raciale 
dynamique. Voir à nouveau "Dispersion et polarisation" dans Loyauté raciale n° 14. 


Dans le domaine de la créativité, nous avons tout ce qu'il faut - tout ce qu'il faut pour construire cette centrale 
électrique. La race blanche dispose également de la main-d'œuvre, de la richesse, des ressources, de 
l'intelligence et du nombre nécessaires pour faire le travail. Le plus grand obstacle, à mon avis, est l'orgueil 
démesuré des dizaines de milliers de petits groupes qui veulent être si indépendants et individualistes qu'ils 
préfèrent voir la race blanche disparaître plutôt que d'admettre que leur propre petit satrape n'est peut-être pas 
à la hauteur de la tâche. 


Mon objectif en vous écrivant cette lettre est de vous convaincre - vous implorer - de vous joindre à nous dans 
le mouvement de la Créativité et de former une Église du Créateur dans votre région. Ce serait un grand pas 
en avant dans la direction de la polarisation, et puisque vous êtes un leader, un homme avec un nombre 
considérable d'adeptes, cela secouerait l'ensemble du mouvement racial blanc pour le faire réfléchir et le 
ramener à la raison - en réalisant que nous devons nous polariser en un seul grand et puissant bélier. 
Fragmentés et divisés, nous sommes des cibles faciles. Les 50 dernières années de l'histoire l'ont prouvé de 
manière écrasante. En revanche, en Allemagne, Hitler a prouvé la puissance de l'approche de la polarisation, 
l'Église catholique l'a prouvé au fil des siècles et les Juifs l'ont amplement démontré depuis des milliers 
d'années. 


Pour ceux qui affirment que nous devons être dispersés ou que les Juifs pourraient nous écraser d'un seul 
coup, la beauté de la Créativité est que nous pouvons faire les deux : nous polariser autour d'une loyauté - 
d'une croyance - d'un programme, et en même temps être dispersés dans des milliers de groupes d'églises 
différents, tout comme les Juifs l'ont fait pendant des millénaires. 


Ce que je veux dire, Tom, c'est ceci. Qu'est-ce qui vous empêche de former un groupe de l'Église du Créateur à 
Fallbrook, ou n'importe où en Californie, et de rester votre propre patron ? Vous pouvez publier votre propre 
journal, ou le nôtre, ou les deux, si vous voulez. Vous pouvez présenter des candidats à des fonctions politiques 


ou toute autre activité que vous jugez appropriée et constructive. Vous pouvez être ordonné comme ministre de 
notre église, ou nous pourrions même créer une église supérieure. 


(équivalent d'un évêque, d'un cardinal, etc., dans l'Église catholique, sauf que nous trouverions un nom latin 
pour le désigner), ce qui lui conférerait du prestige et une certaine protection juridique. 


Tout ceci constituerait un début significatif de cristallisation et de polarisation de l'ensemble du mouvement 
racial blanc en vue de la construction d'une structure de pouvoir significative et durable. Cela nous apporterait 
également beaucoup plus de sécurité en tant que mouvement. Par exemple, si nous (ici en Caroline du Nord) 
étions rayés de la carte (ce qui pourrait arriver), 1l y aurait des milliers d'autres groupes d'églises qui pourraient 
et voudraient continuer, reprendre le leadership et en fait, grâce à notre martyre, être attisés dans une furie 
froide et ardente de détermination et de rétribution. 


Quoi qu'il en soit, c'est la seule façon de procéder. L'histoire a prouvé qu'une fragmentation informe de petits 
groupes allant dans des centaines de directions différentes ne fait pas le poids face à une armée unie et 
polarisée qui a un objectif, un but et un credo spécifiques. 


Je pourrais continuer, mais je crois que vous avez lu suffisamment de mes ouvrages, notamment "L'étoile 
polaire" dans le numéro 20, pour savoir de quoi je parle. 


Pourquoi ne pas vous asseoir, vous enfermer dans votre bureau comme vous l'avez fait pour la question du 
christianisme, et réfléchir à tout cela. Vous pourriez être un personnage clé dans l'amalgame et la galvanisation 
du mouvement racial blanc, et je vous invite à vous joindre à nous pour atteindre cet objectif extrêmement 
crucial. 


Que la force créatrice reste avec vous ! 


Pour un monde plus blanc et plus lumineux, 
Votre créativité, 
Ben Klassen, P.M. 


ED. NOTE : Cette lettre a été écrite et postée à Tom Metzger il y a presque cing ans, mais toutes les 
invitations, offres et supplications pour que la W.A.R. se joigne au C.O.T.C. sont toujours valables et sont 
renouvelées par la présente. Nous sommes tout à fait d'accord avec le camarade racial blanc, le révérend S. D. 
Kenly, et d'autres skinheads/guerriers blancs, pour dire que la W.A.R. et la 

C.O.T.C. devrait unir ses forces et devenir un énorme bélier capable de briser les chaînes de la tyrannie juive 
et de gagner la guerre sainte raciale blanche mondiale. Je n'ai aucune animosité ou rancune personnelle 
envers Tom. Au contraire, je le considère comme un combattant courageux et énergique pour la survie des 
Blancs. En fait, son fils John est déjà un ministre ordonné du C.O.T.C., et ce depuis des années. Les 
personnalités sont secondaires. Nous devons mettre de l'ordre dans nos priorités et nous rappeler qu'il n'y a 
rien de plus important que de gagner la bataille de vie et de mort contre les Juifs. Pour ce faire, nous devons 
également nous rappeler le conseil de Benjamin Franklin : Soit nous sommes pendus ensemble, soit nous 
serons pendus séparément. TOUS LES BLANCS, UNISSEZ-VOUS ET BATTEZ-VOUS ! 


Numéro 57 - Février 1990 
Nous avons gagné ! 
L'assesseur fiscal de l'Establishment n'a pas gagné ce round. 


Nous n'avons peut-être pas beaucoup de victoires à notre actif contre l'establishment du pouvoir juif, mais la 
récente décision de la commission fiscale de Caroline du Nord en notre faveur est une exception bienvenue. 


Les tactiques terroristes contre nous dans le passé 


Comme tous ceux qui lisent Loyauté raciale depuis plusieurs années ne le savent que trop bien, l'ADL juive, en 
collaboration avec les églises chrétiennes, nous traque et nous harcèle depuis le moment où nous avons coulé 
les fondations du bâtiment de notre église, en 1982. En juin 1983, on nous a tiré dessus (notre logo sur la 
façade du bâtiment montre encore un certain nombre d'impacts de balles provenant d'un tir de fusil à plomb à 
double O). Dans la même attaque sournoise, aux premières heures (2 h 30) du matin du 15 juin 1983, notre 
église a également été la cible d'une bombe incendiaire et seule l'arrivée opportune des pompiers locaux l'a 
sauvée de la destruction. 


Puisque nous n'avons pas couru et plié boutique, un certain nombre de tactiques de peur et de harcèlement ont 
continué à être dirigées contre nous. Par exemple, en juin 1986, le révérend Carl Messick de Hasta Primus a 
entendu des voix sur le terrain près de notre église, riant et proclamant haut et fort qu'elles allaient éteindre les 
lumières de notre cour, brûler l'église et tirer sur le "mec" (le révérend Messick) quand il sortirait en courant. 
En prévision de problèmes imminents, nous avons immédiatement appelé le bureau du shérif pour l'informer 
des menaces. Pendant ce temps, alors que les services du shérif tardaient à arriver, une voiture a emprunté 
notre route (vers 3 h 30 du matin) jusqu'à ma maison, a fait demi-tour et s'est arrêtée devant l'église. J'ai sauté 
dans ma voiture (fusil en main) pour le poursuivre. 

Alors qu'ils s'enfuyaient hors de notre domaine, le révérend Messick les attendait au bout de notre chemin 
privé en essayant d'arrêter les assaillants. Lorsqu'ils n'ont pas voulu s'arrêter et ont même essayé de le 
renverser, 1l a déclenché une fusillade d'une douzaine de balles de son M-1, en visant bas. La voiture a été 
criblée de plusieurs impacts de balles et les pneus ont été aplatis, mais 1ls se sont néanmoins échappés. Cet 
incident dramatique a évidemment effrayé les autres vandales, et nous n'avons pas eu d'autres attaques de ce 
genre depuis, bien qu'on ne sache jamais quand un imbécile peut essayer à nouveau. 


Des tactiques de pression ‘'légales'' sont maintenant employées contre nous. 


Au cours de l'année dernière, l'ADL et l'establishment du pouvoir ont changé de tactique, passant du terrorisme 
physique et de l'intimidation à l'utilisation de tactiques de force "légales" dans leur tentative de nous briser. 
Après avoir demandé une exonération de l'impôt foncier, comme n'importe quelle autre église, et l'avoir obtenue 
pour 1983, 1984, 1985, 1986, 1987 et 1988, un nouvel évaluateur fiscal, Richard Lightner, s'est évidemment 
porté volontaire pour devenir l'instrument de la Jewish Anti-Defamation League (ADL) et faire le sale boulot. 


Le 14 février 1989, nous avons reçu un premier avis nous informant que, de manière arbitraire et capricieuse, 
l'évaluateur fiscal révoquait sommairement notre statut d'exonération fiscale. Cela a déclenché toute une série 
d'audiences, d'appels et de manœuvres juridiques qui nous ont coûté (jusqu'à présent) au moins 7000 $ en frais 
juridiques et autres, sans parler du temps, de l'aggravation et de l'énergie dépensés. Cela a probablement coûté 
au comté (c'est-à-dire aux contribuables) 30 000 $ de plus en frais juridiques et autres dépenses. Tout cela pour 
une recette fiscale de 800 $ par an, quelque chose que le comté ne peut justifier autrement que par l'abus 
vindicatif et malveillant du pouvoir de taxer afin de détruire quelqu'un dont il déteste les croyances avec 
vengeance. Et quelle est cette croyance que l'establishment du pouvoir juif déteste avec tant de véhémence ? 
C'est le droit de la race blanche à faire valoir ses droits constitutionnels pour sa propre survie, son expansion et 
son avancement. 


De notre côté, nous aurions intérêt, financièrement, à Jeter l'éponge et à payer les taxes. Mais seulement 
temporairement. C'est 


ne serait que le coup d'envoi d'autres manœuvres juridiques pour nous faire fermer. Ils le savent et nous le 
savons. Comme l'a dit le général MacArthur, "rien ne remplace la victoire", et nous venons de gagner le premier 
round. 


Toutes ces manœuvres se sont terminées dans la capitale de l'État, à savoir Raleigh, en Caroline du Nord, 
lorsqu'une audience sur notre appel s'est tenue le 21 septembre 1989 devant la North Carolina Property Tax 
Commission. Le 22 décembre 1989, la Commission a publié son rapport et sa décision de onze pages. Il était 
résolument en notre faveur. Sans citer le rapport dans son intégralité, voici ce que dit la décision : 


Conclusions de la loi 


Sur la base de notre examen du droit applicable, des preuves et de nos constatations de fait, la North Carolina 
Property Tax Commission formule les conclusions de droit suivantes : 


1. La motion de rejet du comté est rejetée. De l'avis de la Commission, l'appelant a fait appel en temps 
opportun d'une décision défavorable de la commission locale. La Commission a compétence matérielle sur de 
tels appels, et l'avis d'appel du contribuable énonçait une revendication sur laquelle la Commission pouvait 
accorder un redressement, à savoir que l'appelant protestait contre la suppression d'une exemption de 
l'imposition ad valorem accordée précédemment. 


2. La Commission n'aborde pas la 


Les requêtes du contribuable visant à annuler certaines assignations à comparaître émises dans le 
cadre de l'appel. Compte tenu de la décision de la Commission concernant cet appel, ces requêtes 
sont maintenant sans objet. 


3. La Commission rejette la demande de sanctions du comté à l'encontre de l'appelant. La Commission n'a 
pas l'autorité légale d'imposer de telles sanctions. 


4. La Commission conclut en droit que l'assesseur du comté de Macon n'a pas utilisé une procédure 
légale en supprimant, pour l'année fiscale 1989, l'exemption précédemment accordée. 


5. La Commission conclut en droit que le Macon County Board of Equalization and Review pour 1989 n'avait 
pas le pouvoir de supprimer l'exemption précédemment accordée à la propriété en question pour l'année 
fiscale 1989 dans les circonstances présentées dans cet appel. Sans la lettre de l'assesseur du 14 février 1989, 
l'appelant n'aurait pas fait appel à la commission locale. 


6. La Commission conclut que l'assesseur du comté de Macon, dans sa lettre du 14 février 1989, a outrepassé 
l'autorité accordée aux assesseurs du comté en vertu de la loi. 


Par conséquent, 1l est ordonné, jugé et décrété que la décision du Macon County Board of Equalization and 
Review pour 1989, supprimant l'exemption de l'imposition ad valorem de la propriété concernée pour l'année 
fiscale 1989, est ANNULEE. 12/22/89. 


L'ADL poursuit ses attaques contre nous 


L'affaire devrait s'arrêter là, mais elle ne le fera pas. L'ADL incite apparemment les commissaires du comté de 
Macon à poursuivre cette affaire de manière vicieuse et malveillante, quel qu'en soit le coût, quelles qu'en 
soient les conséquences financières. (Le comté a sans doute déjà dépensé plus en frais de justice qu'il ne 
percevrait d'impôts de notre part au cours des quarante prochaines années). Lors d'une réunion spéciale le 8 
janvier 1990, par un vote partagé, ils ont décidé de faire appel et de faire traîner cette affaire indéfiniment. 


Pour notre part, nous sommes déterminés à défendre nos droits à la liberté de religion, à la liberté d'expression 
et à défendre les droits de la race blanche jusqu'aux limites de nos capacités pour les cent prochaines années si 
nécessaire. Nous sommes sacrément déterminés à exiger, oui, à exiger, l'égalité des droits s1 les synagogues 
juives, les musulmans noirs et des milliers d'autres groupes et institutions religieux sont exemptés de taxes. De 
plus, nous avons l'intention de poursuivre sommairement le comté, et chaque membre individuel de la 
Commission du comté, pour des dommages punitifs à six chiffres pour leur abus arbitraire, capricieux, délibéré 
et malveillant du pouvoir tyrannique de violer nos droits civils et religieux. Avant que nous n'ayons terminé, 
nous espérons apprendre à ces tyrans manipulés par les Juifs et à ces traîtres à la race qu'ils ne peuvent 
pas, bon gré mal gré, jouer avec les droits constitutionnels de la race blanche. Ce sera une leçon qu'ils ne 
sont pas prêts d'oublier ! 


Oo0000 !.… Si vous prononcez ce ‘'mot en N'', vous 
l'avez eu ! A propos de la nomenclature des nègres 


Au début de l'année 1990, le maire Bruce Bannister d'East Point, une banlieue d'Atlanta, avait une 
conversation téléphonique privée avec le conseiller municipal Cecil Kennedy. Au cours de la conversation, 
M. Kennedy a appelé le directeur municipal Joseph Johnson "ce nègre”, ce qui a fait rire le maire. Soit par 
accident, soit à dessein, la secrétaire avait laissé le magnétophone en marche, à l'insu des deux personnes en 
conversation, et d'une manière ou d'une autre, peu de temps après, une copie de la bande est arrivée dans les 
mains de l'Aflanta Journal-Constitution dominé par les Juifs. 


L'enfer s'est déchaîné. Un conseiller municipal avait utilisé le mot "nègre", et - Dieu merci pour Betsy - le 
maire a aggravé le crime en émettant un rire ! C'est un crime majeur de première magnitude ! Cela exige la 
mise en accusation immédiate, - a crié l'Aflanta Journal-Constitution avec de gros titres en première page, - à 
la fois du conseiller qui a prononcé l'indicible "mot N" et du maire qui a eu l'audace de rire ! 


À l'instigation de l'agitation générée par le journal juif Atlanta Journal-Constitution, le conseil municipal de 
huit membres a immédiatement convoqué une réunion pour envisager une procédure de mise en accusation. 
Deux membres de ce conseil sont des nègres, à savoir Joseph Heckstall et Ann Douglas. La réunion a été suivie 
par 500 résidents, dont la plupart étaient des nègres. Environ deux douzaines de ces derniers ont demandé à 
plusieurs reprises la démission du maire et du conseiller Kennedy. "C'est probablement l'une des choses les plus 
dégradantes qui aient pu arriver à East Point !" se lamente le conseiller nègre Heckstall. Quand on en est arrivé 
au vote et à l'épreuve de force, tout s'est joué sur le plan racial. 

Les six membres blancs du conseil ont voté contre, tandis que les deux nègres ont voté pour la destitution. 


Pourquoi est-ce un tel crime ? 


Arrêtons-nous pour voir Jusqu'où l'homme blanc a été poussé sur la voie de l'intimidation. Depuis la fondation 
de cette grande République, le mot "nègre" était un terme générique ordinaire, comme le mot "maison", "souris 
ou "pou". Il vient du mot latin "niger”, qui signifie "noir". Mais voilà qu'arrive la révolution des "droits 
civiques" orchestrée par les juifs dans les années 60, et - horreur ! - l'utilisation de ce mot est le plus 
inqualifiable de tous les crimes et entraîne la mort subite de tout politicien qui ose le prononcer, ou même 


(comme le maire l'a découvert) qui ne fait que rire en l'entendant. 


1 


Pourquoi est-ce un tel crime ? Je le répète, 11 s'agissait et 1l s'agit toujours d'un mot générique de base de la 
langue anglaise, utilisé depuis des siècles pour décrire un certain type de personnes, comme le mot français, ou 
allemand, ou chinois. Comment se fait-il qu'aucun de ces autres groupes ethniques ne se sente offensé ou ne 
pense qu'une "insulte raciale" a été lancée contre eux en utilisant cette nomenclature vieille de plusieurs siècles 
? Pourquoi le nègre est-il le seul à devoir en changer de temps à autre comme une paire de chaussettes sales ? 
Pourquoi le mot "nègre" est-il le seul à porter cet énorme stigmate ? 


Des parias inférieurs et répugnants 


J'en ai déjà décrit la raison en détail dans "A Rose by any Other Name”, l'article que j'ai publié dans l'un des 
précédents numéros de Racial Loyalty. La raison en est que le nègre était et reste inférieur et répugnant, 
quelle que soit la nomenclature sous laquelle il se présente, et donc bientôt cette nomenclature elle-même 
devient répugnante. Ils n'aimaient pas le mot "nègre", alors ils sont passés au mot "de couleur". Bientôt, ce mot 
devint lui aussi odieux, et bientôt ils insistèrent pour être appelés "nègres". Lorsque ce mot est devenu lui aussi 
odorant (comme l'est toujours un nègre sauvage typique !), ils sont passés au mot "noir". Bientôt, ce mot aussi 
est devenu désagréable, et maintenant ils ont une nouvelle désignation "Afro-Américains ou Afro-américains". 
Il ne fait aucun doute que, très bientôt, ce mot deviendra lui aussi désagréable et Dieu seul sait ce qu'ils 


inventeront ensuite. 


Les animaux sauvages, répugnants, stupides et puants que sont les nègres veulent qu'on leur rende 
instantanément leur "dignité", ce que les médias juifs font tout leur possible pour fabriquer artificiellement et 
déverser abondamment sur ces aborigènes de l'âge de pierre, parias stagnants et inutiles de l'évolution. 
Cependant, cela ne fonctionne pas de cette façon. La dignité, comme le respect, est quelque chose qui se 
mérite, et les nègres paresseux sont tout simplement incapables de le faire : à défaut de gagner le respect, 
ils sont incapables de gagner leur vie ! Ils existent en tant que parasites sur le dos des contribuables 
blancs qui travaillent dur. Tout comme l'intelligence, la dignité est un bien pour lequel les nègres ne sont 
pas à la hauteur, et qannbonne raison : ils sont une espèce inférieure. Aucune mesure d'''élévation" 
artificielle ne pourra jamais changer ce fait fondamental de la nature. 


Comme je l'ai dit dans l'article précédent, une rose sous un autre nom sentirait aussi bon (pour citer 
Shakespeare) et un nègre sous un autre nom sentirait toujours. 


Numéro 58 - Avril 1990 

Première d'une série de 

deux parties 

Si ce n'est pas la créativité, qu'y a-t-il d'autre ? Si ce 
n'est pas maintenant, quand ? Des changements 
spectaculaires en Europe 


Avec les changements dramatiques et profonds qui semblent balayer l'Europe, 1l semble y avoir une euphorie 
d'espoir que nous, Américains, sommes en train de gagner la bataille contre le communisme et qu'un monde 
meilleur et plus pacifique est dans notre avenir. Le communisme est un cheval mort, exultent nos médias, et la 
démocratie, à l'américaine, est la vague de l'avenir. 


Une tête de boue du "think-tank" du Département d'État américain est même allée jusqu'à suggérer que le 
monde a atteint "la fin de l'histoire des idées", car, selon lui, à partir de maintenant "la démocratie libérale 
sera l'idéologie universelle, dominante, incontestable et irremplaçable dans le monde entier pour toute 
l'éternité…"…." (De toute évidence, la tête de boue du think-tank n'a pas encore entendu parler de la Créativité 
- la nouvelle idéologie-philosophie- religion raciale de la race blanche - qui rejette complètement et 
catégoriquement toutes les idées juives, y compris la "démocratie libérale" concoctée par les Juifs, et qui 


remet ainsi en question "la fin de l'histoire des idées"). 


Démocratie ! La démocratie ! Tous les pays du monde doivent avoir la démocratie, crie le gouvernement 
américain contrôlé par les juifs, que ce soit l'Europe, ou le Nicaragua, ou le Panama, ou l'Afrique du Sud, ou 
que ce soit les pays boueux du continent africain comme l'Ethiopie ou le Swaziland. Un homme, un vote, voilà 
la solution aux problèmes du monde - c'est la seule voie à suivre - une société libre et l'égalité pour tous... 


Décomposition de l'"'Empire du mal!" 


Les événements récents semblent indiquer que l'effondrement de l'ancien "empire du mal” du communisme 
s'oriente effectivement vers la démocratie, à l'américaine. L'empire communiste, dont le siège est à Moscou, se 
désintègre visiblement sous nos yeux. L'Allemagne de l'Est a "éliminé" la dictature communiste par un vote et 
s'achemine rapidement vers une réunion avec la République fédérale d'Allemagne de l'Ouest. La Hongrie s'est 
débarrassée du monopole communiste, tout comme la Pologne, la Lituanie, la Lettonie, l'Estonie, la 
Tchécoslovaquie et une foule d'autres pays. La Roumanie l'a fait à la dure, après que des milliers de personnes 
aient été assassinées et que le dictateur communiste Ceausescu et sa femme aient été sommairement exécutés 
par les rebelles. Les Ukraïniens rongent leur frein et réclament leur autonomie, tout comme les Moldaves, les 
Azerbaïdjanais, les Arméniens, les Tadjiks et une foule d'autres groupes ethniques. Le 11 mars 1990, la Lituanie 
a déclaré son indépendance totale de l'Union soviétique et est actuellement engagée dans une guerre des nerfs 
avec Moscou. 


Il ne fait aucun doute que l'empire communiste soviétique est en train de s'effondrer, et n1 Gorbatchev n1 
personne d'autre ne sera en mesure de le maintenir ou de rétablir l'ancien statu quo. 


La mort du communisme 


Le communisme est un cheval mort. C'est, ou c'était, une forme de tyrannie juive imposée à la Russie en 1917 
par une bande bien organisée de bolcheviks juifs et destinée à devenir un véhicule pour établir une dictature 


juive à toute épreuve dans le monde entier. Aujourd'hui, sa tromperie et ses défauts sont si évidents qu'il est en 
train de mourir de son propre poids mort. Alors, bon débarras ! La démocratie est la chose à venir et la réponse 
aux maux du monde, nous dit-on. Quelle est notre réponse à cette affirmation ? 


Il ne fait aucun doute que la mort du communisme est un phénomène bienvenu et que certains des changements 
intervenus en Europe sont positifs et irréversibles. La réunification des Allemands de l'Ouest et de l'Est, qui met 
fin à une partition diabolique imposée aux Allemands par les Juifs victorieux après la Seconde Guerre 
mondiale, est l'un des changements constructifs, du point de vue de l'homme blanc. L'effondrement et le 
discrédit du communisme juif, en soi, est une autre tournure favorable et historique des événements. Le fait de 
secouer la main de fer tyrannique de Moscou est également un pas dans la bonne direction pour de nombreux 
groupes ethniques de l'empire soviétique polyglotte. 


Cependant, nous, les Créateurs, ne sommes pas du tout convaincus que nous nous dirigeons vers un monde 
plus blanc et plus lumineux. Nous ne croyons pas non plus aux balivernes selon lesquelles la démocratie, à 
l'américaine, est la réponse à la multiplicité des problèmes de ce monde surpeuplé de gens de la boue. Bien au 
contraire. Comme le dit le proverbe français, plus les choses changent, plus elles restent les mêmes. 


Oui, le système du marxisme juif tyrannique, selon lequel tous les biens sont la propriété "collective" de l'État, 
avec le gaspillage, la mauvaise gestion et la non-productivité qui en résultent, a été discrédité de manière 
concluante pour toujours. Marx, fils de rabbin, est enfin mort - physiquement, idéologiquement et 
philosophiquement. Mais nous devons nous rappeler que Marx n'était pas une entité et que l'imposition 
cruelle du marxisme n'a été accomplie que par la direction et la manipulation puissantes du judaïsme, et 
le judaïsme et la Kehilla sont toujours bien vivants et contrôlent le monde aujourd'hui. En fait, ce sont 
eux qui promeuvent maintenant la démocratie avec vengeance et - je n'en doute pas - qui jettent 
délibérément et volontairement le communisme par-dessus bord. De toute évidence, il a atteint son but, et 
il est maintenant temps de le saborder et de changer de tactique dans leur plan et programme inébranlable 
visant à asservir tous les peuples du monde, tel qu'énoncé dans les Protocoles des Sages de Sion. 


Analyse du point de vue de l'homme blanc 


Pour parvenir aux conclusions auxquelles je vais arriver, je tiens à préciser que j'utilise les critères énoncés 
dans le Credo créatif n° 2 de la Bible de l'Homme blanc. Nous, les Créateurs, regardons tout du point de 
vue de l'Homme Blanc. Pas du point de vue de "l'Amérique", ni du point de vue des Juifs, ni de celui de 
"l'humanité" mondiale, n1 du point de vue des nègres, n1 "à travers les yeux du serpent”. L'essentiel est de 
savoir ce que tous ces changements dramatiques qui se produisent dans le monde d'aujourd'hui augurent pour 
l'avenir de la race blanche. 


La réponse est : plus de dangers et un mélange accéléré des races ! Nous devons nous rappeler que la 
démocratie, comme le christianisme et le communisme, est une invention juive, un outil utilisé pour diviser 
et conquérir, la cible principale étant la race blanche. Le fait même que la presse juive fasse du boniment sur la 
"démocratie" avec une vengeance, devrait en soi lever un drapeau rouge. De même, le fait que le communisme 
semble se démanteler de manière relativement pacifique, sans cataclysme majeur tel que la révolution 
bolchevique ou la Première ou la Deuxième Guerre mondiale, est en soi très étrange, surtout si l'on considère 
que le leader communiste numéro un dans le monde, Mikhaïl S. Gorbatchev, semble être le fer de lance et le 
maître d'œuvre de ces grands événements. Il ne s'est pas hissé à la première place sans l'aide et l'approbation 
massives des Juifs eux-mêmes, c'est certain. Le fait qu'il ait été tant vanté, qu'il ait reçu une approbation aussi 
élogieuse de la part de la presse juive américaine dans chacun de ses gestes et chacune de ses déclarations, 
devrait nous convaincre davantage qu'il est leur garçon aux cheveux blonds. 


La "démocratie" - un autre outil juif 
Alors, que préparent les Juifs, qu'ont-ils en tête ? Eh bien, je ne suis pas devin, et Je n'ai pas de boule de cristal. 


Tout ce que je peux faire, c'est examiner les faits et faire le rapprochement entre deux et deux, en utilisant les 
principes de la logique et du bon sens. 


Examinons d'abord le concept juif de la démocratie, ce grand, grand mot sacré qui est toujours au premier plan 
de chaque énoncé de Jimmy Carter, ou de Ronald Reagan, ou de George Bush, ou de toute autre prostituée 
politique au service du gouvernement d'occupation juif. Nous avons la "démocratie" dans la société la plus 
"grande" et la plus "riche" du monde aujourd'hui. Comment la race blanche se débrouille-t-elle 1c1 et qui dirige 
les États-Unis, cette soi-disant plus grande "démocratie" du monde ? 


La réponse est : la race blanche ne se porte pas très bien. Les Juifs possèdent et contrôlent leur propre Réserve 
fédérale privée (le plus grand réseau de contrefaçon du monde) ; les Juifs possèdent et contrôlent la plupart 
des médias américains ; les Juifs possèdent et contrôlent la plupart des grandes entreprises du pays ; les Juifs 
contrôlent nos installations culturelles et éducatives et les utilisent pour polluer les cerveaux, mélanger les 
races et dégénérer notre société, en particulier notre jeunesse. 

En outre, les Juifs contrôlent totalement toutes les branches de notre gouvernement à Washington, ainsi que 
dans chaque État, comté et ville. 


Alors, comment se porte la race blanche sous la démocratie ? Pas très bien ! Elle est la cible de l'extinction par 
"notre" gouvernement juif. Pratiquement chaque grande ville a maintenant un maire nègre stupide qui est, bien 
sûr, manipulé par ses maîtres juifs qui l'ont mis là en premier lieu. Le travailleur blanc productif et sa famille 
ont du mal à joindre les deux bouts alors qu'ils sont taxés à mort pour que "notre" gouvernement juif puisse 
subventionner une horde toujours plus grande de nègres profiteurs et d'autres races de boue (Mexicains, 
Portoricains, Haïtiens, etc.). Pendant que les contribuables blancs travaillent, triment et se retiennent d'élever 
leur propre famille, les nègres et les races de boue se nourrissent et se reproduisent, subventionnés par la 
largesse des contribuables blancs exploités. Dans le même temps, "notre" gouvernement juif laisse non 
seulement nos frontières grandes ouvertes pour que tous les rebuts du monde puissent entrer dans notre 
domaine, mais il encourage ces hordes à venir ici et à polluer notre domaine autrefois vierge. Ceci, mon cher 
camarade racial blanc, est la démocratie en Amérique, le modèle pour le monde entier. 


Pendant ce temps, des entrepreneurs blancs productifs, comme le révérend Rudy Stanko, sont en prison, 
dépouillés de leur entreprise et de leur réputation, sur la base d'accusations forgées de toutes pièces par une 
vicieuse conspiration juive. Il n'est pas le seul. Des milliers d'autres loyalistes blancs sont également derrière les 
barreaux pour la seule raison qu'ils sont pour la race blanche et donc une menace pour la conspiration juive. 
Vous êtes, bien sûr, libre de profiter des fruits de la grande Constitution américaine et de la Déclaration des 
droits, et vous pouvez dire et penser ce que vous voulez, sauf, bien sûr, ne pas mentionner le mastodonte juif. 
Cela aussi fait partie intégrante de la "démocratie" en Amérique. 


Comment se porte la race blanche dans l'ancienne "Grande" Grande-Bretagne, cette mère de tous les 
parlements, de la démocratie et de tous ces autres shibboleths ? Eh bien, les Skinheads, qui sont originaires de 
Grande-Bretagne, l'ont bien résumé en quelques lignes de leur chanson courageuse : "Autrefois nous avions un 
Empire, maintenant nous avons un bidonville." Des nègres de toutes sortes, originaires d'Afrique, des 
Pakistanais, des Hindous et une pléthore d'autres races d'ordures et de boue infestent maintenant les villes 
britanniques, et le gouvernement britannique contrôlé par les Juifs, comme aux États-Unis, dorlote gentiment 
ces parasites, mais adopte une position extrêmement dure contre tout Blanc qui ose prendre une position pro- 
Blanc et défendre la pureté raciale blanche de son pays autrefois grand. C'est cela la "démocratie" en 
Angleterre. 


Nous allons maintenant nous intéresser au peuple allemand, le peuple le plus productif au cœur même de 
l'Europe. Puisque la démocratie est censée illustrer le gouvernement par la majorité du peuple, il ne fait aucun 
doute que l'Allemagne sous Hitler, de 1933 à 1939, a connu la plus belle démocratie de tous les temps, puisque 
le régime d'Hitler a bénéficié de l'approbation populaire de plus de 90 % de son peuple. Mais, bien sûr, ce 
n'était pas une démocratie juive ; en fait, elle était hostile à ces misérables charognards. Par conséquent, au 
diable la volonté du peuple, il fallait l'écraser. 


Malgré les partitions draconiennes et les extorsions imposées par les vainqueurs juifs à l'Allemagne vaincue, 


le peuple allemand, par la seule force de son talent, de son travail acharné et de sa persévérance, a réussi à 
reconstruire ses villes, ses usines, ses systèmes de transport et ses fermes détruites et dévastées. Dans la partie 
occidentale de l'Allemagne divisée, la démocratie à l'américaine leur a été imposée, qu'ils le veuillent ou non. 
Ils peuvent voter pour n'importe quel 


Mais ils ne pouvaient pas voter pour se libérer de la tyrannie des forces d'occupation hostiles, ni pour le type de 
gouvernement dont ils avaient bénéficié (le national-socialisme), n1 pour une nouvelle union avec les 
Allemands de l'Est, ni pour leurs parents en Autriche qui faisaient partie du Reich allemand en 1939. Ils étaient 
donc libres de faire n'importe quoi, pourvu que ce soit conforme aux souhaits de leurs maîtres esclavagistes 
juifs. Tout cela, bien sûr, ne leur laissait pas beaucoup de choix ou de marge de manœuvre, mais c'est ce qu'on 
appelle désormais la démocratie. Pendant ce temps, les Juifs veillaient à ce que l'Allemagne occupée 
"démocratiquement" soit polluée par des Turcs et d'autres races de boue pour s'assurer que leur patrimoine 
génétique serait en voie de pollution majeure. 


Maintenant que l'union de l'Allemagne "de l'Ouest" avec l'Allemagne "de l'Est" semble inévitable, tous les 
Allemands auront une "démocratie" unifiée - pour être gouvernés, exploités et tyrannisés par la puissance 
juive mondiale. C'est ce que la démocratie réserve à l'Allemagne unifiée. 


Les conflits interethniques - le plan juif pour diviser et conquérir 


Pendant ce temps, dans les autres pays qui se détachent du monolithe communiste soviétique, nous trouvons 
déjà une série de conflits interethniques majeurs. La Pologne est hostile et craint qu'une Allemagne unie et 
forte ne tente de récupérer son ancien territoire découpé dans l'est de l'Allemagne et rejoint de force une 


Pologne qui a vu son propre territoire oriental "donné" à la Russie (très démocratique, n'est-ce pas), avec la 
bénédiction des Etats-Unis, de la Grande-Bretagne et de la France "démocratiques" et contrôlés par les Juifs. 


Les conflits interethniques sont la malédiction de l'Europe. Je prends le journal du matin et je lis qu'un autre 
incident de violence ethnique a été déclenché en Yougoslavie, où 417 Albanais de souche ont été hospitalisés à 
la suite d'un empoisonnement, et où environ 4 000 Albanais de souche se sont rassemblés dans les rues de 
Podujevo et ont tabassé une quinzaine de Serbes et de Monténégrins, les accusant d'avoir délibérément 
empoisonné les étudiants albanais. Un autre article de la même page raconte que des milliers de manifestants 
anti-hongrois se sont rassemblés pour la quatrième journée consécutive afin de protester contre l'intention des 
Hongrois de prendre le contrôle de la Transylvanie. Cet affrontement entre Roumains et Hongrois a fait sept 
morts et 300 blessés. Pendant ce temps, des affrontements ethniques meurtriers opposent Turcs et Grecs à 
Chypre, ainsi que des conflits frontaliers entre Grecs et Albanais. La liste des exemples de conflits ethniques 
en Europe et ailleurs est sans fin. 


L'Europe va-t-elle connaître la paix et la prospérité une fois le communisme démantelé ? Non, pas du tout, si 
les Juifs peuvent l'aider. Déjà toutes les rancunes centenaires, les querelles, les animosités, les haines 
ethniques sont attisées et ravivées dans le même vieux Jeu juif de diviser pour mieux régner. 


Le fait est que ce monde ethniquement divisé et fracturé ne connaîtra jamais la paix ou la prospérité tant que 
les Juifs seront aux commandes, et à ce stade de l'histoire, ils le sont pleinement, comme ils l'ont été à un 
moindre degré au cours des deux mille dernières années. 


Quelle est la solution ? 


Existe-t-il une solution pour apporter un jour la paix et la prospérité à ce monde polyglotte et fracturé ? Même 
une Europe autrefois blanche et civilisée peut-elle parvenir à la paix entre ses différentes nations ? Peuvent- 
elles régler toutes les vieilles rancunes, les rivalités, les problèmes de frontières, les anciennes acquisitions 
territoriales, les problèmes des groupes ethniques au sein des autres groupes ethniques ? Peuvent-ils résoudre 
les mille et un autres problèmes, tels que les langues, les religions, etc., qui ont été et seront la cause de 
guerres sans fin même après l'éradication du communisme ? 


Ma réponse est non, dans le cadre du système de valeurs actuel, dans le système religieux, économique et social 
existant, 1ls ne seront jamais réglés pacifiquement. Prenons, par exemple, les problèmes d'un seul pays, à savoir 
l'Allemagne, comme point de départ. Les frontières entre l'Allemagne et la Pologne seront un ulcère éternel et 


peuvent facilement dégénérer en une guerre civile. 


une nouvelle guerre militaire. Les frontières de l'Allemagne avec la France, en particulier l'Alsace-Lorralne, 
sont une rancune permanente et le resteront. Ses frontières avec la Tchécoslovaquie s'échaufferont à nouveau, 
de même que la question de l'unification avec l'Autriche. 


Autres exemples : La Belgique est divisée par des problèmes de religion et de langue. L'Irlande connaît une 
guerre civile sur la religion qui l'ulcère depuis quatre cents ans. La Grande-Bretagne et la France craignent 
qu'une Allemagne réunifiée ne redevienne trop puissante et ne les supplante dans le commerce international. 
La liste des problèmes n'en finit pas. 


Je répète : n'y a-t-il pas de solution aux problèmes sans fin de la race blanche, même entre eux ? Et encore une 
fois, j'arrive à la même conclusion : pas dans le cadre du système de valeurs actuel. 


Sans affronter les énormes problèmes d'une population vaseuse en pleine explosion qui menace de submerger 
la race blanche, avant que les peuples blancs du monde puissent se ressaisir, 1l faut que des changements 
fondamentaux majeurs interviennent dans leur façon de penser et dans leur attitude envers eux-mêmes. Il y a 
des milliers de problèmes mineurs qui ont divisé la race blanche au cours des siècles, mais les principaux 
facteurs de division ont été les suivants : la nationalité, la religion et la langue. Les Juifs, qui ont développé 
l'art de diviser pour mieux régner, ont habilement utilisé et exacerbé ces facteurs de division fondamentaux et 
ont réussi à maintenir les nations blanches d'Europe (et du monde !) dans la tourmente, en guerre et dans une 
dette toujours plus grande. 


La créativité est la réponse 


Personne dans le monde blanc hautement intelligent n'a jamais trouvé de solution aux problèmes de division de 
la nationalité, de la religion et de la langue ? Oui, la créativité a trouvé une solution sensée, non violente et 
logique basée sur l'idée révolutionnaire de la loyauté et de la solidarité raciales blanches. 


Nous voulons enseigner aux Blancs de toutes nationalités, religions et langues que leur loyauté première et 
fondamentale n'appartient à aucune nationalité, religion ou langue particulière, mais à la race blanche. Sur la 
base de l'idée de la loyauté raciale blanche, nous voulons promouvoir la solidarité et l'unité raciales blanches 
globales comme la seule façon pour la race blanche de survivre dans le monde qui devient de plus en plus 
inondé par les races de boue. 


Une seule langue raciale blanche mondiale 


La créativité a la réponse au problème de division que posent les différentes langues. Nous, les Créateurs, 
préconisons une langue commune pour tous les Blancs du monde, et nous suggérons le latin comme "lingua 
franca" de la race blanche. 

Le latin - la langue classique du glorieux Empire romain blanc - est la plus belle, la plus mélodieuse et la plus 
logique de toutes les langues aryennes, et en plus elle est non partisane. Il a une grande signification historique 
et une grande tradition pour la race blanche : le latin était la langue officielle commune de tous les Européens 
éduqués jusqu'au 16e siècle, lorsque la "Réforme" instaurée par les Juifs a écrasé la Renaissance (le grand 
renouveau culturel et universitaire européen) et a plongé l'Europe dans des guerres fratricides, religieuses et 
ethniques. En outre, le latin classique - même 2000 ans après la destruction de la civilisation romaine blanche 
par les Juifs - reste la langue la mieux structurée, organisée et phonétique de l'histoire de notre race. Alors 
polarisons-nous autour de notre seule et unique grande langue classique, traditionnelle et historique - le latin, la 
langue des nobles et magnifiques Romains blancs. Unissons-nous, les Blancs du monde entier, dans un esprit de 
loyauté et de solidarité raciales et comprenons-nous enfin les uns les autres en parlant la même langue ! 


Une seule religion raciale blanche mondiale 


Nous examinerons ensuite la question explosive des différentes religions dans lesquelles les peuples blancs 


d'Europe et les peuples de l'Asie du Sud-Est ont vécu. 


sont enchevêtrés. Sans aucun doute, le judéo-christianisme est la religion dominante dont la race blanche est 
victime depuis près de deux mille ans. Mais outre le fait qu'il s'agit d'une invention juive trompeuse qui a fait 
tomber l'autrefois grand Empire romain blanc, 1l a maintenant le facteur de désintégration supplémentaire qu'il 
est fracturé en milliers de factions majeures et mineures qui sont toutes jalouses les unes des autres, et 
ouvertement et secrètement en guerre les unes contre les autres. 


Il y a les catholiques et les protestants, les orthodoxes de l'Est, les mormons, les baptistes, les presbytériens, les 
unitariens, les calvinistes, les anglicans, les mennonites, et ainsi de suite. Même les Moonies, d'origine 
coréenne, prétendent être chrétiens. La liste est longue, et même au sein des principaux groupes, il existe des 
divisions sans fin (par exemple, même la petite secte des mennonites compte 32 divisions ou dénominations 
différentes). 


Plus de sang a été versé pour cette escroquerie judéo-chrétienne idiote que les Juifs ont imposée à la race 
blanche, que pour n'importe quelle autre question, dont la dévastatrice guerre de trente ans entre protestants 
et catholiques (1618-1848) n'est qu'un exemple. 


Nous, les Créateurs, rejetons toutes les religions existantes qui sont basées sur des mythes et nuisent aux 
meilleurs intérêts de la Race Blanche. Nous, les Créateurs, sommes déterminés à convertir tous les Blancs du 
monde à la seule et unique vraie religion raciale blanche - la Créativité, qui est basée sur les lois éternelles 
de la Nature, de l'Histoire, de la Logique, du Bon Sens, et qui est dédiée à la survie, à l'expansion et à 
l'avancement de la Race Blanche. 


Une seule nation raciale blanche mondiale 


Le nationalisme ethnique/régional/étatique est un autre outil de division puissant dans l'arsenal des armes juives 
pour manipuler et détruire la race blanche. Qui est autre qu'un gouvernement national qui a le pouvoir de 
déclarer la guerre, de mobiliser des armées et d'ordonner des attaques contre un autre groupe de Blancs sous la 
domination d'un autre gouvernement national. Les nations font la guerre et, le plus souvent, les nations blanches 
tuent le peuple d'autres nations blanches. Et dans cette catégorie, aucune autre nation n'est aussi efficace que les 
nations blanches pour faire pleuvoir la mort et la destruction sur leurs semblables. 


Nous, les Créateurs, voulons unir toutes les nations blanches du monde en une seule nation raciale blanche 
mondiale, et nous remuerons ciel et terre pour faire en sorte que plus jamais les hommes blancs ne partent en 
guerre pour tuer d'autres hommes, femmes et enfants blancs. Si nous devons aller à la guerre et tuer, assurons- 
nous de tuer nos ennemis raciaux, qui sont nos vrais ennemis, les Juifs, les nègres et les races de boue. 


La créativité - la nouvelle renaissance de la race blanche 


Nous avons abordé les principales catégories (langue, religion, nationalité) de division qui, au cours des 
siècles, ont empêché les peuples blancs du monde de se rassembler dans leur propre intérêt, pour leur survie, 
leur expansion et leur avancement. 


Le principal problème est que, bêtement, ils ne se sont jamais vraiment considérés comme des membres de la 
race blanche en soi. Ils se sont considérés en termes de liens culturels, religieux ou régionaux, tels que français, 
britanniques, allemands, américains, catholiques, protestants ou anglo-saxons, maïs n'ont jamais considéré le 
plus important de tous les liens que nous partageons - le lien biologique qui, par sa nature même, prime sur 
tous les autres liens. Ils n'ont pas non plus réalisé l'importance écrasante et le privilège d'être un membre de la 
fine fleur de la nature - la race blanche. 


Avec la Religion raciale blanche - Créativité, tout cela change. Nous, les Créateurs, considérons que notre 
race biologique 


Nous considérons notre héritage et notre patrimoine génétique blanc comme la valeur la plus importante 
et la plus précieuse de la planète. C'est sur ce lien biologique vital que nous concentrons notre dévouement, 
notre loyauté et notre inspiration. C'est notre pièce maîtresse autour de laquelle notre religion est structurée et 
polarisée. Nous, les Créateurs, affirmons constamment et quotidiennement : Nofre race est notre religion ! 


En convertissant les peuples blancs du monde à la seule et unique religion raciale blanche - la créativité - nous 
avons la solution totale pour surmonter, dissoudre pacifiquement et éliminer les problèmes les plus vexants et 

les plus pernicieux - à savoir les différences de langue, de religion et de nationalité - problèmes qui ont divisé 

et tourmenté la race blanche depuis des temps immémoriaux. 


Si nous nous joignions tous à une seule religion raciale blanche mondiale et embrassions une seule loyauté 
raciale blanche mondiale, polarisée autour de notre lien biologique et soulignant notre héritage racial blanc, 
alors toutes les frontières nationales n'auraient plus de sens et nous pourrions mieux utiliser nos talents et nos 
énergies pour assurer une vie plus riche, plus saine et plus complète - de meilleurs logements, une meilleure 
culture, des familles heureuses, des enfants en bonne santé, un environnement propre, etc. 


De plus, nous en bénéficierions d'une multitude d'autres façons. Nous pourrions facilement communiquer dans 
n'importe quel autre pays du monde blanc grâce à notre langue latine universelle. Nous récolterions les 
bénéfices d'une vie plus longue, plus saine et plus heureuse grâce à une vie salubre. Puisque la race blanche 
aurait alors retrouvé la raison et éliminé le brouilleur de cerveau judéo-chrétien de son système, les préjugés et 
les complexes religieux n'existeraient plus. 


Et surtout, nous nous débarrasserions une fois pour toutes de ce maudit juif, pour qu'il ne réapparaisse plus 
jamais. Plus jamais ce parasite n'envahirait, n'infesterait et ne détruirait notre société vierge. En d'autres 
termes, en mettant en œuvre le credo et le programme de la Religion raciale blanche - Créativité, la race 
blanche atteindrait une Nouvelle Renaissance d'une prospérité et d'une magnificence inégalées. 


Aucune alternative à la créativité 


Étant donné que nous sommes la seule religion raciale blanche complète et entièrement structurée en 6000 ans 
d'histoire civilisée, nous n'avons aucun rival, aucune concurrence valable dans cette arène. Cependant, il y a un 
certain nombre d'autres organisations racistes blanches de différents types et moules en Amérique et, dans une 
moindre mesure, dans d'autres pays, qui prétendent avoir des plans pour sauver la race blanche. Voyons et 
examinons ce à quoi ressemble le paysage en Amérique. 


L'un des plus anciens est le Klan, qui existe toujours. Il a eu l'occasion d'acquérir une influence politique 
significative et de libérer ce pays des Juifs dans les années 1920 et au début des années 1930. À cette époque, il 
comptait jusqu'à quatre millions de membres, dont des juges de la Cour suprême, de nombreux gouverneurs, des 
maires, des membres du Congrès et d'autres personnalités de premier plan. 

Que lui est-il arrivé depuis ? Eh bien, il est évident qu'il a bâclé son travail et qu'il n'est plus qu'un petit groupe 
fracturé et fragmenté de ploucs désorientés qui ne savent pas où ils vont, ni comment y arriver. Ils sont 
maintenant l'un des groupes de personnes les plus calomniés et les plus ridiculisés aux États-Unis, même par la 
majorité des Blancs eux-mêmes. 


Pourquoi ont-ils échoué ? Je peux penser à plusieurs raisons fondamentales. Tout d'abord, le "nouveau Klan” a 
été organisé par un groupe de francs-maçons vers 1915. Puisque les francs-maçons sont eux-mêmes une 
organisation juive, conçue pour répondre aux exigences de la Kehilla internationale, il est logique qu'ils aient été 
organisés dans le but d'attirer les Blancs ayant des instincts raciaux, puis de les conduire dans une voie sans 
issue vers l'oubli. Deuxièmement, ils embrassent le christianisme juif, une croyance conçue pour les esclaves, et 
à nouveau engendrée par les Juifs. Troisièmement, ils ont une contradiction intrinsèque qui divise la race 
blanche en deux : alors qu'ils sont pour le christianisme, ils sont aussi hostiles à la religion juive qu'au 
christianisme. 


pour les catholiques comme 1ls le sont pour les juifs. Quatrièmement, le fait de parader avec leurs capuchons 
pointus et leurs robes blanches, de brûler des croix lors de leurs cérémonies, les rend plutôt ridicules aux 
yeux de leurs amis et de leurs ennemis. 


Alors, qu'y a-t-1l d'autre dans le paysage ? Eh bien, il y a les Nations aryennes de l'Idaho, dirigées par le 
septuagénaire Richard Butler, qui a subi un triple pontage cardiaque. Il est évident qu'il ne tiendra pas 
longtemps, et avec son credo identitaire fou du "véritable Israël", qui dit que nous, la race blanche, sommes les 
véritables Israélites, 1l ne laissera absolument rien de valeur derrière lui. Il n'a proposé aucune nouvelle idée 
fondamentale, n'a écrit aucun livre significatif. Sa seule "réussite" est d'avoir semé la confusion chez un certain 
nombre de chrétiens déjà trop confus en voulant être de "vrais" juifs. 


Ensuite, il y a le groupe W.A.R. de Tom Metzger. Tom lui-même a généré une quantité considérable de 
publicité à son actif. Lui et son fils John sont apparus dans un certain nombre de grands talk-shows juifs. 
Cependant, le message qu'il défend vacille d'une contradiction à l'autre, et son thème principal semble être de 
rassembler autant d'idées divergentes et fragmentées que possible, de les jeter toutes dans un creuset et 
d'espérer en tirer une sorte de chop-suey appétissant qui se vendra. Il a été un Klansman, un chrétien et un anti- 
chrétien, a soutenu les fous de l'identité du "véritable Israël”, puis les a répudiés. Il était pour que la race 
blanche se retire dans une petite partie des États-Unis et laisse le reste du pays aux nègres. Mais récemment, il a 
répudié cette position et a convenu avec le C.O.T.C. que "nous voulons tout". Eh bien, RAHOWA ! II a même 
soutenu la créativité, mais l'a aussi attaquée lorsque son ego et son orgueil ont pris le dessus. Il a également 
essayé de se rapprocher de ce nègre volubile, Louis Farrakhan, et même de Muamar Khaddafi. Ce que Tom 
pense et croit vraiment reste entouré de mystère, et lui non plus n'a pas écrit de livres ni même exposé son 
credo ou son programme, se contentant de suivre les traces d'une multitude d'affirmations diverses et 
contradictoires exposées par d'autres. 


Il y a aussi les nazis, mais ils font partie de l'histoire. Hitler était un grand homme, le plus grand de tous, mais 
après avoir perdu la guerre contre les Juifs, son approche exclusivement pro-allemande et nationaliste 
"Deutschland uber Alles !" n'est plus applicable dans un monde changé où les Blancs ne peuvent plus se 
permettre des rivalités nationalistes fratricides. Ce dont la race blanche en Amérique et dans le monde a 
besoin maintenant, ce n'est pas d'imitateurs nazis pro-allemands qui divisent, mais de loyalistes raciaux 
pro-blancs qui incluent. 


Bien sûr, il existe des centaines d'autres groupes mineurs dont la seule marchandise est de déplorer et de se 
lamenter, de râler et de se plaindre, mais qui n'ont pas la moindre idée de ce qu'il faut faire pour remédier à ce 
désastre, ni de la manière de trouver une solution. 


Si ce n'est la créativité, qu'y a-t-il d'autre ? 


Alors, en dehors de la créativité, qu'y a-t-1l d'autre ? La réponse est : rien ! Si nous ne parvenons pas à nous 
rassembler, à nous polariser et à nous unir autour de la Créativité, il n'y a pas la moindre chance que la race 
blanche survive plus d'une génération. La Créativité a toutes les réponses pour résoudre la multitude de 
problèmes idiots et omniprésents du nationalisme, de la religion et de la langue, ainsi qu'une foule d'autres, y 
compris notre environnement pollué et le fléau de la boue polluée qui infeste maintenant la planète Terre. Un 
programme polyglotte, confus et contradictoire de demi-vérités et d'objectifs mixtes ne suffira plus. La créativité 
possède toute la cire. Elle a le programme total, la solution finale, le credo ultime pour la survie, l'expansion et 
l'avancement de la race blanche. 


Si ce n'est pas maintenant, quand ? 
Nous en arrivons maintenant à la question suivante : combien de temps nous reste-t-1l pour sauver la race 


blanche ? La réponse est très peu. Si nous ne nous activons pas maintenant et ne faisons pas les foins pendant 
que le soleil brille, il sera bientôt trop tard. Je dirais que nous devons réussir ou casser avant la fin de ce siècle, 


ou ce sera la fin du Meilleur de la Nature. Donc, la race blanche 


Camarade, faites-le aujourd'hui ! Rappelez-vous que nous sommes en guerre, et dans cette lutte de vie ou de 
mort, le temps est essentiel ! Si ce n'est pas maintenant, quand ? Homme blanc, décidez-vous et rejoignez la 
religion raciale blanche - la créativité maintenant ! 

RAHOWA ! 


Nous ne sommes pas des ‘'suprématistes blancs'', nous sommes des loyalistes-créateurs de la race blanche. 
(Cette lettre a été publiée dans le Franklin Press) 


Dans l'édition du mercredi ler février 1990 du Franklin Press, le titre "Un suprémaciste blanc poursuit sa 
lutte contre les impôts'" a été publié. "Tout en admettant que la journaliste, Elizabeth Gill, ne pouvait pas 
couvrir toutes les questions liées à cette controverse dans un seul article, je dirais qu'elle a fait un travail 
louable en essayant d'être impartiale sur deux sujets très controversés, à savoir la race et la religion. Cependant, 
il y a eu quelques erreurs et omissions majeures qui doivent être abordées. 


En premier lieu, qualifier l'Église du Créateur d'organisation suprématiste blanche est erroné et trompeur. 
L'expression "suprémaciste blanc" a été utilisée à tort et à travers par la presse libérale et juive comme un 
mot à la mode pour dénigrer toute personne blanche qui fait preuve de fierté ou de loyauté envers sa propre 
race. Sans Jamais définir cette expression, elle implique immédiatement une mauvaise image. C'est un mot 
"insultant", semblable au mot "nègre" lorsqu'il est appliqué aux Noirs. 


Qu'est-ce qu'un suprémaciste blanc ? Nous, membres du C.O.T.C., le définissons comme un terme utilisé pour 
décrire les Blancs qui cherchent à régner sur les non-Blancs, à les dominer, à les exploiter et à en abuser. C'est 
ce que la race blanche a fait, à son grand désavantage, dans de nombreuses phases de son histoire 
mouvementée. Nous pouvons citer un grand nombre de cas, comme celui des Britanniques qui ont dominé et 
exploité l'Inde pendant deux cents ans ; celui des propriétaires de plantations blanches du Sud qui ont exploité 
les esclaves noirs africains ; celui des propriétaires de plantations françaises de Saint-Domingue (les actuels 
Haïti et République dominicaine) qui, il y a deux cents ans, ont exploité les Noirs africains importés en grand 
nombre et les ont utilisés comme esclaves ; celui des Espagnols qui ont exploité les Indiens du Mexique et 
d'Amérique du Sud ; la liste est sans fin. Dans chaque cas, les exploiteurs pensaient faire une bonne affaire en 
obtenant une main-d'œuvre bon marché, mais les esclaves ont fini par se reproduire et se croiser avec leurs 
maîtres blancs, et à la fin, les esclaves se sont métissés et ont détruit la future progéniture de leurs exploiteurs 
qui les avaient traînés parmi eux en premier lieu. 


Nous, de l'Église du Créateur, ne voulons rien de tout cela. Nous ne voulons pas régner sur qui que ce soit, nous 
ne voulons pas asservir ou exploiter qui que ce soit - noir, jaune ou violet. Nous ne voulons pas non plus nous 
marier avec eux, nous mélanger avec eux, ou nous socialiser avec eux. Nous ne voulons pas non plus participer 
à la course folle que notre gouvernement poursuit depuis 45 ans en subventionnant toutes les "races de boue" 
du "tiers monde" ou des "pays émergents", ou en subventionnant le petit État parasite d'Israël à hauteur de trois 
milliards (ou plus) de dollars par an, ou en subventionnant tout autre pays étranger. Où est-il dit dans notre 
Constitution que nous, le peuple blanc productif d'Amérique, devons à tous les parasites du monde de vivre ? 
Nous, les Créateurs, disons : arrêtons cette folie qui provoque une explosion démographique désastreuse 
comme le monde n'en a jamais vu, et qui fait disparaître la race blanche de la surface de la planète Terre. 
Comment pouvons-nous être aussi stupides - en nourrissant et en subventionnant toute la racaille du monde - 
qui nous rend notre largesse avec haine et hostilité. 


L'Église du Créateur n'a pas pour objectif "d'éliminer les races de boue, y compris les Juifs, les Indiens et les 
Noirs", comme le prétend l'article de la "Presse". Notre position est que, comme toute autre créature dans la 
nature, prenons soin des nôtres et laissons ceux qui nous sont étrangers se débrouiller seuls. Ce n'est pas 
notre obligation, n1 notre intérêt de nourrir un milliard d'Hindous en Inde, ou les millions d'habitants du Soudan, 
ou les sionistes tueurs d'Arabes d'Israël, ou des milliards d'autres races de boue, dont la plupart nous détestent 
passionnément, nous les Blancs, en échange de leur générosité. Nous disons - ils ne sont pas de notre espèce, 
ils ne sont pas nos frères, et ils ne sont pas notre préoccupation. Laissez-les se débrouiller seuls ou se flétrir 
sur la vigne. Je le répète, 1ls ne sont pas notre obligation, ni notre préoccupation. De toute façon, plus nous les 
nourrissons, plus ils se reproduisent, jusqu'à ce que le monde devienne (est devenu !) un cloaque surpollué de 
personnes hostiles et affamées, et c'est nous qui l'avons créé par notre programme idiot de subvention de 126 


pays qui nous sont étrangers. 


Nous, les Créateurs, ne voulons rien de tout cela. Nous voulons seulement prendre soin des nôtres et lutter 
pour la survie de notre précieuse race - la race blanche, que nous considérons avec fierté comme la plus 
belle de la nature. 


C'est la base de notre religion. Si vous souhaitez en savoir plus sur la Créativité, lisez nos trois livres de base : La 
religion éternelle de la nature, La Bible de l'homme blanc, et La vie salubre. 
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Conclusion de la série en deux 
parties sur le thème "Sÿ ce n'est pas 
la créativité, qu'y a-t-il d'autre ? Si 
ce n'est pas maintenant, quand ? 


Unification de la race blanche 


Dans l'analyse du mois dernier de la scène mondiale actuelle, nous sommes arrivés à la conclusion inéluctable 
que l'éclatement du communisme mondial et la mise en place de la "démocratie" ne résoudraient aucun des 
maux qui assaillent actuellement notre pauvre planète. Les Juifs contrôleront toujours le monde - ses finances, 
sa propagande, sa multitude de gouvernements et de nations qui se chamaillent, en fait toute la boule de cire, 
comme ils l'ont fait dans le passé, mais en plus grand nombre. La manie juive de détruire la race blanche se 
poursuivra sans relâche et avec une fureur accrue. Les divers problèmes de division qui ont affligé la race 
blanche pendant des siècles non seulement subsisteront, mais seront en fait exacerbés et attisés avec une 
virulence nouvelle. 


À moins que la race blanche ne puisse s'unir sur un terrain commun, à moins qu'elle ne puisse être éveillée, 
organisée et mobilisée en un puissant bélier, comme les Juifs l'ont fait pour eux-mêmes, la race blanche est 
condamnée. Comme je l'ai souligné, les Juifs sont passés maîtres dans l'art de "diviser pour mieux régner" en 
manipulant les multiples factions de la race blanche, en attisant leurs multiples différences, en se faisant la 
guerre et en se détruisant ainsi eux-mêmes. Les Juifs ont poussé les nations blanches à s'entretuer par millions, 
et aucune autre force sur terre ne peut tuer les Blancs plus efficacement que les Blancs eux-mêmes. 


Les trois forces de division les plus pernicieuses et persistantes parmi les Blancs du monde, comme nous l'avons 
souligné dans l'article précédent, étaient le nationalisme, la religion et la langue. Dans cet article, nous 
voulons explorer plus en détail ces trois facteurs de destruction et de division et montrer que si, dans le passé, 
chaque faction de la race blanche à gardé et entretenu avec zèle et jalousie chacun de ces éléments avec fierté et 
sectarisme, ils sont néanmoins les éléments clés de notre destruction à venir. Ils doivent être dissous dans l'oubli 
et seule une unification totale de la race blanche, polarisée autour du lien de notre base biologique commune, 
peut maintenant nous sauver de l'assaut du juif. Ce n'est que par une unification totale et une mobilisation totale 
de ses ressources que la race blanche peut se sauver de la noyade dans une mer écrasante de races de boue qui 
inonde maintenant le monde. Nous ne pouvons plus nous permettre de nous chamailler continuellement au sujet 
de la multitude de différences que nous nous imposons. Soit nous nous unissons, soit nous sommes finis. 


Examinons plus en profondeur chacun de ces principaux facteurs de division dont souffrent les peuples blancs 
du monde depuis des temps immémoriaux, en particulier sur le continent européen, qui est le terreau de la 
race blanche moderne. 


Langue et nationalisme 


La plus longue période (relative) de paix et de prospérité que le monde civilisé ait connue dans son histoire 
mouvementée fut l'ère de deux cents ans connue sous le nom de PAX ROMANA (PAIX ROMA). Ce fut une 
période pendant laquelle le génie de la civilisation, de l'organisation et du gouvernement romains a exercé son 
influence sur la plupart des peuples blancs d'Europe. La grande langue romaine, le latin, était la langue 
universelle qui unissait l'Empire et était avidement apprise par les peuples conquis de la grande civilisation 
romaine. Le latin est resté la langue universelle et dominante de l'Europe pendant plus de mille cinq cents ans 
et, pendant la Renaissance, il était la langue de base de tous les savants et intellectuels. Pratiquement tous les 
grands livres, thèses et travaux scientifiques étaient écrits en latin. C'était la langue la plus fine et la mieux 
organisée jamais inventée par le génie de la race blanche et elle le reste encore aujourd'hui. 


La seule chose que les Romains n'avaient pas pour maintenir leur grand empire à jamais, c'était une religion 
raciale. Ils n'ont pas réalisé que leur grandeur inhérente résidait dans leurs gènes, dans leur patrimoine 
génétique, et comme ils n'étaient pas conscients de ce facteur vital, ils l'ont bêtement laissé sans surveillance et 
sans entretien. Leur loyauté fondamentale allait à l'Empire romain, alors qu'elle aurait dû aller à leur héritage 
racial et à leur patrimoine génétique unique et supérieur. Parce qu'ils n'ont pas pris conscience de ce facteur 
vital, leur "Empire" a rapidement été inondé par des hordes de peuples polyglottes d'Afrique, d'Asie et 
d'Europe, diluant le stock racial romain blanc et faisant de l'Empire romain une proie facile pour le 
christianisme juif. Alors que les tentacules de ce nouveau cancer se propageaient à travers l'Europe, l'empire 
s'est effondré en de nombreuses "nations" qui se disputaient, et l'âge des ténèbres a enveloppé toute l'Europe 
pendant plus de mille ans. L'apprentissage et la civilisation ne se sont pas seulement arrêtés, ils ont régressé 
dans un bourbier lugubre. L'Europe s'est désintégrée en une Babylone de langues multiples et un polyglotte de 
confusion politique. Elle reste comme telle aujourd'hui. 


Les gens s'identifient en tant que "nations" principalement par la langue qu'ils parlent, et la langue qu'ils parlent 
est essentiellement celle qui leur a été enseignée par leurs parents. S'ils parlent allemand, ils se considèrent 
comme des Allemands. S'ils parlent français, ils se considèrent comme des Français. S'ils parlent hongrois, ils 
se considèrent comme des Hongrois, et ainsi de suite à l'infini. Autour de leur langue, ces personnes 
construisent également une "culture ethnique", dont la langue est la base. Cette culture ethnique est ensuite 
conservée avec beaucoup de fanatisme et de zèle et devient un point de ralliement divisant "nous contre eux", 
bref un facteur de division entre les peuples blancs du monde. Il a été particulièrement le fléau des peuples 
blancs d'Europe. D'innombrables conflits, guerres et dissensions ont été causés par ces différences "ethniques", 
dont la langue a été la base. Ces gens ne se rendent guère compte que la langue n'est pas un ingrédient inhérent 
à leurs gènes, mais simplement un attribut artificiel qui a été acquis. Un Allemand aurait tout aussi bien pu 
apprendre le roumain, l'italien ou le russe que l'allemand, si on le lui avait appris dès son enfance. Et j'ajouterais 
que toutes ces personnes auraient pu tout aussi facilement apprendre la grande langue latine, si elle avait été 
correctement promue, et s'épargner ainsi beaucoup de tracas, de confusion et de controverse. 


Mais non. Étrangement et stupidement, ils sont extrêmement fiers et s'accrochent avec ténacité à leur "langue 
maternelle". Je prends le journal du matin et je lis un gros titre étalé en haut d'une page. Il est intitulé "Les mots 
de combat refont surface alors que la vieille querelle franco-anglaise divise les Canadiens". La plupart des 
Canadiens parlent anglais, et c'est la langue officielle de neuf de ses dix provinces. Mais le Québec a été 
colonisé par les Français, dès le début des années 1600, ou même avant. En 1763, la guerre de sept ans entre les 
Français et les Anglais s'est terminée par le traité de Paris. L'Angleterre a gagné le Canada par la seule conquête 
des armes. Depuis lors, bien que leur immense voisin du sud parle anglais, et que les colons du reste du Canada 
parlent également l'anglais ou l'assimilent, les Français du Québec n'ont jamais oublié qu'en 1759, le général 
britannique James Wolfe a vaincu les Français du général Marquis de Montcalm, et 1ls se sont accrochés 
fanatiquement à leur langue française. (Pour la petite histoire, les deux généraux sont morts en héros dans cette 
bataille, Wolfe mourant juste au moment de la victoire). L'animosité n'a donc cessé de s'envenimer pendant plus 
de 230 ans. Non seulement la différence linguistique ne s'est jamais atténuée au cours de toutes ces années, mais 
ces dernières années, elle a refait surface avec une nouvelle virulence. 


J'a vécu à Montréal pendant plus de deux ans durant la Seconde Guerre mondiale, où Je travaillais comme 
ingénieur pour la Northern Electric. À cette époque, l'anglais était universellement parlé dans la plupart des 
magasins et des entreprises, et utilisé dans les cercles officiels du gouvernement. Cependant, à la campagne, à 
Québec et dans d'autres petites villes, le français prévalait, et même dans la ville plus sophistiquée et 
"internationale" de Montréal (la plus grande du Canada), il y avait une animosité permanente entre les Français 
et l'anglais dominant. 


Depuis lors, et surtout au cours des dernières décennies, les Français du Québec ont tout fait pour devenir 
"nationalistes". Non seulement le gouvernement du Québec s'est résolument tourné vers le français dans toute la 
province, mais 1l persécute désormais de manière tyrannique toute utilisation de la langue anglaise, sous 


quelque forme que ce soit. Le projet de loi 178 du Québec stipule que le français est non seulement la langue 
officielle du gouvernement pour tous les Québécois, mais que toutes les enseignes des magasins doivent être 
exclusivement en français. 


ainsi que tous les autres signes, proclamations, ou autres. Dans l'article auquel j'ai fait référence plus haut, le 
président de Ralph's, un magasin de vêtements situé dans un centre commercial, a placé dans son magasin une 
affiche "Sale : Ties" en anglais. La police de la langue française lui a notifié de cesser et de renoncer à utiliser 
l'anglais dans ladite enseigne. Il a ensuite fait de la publicité pour des imperméables, également en anglais. Il a 
reçu une lettre recommandée l'informant qu'il violait la loi 178 du Québec et qu'il était passible d'amendes 
sévères s'il ne changeait pas son enseigne en français. C'est ainsi que la guerre linguistique se poursuit, comme 
elle le fait depuis plus de 230 ans. Le Québec est prêt à se séparer du Canada et à faire cavalier seul, et travaille 
fébrilement à cette fin. Tout cela, malgré le fait que les Français et les Anglais sont tous deux blancs et ont un 
lien génétique et biologique commun, leur principale différence étant la barrière artificielle de la langue. 


Le Québec n'est qu'un exemple dans un microcosme d'un conflit qui fait rage partout en Europe et dans d'autres 
parties du monde. Par exemple, les Boers néerlandais et les Anglais s'affrontent en Afrique du Sud depuis plus 
de cent ans. Leur inimitié linguistique a divisé la race blanche en Afrique du Sud alors qu'elle aurait dû s'unir 
contre les Juifs et les nègres. En conséquence, il est fort probable qu'ils perdront bientôt tout face aux juifs et 
aux nègres, et que leur civilisation laborieusement construite retombera dans les mains des cannibales noirs. 
Mais c'est l'Europe qui a été le plus fracturée, morcelée et divisée, et les Juifs se sont bien amusés à jouer leur 
jeu de "Diviser et Conquérir". L'Europe est en proie à une infinité de vieilles guerres, de conflits frontaliers, 
d'îlots ethniques au sein de groupes ethniques plus importants, de groupes ethniques parlant des langues 
différentes dans un même pays, et de groupes nationalistes parlant des langues différentes dans des pays 
différents. Nous avons donc des animosités et des conflits sans fin qui découlent de ce désordre d'une Babylone 
de langues polyglottes. Chaque "nationalité" est "contre" et veut se détacher de la nationalité blanche voisine. 
Par exemple, les Ukrainiens contre les Russes. (En fait, la Russie à elle seule compte un passel de 230 groupes 
ethniques différents avec encore plus de langues et de dialectes, bien que tous ces groupes ne puissent pas être 
confortablement embrassés par la race blanche). Les Hongrois contre les Roumains. Les Serbes contre les 
Albanais. Les Allemands, le peuple le plus progressiste du cœur de l'Europe, sont assaillis par des conflits 
frontaliers sans fin avec les Français d'un côté, les Polonais de l'autre, sans parler des Tchèques, des Slovaques, 
des Italiens et d'un certain nombre d'autres groupes ethniques qui contiennent des "îles" de groupes ethniques 
germanophones. 


Nous voyons donc que si les différences linguistiques constituent la base d'une nationalité, cette dernière 
constitue à son tour la base d'un pays politiquement indépendant. S'il n'y avait pas de différence linguistique, il 
y aurait beaucoup moins de chances de voir apparaître cette hubris de division des nationalités et des groupes 
ethniques, un terme qui a été exprimé comme la "balkanisation" de l'Europe. Ce qui est inhérent à ce terme, 
c'est le morcellement de Blancs biologiquement similaires en une pléthore de groupes ethniques hostiles, dont 
les Balkans sont les plus hostiles de tous et les plus typiques du désordre fracturé et divisé de l'Europe. 


Un exemple typique est celui de la Tchécoslovaquie qui, au cours de l'hiver dernier, a chassé le parti 
communiste qui dominait et tyrannisait le pays depuis 45 ans. Ce faisant, le parlement a discuté pendant 
plusieurs mois du nom qu'il devait adopter pour son pays "libéré", qui se compose principalement de Tchèques 
et de Slovaques. Le Parlement a convenu qu'il fallait supprimer le mot "socialiste" de sa nomenclature. Mais 
doivent-ils désormais l'appeler Tchécoslovaquie ou lui donner le nom de Czecho-Slovaquie ? Les Slovaques 
soutiennent farouchement que la forme avec trait d'union soulignerait au monde que les Slovaques, qui 
représentent un tiers de la population du pays, ne sont pas les mêmes que les Tchèques, et ils sont déterminés à 
ne pas perdre leur identité. La question n'a pas été résolue à la satisfaction des Slovaques, et 1l y a fort à parier 
que ce différend et d'autres ne seront jamais résolus tant que l'on parlera deux langues différentes dans ce pays. 


Les trois républiques baltes de Lituanie, de Lettonie et d'Estonie sont un autre exemple de la regrettable 
fragmentation européenne. Bien que les peuples de ces trois pays soient biologiquement très semblables, ils ont 
trois langues distinctes, trois entités politiques et gouvernements distincts, et 1ls sont déterminés à ce qu'il en 
soit ainsi. Leur orgueil "ethnique" ne voudrait pas qu'il en soit autrement. Pourtant, ces trois pays réunis 
représentent une superficie légèrement inférieure à celle de l'État du Missouri, et une population inférieure à 
celle de l'État du Royaume-Uni. 


Le Michigan. Cela a-t-1l un sens ? Pas vraiment, à moins que vous ne préfériez aider et soutenir le jeu de division 
et de conquête des Juifs. Il est évident pour toute personne réfléchie qu'aucun pays, petit et divisé, ne sera en 
mesure de s'en sortir seul et de se débarrasser de la mainmise tyrannique des Juifs sur tous les pays du monde. 


La morale est la suivante : Unis nous pouvons vaincre, divisés nous serons (nous l'avons déjà été |) asservis. 
Seule la Créativité a la réponse totale : Une langue universelle, le latin, pour tous les Blancs du monde, une 
religion raciale pour un seul peuple. 


Religion 


Nous en revenons au titre de cet article : Si ce n'est la créativité, qu'y a-t-il d'autre ? Examinons maintenant 
plus en détail ce que la religion actuelle de l'homme blanc, le christianisme, et toutes ses milliers de factions 
éclatées ont fait aux peuples blancs du monde, et comparons-le à ce que la religion de la Créativité, lorsqu'elle 
sera universellement adoptée et remplacera le christianisme, peut faire pour nous. 


Le christianisme proclame qu'il est lui aussi intéressé par la résolution du problème racial, et que ce problème 
existe. Mais comment entend-il résoudre ce problème ? Pour obtenir quelques réponses, je regarde la page 
religieuse de l'Aflanta Constitution. On y trouve, en gros titres noirs, un article intitulé "MARIAGES 
INTERRACIAUX URGENTS" et un sous-titre en dessous qui proclame "La clé de la paix, selon un chef 
d'église". L'article fait référence au révérend James A. Boughman, président de l'Église de l'Unification 
d'Amérique. Il est en tournée pour donner des conférences aux étudiants de l'Université Clark Atlanta, de 
l'Université d'État de Géorgie, de l'Université de Géorgie, du Collège Kennesaw et de l'Université Emory. Il dit 
à ces jeunes gens que les mariages interraciaux et internationaux sont la voie de la paix mondiale. Ancien 
catholique romain, 1l a lui-même épousé une Coréenne lors d'un mariage de masse réunissant 2074 couples 1l y 
a quelques années. La cérémonie de mariage de masse a été officiée par le chef de l'église pro-mud, le révérend 
Sun Myung Moon, et les couples ont été appariés au hasard, en veillant toutefois à ce que la plupart d'entre eux 
soient mixtes sur le plan racial, principalement des Blancs avec des Asiatiques ou une autre boue. L'Église de 
l'Unification prévoit un autre événement de mariage de masse de ce genre, encore plus grand, en 1991, qui aura 
lieu en Corée. La paix ! Paix ! crient-ils, tout en se livrant à la métissage et à la destruction de la race blanche. 


Les "moonistes" ne sont pas encore considérés comme faisant partie du courant religieux dominant en 
Amérique, mais ils y arrivent et sont chrétiens. Mais voyons ce que fait le "courant dominant". Sur la même 
page que l'article sur les moonistes et à côté de celui-ci, un autre gros titre noir proclame que les églises 
méthodistes se dotent de pasteurs de races différentes. Dans l'article, on explique comment les églises 
méthodistes unies de Caroline du Sud prévoient de placer des ministres d'une race différente dans leurs églises 
comme un objectif permanent, en d'autres termes, mettre des ministres blancs dans les congrégations noires et 
des ministres nègres à la tête des congrégations blanches. 

Que dites-vous de ça pour un pot-pourri de chop suey interracial ? La Conférence annuelle méthodiste unie 

de Caroline du Sud compte environ 250 000 membres, dont 50 000 sont noirs. 


Les Moonies et les Méthodistes sont-ils des exceptions dans la volonté chrétienne de métissage ? En aucun cas. 
Ils sont en plein dans le "courant dominant" du christianisme, non seulement en Amérique, mais maintenant 
dans le monde entier. Pratiquement toutes les dénominations chrétiennes et toutes les sectes réclament 
maintenant le métissage du haut de leur chaire et par le biais de la télévision. Non seulement les églises 
chrétiennes poussent le mélange des races avec une vengeance, mais en même temps elles vous disent d'aimer 
votre voisin juif, que les juifs sont les élus de Dieu et d'envoyer plus d'argent à Israël. Les mormons le font, les 
catholiques le font, les presbytériens, les baptistes et tous les autres groupes chrétiens, grands ou petits, poussent 
au mélange des races et à l'amour du juif. En haut de l'échelle, le Conseil national des églises et le Conseil 
æcuménique des églises montrent la voie à suivre aux autres églises dominées par les juifs - le mélange des 
races en force. Le membre moyen de l'église n'aime pas ça, mais depuis le sommet, la hiérarchie chrétienne fait 
la promotion de ces deux idées (le mélange racial et l'amour de ton juif), et le pratiquant moyen, qui a subi un 
lavage de cerveau, les suit comme une marionnette manipulée par des ficelles - ce qu'il fait. Pendant ce temps, 


la 


Les juifs en arrière-plan tirent les ficelles. 


A quel genre de monde ressemblera une planète mongrélienne ? Eh bien, il n'y a pas besoin de spéculer. Nous 
avons maintenant de grandes enclaves de zones de boue mongrélisées dans la plupart des régions du monde. 
Regardez bien Haïti par exemple. La paix ? J'a1 dans mes dossiers un autre article récent (24 mars 1990) qui dit 
"UNE AUTRE NUIT DE TERREUR EN HAÏTI FAIT 17 MORTS". La paix par la mongrélisation ? Relisez le 
C.C. n° 30 de la Bible de l'homme blanc intitulé "La leçon macabre de Saint-Domingue - un précurseur de 
l'Amérique blanche". Lisez également l'article sur la Birmanie dans Loyauté raciale n° 41 et l'article sur le 
Burundi dans Loyauté raciale n° 43. Si vous voulez d'autres exemples, regardez ce qui se passe en Éthiopie, au 
Soudan, au Pakistan, en Inde, et en fait, dans tous les pays nègres ou boueux du monde. Chacun d'entre eux a la 
puanteur de la mort, de la famine, de la maladie, de la saleté et du crime. Mais nous n'avons pas besoin d'aller à 
l'étranger. Nous avons un grand nombre d'enclaves de nègres et/ou de boue ici même aux États-Unis. 
Washington, D.C. et Atlanta, inondées de nègres, se disputent le titre de capitale du crime des États-Unis. Mais 
Detroit, Los Angeles et toutes les autres grandes villes infestées et envahies par les sauvages noirs les talonnent 
de près. 


Le cri des églises chrétiennes "Le Christ est la réponse !" n'est pas une réponse du tout. C'est, en fait, le 
problème originel qui détruit la race blanche. Il n'y a qu'une seule façon de sauver la race blanche, et c'est 
que toutes les nations et tous les peuples blancs du monde s'unissent sous la bannière de la créativité : 
une religion, une langue, un peuple ! L'unification totale de la race blanche est la solution. Si nous ne le 
faisons pas, et si nous ne le faisons pas rapidement, nous serons désespérément submergés par une mer de 
races de boue qui s'étendent maintenant comme une horde de rats, assoiffés d'un bain de sang blanc. 


FEES 


Le principal champ de bataille pour gagner la guerre contre les Juifs et les races de boue du monde devra être 
mené ici même en Amérique. En fait, la guerre est en cours, et devient plus chaude chaque jour. Seuls les 
Blancs dorment aux commandes et ne veulent pas y faire face. Si nous ne nous reprenons pas ici, tout est perdu. 
De même qu'une nation multiraciale et polyglotte est impossible à gouverner, de même un fatras polyglotte de 
partis, groupes et mouvements "racialistes" est une foule inutile et inefficace face à un ennemi hautement 
organisé. Les Juifs sont unis, ils sont organisés jusqu'au bout et ils ont un plan de guerre précis et détaillé pour 
la destruction de la race blanche. Tout cela est incarné dans la religion judaïque, et est resté résolu et 
inébranlable depuis des milliers d'années. Qu'est-ce que la race blanche a en comparaison ? Eh bien, elle a le 
christianisme, mais comme nous l'avons déjà observé, ce n'est pas une réponse du tout, c'est, en fait, un outil 
mortel conçu par les Juifs pour notre destruction. Seule une religion raciale puissante peut maintenant 
persuader notre peuple de s'unir autour de la bannière raciale blanche. Si une mauvaise religion comme le 
christianisme juif peut induire la race blanche en erreur et l'entraîner dans les absurdités suicidaires qu'elle 
poursuit actuellement, il est certain qu'une bonne religion peut aussi la conduire au bon sens, à l'unité 
raciale et à la survie raciale. La seule contrepartie organisée, complète et entièrement structurée que la race 
blanche a au judaïsme est la créativité. Ce que nous devons faire, c'est nous unifier sous sa bannière. Nous 
le devons, ou la race blanche mourra. 


De la même manière que l'Allemagne des années 20 avait un mélange polyglotte de 2000 partis "nationalistes", 
ils étaient complètement impuissants jusqu'à ce que les membres de ces polyglottes se rejoignent et s'unissent au 
sein du parti nazi. C'est à ce moment-là que les Allemands ont enfin eu le pouvoir et l'influence nécessaires pour 
retirer leur gouvernement aux Juifs et le remettre entre leurs mains. L'unification était la solution ! De même, 
nous devons maintenant unifier tous les peuples blancs du monde sous la seule et unique religion raciale que la 
race blanche ait jamais eue. Le temps est révolu où nous pouvons nous permettre le luxe de jouer au jeu du 
polyglotte. Se contenter de râler et de se plaindre, de déplorer et de se lamenter ne suffira plus. Nous devons 
avoir notre propre credo et programme, notre propre plan de bataille, et la Créativité a tout ce qu'il faut. Nous 
devons nous unir sous la bannière de la Créativité, et nous le ferons parce que nous le devons. En dehors de la 
Créativité, il n'y a rien d'autre à l'horizon. L'avenir de l'"humanité" dépend de la montée ou de la chute de la 


race blanche, et la survie de la race blanche dépend maintenant de la Créativité. 


Homme blanc, quelle est votre réponse aux questions vitales : 


Si ce n'est la créativité, qu'y a-t-il d'autre ? 
Si ce n'est pas maintenant, quand ? 


Nous n'avons pas besoin de Mugwumps dans notre camp. 
Homme blanc, décide-toi ! 


Le mugwump est un oiseau sale qui est assis sur la barrière avec sa tasse d'un côté et son wump de l'autre. Il ne 
peut jamais décider de quel côté de la barrière il se trouve. En fait, 1l ne peut jamais se décider, point final. Il 
préfère chevaucher la clôture pour toujours et un jour. 


Il y a beaucoup de bonnes personnes dans le mouvement racial qui agissent avec autant de pusillanimité que le 
mugwump. Ils sont du genre à ne pas pouvoir se décider sur l'organisation raciale à laquelle 1ls devraient 
adhérer et qu'ils devraient soutenir, et en guise de compromis, ils contribuent un peu par-ci, un peu par-là. Je 
connais des gens qui sont fiers d'affirmer qu'ils "appartiennent" à une douzaine d'organisations "racialistes" 
différentes. 


Nous, les Créateurs, avons horreur d'une telle approche polyglotte, fanfaronne, éparpillée et fragmentée pour 
tenter de construire une force puissante avec laquelle écraser une conspiration juive unifiée, fanatique et bien 
implantée. Aucun nigaud ou collection de nigauds n'a jamais rien obtenu, aussi nombreux soient-ils. Seule 
une armée unifiée, bien organisée et très dévouée de militants peut efficacement contrer et détruire la 
puissante et sinistre tyrannie juive qui tient actuellement le monde sous son emprise. Bien qu'il existe d'autres 
exemples de moindre importance, nous évoquons avec fierté la formation du parti nazi d'Hitler dans les 
années 1920 et 1930. 


Après la Première Guerre mondiale, environ 2000 partis nationalistes ont vu le jour dans l'Allemagne 
dévastée par la guerre au cours de la décennie suivante. En tant que conglomérat, ils ont été totalement 
inefficaces pour évincer le gouvernement d'après-guerre, décadent et contrôlé par les Juifs, et pour endiguer 
la marée judéo-communiste. Ce n'est que lorsque les membres de ces organisations polyglottes et chamarrées 
ont abandonné leurs petits partis et se sont ralliés à Adolf Hitler que le peuple allemand a finalement eu le 
poids nécessaire pour prendre le contrôle de son gouvernement et reprendre son propre pays. 


Nous pensons que le même principe s'applique au dilemme qui se pose aujourd'hui en Amérique, si nous 
voulons un jour effacer le judaïsme de la surface de la terre. Ce qui est différent aujourd'hui, c'est que cela 
doit devenir une bataille globale dans laquelle la totalité de la race blanche, informée, éveillée et organisée, 
affronte l'ennemi perfide et l'extermine une fois pour toutes. Pour ce faire, nous devons mobiliser toutes nos 
ressources. Nous devons utiliser toutes les armes que la race blanche peut réunir - les moyens religieux, 
économiques, politiques, moraux, éducatifs et tous les autres moyens dont nous disposons - puis concentrer 
notre feu. Nous sommes en outre convaincus que seul le C.O.T.C., avec son credo complet et global de la 
religion globale de la race blanche - la créativité - est en mesure de faire ce travail impressionnant. Dans la 
seule et unique, véritable et révolutionnaire Religion raciale blanche - Créativité, nous avons le programme 
total, la solution finale, le credo ultime pour le salut et la rédemption de la race blanche. 


Nous demandons instamment à tous les bons Blancs, hommes et femmes, de cesser d'être des voyous, de décider 
de l'organisation qui, selon eux, est la plus apte à faire le travail qui doit être fait de toute urgence, puis de se 
concentrer sur cette organisation et de tout donner. Nous ne voulons pas de "mugwumps". Nous voulons des 
tigres militants et en colère. RAHOWA ! 


Numéro 60 - Juin 1990 
Laissez-les dépérir sur la vigne 


Ils ne sont pas de notre 
espèce, ils ne sont pas 

nos frères, 

et ils ne nous concernent pas ! 


D'après mon expérience, lorsque je suis interviewé par des journalistes, des animateurs de talk-show et des 
libéraux qui mélangent les races en général, la principale question à laquelle ils répondent est la suivante : - 
Puisque vous voulez vous débarrasser des courses de boue, qu'allez-vous faire d'elles ? Voulez-vous les tuer 
toutes ? 


C'est une question délicate, et une question chargée. Elle implique que nous, les Créateurs, sommes des haineux, 
des tueurs et des génocidaires. Il est important de répondre à cette question directement et dans le contexte 
correct de notre credo. 


Notre réponse à cette question est la suivante : 


— Non, nous ne voulons tuer personne. Nulle part dans nos livres ou notre littérature nous ne disons que nous 
avons l'intention de tuer quelqu'un. Si vous avez pris le temps de lire nos Bibles, vous constaterez qu'au lieu 
d'être enclins à la violence, comme nos ennemis aimeraient nous dépeindre, notre credo et notre programme 
sont entièrement consacrés à la loi et à l'ordre, à la constitution et à l'obéissance à la loi. Nous voulons 
souligner que nulle part dans la Constitution des États-Unis il n'est dit que nous, les travailleurs blancs 
d'Amérique, qui payons la plupart des impôts, avons l'obligation de subventionner, de nourrir et de porter sur 
notre dos tous les profiteurs, les parasites paresseux et la racaille du monde, à la fois chez nous et à l'étranger. 
Nous exigeons que notre gouvernement cesse d'envoyer de l'aide étrangère à tous les quelque 126 pays du 
monde, dont la plupart sont nos ennemis, nous sont hostiles et nous détestent avec passion. Aucun d'entre eux 
ne fait preuve d'une quelconque gratitude. Nous ne voyons pas pourquoi nous devrions, par exemple, envoyer 
quelque quatre milliards de dollars d'aide par an à l'État parasite d'Israël, qui n'a rien fait pour nous, mais qui a 
définitivement empoisonné les relations amicales que nous avions autrefois avec les nations arabes du monde. 
Nous ne voyons pas pourquoi nous devrions subventionner l'Égypte à hauteur de plusieurs milliards par an, 
juste pour qu'elle reste amicale envers Israël. (Nous considérons qu'il s'agit là d'un pur chantage.) Nous ne 
VOYONS pas pourquoi nous devrions expédier des millions de tonnes de nourriture chaque année à l'Inde, ce qui 
ne fait rien d'autre que d'accroître sa population misérable et de faire proliférer la misère sans fin qui existe 
dans ce pays, comme c'est le cas au Pakistan, en Éthiopie, au Soudan et dans des dizaines d'autres pays 
pauvres. Nous ne sommes pas responsables de leurs problèmes et nous ne pouvons rien faire contre leurs 
déficiences sociales et génétiques intrinsèquement misérables. La nature les a faits tels qu'ils sont, et c'est ainsi. 


En conséquence de la politique idiote de nos gouvernements, qui consiste à voler le contribuable américain 
productif de race blanche pour subventionner et nourrir tous les parasites et toute la racaille du monde, nous 
assistons à une explosion de la population de boue, comme le monde n'en a jamais connu auparavant. C'est ce 
que "notre" gouvernement contrôlé par les Juifs a fait délibérément dans le cadre de son sinistre programme 
afin de submerger, écraser et exterminer la race blanche, non seulement en Amérique, mais dans le monde 
entier. (Relisez "Prolifération de la misère" dans R.L. n° 22). 


Le programme de l'Église du Créateur est raisonnable, non-violent et légal. Nous exigeons que nous, la race 
blanche, cessions dans le monde entier de subventionner les races de boue, où qu'elles se trouvent. 
Puisqu'elles sont incapables de rivaliser avec la race blanche en matière de culture, de technologie et de 
productivité, et incapables de se nourrir elles-mêmes, nous laisserons simplement la nature s'occuper d'elles, 


comme elle l'a fait dans le passé pendant des milliers d'années. Leurs populations reviendront alors à leurs 
niveaux naturels avant que les États-Unis n'adoptent leur politique insensée de subvention de toute la 
racaille du monde il y a une quarantaine d'années. 


En bref, notre politique non violente consiste à prendre soin des nôtres et à laisser les peuples de la boue se 
débrouiller seuls, chez eux et à l'étranger. Notre politique délibérée et inébranlable est de cesser de 
subventionner les peuples de la boue du monde, et de les laisser dépérir sur la vigne. Nous n'aurions jamais 
dû perturber le plan de la Nature en premier lieu. À l'avenir, laissez la Nature s'occuper des races de boue selon 
leurs propres mérites, et la Nature réduira leur nombre de façon appropriée, jusqu'à ce qu'elles ne constituent 
plus jamais une menace pour la survie des meilleurs éléments de la Nature. (Relisez notre brochure n° 103 
"Operation Rip-off - the World's Ultimate Patsy - the White American Taxpayer is the prime target for all 
scum, freeloaders, pirates and thieves of this hungry and overcrowded world"). 


Numéro 61 - Juillet 1990 

La guerre avec le Mexique est inachevée 

L'esprit héroïque des premiers Texas Rangers doit être ravivé pour sauver la race blanche. 
Explosion de la natalité 


Le taux de natalité des Mexicains aujourd'hui (et de leurs voisins latinos au sud) est le plus élevé du monde, 
dépassant même celui des nègres bien nourris et subventionnés des États-Unis. Ils, les nègres et autres races 
de boue du monde, sont une plus grande menace pour nous que la bombe à hydrogène. Si nous ne faisons pas 
face rapidement à l'invasion sauvage et incontrôlée des races de boue sur le territoire de l'homme blanc, nous 
serons bientôt submergés dans un cloaque de chaos. 


Une invasion incontrôlée qui se transforme en débandade 


il est difficile de dire à ce stade de l'histoire si les nègres, ou les Mexicains, ou les Cubains, ou les Haïtiens sont 
la plus grande menace pour la race blanche en Amérique, mais ne perdons pas de temps à ergoter sur cette 
question. Le fait est qu'ils le sont tous, tout comme l'afflux considérable de Chinois, de Jamaïcains, de 
Vietnamiens et de millions d'autres races de boue qui meurent de faim dans leur propre pays et veulent profiter 
des généreuses subventions de l'homme blanc. 

Ils n'apportent avec eux que de mauvaises nouvelles - maladie, pauvreté et mongrélisation. 


800 millions de Mexicains en 50 ans 


De toutes, l'invasion mexicaine est la menace qui s'accélère le plus rapidement. Cela est dû en partie à notre 
frontière commune de 2000 miles de long. La population du Mexique double tous les vingt ans. Dans 50 ans, le 
continent nord-américain sera infesté de 800 millions de bâtards hispano-mexicains. Cinquante ans, ce n'est pas 
long. Faut-il aller plus loin ? Depuis des siècles, le Mexique ne parvient pas à nourrir son peuple. En 
conséquence, 1ls franchissent la frontière par millions chaque année pour bénéficier de l'aide sociale, se nourrir 
et se reproduire. Au cours de la dernière décennie, 1ls ont fait des percées alarmantes dans la population de la 
Californie, de l'Arizona, du Nouveau-Mexique et d'autres États du sud-ouest. Avec l'aide unilatérale du 
gouvernement fédéral juif anti-blanc, ils ont également acquis un énorme pouvoir politique. Les Mexicains ne 
cachent pas leur haine raciale et leurs objectifs sociaux et politiques. Dans les commissions scolaires, au niveau 
municipal, ils se vantent ouvertement qu'ils vont dépasser les gringos et les chasser de ces territoires qui 
appartenaient autrefois au Mexique. À l'heure actuelle, ni l'homme blanc, ni le gouvernement des États-Unis ne 
lèvent le petit doigt pour arrêter cet outrage. Au contraire, la collaboration et la trahison sont à l'ordre du jour. 


La pensée devenue folle 


Rappelons donc que les Mexicains ne réussissent que parce que l'Homme blanc les laisse faire, et que 
l'Homme blanc les laisse faire stupidement parce que son credo racial est tout bousillé par la propagande judéo- 
chrétienne, doublée de la trahison juive. C'est à l'Église du Créateur de corriger cette horrible tragédie et de 
nettoyer le cerveau de l'homme blanc. 


Dans le titre de cet article, nous avons appelé la guerre du Mexique "une guerre inachevée"". Nous ne 
pourrions pas être plus sérieux. Nous avons une guerre de grande envergure sur les bras, une guerre dans 
laquelle le gouvernement actuel (comme d'habitude) trahit la race blanche et est du côté de nos ennemis. Que 
nous le sachions ou non, c'est une guerre que nous sommes en train de perdre (pour l'instant), mais que nous 
pouvons facilement renverser si nous mettons de l'ordre dans nos idées. Débarrassons-nous donc des toiles 
d'araignée mentales que nous ne connaissons pas. 


d'assouplir notre façon de penser et d'adopter un programme agressif et significatif. Nous n'avons pas de temps à 
perdre. 


Ce que nous devons faire 


1. La première chose à faire est de fermer nos frontières à toute nouvelle invasion des hordes mexicaines. 
Après tout, 1ls violent nos lois sur l'immigration et sont donc des envahisseurs criminels. Puisqu'ils déferlent par 
millions, quelle différence cela fait-1l qu'ils le fassent en tant qu'armée militaire ou en tant qu'envahisseurs civils 
? Le résultat est le même : 1ls s'emparent de nos terres et de notre espace vital. Par conséquent, je propose que 
nous soyons durs et que nous appliquions les lois que nous avons maintenant. Installez des mitrailleuses et 
abattez-les sans pitié lorsqu'ils tentent de nous envahir. Cela mettra définitivement un terme à cet 
outrage. 


2. Modifier les lois sur l'immigration de sorte que le quota d'immigration en provenance du Mexique soit 
un zéro absolu. 


3. L'étape suivante consiste à passer au peigne fin la population mexicaine pour repérer les étrangers en 
situation irrégulière parmi nous. Leur présence même est un outrage à notre territoire souverain et tout ce 
que nous devons faire est d'appliquer strictement la loi telle qu'elle existe actuellement. Tous les Mexicains 
illégaux doivent être renvoyés au Mexique et on doit leur dire en termes clairs que s'ils traversent à nouveau la 
frontière ou sont trouvés sur le sol américain, ils seront abattus à vue. 


4. Une fois cette tâche accomplie, l'étape suivante consiste à renvoyer de force au Mexique tous les 
Mexicains de cette origine raciale, qu'ils soient citoyens ou non, qu'ils soient nés ici ou non. Sévère ? 
Rappelez-vous ce que les Mexicains de Santa Anna ont fait aux Texans quand ils avaient le pouvoir. 


5. L'étape suivante consiste à adopter le même programme que celui de notre grand président Polk et de 
nos courageux ancêtres en 1836, puis en 1846-48, à savoir repousser les frontières de l'homme blanc 
vers le sud. 


Nous avons maintenant une politique raciale 


Il y aura une différence à ce stade de l'histoire. Alors que les instincts de l'homme blanc en 1846 étaient 
fondamentalement sains, 1l ne disposait pas d'un credo ou d'une politique raciale clairement formulée. 
Maintenant, nous en avons une. Lorsque nous étendons notre territoire, nous devons le faire par étapes 
planifiées, et chaque étape que nous franchissons doit être nettoyée des races de boue et colonisée et assimilée 
par la race blanche avant que l'étape suivante ne soit franchie. Ces étapes, nous devons les franchir en 
succession rapide jusqu'à ce que nous atteignions et récupérions le canal de Panama que les Juifs, en 
collaboration avec les traîtres blancs, ont gratuitement livré à l'ennemi. 


S1 certaines de ces mesures peuvent sembler dures à certains de nos camarades raciaux blancs encore 
déconcertés, voyons les choses sous cet angle : 


1. Nous n'avons pas le choix. Dans la lutte incessante pour la survie que la nature a imposée à toutes ses 
créatures, la conclusion est évidente : soit les Mexicains prennent le pouvoir (avec notre aide) et finissent 
par massacrer une population blanche en diminution, comme l'a fait Santa Anna au Texas, soit nous 
poussons les Mexicains vers le sud jusqu'à l'oubli. 


2. Ce n'est pas un nouveau programme, mais un programme initié par nos courageux ancêtres qui ont 
construit l'Amérique. Il est en fait vieux de 350 ans et constitue le socle sur lequel l'Amérique a été construite. 
Nous, loyalistes raciaux blancs - créateurs, l'appelons "la voie américaine". Voulez-vous vous y opposer et 
répudier 350 ans d'histoire américaine ? 


3. Examinons la question du point de vue moral de la Bible chrétienne. Ce livre nous dit que Dieu est parfait et 
que nous, pauvres pécheurs stupides, sommes censés essayer de devenir plus semblables à Dieu. Très bien, 
poursuivons cette approche. Qu'a fait Dieu quand il n'a pas aimé les gens qu'il a créés ? II les a tous tués, 1l les a 


noyés comme un tas de. 


des rats misérables dans le "Grand Déluge", à l'exception de la famille de Noé. Ensuite, nous pouvons citer des 
dizaines de passages de l'Ancien Testament où le Dieu juif incite les Juifs à s'emparer des terres des 
Cananéens, des Philistins, etc. et les encourage à "tuer tout ce qui respire". Nous pouvons également citer le 
"peuple élu" d'aujourd'hui qui a chassé les Arabes de Palestine sous les applaudissements du reste du monde 
"civilisé”. Dois-je continuer ? Si c'est là l'approche divine, la manière morale et chrétienne de traiter toute une 
masse de gens, pourquoi devrions-nous être condamnés pour avoir adopté une approche similaire, mais 


beaucoup plus douce, à l'égard des races de boue qui envahissent notre territoire et menacent notre survie même 
9 


4, Examinons maintenant la question du point de vue des lois éternelles de la nature, la position que l'Église du 
Créateur adopte sur toutes les questions. La loi primordiale de la nature est la survie de l'espèce à tout prix. La 
nature ne pose aucune question quant à vos méthodes ou au code moral (temporaire) que vous adoptez, ou quoi 
que ce soit d'autre. Elle ordonne clairement à chaque créature de prendre soin des siens et punit sévèrement 
celles qui sont trop laxistes, trop retardataires ou trop stupides, avec la punition ultime - l'extinction. C'est 
l'essentiel en ce qui nous concerne. Notre credo religieux est fondé sur les lois éternelles de la nature, et notre 
objectif fondamental est la conclusion qui résulte de ces lois : la survie, l'expansion et le progrès de la race 
blanche. 


Puisque la conquête de l'Ouest a été la plus belle et la plus grande réalisation de l'histoire de la race blanche, 
nous voulons intégrer ce thème dans notre programme religieux. Nous voulons rappeler à nos camarades de 
race blanche (dont beaucoup s'obstinent à glorifier les "Héros du Vrai Israël" mythiques de l'âge de pierre, ou 
les "Héros Viking" fratricides de l'âge sombre, ou bien d'autres importations étrangères inappropriées) l'esprit 
de travail, de difficulté, de combat et de colonisation du 19ème siècle, qui a produit la grandeur de l'Amérique. 
Nous voulons rappeler à notre peuple que la conquête et la colonisation sont la voie américaine, et que le fait 
que certains cœurs insipides bloquent toute action entreprise par la race blanche pour sa propre survie sera non 
seulement condamné comme non américain, mais aussi considéré comme une trahison contre la race blanche 
elle-même. Nous voulons encore rappeler à tous les traîtres comment le général Scott a traité les traîtres de 
Churubusco. 


L'héritage occidental - Notre marque de fabrique 


Par conséquent, au lieu d'adopter, disons, le style nazi de la tenue et du format militaires (que nous admirons 
également), nous préférons le style occidental de la tenue, à la manière du cow-boy, de la cavalerie américaine 
ou des Texas Rangers. Nous mettrons également l'accent sur la musique de cow-boy et la musique country, la 
musique folklorique, la danse carrée et d'autres coutumes qui reflètent notre héritage américain blanc. Nous 
encouragerons également un renouveau de l'architecture des villes frontalières de l'Ouest pour nos édifices 
religieux. Pourquoi pas ? C'est notre véritable héritage et nous voulons souligner que les fondations de l'Église 
du Créateur ne sont pas seulement ancrées dans l'histoire et l'héritage de la race blanche elle-même, mais ces 
fondations sont également enracinées dans les débuts de l'Amérique. Elles ne sont pas une importation 
étrangère (comme le néo-nazisme "Deutschland Uber Alles"), mais bien américaines à tous égards. Notre fier 
slogan doit être : La victoire de l'Ouest est le plan pour la victoire du monde. 


Texas Rangers - Les vrais héros de la race blanche 


Dans la guerre contre les Mexicains, 1l y a un groupe d'hommes héroïques dans l'épopée du Sud-Ouest qui 
mérite notre mention particulière. En raison de leur ténacité, de leur bravoure et surtout de leur dévouement à la 
survie et à l'expansion de la race blanche, nous, loyalistes - créateurs de la race blanche, désignons avec fierté 
ce vaillant groupe d'hommes blancs, les Texas Rangers. Ils étaient durs, implacables et infatigables dans leur 
guerre, repoussant et traquant les maraudeurs mexicains et indiens qui tentaient de tuer et de chasser les 
premiers colons du Texas. 


Fer de lance difficile 


Bien que nous n'ayons pas l'espace nécessaire 1c1 pour donner une histoire même sommaire de cette bande d'élite 
d'hommes de loi, je souhaite 


de leur rendre justice en permettant aux hommes blancs et à leurs familles de s'installer, puis de maintenir leur 
emprise fragile sur le précieux sol qu'ils avaient conquis. Lorsque la guerre du Mexique de 1846-48 est 
finalement venue remettre les Mexicains métissés à leur place, c'est le noyau dur des anciens Texas Rangers qui 
a constitué les troupes de choc. Dans pratiquement toutes les grandes batailles et toutes les victoires héroïques, 
de Matamoros aux salles de Montezuma, les forces relativement modestes de six compagnies de Texas Rangers 
ont fait une énorme différence. 


Strictement aucun non-sens 


Une fois la guerre terminée, les frontières du Texas restaient encore sous l'assaut sauvage des bâtards mexicains 
récalcitrants et de leurs parents ancestraux, les Indiens sauvages. Seuls ou en collaboration les uns avec les 
autres, les Mexicains et les Indiens des plaines ont poursuivi leurs raids meurtriers contre les colons texans 
pendant des décennies après la fin de la guerre du Mexique. Parmi les tribus indiennes, les féroces Comanches 
et les Cherokees étaient particulièrement tenaces. Les Texas Rangers avaient pour mission de chasser ces 
ennemis de la race blanche du Texas et de s'assurer qu'ils y restent. Les Rangers s'acquittèrent de leur tâche 
avec un tel dévouement et une telle énergie que les Mexicains et les Indiens apprirent rapidement la leçon à 
leurs dépens : se heurter aux Rangers texans, c'était payer de leur sang et laisser leurs carcasses dans les plaines 
du Texas. 


Devils du Texas 


Les Rangers se sont forgé une réputation si formidable que lorsque les troupes du général Winfield Scott sont 
entrées en triomphe dans Mexico en 1847, ce sont les Texas Rangers que les Mexicains craignaient le plus. 
Les Mexicains appelaient les Texas Rangers "Los Diables Tejanos" - les diables du Texas. Cette réputation 
leur est restée longtemps après la guerre du Mexique et c'est un nom que les Mexicains et les Indiens ont 
appris à détester et à craindre tout au long de la conquête de l'Ouest. 


Le gouvernement fédéral aggrave le problème des Indiens 


Il y a une autre note de bas de page dans l'histoire du Texas qui est très importante pour notre lutte contre les 
races de boue. Lorsque le Texas a rejoint l'Union dans les derniers jours de 1845, le gouvernement fédéral de 
Washington a préempté la solution finale au problème indien. Alors que les Texans et les Rangers avaient 
adopté une position ferme d'expulsion à l'égard des prédateurs indiens, le gouvernement fédéral a inversé cette 
politique et a établi des réserves indiennes sur le sol texan, a conclu avec eux un certain nombre de traités 
dénués de sens, et a en fait protégé, nourri et subventionné de diverses manières ces sauvages indésirables. La 
confusion et la frustration s'ensuivirent. Le problème indien n'était pas résolu, mais au contraire, aggravé, au 
grand dam des Texans. 


La solution finale par les Texans 


Les Blancs du Texas ont commencé à se demander de quel côté se trouvait le gouvernement fédéral. Pendant 
14 ans, ils ont toléré cette stupide absurdité. Finalement, en 1859, ils prirent les choses en main, abolirent 
toutes les réserves et chassèrent les Indiens de leur territoire, tâche dont s'acquittèrent habilement les Rangers. 
Après cela, tout Indien trouvé au Texas s'y trouvait à ses risques et périls. 


Crédit et discrédit 


C'est au crédit éternel des Rangers et des premiers colons du Texas que le problème indien a été réglé une fois 
pour toutes, et qu'il n'y a plus eu au Texas de réserves ou de centres de soins pour peaux rouges inférieurs. Ce 
qui n'est pas à mettre au crédit de leur progéniture, c'est la tolérance et la prolifération de l'élément mexicain, 
vaste et croissant, qui étouffe maintenant la race blanche au Texas et dans les États du Sud-Ouest et, en fait, la 
maladie mexicaine se répand dans le reste de l'Amérique. 


Nos objectifs : ceux des Texas Rangers 


Dans la guerre actuelle contre les Mexicains, nous avons l'intention de faire revivre l'esprit et les objectifs 
des Texas Rangers du XIXe siècle. Leur objectif était - comme le nôtre aujourd'hui - de chasser chaque 
Mexicain et chaque Indien du territoire de l'homme blanc. Ce que ni les Mexicains, ni les Indiens n'ont pu 
gagner au XIXe siècle par la force des armes, notre perfide gouvernement juif d'occupation les a aidés à le 
réaliser au XXe siècle par pure perfidie : par le biais de l'immigration, de l'aide sociale, des subventions, en 
permettant aux étrangers mexicains illégaux d'envahir nos frontières par millions. Nous nous trouvons 
maintenant dans une situation intolérable où les Indiens mexicains métissés s'emparent non seulement des États 
du Sud-Ouest que l'homme blanc a gagnés lors de la guerre de 1846-48, mais se répandent dans tous les États- 
Unis, dans des villes comme Chicago et bien d'autres. Par l'invasion et la reproduction pure et simple (les 
"hispaniques" sont encore plus prolifiques que les nègres), ils étouffent l'homme blanc sur son propre territoire, 
l'empêchant subrepticement d'en venir aux mains par le biais de toute guerre d'affrontement. 


La guerre continue 


Nous, loyalistes raciaux blancs - Créateurs, voulons donc exhorter et inspirer chaque homme blanc au sang rouge 
à agir 

— pour reprendre la guerre contre les bâtards hostiles là où nos héroïques ancêtres de la guerre du Mexique l'ont 
laissée. Nous appelons à nouveau l'homme blanc aux armes pour faire revivre l'esprit des Texas Rangers 
dont la devise était "LE SEUL BON INDIEN EST UN INDIEN MORT" et qui ont juré de chasser à jamais 
les Mexicains et les Indiens mongréliens du sol et du territoire du Texas. Comme les Texans d'Alamo, 
nous, Créateurs Loyalistes Blancs, déclarons la guerre aux bâtards. Comme les Texas Rangers, nos objectifs 
doivent être de nettoyer notre terre des sauvages et des bâtards. Les premiers Texans ont réalisé que sur leur 
vaste territoire, il y avait un conflit irréconciliable entre trois races - les Mexicains, les Indiens et la race 
blanche. Elles ne pourraient jamais vivre ensemble en paix et l'homme blanc ne pourrait survivre qu'en chassant 
ou en détruisant les deux autres. Comme l'a déclaré succinctement le président du Texas, M. Bounaparte Lamar 
(1838-40), "L'homme blanc et l'homme rouge ne peuvent vivre ensemble en harmonie. La nature 
l'interdit". Il s'est rendu compte que la politique de modération et d'indulgence des États-Unis envers les 
Indiens avait été un échec total et que la politique appropriée était celle de l'expulsion totale. 


Nous, loyalistes de la race blanche - Créateurs, sommes d'accord avec la politique d'expulsion totale, non 
seulement envers les Indiens, mais aussi envers leurs parents raciaux les Mexicains, comme toutes les autres 
races de boue. Notre politique n'est pas de rendre le monde sûr pour la "démocratie", une idée juive et une 
escroquerie au mieux, mais au contraire de rendre le monde sûr pour la Race Blanche, non seulement à notre 
époque, mais pour nos enfants et leur future progéniture, éternellement et pour toujours. 

RAHOWA ! 


(Pour plus d'informations sur la guerre du Mexique, lire CC 32-33 Dans la Bible de l'homme blanc. ) 


Les leçons de la guerre du Mexique 


1. La leçon la plus évidente et la plus importante que nous devons apprendre est que l'Amérique, comme tout 
autre pays, empire ou civilisation, a été construite par la conquête. C'est par la force de la bataille, en versant 
du sang, en conquérant l'ennemi que l'homme blanc a pris de force la terre aux Indiens, ou aux Mexicains, et 
même leur indépendance aux Britanniques. 


2. Les écrivains juifs, qui travaillent toujours contre les meilleurs intérêts de la race blanche, ont dévalorisé le 
président James Polk (le plus grand président de tous !) et la guerre du Mexique (la meilleure guerre de 
toutes !) comme une partie "insignifiante" de notre histoire. Au lieu de cela, les Juifs ne cessent de ressasser la 
guerre de Sécession, la "nostalgie" de tout cela, les généraux "colorés", etc. Le fait que la guerre du Mexique, 
sous la direction suprême du président James Polk, a été une guerre des plus constructives et productives, et que 
la guerre de Sécession a été une terrible et épouvantable bavure, perpétrée par les Juifs eux-mêmes, n'est jamais 
souligné. 


3. Nous, loyalistes raciaux blancs - créateurs - considérons que les guerres contre les Indiens et les 
Mexicains ont une importance bien plus grande que la guerre de la Révolution américaine contre 
l'Angleterre. Après tout, le Canada a tout aussi bien prospéré, bien qu'il ne se soit jamais formellement séparé 
de l'Angleterre. Sa population plus faible est uniquement due au fait que seules ses franges méridionales 
bénéficient d'un climat hospitalier. 


4. Si la guerre du Mexique, qui consistait à repousser les races de boue et à s'installer avec les Blancs, a été si 
productive dans le passé et constituait la "voie américaine", pourquoi mettre au rebut une formule gagnante ? 
Pourquoi ne pas appliquer le même programme réussi au reste des terres du monde, non seulement pour les 
États-Unis, mais pour la race blanche dans son ensemble ? Nous, loyalistes raciaux blancs - Créateurs, 
proposons que c'est exactement ce que nous pouvons et devons faire si nous voulons survivre. Nous avons 
l'intelligence, nous avons le pouvoir, et la Nature nous a donné le droit naturel de le faire. Dans son credo, la 
seule et unique, véritable et révolutionnaire Religion raciale blanche - Créativité nous fournit également non 
seulement le droit moral de le faire, mais aussi l'obligation morale de le faire. 


5. Pour ces cœurs insipides qui saignent (dont l'esprit a été pollué et perverti par la propagande juive), nous 
lançons ce défi : si vous croyez vraiment que l'homme blanc a eu tort de conquérir l'Amérique, si vous ne 
croyez pas à la manière américaine, pourquoi ne pas donner l'exemple en démontrant vos convictions par des 
actes ? Rendez vos biens à un Mexicain ou à un Indien, renoncez à votre citoyenneté américaine et creusez un 
trou pour mourir. C'est l'essentiel de vos conclusions idiotes, que vous le sachiez ou non. 


6. Nous, les Loyalistes raciaux blancs - Créateurs, adoptons la position contraire. Nous adoptons une position 
que la nature et l'histoire ont enseignée depuis des temps immémoriaux, à savoir : La terre et la race sont tout. 
La terre est essentielle à la vie et à la préservation de notre race. La survie, l'expansion et l'avancement de la 
race est le but le plus vital de notre existence. Nous, loyalistes raciaux blancs - créateurs, croyons non seulement 
en l'expansion du territoire américain, comme l'ont fait nos glorieux ancêtres de 1846-48, mais aussi en la même 
grande "voie américaine" d'expansion de l'espace vital de la race blanche dans le monde entier, jusqu'à ce que la 
race blanche habite chaque mille carré hospitalier de la surface de la terre. 


7. La guerre du Mexique constitue également une leçon et un avertissement pour tous les traîtres à la race 
d'aujourd'hui. Sous les ordres du général Winfield Scott, 65 déserteurs américains, qui ont rejoint les forces 
ennemies, ont été jugés par une cour martiale et condamnés à la pendaison. Que cela soit un avertissement pour 
tous les traîtres. Nous, loyalistes raciaux blancs - créateurs, avons adopté une position encore plus dure : dans le 
cadre de notre credo religieux, nous croyons que la loyauté raciale est le plus grand honneur, et la trahison 
raciale le pire des crimes. Nous sommes convaincus qu'être un traître à sa race est un crime encore plus odieux 
que de trahir son pays ou son armée. Nous aussi, nous aurons un jour à rendre des comptes à tous ces traîtres 


qui croient aujourd'hui pouvoir trahir la race blanche en toute impunité. Nous aussi, nous rendrons la bonne 
vieille justice de la frontière aux traîtres à la race. Nous ne ferons jamais 


pardonner ou oublier. 


Les Blancs se 
réveillent ! 
Sauvez la race 
blanche ! 
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Hygiène 
raciale vs. 
Mongrélisation et dégénérescence 


Qu'est-ce qu'on entend par Eugénisme ? Fondamentalement, cela signifie la santé raciale. Toutes les espèces 
de la nature la pratiquent instinctivement. Toutes les espèces, qu'il s'agisse d'un troupeau de bisons, de cerfs, 
de caribous ou d'une bande de canards, font essentiellement deux choses pour maintenir la génétique du 
troupeau ou de la bande en bonne santé : (a) elles éliminent continuellement les inadaptés afin d'améliorer la 
qualité génétique du troupeau ou de la bande (survie du plus apte), et (b) elles ne se croisent pas avec une 
autre espèce similaire, même si cette espèce est très proche. 


Il existe un certain nombre d'outrages et d'humiliations qui sont pires que la mort, et 1l existe un certain nombre 
de causes pour lesquelles une personne honorable envisagerait de mourir. Dans Nature's Eternal Religion, j'ai 
intitulé la première partie du livre "The Unavenged Outrage”. Dans cette dissertation, nous voulons examiner 
plus en détail l'un de ces outrages que le Juif perpètre sur le Meilleur de la Nature, un outrage qui est si odieux 
qu'il supplante tous les autres, et un outrage qui ne peut être vengé et payé que dans le sang. C'est un 
outrage qui est perpétré sous nos yeux, chaque jour de l'année, et qui dure depuis des siècles. Ce que le Juif fait 
à la race blanche, c'est empoisonner subrepticement notre patrimoine génétique blanc, tirer la race blanche 
vers le bas lentement mais sûrement, jusqu'à ce que nous soyons une masse misérable et honteuse de zombies 
bruns idiots, dociles, stupides et prêts à être les esclaves volontaires du Juif perfide. 


Cela vous semble-t-il fantastique ? Regardez autour de vous, mon cher parent de la race blanche. Il n'est pas 
nécessaire d'être un génie ou un clairvoyant pour voir que la race blanche est lentement mais sûrement 
entraînée dans le maelstrôm de la mongrélisation. Chaque scène sur le boob-tube juif vous le dit clairement. 
Chaque publicité dans les journaux, magazines et autres médias juifs glorifie le stupide mulâtre mongrélisé 
comme le modèle de la "nouvelle ère" à venir. 


Chaque jour de la semaine, The Atlanta Constitution (à l'église, nous l'appelons The Atlanta Prostitution) 
présente des nègres, des nègres, des nègres, en grandes images à la une et ailleurs. Même le "prestigieux" 
hebdomadaire Time, le fleuron des périodiques juifs, affiche ouvertement la prédiction selon laquelle, au 
cours du prochain siècle, la race blanche sera une petite minorité en Amérique, et que les races de boue 
l'emporteront. Dans le numéro du 9 avril 1990, ils ont suggéré en souriant qu'au lieu que le drapeau américain 
soit rouge, blanc et bleu, leur couverture dépeignait en caricature audacieuse un drapeau composé de bandes 
brunes, noires et jaunes. Dans l'article lui-même, les Juifs jubilaient ouvertement en disant que l'Amérique était 
en train de se mongréliser et que le processus était imparable et irréversible. 


Nous, les Créateurs, nous disons à vous, perfides et gluants juifs, que c'est l'enfer ! Nous, les Créateurs, en 
collaboration avec les 500 millions de camarades de race blanche, sommes déterminés à inverser ce 
processus non seulement en Amérique, mais sur toute la surface de cette planète Terre. Nous sommes 
déterminés à chasser les Juifs du pouvoir, à reprendre le contrôle de notre propre destin entre nos mains et à 
coloniser toutes les terres habitables et agréables de cette planète avec notre propre espèce. Nous sommes 
déterminés à le faire, et c'est une cause d'une telle ampleur qu'elle vaut vraiment la peine de mourir pour elle. 


4 KR %k k %k 


Voyons maintenant le tableau sous deux angles, à savoir ce que la race blanche pourrait et devrait faire non 
seulement pour protéger son précieux patrimoine génétique, mais aussi pour l'améliorer considérablement, 
comme le préconise le COTC dans son programme d'eugénisme. Regardons ensuite l'autre côté et voyons 
comment le Juif fait exactement le contraire - en pompant de force les gènes des Noirs. 


le sang de l'Afrique dans les veines de l'Amérique blanche. 


Récemment, l'un de nos sympathisants de Californie, le révérend John Brooks, m'a envoyé un livre intitulé 
Racial Hygiene - Medicine Under the Nazis. J'ai trouvé ce livre non seulement extrêmement intéressant et 
inspirant, mais aussi très instructif sur ce que nous pouvons et devons faire pour d'abord sauver, puis améliorer 
notre patrimoine génétique blanc qui dégénère rapidement. L'auteur, Robert N. Proctor, prend ostensiblement la 
position que ce que les nazis ont fait était horrible, bien sûr, une position que la plupart des écrivains 
d'aujourd'hui sont obligés de prendre s'ils veulent que leurs livres soient publiés. Cependant, ce qu'il dit est très 
instructif et parle de lui-même. Nous pouvons apprendre beaucoup de ce que les Allemands ont fait dans le 
domaine de la recherche génétique, mais aussi de ce que la fraternité mondiale des scientifiques et des médecins 
a fait bien avant que le gouvernement nazi d'Hitler ne commence à mettre en pratique une grande partie des 
connaissances et des conclusions scientifiques connues. 


Dans son premier chapitre, intitulé "Les origines de l'hygiène raciale”, l'auteur souligne que l'idée de 
différences raciales existe depuis un certain temps, plusieurs centaines d'années en fait. Dès 1727, le comte de 
Boulainvilliers soutenait que les nobles de France étaient les descendants d'une race originelle et supérieure de 
Francs à tête longue, contrairement aux couches inférieures de la société française qui descendaient des Gaulois 
celtes. Cependant, ce n'est que dans la seconde moitié du XIXe siècle que le problème de la race a reçu 
l'attention détaillée des chercheurs scientifiques. En 1853-55, Arthur Comte de Gobineau a publié son essai 
pionnier sur l'inégalité des races. I affirmait pour la première fois que la race était la principale force 
motrice de l'histoire. Tout aussi importante était son affirmation selon laquelle son histoire raciste était une 
science. C'était le début de l'entrée de la science dans le domaine de la race et de la génétique. 


La publication de l'Origine des espèces de Charles Darwin en 1859 est entrée dans ce mélange génétique et 
scientifique. Pour la première fois, les théories de Darwin remettaient sérieusement en question le 
concept judéo-chrétien de l'unité de l'homme, fondé sur la création unique d'Adam et d'Eve. La théorie 
de Darwin (connue sous le nom d'évolution par sélection naturelle et de survie du plus apte) suggérait que 
les humains avaient évolué sur des centaines de milliers, voire des millions d'années, et que les races d'hommes 
avaient divergé tout en s'adaptant aux particularités des conditions locales. Son impact sur la recherche 
scientifique a été énorme. 


FEES 


Même avant Gobineau et Darwin, la question raciale était au premier plan non pas en Europe mais en 
Amérique. Cela était probablement dû au fait que dans aucun autre grand pays blanc avancé, 1l n'y avait un 
élément aussi important de Noirs africains pour menacer la mongrélisation et le métissage de sa population 
dominante. Aux libéraux au grand cœur qui voudraient dépeindre les Pères fondateurs comme l'un des leurs 
ayant proclamé que "tous les hommes sont créés égaux", nous devons faire remarquer que la Constitution 
américaine a reconnu la légitimité de l'esclavage et n'a étendu la totalité des ‘'droits de l'homme! qu'aux 
hommes blancs propriétaires. Alors que les philosophes européens éclairés défendaient la liberté, ils la 
subordonnaient à la pratique de la "raison", une faculté dont ils ne reconnaissaient pas l'égalité entre les 
humains. L'Anglais David Hume, par exemple, comparait l'intelligence d'un nègre à celle d'un perroquet et 
affirmait qu'un homme de cette race ne pourrait jamais atteindre un statut égal à celui d'un Européen. Le 
Français Jean Jacques Rousseau affirmait que les femmes étaient inférieures aux hommes dans la sphère de la 
raison, et ne méritaient donc pas les mêmes droits que les hommes. Cette position était manifestement partagée 
par les rédacteurs de la Constitution américaine, puisque ce n'est qu'en 1920 que les femmes ont obtenu le droit 
de vote. En Grande-Bretagne, ce droit a été obtenu en 1918 pour les femmes âgées de 30 ans ou plus et étendu 
à l'âge de 21 ans en 1928. 


Les généticiens allemands étaient quelque peu en retard sur ceux d'Amérique, d'Angleterre et de France. Le 
mouvement allemand de l'eugénisme, ou hygiène raciale, est apparu à la fin du XIXe siècle. Les darwinistes 
sociaux allemands craignaient que la dégénérescence de leur race ne devienne une menace pour deux raisons : 


premièrement, les soins médicaux prodigués aux "faibles" avaient commencé à détruire la lutte naturelle pour 
l'existence ; deuxièmement, les pauvres et les inadaptés du monde commençaient à se multiplier plus 
rapidement que les personnes en bonne santé et compétentes. 


En 1895, Alfred Ploetz a écrit un traité qui allait devenir le document fondateur de ce qui allait être connu sous 
le nom d'hygiène raciale (Rassenhygiene). Ploetz mettait en garde contre les différentes sortes de "contre- 
sélection" sociale (telles que les guerres intestines, les révolutions, l'assistance aux malades et aux inférieurs). 
Ces forces doivent être évitées. La guerre et la révolution doivent être évitées, et l'aide aux pauvres ne doit être 
accordée qu'aux personnes ayant dépassé l'âge de procréer. La population doit être protégée contre des agents 
tels que l'alcool, les maladies vénériennes ou tout ce qui pourrait endommager le plasma germinal humain. Mais 
surtout, Ploetz met en garde contre les soins médicaux pour les "faibles", car ils permettent à ces individus 
inférieurs de survivre et de se reproduire, alors que dans l'ordre naturel, ils ne le feraient pas. 

Selon lui, les soins médicaux traditionnels aident donc certains individus mais mettent la race en danger. (Ces 
théories sont parallèles à celles que nous épousons dans La Bible de l'homme blanc, à savoir que la civilisation 
en tant que telle, sans credo racial conscient, a pour effet désastreux de déclasser l'espèce). 


En 1904, Ploetz a fondé l'Archiv fur Rassen und Gesellschaftsbiologie (Journal de biologie raciale et sociale) 
pour étudier "les principes des conditions optimales pour le maintien et le développement de la race". En 1905, 
Ploetz, avec le psychiatre Ernst Rudin, l'anthropologue Richard Thurnwald et l'avocat Anastasius Nordenholz, a 
fondé Ja Society for Racial Hygiene pour faire avancer la cause de l'amélioration de la race humaine. La société 
devient rapidement internationale et, en 1910, la Sal/lskap for Rashygien de Suède devient son premier affilié 
étranger. 


Ne comptant au départ qu'une poignée de membres après la Première Guerre mondiale, la Société s'est 
rapidement développée, tant en Allemagne qu'à l'étranger. En 1930, elle comptait 1 300 membres rien qu'en 
Allemagne, avec seize branches locales. Dès sa création, Ploetz insiste sur la supériorité de la "souche 
nordique” et, s'il n'exclut pas à l'origine les Juifs des objectifs de la science raciale, il souligne que les Juifs 
sont radicalement différents de la souche nordique en termes de pensée et de caractère et qu'en temps de 
guerre, ce sont les Nordiques qui sont "plus disposés à se battre pour leurs idées" et qui souffrent le plus de 
l'épuisement de leur meilleure souche raciale. Les Juifs, notait-il, souffrent le moins de la guerre, puisqu'ils 
s'engagent deux fois moins souvent et sont tués deux fois moins souvent, et qu'ils ne souffrent donc que d'un 
quart de ce que subissent les non-Juifs. 


L'intérêt pour l'hygiène raciale s'est considérablement accru parmi les scientifiques et la profession médicale au 
cours des années 1920 en Allemagne, et un certain nombre de noms remarquables apparaissent. Bien que nous 
ne soyons pas en mesure, dans ce traité limité, de couvrir l'expansion rapide de ce domaine, nous devons 
mentionner des noms tels que Julius Friedrich Lehman, qui devint bientôt le plus important éditeur allemand 
d'ouvrages sur l'hygiène raciale ; Eugen Fischer, qui fut nommé directeur de l'Institut Kaiser Wilhelm 
d'anthropologie, de génétique humaine et d'eugénisme lorsque cette organisation ouvrit ses portes en 1927 ; 
Theobald Lang, qui déclara dans le National Socialist Monthly que le national-socialisme était simplement de la 
biologie appliquée. Les rangs des scientifiques et des médecins éminents qui épousent l'hygiène raciale 
augmentent rapidement avec la montée du parti nazi. En fait, le pourcentage d'enrôlement des docteurs en 
médecine dans le parti nazi dépasse largement celui de toute autre profession. 


4 KR 


Il est vite devenu évident pour la profession médicale que la théorie était une chose, mais que pour mettre en 
pratique ses idées eugéniques, elle devait être liée au pouvoir politique. C'est ainsi que les idées raciales du 
parti nazi se sont appuyées sur la recherche et la promotion de la profession médicale, et qu'en retour, la 
profession médicale a réalisé qu'elle avait besoin de l'influence politique du parti nazi pour mettre en œuvre ses 
idées d'amélioration raciale. Il s'agissait d'un partenariat naturel et mutuel : chacun avait besoin de l'autre. Il est 
important de noter que le nombre de revues d'hygiène raciale et de domaines connexes avait proliféré et pris 
des proportions importantes avant l'arrivée d'Hitler au pouvoir en 1933. (Il existait environ 200 revues 
médicales allemandes en 1933). Il convient également de souligner que l'hygiène raciale n'a pas été "imposée" 
à la communauté médicale allemande ; les médecins ont adopté avec enthousiasme l'idéal racial et l'état racial. 


Is l'ont fait parce qu'il était évident pour eux que c'était la seule voie à suivre pour la santé raciale, politique, 
économique et physique future de la population allemande. 


les gens, ou n'importe quel autre peuple, d'ailleurs. 


Avec la prise du pouvoir politique en 1933; le parti nazi et la profession médicale ne perdirent pas de temps 
pour mettre en œuvre les idées raciales que la profession médicale avait défendues au cours des dernières 
décennies. Dès les premiers mois, le corps médical est Gleichgeschaltet, c'est-à-dire coordonné ou unifié en 
une seule structure hiérarchique, responsable devant une chaîne de commandement verticale culminant dans la 
Ligue des médecins nationaux-socialistes, qui était à son tour subordonnée au parti national-socialiste. 


La Gleichschaltung de la presse médicale en Allemagne marque le début d'une campagne visant à éliminer 
les Juifs, et tout ce qui peut être identifié comme juif, de la science médicale allemande. Au cours de l'été 
1933, le journal Deutches Arzteblatt (Journal des médecins allemands) annonce que la presse médicale 


allemande va commencer à "se purger des influences non allemandes" afin de ramener la profession au 
"sentiment allemand” et à la "pensée allemande”. 


La réforme de l'éducation était un élément important de la politique médicale nazie. En 1933, le ministre de la 
Propagande Joseph Goebbels demanda que toutes les organisations allemandes soient éduquées à "la manière 
de penser eugénique". Le soutien des universités allemandes à l'hygiène raciale augmente rapidement. En 1933, 
Fritz Lenz est le seul professeur titulaire d'hygiène raciale en Allemagne, poste qu'il occupe depuis dix ans. En 
1936, des chaires d'hygiène raciale sont créées à Berlin, Bonn, Francfort, Glessen, Hambourg, Heidelberg, 
Iéna, Konigsberg, Munich et Warzburg. Bientôt, le programme d'études exige que tous les étudiants en 


médecine consacrent trois heures de cours par semaine, au neuvième semestre, à "la génétique humaine comme 
fondement de l'hygiène raciale". 


FEES 


Comme dans les professions du droit, de la banque et de la finance, de l'éducation, de l'édition et d'autres 
domaines, la profession médicale a été fortement dominée par les Juifs jusqu'en 1933. C'était surtout le cas à 
Berlin et dans les grandes villes, moins dans les zones rurales et les petites villes. Les Juifs représentaient moins 
de 1 % de la population allemande, mais 13 % de tous les médecins étaient juifs. À Berlin, la capitale du pays, 
ce chiffre atteignait le chiffre impressionnant de 60 %, ce qui, bien entendu, entraînait le contrôle de tous les 
centres nerveux clés de la profession médicale dans toute l'Allemagne. C'était une mainmise qui n'était pas 
facile à déraciner. 


Cependant, malgré leur lourd retranchement, les médecins allemands et le parti nazi s'y emploient. Au cours 
de l'été 1933, l'un des cris de ralliement de la nouvelle revue German Public Health from Blood and Earth est 
de "mettre fin à l'influence pernicieuse des Juifs en médecine”. Le journal publie toutes les deux semaines une 
caricature de la "vie et des actes de M. Isidor Farben", un médecin aux traits juifs exagérés. Kurt Holz, 
rédacteur en chef de Der Sturmer, affirme dans le nouveau journal que, si les avocats, journalistes et 
politiciens juifs ont injecté leurs poisons dans le peuple allemand pendant des décennies, le fait que les Juifs 
en soient venus à dominer la médecine allemande est mille fois pire. 


L'élimination des juifs fortement enracinés dans la profession médicale ne se fait pas du jour au lendemain, n1 
facilement. Berlin, qui abrite plus de la moitié des médecins juifs d'Allemagne, va subir de plein fouet les 
conséquences de l'opération. 

la législation anti-juive. Un décompte officiel effectué en octobre 1933 fait état d'un total de 3 481 médecins 
berlinois pratiquant la médecine dans le cadre des programmes d'assurance financés par l'État. Parmi eux, seuls 
1 404 étaient d'origine allemande (40%), 1 888 étaient d'origine étrangère (juive) (54%) et 189 étaient d'origine 
ambiguë", ce qui signifie qu'ils étaient probablement en partie juifs ou avaient un mari ou une femme juifs. En 
1934, 1 144 médecins avaient été exclus des programmes d'assurance sociale de Berlin, principalement des 
juifs, mais aussi 10 % d'entre eux en raison de leurs affiliations communistes. Néanmoins, même en 1937, la 
proportion de médecins juifs à Berlin atteignait encore 23 %. 


L'Allemagne est loin d'être le seul pays à avoir pris conscience de la menace juive dans la profession médicale. 
En 1939 


Des pays aussi divers que la Bulgarie, la France, l'Italie, la Norvège, la Pologne et la Roumanie avaient adopté 
des lois restreignant la proportion de Juifs autorisés à pratiquer la médecine dans leur pays. En 1937, 
l'Association médicale polonaise vota par 120 voix contre 104 l'exclusion des membres juifs de cette 
organisation. En 1938, la Chambre médicale hongroise a décidé que le nombre de médecins juifs en son sein ne 
pouvait dépasser 20 %. Alors que les médecins juifs fuient l'Allemagne dans les années 30, les pays voisins 
prennent des mesures pour les empêcher d'entrer. La Hollande refuse les permis de travail aux Juifs qui fuient 
l'Allemagne. La Bulgarie ferme ses frontières aux Juifs en 1939. En Belgique, en 1939, alors que l'afflux de 
Juifs atteignait 1 250 par mois, le dirigeant nazi flamand Braun annonça une campagne visant à exclure les 
"nègres blancs" (weisse neger) de toute nouvelle immigration. À l'université allemande de Prague et aux 
collèges techniques de Brno, de nombreux professeurs juifs ont été démis de leurs fonctions quelques mois 
avant l'invasion allemande de mars 1939. 


Euthanasie 


Après avoir plus ou moins nettoyé la maison (mais jamais complètement) du problème juif dans leur propre 
bailliage, la profession médicale allemande, en collaboration avec le gouvernement allemand, a commencé à 
instituer des réformes pour améliorer la santé génétique allemande dans toutes les autres catégories malades 
et a établi des programmes pour le nettoyage et l'amélioration futurs du pool génétique allemand. 


L'idée de la destruction des "vies qui ne valent pas la peine d'être vécues" avait été discutée dans la littérature 
juridique et médicale bien avant l'arrivée au pouvoir des nazis. À la fin du XIXe siècle, des universitaires 
britanniques écrivant pour la Westminster Review avaient débattu des mérites de la destruction des aliénés en 
phase terminale afin de soulager la société de "ce terrible fardeau". En 1912, lors d'une réunion de l'Association 
psychiatrique hongroise, le Dr Nameny1 a recommandé de se débarrasser des "idiots inutiles" conformément 
aux principes de l'euthanasie. Ce mot a des significations différentes selon les personnes. Pour certains, il 
signifie le droit de mourir délibérément au moment de son choix, sans douleur ni souffrance prolongée. Pour 
d'autres, 1l signifie que certains groupes ou individus doivent être détruits par la force parce que leur vie est 
inutile et/ou nuisible et pesante pour la communauté - une vie qui ne vaut pas la peine d'être vécue. L'un est 
volontaire et l'autre est obligatoire, et les deux ont été invariablement confondus, une confusion qui peut 
difficilement être attribuée aux médecins nazis. 


En 1920, Alfred Hoche, professeur de médecine, et Rudolph Binding, professeur de droit, publient leur livre 
intitulé Release and Destruction of Lives Not Worth Living (Libération et destruction des vies qui ne valent pas 
la peine d'être vécues), dans lequel ils affirment que le principe du "meurtre autorisé" devrait être étendu aux 
malades incurables, et défendent également le droit au suicide. Le droit de vivre, affirmaient-ils, doit être 
gagné et justifié, et non pas dogmatiquement supposé. Ceux qui ne sont pas capables de sentiments humains 
- ces "vies de lest" et ces "enveloppes humaines vides" qui remplissent nos institutions psychiatriques et nos 
asiles d'aliénés - ne peuvent avoir aucun sens de la valeur de la vie. Leur vie ne vaut pas la peine d'être vécue ; 
leur destruction est donc non seulement tolérable, mais humaine. 


Les idées d'euthanasie ne se limitent pas à l'Allemagne. En 1935, un certain nombre de médecins 
britanniques ont formé l'Euthanasia Voluntary Legalization Society, dirigée par Lord Moynihan, président 
du Royal College of Surgeons. En 1936, l'Euthanasia Society a soumis à la Chambre des communes un 
projet de loi visant à autoriser l'euthanasie volontaire. Selon un point de vue assez répandu en Grande- 
Bretagne, l'euthanasie devrait être considérée comme une option pour les personnes souffrant d'un retard 
mental, même si elles sont par ailleurs en bonne santé. 


Le débat américain sur l'euthanasie a atteint son apogée entre 1936 et 1941. Comme en Grande-Bretagne, la 
plupart des partisans de l'euthanasie affirment que les gens devraient avoir le droit de choisir quand ou comment 
mourir, et contribuent à garantir les droits des personnes qui, aujourd'hui, réclameraient une mort dans la 
dignité. Nombreux sont ceux qui affirment que ce serait un bon moyen d'économiser sur les coûts médicaux. Le 
Dr WA. Gould, dans le Journal for the American Institute of Homeopathy, a défendu l'euthanasie comme un 


moyen de résoudre les difficultés économiques. Il a rappelé à ses lecteurs que l'euthanasie n'était pas une idée 
récente, et que certaines des sociétés les meilleures et les plus saines de l'Antiquité l'avaient pratiquée, comme 
en témoignait ‘’ l'élimination ‘’ de la maladie. 


des inaptes'' dans l'ancienne Sparte, une société qui pratiquait déjà un eugénisme partiel et qui a sans 
doute produit les plus beaux spécimens de la race humaine, tant mentalement que physiquement, de 
toute l'histoire. (Ce qui a condamné la civilisation grecque est double : (a) ses guerres intestines - Sparte contre 
Athènes, et (b) la pollution de son patrimoine génétique par l'importation d'esclaves étrangers inférieurs. Ce 
dont les Grecs avaient le plus besoin, mais qu'ils n'avaient pas, c'était d'une religion raciale bien structurée qui 
aurait pu non seulement sauver leur patrimoine génétique exemplaire, mais aussi le propulser vers des sommets 
inimaginables). 


Toujours en Amérique, W.G. Lennox, dans un discours prononcé en 1938 devant le chapitre Ph1 Beta Kappa de 
Harvard, affirmait que sauver des vies marginales "ajoute un fardeau sur le dos de la société”. (Il devrait voir 
l'Amérique d'aujourd'hui !) Il voulait que les médecins reconnaissent "le privilège de la mort pour les malades 
congénitaux et les malades incurables qui souhaitent mourir : l'avantage de ne pas naître pour les inaptes”. 
Lennox était assez astucieux pour percevoir que "le principe de la limitation de certaines races par la limitation 
de la descendance pouvait être appliqué au niveau international aussi bien qu'intranational. L'Allemagne, en 
temps voulu, aurait pu résoudre son problème juif de cette manière". 


Les églises chrétiennes et les libéraux sanguinaires s'opposent à tous ces points de vue, ces derniers 
étant encouragés avec véhémence par la presse juive. L'Allemagne, quant à elle, bien que 
psychologiquement et politiquement prête à agir sur le problème des aliénés et des inadaptés, procède 
néanmoins avec prudence et lenteur. 

Cela était dû en partie, sans aucun doute, au fait qu'elle était fortement attaquée par la presse juive dans sa 
campagne mondiale. Pour la même raison, le soutien à l'euthanasie a diminué au début des années 1940 en 
Amérique et dans d'autres "démocraties" occupées par les Juifs. Alors que les juifs parvenaient à susciter 
davantage de haine et de fanatisme à l'encontre des Allemands et à plonger le monde dans une guerre 
fratricide en 1939, les terribles exigences de la guerre et la nécessité de conserver leurs ressources et leurs 
forces ont finalement amené les Allemands à prendre des mesures limitées pour débarrasser leur population 
du fardeau imposé par la prise en charge des débiles, des fous et des inaptes congénitaux. 


Dès 1935, lors du congrès du parti nazi à Nuremberg, des plans ont été discutés pour la destruction de toutes les 
"vies qui ne valent pas la peine d'être vécues" en Allemagne. Dans un discours prononcé devant ce congrès, 
Gerhard Wagner, chef de la Ligue des médecins de la N.S., reprochaïit au libéralisme et au marxisme d'avoir nié 
"les valeurs intrinsèquement différentes de la vie de différents individus". La doctrine de l'égalité 
(Gleichheitslehre), disait-il, était encore pire dans ses effets (biologiquement parlant) que la révolution 
bolchevique, dans la mesure où elle conduisait à "valoriser les malades, les mourants et les inaptes au même 
ütre que les forts et les sains". Il soulignait que la taille moyenne des familles des "inférieurs" était presque le 
double de celle des familles saines. Ainsi, le nombre de malades mentaux avait augmenté de 450% au cours des 
soixante-dix dernières années, alors que la population dans son ensemble n'avait augmenté que de 50%. Les 
inférieurs vivaient donc aux dépens des sains, et croissaient à un rythme neuf fois plus rapide que les normaux 
et les sains. Encore une fois, si l'on projette cela dans l'avenir, cela assure la détérioration et l'effondrement de la 
société, a-t-1l souligné. 


Hitler s'est rendu compte de tout cela, mais bien qu'il soit déterminé à débarrasser la nation allemande des 
déchets humains qui menacent de la détruire, il hésite à aller de l'avant face à la propagande du cœur qui 
saigne. Ce n'est que lorsque la nation s'est pleinement engagée dans la guerre et qu'il s'est agi de choisir entre 
sauver des idiots inutiles et sauver la vie de soldats combattants que les plans établis précédemment ont été 
mis en œuvre. Les nazis faisaient valoir que si les personnes en bonne santé devaient sacrifier leur vie en 
temps de guerre, alors pourquoi les malades, les incompétents et les inutiles ne feraient-1ls pas de même ? 


Après la fin de la guerre contre la Pologne, après quelques hésitations, les registres indiquent qu'entre janvier 
1940 et septembre 1941, 70 273 personnes ont été mises à mort par injection d'anesthésiants, gaz et autres 
moyens indolores. Sur une population de plus de 80 millions d'habitants, cela représentait moins d'un dixième 
d'un pour cent, et n'a pas vraiment fait une grande différence dans le nombre d'aliénés et de malades incurables. 


Mais cela indique que le peuple allemand était sérieux dans sa tentative de nettoyer sa race des déficients et, sur 
une plus longue période, il aurait sans doute réussi. Rome ne s'est pas construite en un jour, et on ne peut pas 
s'attendre à ce que tous les maux et les péchés raciaux accumulés pendant des siècles soient guéris en une courte 
période de six mois. 


années que les nazis avaient en temps de paix. 
Stérilisation 


La politique raciale ne s'est pas fait attendre après l'arrivée au pouvoir d'Hitler le 30 janvier 1933. Le 14 juillet 
de la même année, le gouvernement nazi a adopté la loi sur la prévention de la descendance génétiquement 
malade, selon laquelle un individu pouvait être stérilisé si, de l'avis d'un tribunal de santé génétique, il souffrait 
de l'une des nombreuses maladies génétiques suivantes : faiblesse d'esprit, schizophrénie, folie maniaco- 
dépressive, épilepsie génétique, chorée de Huntington, cécité ou surdité génétique, ou alcoolisme grave. 


Les hygiénistes raciaux et une grande partie de la presse médicale orthodoxe préconisaient depuis longtemps 
la stérilisation comme moyen d'améliorer la qualité de la race. Dès 1892, le psychiatre August Forel avait tenté 
de justifier la stérilisation des aliénés comme un sacrifice national similaire à celui d'un soldat en guerre. 


Les lois de Nuremberg 


À l'automne 1935, Hitler promulgue une série de trois mesures, généralement appelées "lois de 
Nuremberg", visant à nettoyer davantage la population allemande des éléments indésirables. 


(a) La loi sur la citoyenneté du Reich du 15 septembre 1935 établit une distinction entre les citoyens et les 
résidents. Les citoyens, la catégorie la plus exclusive, ne comprennent que les personnes "de sang allemand ou 
apparenté" et "capables de servir fidèlement le peuple et la nation allemands”. Les Juifs, en particulier, étaient 
considérés comme exclus de la citoyenneté, mais pouvaient être classés comme résidents, n'ayant pas droit aux 
nombreux privilèges de la citoyenneté. Curieusement, les femmes célibataires sont également classées comme 
résidentes, la motivation étant manifestement que les femmes allemandes doivent se marier et avoir des 


enfants. 


(b) Le 15 septembre également, la loi pour la protection du sang allemand et de l'honneur allemand, ou loi 
de protection du sang, est annoncée. Elle interdisait à la fois le mariage et les relations sexuelles entre non-juifs 
et juifs, et plus tard, cette loi a été étendue à tous les "non-aryens”". Elle classait les Juifs comme "Juifs à part 
entière" s1 les quatre de leurs grands-parents étaient juifs ; les métis, au premier degré si deux d'entre eux 
étaient juifs, et au second degré si un seul grand-parent était juif. Sur la base de ces classifications, la loi 
précisait les catégories qui pouvaient être mariées. La loi stipule en outre qu'il est interdit aux Juifs d'employer 
des domestiques allemands âgés de moins de quarante-cinq ans. 


(c) Le 18 octobre, le gouvernement a adopté une troisième et dernière mesure de cette série. La loi pour la 
protection de la santé génétique du peuple allemand, ou loi sur la santé conjugale, oblige les couples à se 
soumettre à un examen médical avant le mariage afin de prévenir les dommages raciaux. La loi interdit le 
mariage entre des individus souffrant de maladie vénérienne, de faiblesse d'esprit, d'épilepsie ou de toute autre 
infirmité spécifiée dans la loi sur la stérilisation de 1933. Les personnes considérées comme "génétiquement 
malades" sont autorisées à se marier avec d'autres personnes de la même catégorie, mais seulement après avoir 
été stérilisées pour s'assurer qu'elles ne laisseront pas de descendance. 


Walter Gmelin, chef du bureau de la santé de Schwabisch-Hall, écrit un article en 1933 dans lequel il exhorte 
les médecins à participer à l'élaboration de la législation raciale, qui comprend des mesures négatives et 
positives. Les mesures négatives comprennent la loi sur la stérilisation, les sanctions conjugales, certaines 
formes de contrôle des naissances et d'autres sanctions. Les mesures positives, plus importantes, comprennent 
le soutien aux "précieuses lignées génétiques" et des incitations pour les familles de bonne souche à avoir de 
nombreux enfants. Il suggère également que, compte tenu du grand nombre de Juifs qui se sont convertis au 
christianisme pour des raisons de commodité, la religion seule n'est plus une mesure fiable de la race. Gmelin 
suggère donc que le gouvernement lance un effort massif pour construire un registre génétique complet du 
peuple allemand afin de déterminer l'ampleur des problèmes que les autorités sanitaires allemandes auront à 


résoudre. 


afin d'améliorer la santé génétique de la nation. Dès 1930, Kurt Thomalla avait proposé que tous les 
Allemands soient munis d'un carnet de santé contenant des informations vitales sur la santé génétique et 
raciale de chacun. 


Conclusion 


Comme nous pouvons le voir dans ce qui précède, la nation allemande des années 30 était en bonne voie pour 
mettre en œuvre une politique puissante et constructive visant à nettoyer le bourbier racial dans lequel les Juifs 
l'avaient entraînée après sa défaite lors de la Première Guerre mondiale. Les Juifs craignaient une nation 
allemande saine et renaissante, à juste titre, car leur succès exemplaire aurait bientôt été imité par toutes les 
autres nations blanches, non seulement en Europe, mais aussi en Amérique et dans le monde entier. Par 
conséquent, les Juifs, par le biais de leur appareil de propagande mondial et de leurs manipulations financières, 
ont perfidement entraîné les autres nations blanches dans une deuxième guerre mondiale pour détruire ce que 
l'Allemagne avait construit. Nous ne devons plus jamais laisser une telle catastrophe de Blancs tuant des 
Blancs se reproduire. Après avoir détruit le gouvernement allemand, ses villes et ses infrastructures, ils ont 
vicieusement entrepris de violer et de souiller les femmes allemandes avec des hordes de maudits animaux 
noirs. 


Nous, les Créateurs, soutenons fermement l'esprit de l'opération de purification allemande et de ses lois raciales, 
mais nous ne les approuvons pas nécessairement n1 n'avons l'intention de les imiter en tant que telles. Nous 
n'allons pas non plus les trier et dresser une liste de ceux que nous approuvons ou désapprouvons. Nous avons 
déjà clairement exposé notre philosophie raciale et eugénique dans divers chapitres de la Bible de l'homme 
blanc, tels que "Créativité et eugénisme", "Vie, mort et immortalité" et un certain nombre d'autres, ainsi que 
"Eugénisme et survie de la race blanche" dans La vie salubre, et nous ne voyons aucune raison d'en changer 
maintenant. Nous ne voyons pas non plus de raison de détailler davantage nos lois ou notre credo à l'heure 
actuelle. Je crois que nous l'avons fait clairement et suffisamment en détail pour le moment. Cependant, nous 
pouvons apprendre beaucoup de choses de l'expérience allemande et il nous incombe d'étudier leur histoire. 


La principale différence entre notre philosophie et celle des nazis des années 1930 est que, alors que les nazis 
mettaient principalement l'accent sur les caractéristiques raciales germaniques, nous affirmons qu'il existe un 
nombre considérable de qualités raciales précieuses dans toutes les nations de la race blanche, ainsi qu'un 
certain nombre de caractéristiques indésirables qui doivent être éliminées si nous voulons survivre et progresser 
en tant qu'espèce. Alors que les nazis faisaient la différence entre les Allemands et les non-allemands, nous 
nous adressons à tous les peuples blancs de cette planète Terre et traçons la ligne entre la race blanche et les 
races de boue. Nous avons besoin de tous nos camarades de race blanche pour survivre, et nous croyons que 
notre programme agressif d'eugénisme, une fois mis en œuvre, peut et va effectivement faire évoluer notre race 
vers l'ère du Superman et au-delà. 


Il y a deux autres points que je souhaite aborder. L'un est que nous sommes maintenant racialement dans un 
désordre catastrophique beaucoup plus grand et alarmant que ne l'étaient les Allemands dans les années 1920, 
et que nous allons maintenant en enfer dans un panier à main à un rythme accéléré à moins que nous ne 
changions de direction violemment et vigoureusement, et nous le faisons maintenant. L'autre point est que rien 
n'arrêtera la mongrélisation et la négrification de la race blanche si nous ne nous débarrassons pas des Juifs, 
comme l'ont fait les Allemands dans les années 1930, et si nous ne prenons pas le contrôle de notre propre 
destin et de nos gouvernements, dans le monde entier. 


Seule la Créativité a le credo et le programme pour unir les peuples blancs sur une base globale et chasser le 
Juif du pouvoir. 


La créativité est la formule gagnante pour la survie 
des Blancs ! Homme blanc, rejoignez l'équipe 
gagnante, aujourd'hui ! 


Mobilisez la race blanche ! 


Numéro 63 - Septembre 1990 
La guerre au Moyen-Orient 
Des garçons américains envoyés à la mort pour Israël 


Au cœur de toute cette agitation moyen-orientale se trouve Israël. Le JOG a décidé d'envoyer la puissance 
impressionnante de l'armée américaine sur les sables chauds de l'Arabie Saoudite et de détruire la menace 
potentielle de l'Irak ou de tout autre pays arabe contre Israël. Homme blanc, au lieu de rejoindre l'armée pro- 
Juive du gouvernement occupationnel juif, rejoignez notre mouvement pro-blanc pour la survie, l'expansion 
et l'avancement de la race blanche ! 


Pendant des années, Israël a essayé d'imaginer un scénario qui inciterait la puissante puissance des 
États-Unis à déplacer ses forces impressionnantes dans les sables chauds du Moyen-Orient et à écraser 
les voisins arabes d'Israël. Aujourd'hui, il semble qu'ils croient avoir trouvé un tel prétexte. Au moins, la 
rhétorique incendiaire qui s'échappe de la bouche du président Bush semble essayer de convaincre le peuple 
américain qu'il a maintenant une question morale, une cause sainte avec laquelle il peut faire une telle gaffe 
colossale. Quoi qu'il en soit, que le public américain confus soit convaincu ou non, Bush déplace de vastes 
forces militaires des États-Unis vers les sables mortels à 120 degrés de l'Arabie saoudite. Le fait même que sa 
rhétorique insensée soit aussi incendiaire indique fortement son intention de déclencher une guerre armée. 


Examinons à la fois les questions et la rhétorique. 


Bush dit que nos "intérêts vitaux" sont menacés par un "nouvel Hitler", par un fou. C'est faux. Qu'un Arabe ou 
un autre contrôle le pétrole du Koweït fait peu ou pas de différence pour les Etats-Unis. Saddam Hussein 
n'avait aucunement l'intention de refuser le pétrole du Koweït aux États-Unis ou à quiconque. En fait, les 
Irakiens sont très désireux de vendre tout le pétrole qu'ils peuvent, car 1l s'agit de leur source de revenus. De 
plus, l'importation américaine de pétrole du Koweït ne représentait qu'un maigre 1,5 % de sa consommation 
quotidienne. Alors, quel est le problème ? Cela fait très peu de différence pour nous qu'un gros cheik 
milliardaire ou un émir (Saddam dit que l'émir est "attardé" qui s'est assis sur le trône du Koweït) nous vende le 
pétrole, ou nous arnaque, ou que nous l'achetions à l'Irak. En tout cas, cela ne fait aucune différence pour les 
jeunes garçons américains qui sont placés sur les sables brûlants de l'Arabie Saoudite pour y transpirer et 
mourir. 


Deuxième point. Nous sommes là, dit Bush, pour défendre l'Arabie Saoudite contre le Saddam d'Irak, et nous 
"croyons" qu'il a "l'intention" d'envahir l'Arabie Saoudite ensuite. Jusqu'où peut-on aller dans l'idiotie ? Si 
nous devons partir en guerre et défendre chaque pays de boue du monde contre un autre que nous 
"soupçonnons" d'avoir des intentions agressives envers ses voisins, nous déploierions nos forces sur au moins 
cinquante frontières réparties sur toute la planète. 


Et depuis quand avons-nous usurpé le droit d'être le policier (ou le tyran) du monde et avons-nous le droit 
d'entrer, d'envahir et d'écraser chaque potentat étranger contre lequel Bush a une vendetta personnelle, ou plus 
précisément - contre lequel ses maîtres juifs veulent que nous détruisions ? 


Troisième point. Bush essaie, de manière moralisatrice et mensongère, d'en faire une "question de principe", 
une question morale où nous ne pouvons pas permettre à un gros dictateur d'envahir un petit dictateur. Nous ne 
pouvons pas permettre la règle de "la force fait le droit", dit l'hypocrite à deux visages qu'est "notre" président, 
ou plus exactement, la prostituée politique et le larbin de JOG, qui tire les ficelles. Qu'en est-1l de son invasion 
brutale du Panama il y a moins de huit mois ? Qu'en est-il de notre invasion de la Grenade plusieurs années 
auparavant ? Il y a quelques années, Bush, en tant que directeur de la CIA, avait Noriega sur son registre du 
personnel et il y a une photo confortable qui circule d'eux deux discutant de certaines manigances sinistres, 


probablement comment faire plus d'argent dans le commerce de la drogue. 


Où étions-nous lorsqu'Israël a envahi sans raison l'Égypte pendant la guerre des Six jours ? 


Ou lorsqu'Israël a occupé les hauteurs du Golan, la Cisjordanie et la bande de Gaza, qu'il détient et tyrannise 
encore aujourd'hui ? 


En outre, où étaient les États-Unis il y a dix ans, lorsque Saddam Hussein et l'Irak ont envahi l'Iran ? Nous le 
soutenions et lui fournissions des armes contre notre "tyran de l'année" de l'époque, l'ayatollah Khomeini. 
Mais maintenant, nous changeons de camp, comme le tyran perfide que sont devenus les États-Unis eux- 
mêmes, pour demander l'aide de l'Iran afin de lutter contre l'Irak. La politique américaine changeante de ces 
dernières décennies n'a eu qu'une seule caractéristique constante : trahir et détruire ceux qui pensaient que les 
États-Unis étaient leurs amis. Avec de tels "amis", qui a besoin d'ennemis ? 


Quatrième point. Bush traite Saddam de menteur. C'est le genre de rhétorique qu'utilisent les belligérants 
lorsqu'ils veulent s'assurer à coup sûr qu'ils provoqueront une guerre armée. Saddam lui retourne le compliment 
le lendemain et traite Bush de menteur, mais qui est le plus grand menteur, et je crois que Bush remporte ce prix 
douteux haut la main. Au moins, lorsque Saddam a envahi le Koweït, 1l a capturé une riche récompense pour 
son pays, et il est un héros célébré par ses propres compatriotes. Lorsque Bush est entré au Panama, il a capturé 
son ancien copain, Noriega, qui n'était pas un riche trophée et qui, soit dit en passant, n'a toujours pas été jugé 
après avoir passé les huit derniers mois en prison. Il semble qu'il ne sera peut-être jamais jugé, et s'il l'est un 
jour, il est extrêmement douteux qu'il soit condamné. En outre, il pourrait, et 1l le fera sans aucun doute, révéler 
des faits embarrassants sur la duplicité de Bush. Après tout, de quel droit le grand tyran George Bush a-t-il le 
droit d'envahir un pays souverain, de réduire son infrastructure en miettes, puis de kidnapper de force son chef 
d'État, de l'amener aux États-Unis et de le juger pour des crimes présumés commis dans un pays étranger ? Si 
nous appliquions systématiquement cette politique à l'échelle mondiale, nous ferions comparaître tous les chefs 
de gouvernement criminels de quelque 140 pays, à commencer par les voyous criminels à la tête de l'État 
parasite d'Israël. 


Cinquième point. Comme dans le cas de la guerre insensée et extrêmement coûteuse du Vietnam, tant en vies 
humaines qu'en argent, le président des États-Unis nous précipite de manière péremptoire et irréfléchie dans 
une guerre stupide sans que le Congrès soit consulté et sans faire une déclaration de guerre formelle. C'est une 
violation évidente et flagrante de la Constitution pour laquelle Bush devrait très certainement être mis en 
accusation. Puisque l'imposition d'un blocus est un acte de guerre pur et simple, il utilise des termes aussi 
vagues que l'interdiction des navires et des ports d'autres pays, même de pays comme la Jordanie, notre ami 
supposé, contre lequel nous n'avons aucune querelle. 


Ce qui nous amène au dernier point, qui est le suivant : nos garçons ne sont pas envoyés suer et mourir sur 
les sables chauds du Moyen-Orient pour protéger nos intérêts vitaux", n1 notre approvisionnement en pétrole, n1 
pour rétablir sur le trône l'émir "légitime", gros et attardé, du Koweït, n1 pour protéger l'Arabie saoudite d'une 
invasion, n1 au nom de principes "sacrés" fictifs mais douteux, tels que l'imposition de notre marque de 
"démocratie" à un destinataire réticent. Ce n'est pas non plus George Bush ou les États-Unis qui mènent la 
barque. Ce sont les Juifs qui mènent la barque, dans leur propre intérêt sinistre et celui d'Israël. Israël est à 
l'origine de toute cette agitation au Moyen-Orient. Le JOG a décidé d'envoyer la puissance impressionnante de 
l'armée américaine sur les sables chauds de l'Arabie Saoudite et de détruire la menace potentielle que représente 
l'Irak ou tout autre pays arabe pour Israël. Pendant ce temps, Israël garde un profil inhabituellement bas, comme 
s'il n'était qu'un spectateur innocent, et n'avait rien à voir avec tout cela. Mais ils ne trompent personne, surtout 
pas les Arabes et, dans une moindre mesure, les lèche-bottes européens comme l'Angleterre, la France et 
l'Allemagne, qui sont contraints, malgré eux, de "soutenir" la campagne impie des États-Unis. Le public 
américain est le plus confus et le plus dérouté de toute cette affaire, car c'est lui qui paiera le prix le plus élevé 
pour cette trahison gratuite et ignoble du gouvernement d'occupation juif. 


Avec tout le crédit que l'on doit à la perfidie et à la sournoiserie de George Bush, nous devons réaliser qu'il est 


n'est pas son propre homme. Comme le président Reagan avant lui, il n'est qu'un homme de paille, un shabez- 
goy, un laquais méprisable pour les Juifs, qui contrôlent en coulisse ce pays et le monde. Donc, quant à savoir 
si Bush ou Saddam est le plus grand menteur ou l'agresseur le plus flagrant, c'est une question discutable et 
vraiment sans importance. 


Ce que nous devons faire pour nous débarrasser et débarrasser le monde de ce fléau juif permanent, c'est de 
construire une formidable structure de pouvoir pour nous-mêmes, la race blanche, sur une base mondiale, en 
commençant ici aux États-Unis. L'Église du Créateur, avec son credo et son programme de Créativité, possède 
la seule et unique formule gagnante sur laquelle une telle structure de pouvoir peut être construite. Homme 
blanc, au lieu de rejoindre l'armée pro-juive du gouvernement occupationnel juif, rejoignez notre 
mouvement pro-blanc pour la survie, l'expansion et l'avancement de la race blanche ! Rejoignez-nous et 
effaçons ce fléau extraterrestre de la surface de la terre, une fois pour toutes. Delenda est Judaica ! 


Comment briser efficacement une société blanche civilisée et la conduire en enfer dans un mouchoir de poche. 
La ‘'société multiculturelle'' tant vantée mène au chaos et à la décadence 


Nous répétons : 
Qui a besoin de nègres ? 


Deux questions raciales ont fait l'objet d'une attention considérable dans la presse contrôlée par les Juifs, 
notamment dans The Atlanta Constitution, au cours des mois de juillet et août. (À l'Église, nous appelons cette 
feuille de scandale orchestrée par les juifs La Prostitution d'Atlanta, et à juste titre, puisqu'aucun autre véhicule 
sinistre n'a autant fait pour prostituer et nigériser la ville autrefois fière d'Atlanta, en Géorgie). 


L'une des questions sur lesquelles la prostitution à Atlanta s'est acharnée est une question qui ne concerne pas 
du tout Atlanta, puisque l'événement n'a pas lieu à Atlanta, n1 même dans l'Etat de Géorgie. 


Depuis des années, la PGA (l'association des golfeurs professionnels) organise son tournoi de championnat 
annuel dans certains des meilleurs country clubs du pays. Pour 1990, elle a choisi d'organiser cet événement 
dans la ville de Birmingham, en Alabama, et plus précisément au Shoals Creek Country Club, qui se tiendra 

du 9 au 12 août 1990. 

Shoals Creek est l'un des country clubs les plus prestigieux du pays, et 1l a également eu l'honneur d'accueillir le 
championnat de la PGA il y a six ans. Étant un country club d'une certaine classe et distinction et étant un club 
social autant qu'un club sportif, 1l a, tout au long de sa longue histoire, évité d'avoir des membres noirs. Il est, 
en fait, très prudent quant aux personnes qu'il accepte dans ses rangs, même si elles sont blanches, et les frais 
d'initiation s'élèvent à 35 000 $. La PGA était bien consciente du fait que Shoals Creek n'avait pas de membres 
noirs lorsqu'elle a choisi d'y organiser son tournoi en 1990, et aussi lorsqu'elle y a joué six ans auparavant. 


Mais cette fois, les Juifs ont décidé de faire tomber les barrières sociales et d'injecter un nègre dans cette société 
privée d'élite blanche, que cela leur plaise ou non. Ayant pris cette décision et ayant le contrôle des médias du 
pays (et du monde), l'enfer se déchaîne. Alors qu'ils lançaient leur campagne de propagande massive dans tout 
le pays, avec la prostitution d'Atlanta qui criait probablement le plus fort, le monde entier allait bientôt savoir 
que, horreur de toutes les horreurs ! Il n'y avait pas de nègre au Shoals Creek Country Club et que, par 
conséquent, la PGA devait interdire cet endroit. Bientôt, la NAACP, orchestrée par les Juifs, s'est également 
mise de la partie et a menacé de dresser des piquets de grève et de faire du grabuge. 


Ni les membres du Shoals Creek Country Club, ni ceux de la PGA n'avaient envie de se plier aux exigences de 
la cabale juive ou de la NAACP, même s'ils criaient très fort. Mais les Juifs ont alors fait intervenir leur 
deuxième ligne d'artillerie. Des événements tels que les championnats de la PGA sont de grands événements 
médiatiques et télévisés, avec les millions de dollars de publicité qui vont avec. Bientôt, Toyota, IBM, Delta 
Airlines et Honda/Acura ont été incités à retirer leur publicité des réseaux de télévision ESPN et ABC qui 
parrainaient le championnat de la PGA. Cela a vraiment touché le cœur de la controverse. Comme l'argent est 
roi, et face à la perte de deux millions de dollars d'argent publicitaire, le Shoals Creek Country Club et la PGA 
se sont rapidement réconciliés avec l'ennemi. Ils se sont mis à la recherche d'un nègre de service qui pourrait 
devenir membre de leur club d'élite. Peu de temps après, ils ont trouvé un certain Louis Willie, cadre mulâtre 
dans le secteur des assurances à Birmingham, et Willie a été accepté, bon gré mal gré, sans faire d'enquête sur 
les antécédents qui précèdent habituellement une nouvelle adhésion, et sans les 35 000 $ de frais d'initiation 
habituels ! Presto ! Adhésion immédiate d'un nègre ! Les Juifs avaient brisé la tradition de longue date du 
Shoals Creek Country Club. Ils ont humilié et insulté non seulement ses membres, mais aussi la PGA, et de 
plus, ils menacent maintenant tous les Country Clubs blancs à travers la nation. Ils ont envoyé le message qu'ils 
feraient mieux de s'empresser d'accueillir des nègres en leur sein, même s1 les nègres sont notoirement peu 
intéressés par le golf et n'ont jamais produit de bons joueurs. Même 


Louis Willie, qui n'est pas vraiment un golfeur, a dit qu'il ne voulait pas vraiment être membre, mais que 
quelqu'un devait être le premier. Vraiment ? Qui a besoin de nègres dans ses rangs ? 
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L'autre sujet sans importance qui semblait préoccuper les rédacteurs, reporters et chroniqueurs de The Atlanta 
Prostitution pendant des jours et des semaines était le National Black Arts Festival. À les entendre s'extasier, 
faire l'éloge et vanter cette collection primitive d'objets nègres réunis à Atlanta, en Géorgie, on aurait pu croire 
que cet événement éclipsait la seconde venue du Christ. Jour après jour, le journal montrait des reproductions 
en couleur de tentatives primitives de barbouillage de peinture sur toile qui auraient pu être facilement réalisées 
par un amateur de six ans. 


Des titres aussi extravagants que "Sounding a vibrant new note", "The Ascension of Thornton Dial", "He's 
black, proud" (Il est noir, fier) ont fait la une d'un nombre infini d'articles, vantant les mérites de l'"art" nègre, 
dont la plupart, s'ils avaient été réalisés par un artiste blanc, n'auraient pas reçu le moindre regard. 
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Tout cela soulève des questions morales cruciales. Pourquoi est-il normal d'avoir un festival national des 
arts pour les Noirs dont les Blancs sont évidemment exclus, alors que c'est un crime moral odieux pour 
les Blancs d'avoir un country club social entièrement blanc dont les membres ne sont pas des nègres ? 
Aurait-1l été normal d'organiser un festival des arts blancs dont les artistes nègres seraient exclus ? Si un tel 
événement avait lieu, les nègres et les Juifs hurleraient plus fort que les banshees. Si nous épousons le 
daltonisme dans un domaine, nous devrions également le faire dans toutes les autres catégories. Ce qui est sauce 
pour l'oie est sauce pour le jars. Pourquoi est-il formidable d'avoir une organisation comme la NAACP qui 
est extrêmement raciste et qui ne promeut que les intérêts des nègres, alors que dans le même temps, il est 
considéré comme un scandale qu'une religion raciale comme la Créativité promeuve les meilleurs intérêts 
des Blancs ? 


Récemment, certains de nos militants ont distribué plusieurs centaines d'exemplaires de Racial Loyalty dans un 
quartier de Tampa, une activité pratiquée par des millions d'autres personnes pour distribuer leur littérature 
particulière, comme des guides d'achat, des prospectus pour des campagnes politiques, par les gens de Watch 
Tower, Hare Krishna et des milliers d'autres. Mais la nôtre était raciste et blanche, cette catégorie de non-dits, et 
immédiatement une grande tempête a éclaté. Des articles nous dénonçant ont été publiés dans le Tampa Tribune 
et le Sr. Petersburg Times. Le maire juif de Tampa, un certain Sandy Freedman, a eu l'idée de diriger un 
défilé dans le centre-ville de Tampa le 12 juillet 1990. II s'agissait d'une marche de solidarité contre le 
sectarisme et les préjugés, destinée à "arrêter toute la haine". L'événement a été organisé par un certain nombre 
de groupes haineux parmi les plus virulents, qui ont tous concentré leur haine exclusivement sur la race blanche 
et dont l'objectif principal était et reste l'éradication totale de la race blanche. 

Lorsqu'ils parlent de solidarité, il ne s'agit que de solidarité dirigée contre la race blanche, jamais de 

solidarité de la race blanche. Comme d'habitude, la marche de la solidarité était dirigée par des Juifs, dont le 
maire juif Sandy Freedman était le principal protagoniste. 


L'une des retombées intéressantes de cette exposition de "l'amour fraternel" est un prospectus haineux 
hispanique envoyé de Tampa à notre adresse à Otto. Ce tract montrait des photos de leurs héros, à savoir les 
bandits Pancho Villa et Emilano Zapata, en tant que guerriers militants contre les gringos des États-Unis. Tout 
était en espagnol, et la traduction d'un paragraphe strident au bas du prospectus proclamait : 


"Mort aux racistes, aux impérialistes, aux fascistes et aux (juron immonde) gringos, fils de putes. Nous 
sommes déterminés à poursuivre notre défense, devant vous, au milieu de vous et derrière vous." 


Quel amour fraternel ! Cependant, le maire juif Freedman ne semblait pas remarquer, ni se soucier, n1 se 
préoccuper de ce genre d'incitateurs à la haine tout près de chez lui et dans son propre jardin. Après tout, ils 
n'étaient pas blancs. 
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Comme tous les autres organes de la propagande juive aux États-Unis, la Prostitution d'Atlanta proclame 
chaque jour de la semaine en termes forts et élogieux les joies et les vertus d'une société multiraciale. Elle est, 
oh ! si fière, des races, des langues, des ethnies polyglottes, des renégats, des laissés-pour-compte et des rebuts 
du monde qui se rassemblent à Atlanta. Il y a les Vietnamiens, les Nicaraguayens, les Cubains, les Hindous, les 
Mexicains, les Pakistanais, les Chinois et les Japonais, sans oublier les millions de nègres qui pullulent dans le 
paysage. Mieux encore, le maire est un nègre mulâtre, tout comme le commissaire de police, la plupart des 
membres du conseil municipal et tout le reste de la cabale de la fonction publique. Quelle chance on peut avoir, 
dit La Prostitution d'Atlanta, nous sommes en train de devenir une ville internationale. Le fait que les Japonais 
achètent un grand nombre des gratte-ciel les plus en vue de la ville est une telle bénédiction, non seulement cela 
ajoute du capital d'investissement à notre ville, mais tout cela contribue à une telle richesse de notre mélange 
culturel. Nous voulons tous vivre dans une société polyglotte, multiraciale, multiculturelle, multilingue, 
multiplex, multiforme, polymorphe, hétéroclite, discordante, hétérogène, incongrue, divergente, mélangée et 
détraquée, n'est-ce pas ? 


Non, on ne veut pas ! Même les stupides nègres ou les Vietnamiens ne veulent pas d'une société polyglotte. 
Chacun d'entre eux veut construire et agrandir son enclave, prendre le dessus, exterminer les autres races et 
groupes ethniques et régner sur le perchoir. 
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Dans le Credo créatif n° 17 de La Bible de l'homme blanc, nous énonçons clairement une loi de la nature et 
les leçons intransigeantes de l'histoire, à savoir : seule une société homogène peut être gouvernée et peut 
perdurer. 


Le premier paragraphe de ce chapitre pose les principes de base de cette observation : 


Le mélange des races est synonyme de mort. L'histoire a prouvé à maintes reprises qu'aucune société 
multiraciale ou polyglotte n'a survécu longtemps. De même que dans le chapitre précédent, nous avons vu 
qu'un corps sain ne tolère pas et ne peut pas tolérer d'organismes étrangers en son sein, de même une société 
ne peut pas survivre au mélange d'éléments étrangers. Apprenons cette leçon fondamentale pour toujours et 
tenons-en compte, et tenons-en bien compte ! Disons-le autrement : Toute société dont les éléments sont 
composés de deux ou plusieurs races différenciées sera perpétuellement en guerre contre elle-même jusqu'à ce 
qu'elle se détruise. Habituellement, la lie d'une telle société détruira les meilleurs éléments et les premiers 
survivront pour occuper l'immobilier dans une structure sociale plus primitive. L'anarchie, la pauvreté et la 
misère deviendront alors son style de vie normal. L'histoire d'Haïti, que nous avons relatée dans un prochain 
chapitre, en est un excellent exemple. Mais l'histoire regorge d'un grand nombre d'autres exemples. Dans notre 
précédent ouvrage, Nature's Eternal Religion, nous en avons cité quelques-uns comme l'Égypte, l'Inde et 
d'autres." 


Depuis que ce chapitre a été écrit 1l y a plus de dix ans, les preuves à l'appui de cette conclusion ne cessent de 
s'accumuler. Lorsque nous regardons les gros titres quotidiens et observons comment les pays de la boue se 
débrouillent seuls, nous constatons que le dénominateur commun de chacun de ces pays de la boue 
autonomes" est la pauvreté, la famine, l'anarchie, la révolution, le crime et le meurtre. Je regarde le journal 
d'aujourd'hui et je trouve ce qui suit : 


e Un article, daté d'Eravor, Sri Lanka, proclame : " Des hommes armés assassinent 119 musulmans au Sri 


Lanka ; les Tamouls sont accusés. " 


e Un autre article, même page, daté de Johannesburg, Afrique du Sud : "9 morts dans une bagarre 
dans un foyer pour Noirs d'Afrique du Sud. " 


e Dateline Paynesville, Liberia : " La contre-attaque du gouvernement libérien relâche l'emprise des 
rebelles "". "L'article mentionne également que 18 civils ont été tués lors de la contre-attaque, et que les corps 
des réfugiés et les morceaux de vêtements de leurs ballots ont été dispersés dans les rues. 


e Karachi, Pakistan : "5 cohortes de Bhutto détenues dans le cadre d'accusations de corruption. " 
e Sidon, Liban : "Une bataille entre chiites libanais tue 16 personnes." 


e Port-of-Spain, Trinidad : "Le chef du coup d'État de Trinidad menace les otages. ‘Plus loin dans l'article, 
1l est dit que le leader musulman noir de la tentative de coup d'Etat a menacé de tuer le premier ministre et 
d'autres otages du gouvernement et que 22 personnes sont déjà mortes dans le soulèvement. 


4 KR 


Pendant ce temps, plus près de chez nous, dans notre ville multiculturelle "modèle" d'Atlanta, qui a 
l'honneur d'être la capitale américaine du meurtre (juste après cette jungle noire qu'est la capitale de notre 
nation), les choses bougent aussi. 


Il y a plus de dix ans, afin de faire revivre le "noyau" infesté de nègres de la ville d'Atlanta, beaucoup d'argent a 
été investi dans la construction d'une attraction touristique, de divertissement et de boîtes de nuit, "Aflanta 
Underground”, dans une section située sous le niveau de la rue. Une grande partie de cet argent provenait des 
contribuables. Malgré tous les magasins, restaurants, attractions et autres commerces qui ont été ouverts, 
l'opération a échoué, principalement parce que les Blancs avaient peur de s'aventurer dans ce quartier nègre 
infesté de crimes. II y a quelques années, le maire mulâtre Andy Young a de nouveau tenté de faire revivre 
Underground Atlanta, en y injectant d'énormes sommes d'argent public et en renforçant la protection policière 
au point qu'il y avait parfois plus d'agents de police que de clients. La prostitution d'Atlanta s'est empressée de 
donner un coup de pouce au projet, et pendant un temps, il a semblé que l'entreprise pourrait devenir 
financièrement viable. Mais plus maintenant. Les poulets rentrent au poulailler, et les nègres et le crime étant 
inséparables, la semaine dernière des signes de drogue et de guerre des gangs ont éclaté au grand jour dans 
Underground Atlanta. H semble que la guerre entre deux gangs de nègres rivaux de Los Angeles, le gang des 
Crips et le gang des Bloods, se soit installée. La semaine dernière, la fusillade a débuté à l'entrée Peachtree 
d'Underground Atlanta, et une personne a été tuée et deux autres blessées. Je prédis que ce deuxième tour 
d'Underground Atlanta est voué à l'échec. Il va faire faillite comme la première version. Le problème : les 
nègres. 


Pendant ce temps, dans l'Europe balkanisée, nos camarades de race blanche ont presque autant de problèmes 
que les pays de la boue mélangée. Un titre de page d'un récent reportage sur cette région proclame : "Les 
rivalités des Balkans menacent de rallumer la poudrière de l'Europe". ""Dateline Zagreb, Yougoslavie, 
l'article rapporte : "Des émeutes ont éclaté lors d'un récent match de football à Zagreb. Mais il ne s'agissait pas 
de la violence habituelle des supporters de football européens. Il s'agissait d'une bataille sanglante entre 
Croates et Serbes, les deux plus grands groupes ethniques de Yougoslavie, dont la haine mutuelle est profonde 
depuis des siècles. 138 personnes ont été blessées, dont 12 dans un état critique... Beaucoup voient dans cette 


violence un signe précurseur de ce qui est à venir." 


Les Balkans sont sans aucun doute la poudrière la plus instable d'Europe. Mais 1ls sont loin d'être la seule 
source de guerres et de dissensions ethniques. En Tchécoslovaquie, il existe des tensions non résolues entre les 
Tchèques et les Slovaques. Quels que soient les traités signés par une Allemagne réunifiée concernant la 
permanence des frontières actuelles, des millions d'Allemands de souche ont été abandonnés aux frontières de 
la Pologne, de la Tchécoslovaquie, de la Roumanie et de la Russie, lors du redécoupage insensé de la carte de 
l'Europe après la Seconde Guerre mondiale. Ils vont vouloir se réunir avec l'Allemagne. Il y a les "minorités 
ethniques" hongroises et roumaines, qui veulent chacune la séparation. Il y a les Slovènes et les Croates qui 


s'entre-déchirent. Les Albanais de souche veulent se séparer de 


La Yougoslavie. La liste est longue et ne se limite pas aux Balkans. 
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Quelle est la solution à tout ce gâchis qui met en émoi non seulement tous les pays de la boue du monde, mais 
aussi les pays européens blancs ? De plus, le pays le plus important et le plus riche du monde, les États-Unis 
(nous n'avons que dix mille milliards de dollars dans le trou), est également en train de sombrer rapidement dans 
un marécage balkanisé qui atteindra bientôt le statut de pays du tiers-monde où règnent la pauvreté et l'anarchie. 
Quelle est la solution ? Lorsque nous posons cette question aux gens, ils lèvent les mains et roulent les yeux. 


Eh bien, nous, l'Église du Créateur, avons une solution totale, directe et significative, et, nous le croyons, la 
seule solution. Nous avons la seule et unique formule gagnante, et nous l'avons déjà expliquée à plusieurs 
reprises. Mais permettez-moi de l'expliquer à nouveau, étape par étape. Elle se résume à un seul mot : 
RAHOWA ! 


1. En premier lieu, la race blanche doit s'unir à l'échelle mondiale. Elle doit s'unir sous une seule 
langue (le latin) et une seule religion (la créativité). 


2. Deuxièmement, nous devons oublier d'essayer de sauver toutes les ordures, les profiteurs et les races de 
boue du monde, et prendre toutes les mesures nécessaires pour nous sauver nous-mêmes. 


3. Troisièmement, pour ce faire, nous devons nous débarrasser de ces fichus Juifs et prendre en charge nos 
propres affaires et notre propre destin. 


Tant que nous n'aurons pas fait cela, rien ne sera réglé, et nous, la race blanche, nous nous enfoncerons de plus 
en plus dans le bourbier, jusqu'à ce que la mongrélisation, l'esclavage et l'extinction soient notre lot final et 
notre triste sort. Si ce n'est pas la créativité, qu'y a-t-1l d'autre ? S1 ce n'est pas maintenant, quand ? 


Homme blanc, unissez-vous et battez-vous ! Il n'y a pas d'autre issue ! Soit nous nous unissons, nous 
débarrassons des Juifs et nous prenons le contrôle du monde, soit tout est perdu. Sinon, il n'y a pas d'avenir 
pour vous, ou votre famille, ou vos enfants. Le prix est éblouissant, l'alternative est horrible au-delà de 
l'entendement. Aucun sacrifice n'est trop grand, aucun prix n'est trop élevé. 


Homme blanc, rejoignez-nous ! 
Propagandez ! Prosélytes ! Organisez ! 


La destinée manifeste de la race blanche 


Comme les pionniers américains, nous, la race blanche, devons maintenant faire de notre destinée manifeste 
de gagner le monde et de peupler toutes ses bonnes terres. Cette planète est toute à nous ! RAHOWA ! 


L'homme blanc est un formidable bâtisseur. Les rares fois dans l'histoire où il a été libéré et libre de faire ce que 
sa nature innée lui dictait, il a construit, 1l a créé, il a bâti des empires. Si on lui donne carte blanche pendant un 
certain temps, les travaux créatifs de l'homme blanc deviennent vraiment stupéfiants. L'une de ces périodes a 
été la construction de l'Amérique, et la conquête de l'Ouest. 


Au milieu du XIXe siècle, la majorité des Américains étaient imprégnés de l'idée que leur destinée manifeste 
était de conquérir et de peupler l'Amérique des rives de l'Atlantique aux rives du Pacifique. Et ils l'ont 
conquise ! 


Nos livres d'histoire trafiqués nous ont transmis tellement de bêtises sur l'importance des Pères pèlerins, des 
Puritains, du Mayflower Compact et, en général, du rôle du christianisme dans la construction de l'Amérique. 
Nos écoliers et la population américaine, dans son ensemble, ont donc été tellement endoctrinés que 
pratiquement tous répètent cette distorsion juive selon laquelle l'Amérique a été construite par des chrétiens, 
pour des chrétiens et sur des principes chrétiens. Un examen plus approfondi de l'histoire montrera que 
l'Amérique n'a pas été construite par des chrétiens, n1 sur des principes chrétiens, mais, au contraire, a été 
construite en dépit des chaînes du christianisme. 


Qui étaient les véritables bâtisseurs de l'Amérique ? Ce ne sont certainement pas les Pèlerins, les Puritains 
ou les fanatiques religieux, bien qu'il y en ait eu quelques-uns parsemés parmi les premiers colons. En fait, 
les personnes qui sont venues ici en grand nombre et qui ont constitué la base de l'Amérique étaient les 
meilleurs exemples de ce qui est bon dans la race blanche. C'étaient des gens imprégnés de l'esprit 
d'aventure qui cherchaient une meilleure terre et une meilleure opportunité pour élever leur famille 
et faire fortune. C'étaient des gens aventureux, agressifs, intrépides, énergiques et, surtout, des gens 
qui avaient une vision et qui voulaient construire. C'était le même genre d'individus qui a fait avancer 
les frontières de l'homme blanc partout dans le monde, sur les continents les plus éloignés, au cours 
des derniers milliers d'années. 


Qui étaient ces gens ? Ils étaient les meilleurs de notre race blanche dont nous pouvions être fiers. Ils étaient les 
pionniers, les trappeurs, les chasseurs, les explorateurs, les agriculteurs, les éleveurs, les constructeurs de 
chemins de fer et, surtout, les combattants indiens. Ils venaient d'une Europe surpeuplée, déchirée et exploitée 
par le monopole financier juif, et empêtrée dans une controverse divisée par des conflits autour de la religion 
chrétienne imposée par les Juifs. C'était des gens qui cherchaient de l'espace et la liberté de suivre leurs 
inclinations et aspirations naturelles. Ils avaient dans les veines et dans le sang le sentiment d'une Destinée 
Manifeste d'expansion et de peuplement de la riche nouvelle terre. 


De tout cela est né le plus bel et le plus grand épanouissement de la productivité blanche que le monde ait 
jamais connu. La victoire de l'Ouest a sans aucun doute démontré l'un des accomplissements les plus 
vastes et les plus larges de la race humaine. Dans l'héroïque victoire de l'Ouest a été écrit l'un des 
chapitres les plus glorieux et les plus vastes de l'histoire de la race blanche, ou de toute autre race, 
d'ailleurs. C'est à force de courage et de travail que s'est construit l'empire le plus productif, le plus créatif, le 
plus puissant et le plus riche que le monde ait jamais vu. 


Aujourd'hui, l'Amérique, bien que les Blancs qui y vivent représentent moins de cinq pour cent de la 
population mondiale, produit autant de richesse et de substance que tout le reste du monde réuni. Et ce, en 
dépit du fait que les Américains ont été accablés de restrictions et de handicaps sévères, comme aucune 


nation n'en à Jamais Connu auparavant. 


connu. Les Américains blancs ont sur leur dos 30 millions (probablement 70 millions) de parasites noirs, qui ne 
sont pas seulement une lourde charge à porter, mais un sérieux handicap supplémentaire dans la mesure où ils 
jettent du gravier dans les engrenages de la production. Toute cette production provient d'Amérique en dépit du 
fait que le peuple américain a été forcé de subventionner ses rivaux et ses ennemis dans le monde entier avec de 
l'aide étrangère, de la technologie, des prêts, des produits, des restrictions monétaires et toute autre forme 
d'entrave que le Juif pourrait imaginer. À cela s'ajoute l'effet d'étranglement des juifs parmi nous, dont le 
nombre est réputé être de six millions, mais qui sont probablement beaucoup plus nombreux. 


Sans aucun doute, l'Amérique d'aujourd'hui est le bastion de la race blanche. C'est pour cette raison qu'elle 
fait l'objet d'attaques violentes de la part des juifs, qui veulent que les Américains blancs soient mongrélisés et 
entraînés dans la même fosse à serpents que l'Inde 1l y a des milliers d'années, l'Amérique du Sud il y a quelques 
siècles et Haïti 1l y a 150 ans. L'Amérique est le grand bastion de la race blanche et c'est ici que la bataille devra 
être menée, c'est ici que le Juif devra être conquis, c'est ici qu'une nouvelle philosophie mondiale pour la 
survie de la race blanche devra être formulée et prendre racine. 


Nous devons beaucoup à nos courageux ancêtres qui sont arrivés sur un continent morne et hostile avec rien 
d'autre que leur détermination sans borne et leur capacité innée à créer et à construire. Parmi eux se trouvaient 
les premiers commerçants de fourrures et trappeurs, les chasseurs et les explorateurs, agités, énergiques et libres, 
à la recherche de nouvelles aventures et d'horizons toujours plus vastes. Avec eux sont arrivés les premiers 
colons, les homesteaders, les fermiers. Et à mesure qu'ils se déplaçaient vers l'ouest, les éleveurs, les barons du 
bétail et leurs cow-boys romantiques ont contribué à dompter les vastes espaces d'une Amérique en constante 
expansion. Ils ont été suivis à leur tour par des bâtisseurs de villes, des constructeurs de chemins de fer et des 
entrepreneurs, dans le meilleur sens du terme américain. Tout en construisant cet empire, ils ont tous, d'une 
manière ou d'une autre, combattu les Indiens. 


Puisque notre histoire a été tellement déformée, d'une part, et que nos héroïques ancêtres pionniers ont été 
malmenés pour leur politique à l'égard des Indiens, d'autre part, il est de la plus haute importance que nous 
examinions quelle était la politique de l'Amérique pionnière à l'égard de l'indigène rouge inférieur, à savoir 
l'Indien. 


Il ne fait aucun doute que l'homme blanc envahissait une terre peuplée d'Indiens, une race très différente de la 
sienne et décidément inférieure. Bien que l'invasion se soit faite au compte-gouttes au début, il n'a pas fallu 
longtemps à l'Indien pour se rendre compte qu'il était envahi et privé de sa terre. Comme l'hostilité s'est 
rapidement développée, comme il se doit, il n'a pas fallu longtemps à l'homme blanc pour se rendre compte que 
l'Indien était son ennemi mortel et qu'il représentait une menace sérieuse pour son existence, pour ses biens et 
pour la vie de sa famille. 


De là est né un lien entre les Blancs tel qu'il n'en avait jamais existé en Europe. L'homme blanc comprit 
qu'il devait se serrer les coudes pour survivre, et l'une des plus belles périodes de loyauté raciale entre les 
Blancs de toutes origines européennes se développa. Elle a fait ressortir le meilleur de l'homme blanc - 
loyauté raciale, ingéniosité, ingéniosité et courage. Mettant à profit ces attributs naturels, l'homme blanc a 
continué à avancer, a repoussé les Indiens vers l'ouest et s'est emparé de leurs terres. Bien que l'Homme blanc 
soit largement supérieur en nombre, cela ne s'est pas avéré être un handicap, car lorsque l'Homme blanc est uni 
et déterminé dans son but, 1l peut surmonter toutes les autres forces et tous les autres obstacles. L'homme blanc 
a clairement compris que l'Indien était son ennemi et la devise "le seul bon Indien est un Indien mort'' est 
devenue la loi non écrite du pays. 


Il s'agit donc d'un ramassis de conneries que d'affirmer que l'Amérique a été construite sur des principes 
chrétiens. L'Amérique n'a pas été construite sur des principes chrétiens du tout. Si le premier pionnier blanc 
américain avait suivi les préceptes de l'éthique chrétienne tels que "aime tes ennemis", "tends l'autre joue", 
"vends tout ce que tu as et donne-le aux pauvres”, "ne résiste pas au mal”, "ne juge pas”, etc. et toutes les autres 
absurdités chrétiennes suicidaires, 1l n'aurait jamais réussi. Il aurait été submergé et tué par les Indiens avant 


même d'avoir mis le pied sur le continent américain. Non, en effet ! L'Amérique n'a pas été construite sur des 
principes chrétiens, ni par des gens qui étaient... 


particulièrement intéressé par le christianisme. L'Amérique a été construite par les meilleurs spécimens de la 
race blanche - la race blanche exerçant son agressivité innée et donnant libre cours à ses capacités et 
compétences supérieures. 


Nous entendons tant d'absurdités dans nos livres d'histoire modernes, dans les films et dans d'autres formes de 
propagande juive, sur le fait que l'homme blanc était perfide, qu'il a rompu les traités avec les Indiens, qu'il a 
trompé les Indiens, qu'il a menti et les a trahis. Il s'agit bien sûr, comme je viens de le dire, de propagande juive 
visant à dégrader et à rabaisser l'homme blanc héroïque. L'homme blanc a tout simplement combattu et vaincu 
les Indiens, 1l n'a pas eu besoin de les tromper ou de leur promettre quoi que ce soit, 1l était en quête de 
conquête. Il a combattu l'Indien, il a vaincu l'Indien, il a tué et massacré l'Indien et l'a poussé devant lui alors 
qu'il s'emparait de ses terres. Il a clairement surpassé l'Indien et l'a soumis. Il s'agissait simplement d'une 
question de conquête, et accuser l'homme blanc de tromperie et de chicanerie est tout simplement un autre 
mensonge juif. L'homme blanc n'a conclu aucun traité avec les Indiens en tant que tel. Il a édicté des édits dont 
la plupart visaient à contenir les Indiens dans des réserves ou des zones données, alors qu'ils avaient déjà été 
totalement vaincus de toute façon. Vous ne négociez pas et ne concluez pas de traités avec des ennemis 
dévastés, vous imposez des conditions, et c'est ainsi que les Indiens d'Amérique ont été gérés. 


Soyons honnêtes. L'Européen blanc a traversé l'océan, a envahi le continent américain peuplé d'une race rouge 
inférieure et s'est dirigé vers l'ouest ; il a conquis l'homme rouge, s'est emparé de ses terres, a tué la plupart de 
ses adversaires et, lorsqu'il les a incontestablement soumis, il les a rassemblés dans une zone réduite de terres 
alors jugées inutiles, appelées réserves. Quel que soit le point de vue adopté, il s'agissait d'une conquête 
ouverte et libre, d'un libre jeu des forces de la nature, c'était l'homme blanc à son meilleur. Si nos ancêtres 
n'avaient pas fait cela, il n'y aurait pas eu d'Amérique - il n'y aurait pas, en fait, de grand et fort réservoir de la 
race blanche aujourd'hui. En fait, on peut se demander s1 la race blanche aurait encore survécu. 


Puisque la conquête de l'Ouest et la construction de l'Amérique ont été l'une des époques les plus 
créatives et productives de l'histoire de l'homme blanc, nous devrions tirer de sérieuses leçons de notre 
propre histoire. Si faire la guerre aux races de couleur, à savoir les Indiens, a été si productif il y a cent ou 
deux cents ans en termes d'expansion et de bien-être de la race blanche, et si un grand empire riche a été 
construit à partir de cette agression, quel est le problème de poursuivre et d'adopter une telle politique 
aujourd'hui à l'échelle mondiale ? Pourquoi choyons-nous et encourageons-nous la prolifération de l'Africain 
noir inférieur parmi nous alors que nous avons le pouvoir écrasant de débarrasser notre beau pays de ce fléau 
et de le renvoyer en toute hâte en Afrique ? Pourquoi n'aidons-nous pas nos frères blancs pionniers en Afrique 
du Sud et ne les aidons-nous pas à repousser l'homme noir sauvage vers le nord, vers l'équateur ? 


La nature elle-même nous a donné le droit inaliénable de survivre, le droit inaliénable de propager, de faire 
progresser et d'étendre la race blanche face à l'hostilité de tous les ennemis. N'oublions pas que les ennemis les 
plus mortels de la race blanche sont les races de boue. En fait, toutes les races de boue sont des ennemis de 
l'homme blanc. La meilleure protection que l'homme blanc puisse s'offrir est d'étendre le territoire et les 
effectifs de la race blanche à l'échelle mondiale et de réduire ceux des races de boue, qui nous sont toutes 
hostiles, jusqu'à ce que cette menace disparaisse. 


Tant que la race rouge hostile avait la prépondérance en nombre et en puissance, elle constituait une menace et 
un danger pour le pionnier blanc américain. Ce n'est que lorsque la race blanche, par son simple nombre, a 
écrasé les Indiens que la menace pour la vie et la propriété a été détruite. De même, à l'échelle mondiale, les 
races de boue, qui sont toutes hostiles à la race blanche, et qui le deviennent chaque jour davantage, 
constituent une menace mortelle pour l'existence même de la race blanche. Si la politique raciale de la race 
blanche en Amérique il y a cent ans a été si productive pour notre race, il va de soi qu'elle serait 
également excellente à l'échelle mondiale. 


Impossible ? Pas du tout. En fait, non seulement c'est possible, mais c'est la seule politique sensée que la race 
blanche puisse mener. 


Ne vous y trompez pas, les Juifs, en collaboration avec les races de boue, ont marqué la race blanche 
pour l'extinction et sont en train de procéder rapidement - et de réussir - dans ce programme. 


C'est le droit le plus élevé, la loi la plus importante de la nature, de lutter pour notre survie à tout prix ! Nous 
devons assurer l'existence de la race blanche sur la surface de cette planète pour toujours. Et l'Homme blanc 
peut facilement y parvenir s'il s'unit et réalise la solidarité raciale. Alors qu'à l'époque romaine, un légionnaire 
romain, utilisant ses armes contemporaines, telles que l'épée, le bouclier, la lance, etc., pouvait peut-être vaincre 
six (ou peut-être dix) fois son nombre de sauvages noirs, aujourd'hui, avec la technologie moderne qui est le 
produit de l'Homme blanc et de l'Homme blanc seul, quelques pilotes entraînés, armés d'avions à réaction et de 
bombes atomiques, pourraient anéantir toute opposition des Noirs hostiles d'Afrique, par exemple, en un rien de 
temps. Le fait que nos armes se trouvent maintenant entre les mains de notre ennemi, qui n'aurait jamais pu les 
concevoir ou les produire lui-même, est une réflexion honteuse sur le manque de loyauté et de détermination de 
la race blanche. 


Néanmoins, aussi mauvaises que soient les choses aujourd'hui, 1l n'est pas trop tard, ni impossible. Lorsque la 
race blanche parviendra à l'unité politique et à la cohésion idéologique, les races de boue, du fait de leur 
incapacité à se maintenir, se dessécheront sur la vigne et aucun holocauste nucléaire, avec lequel les Juifs nous 
intimident continuellement, ne sera nécessaire. 


Oui, l'écriture sur le mur est claire : Homme blanc, unis-toi ou péris ! Peuple le monde ou deviens un 
esclave mongrélisé ! 


Puisque la race noire commet la majorité écrasante de tous les crimes violents (et autres), il est évident que si 
nous réduisons leur nombre, nous réduirons la criminalité. Le même principe s'applique à l'ignorance et à la 
pauvreté. Par conséquent, si nous voulons réduire la criminalité, la pauvreté, la saleté, les taudis et 
l'ignorance, le meilleur programme et le plus efficace est de réduire le nombre de nègres en Amérique. 


Le programme racial de l'Église du Créateur est donc clairement énoncé : étendre la race blanche, 
réduire les boues. 


Cela doit être notre programme pour toujours, non seulement en Amérique mais aussi dans le monde entier. 


Stupidement et bêtement, sous les auspices du Juif et des principes chrétiens, nous avons fait exactement le 
contraire. En Amérique, comme ailleurs dans le monde, chaque politique que l'homme blanc a été stupidement 
incité à poursuivre, qu'il s'agisse de l'aide étrangère, de l'aide sociale, des politiques fiscales, de la fiscalité, de 
l'aide technologique, de l'aide médicale, ou d'une centaine d'autres politiques, a constamment travaillé à 
multiplier la racaille et à réduire la base de la race blanche productive. 


Les races de boue du monde entier nous détestent avec passion. Attisée par la presse juive mondiale, la race 
blanche, polarisée dans l'image de l'Américain blanc, est partout la cible privilégiée de la haine. Non 
seulement l'homme blanc est détesté dans le monde entier, mais ici même en Amérique, les Mexicains, les 
nègres, les Indiens et toutes les autres races de boue attendent avec impatience le jour où 1ls pourront nous 
tuer. 


Pourquoi devrions-nous ‘tendre l'autre joue", et nourrir, subventionner et promouvoir la prolifération 
de la racaille de la boue qui nous déteste, est au-delà de la raison. C'est du suicide. C'est de la folie. Nous 
ne devons rien aux races de boue. N'importe laquelle d'entre elles nous tuera dès qu'elle aura le pouvoir. 
Collectivement et organisées par les Juifs, elles auront le pouvoir dans une génération ou deux, et elles nous 
élimineront, à moins que nous nous unissions et nous organisions. 


Je le répète, unie et organisée, la race blanche est dix fois plus puissante que le reste du monde réuni. Dans 


toute la nature, chaque espèce s'efforce de s'étendre en colonisant un nouveau territoire. Par exemple, dès que 


le lapin a posé le pied sur le nouveau continent australien, il s'est multiplié de manière prolifique jusqu'à 
recouvrir le continent. Lorsque les étourneaux sont arrivés en Amérique du Nord, ils se sont rapidement 
répandus sur tout le continent. Lorsque la jacinthe d'eau est arrivée en Floride il y a un siècle, elle s'est 
rapidement répandue dans tous les canaux et voies d'eau propices à sa croissance. Lorsqu'une mauvaise herbe 
prend racine dans un champ de blé, elle cherche immédiatement à élargir son territoire, en dispersant ses 
graines là où, si possible, elle peut s'emparer de tout le champ, de tout le comté, de tout le pays. 


C'est le programme de la nature : coloniser de nouveaux territoires et s'étendre jusqu'à la limite de ses 
capacités, sans retenue. 


Depuis des milliers d'années, la race blanche colonise des territoires et des continents, parfois avec un grand 
succès et aussi avec certains revers. À l'époque romaine, elle a connu un succès remarquable. Si la race 
blanche n'avait pas été frappée d'une maladie suicidaire et invalidante pour l'esprit, à savoir le christianisme, 
elle aurait sans aucun doute continué et colonisé le monde depuis longtemps. Malheureusement, comme le 
montre l'histoire, les Romains ont succombé au christianisme. La poussée de la race blanche s'est effondrée, 
la race blanche elle-même s'est décomposée et a failli être envahie par les Maures. 


Avec la Renaissance, la race blanche a retrouvé ses esprits et, aux XVIe, XVIIIe et XIXe siècles, elle a de 
nouveau progressé dans une saine résurgence de la colonisation qui a embrassé tous les continents du monde 
et, comme nous venons de le voir, a été la plus vigoureuse de toutes sur le continent nord-américain. 


Aujourd'hui, au vingtième siècle, l'homme blanc est à nouveau en déclin rapide, car les nouvelles philosophies 
juives, virulentes et empoisonnées, le communisme et le libéralisme, se répandent comme la peste. Sottement, 
l'homme blanc bat maintenant en retraite, courant devant la racaille inférieure, réduisant les siens et aidant ses 
ennemis à se multiplier. Au lieu de coloniser, l'Amérique blanche est en train d'être colonisée, non seulement 
par des hordes de nègres noirs, mais par toute la racaille du monde. 
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La véritable solution est que l'homme blanc adopte une politique raciale saine et claire : La race blanche doit 
s'étendre jusqu'à ce qu'elle habite toutes les bonnes terres de cette terre ; elle doit considérer toutes les races 
de boue comme ses ennemis mortels ; elle doit cesser de leur apporter aide et assistance de quelque nature 
que ce soit ; elle doit les évincer et les faire disparaître de la surface de la terre, comme elle l'a fait pour les 
Indiens en Amérique, mais en plus grand nombre. 


Si nous voulons survivre, ceci doit être notre credo et notre testament : c'est eux ou nous ! L'objectif 
primordial de l'Eglise du Créateur est de s'assurer que la survie de la race blanche sur cette terre sera garantie 
pour tous les temps à venir. 


Nous, la race blanche, devons donc réapprendre la grande leçon historique de nos illustres ancêtres 
américains. Nous devons projeter ce grand élan productif de la race blanche sur une base mondiale. Nous 
devons à nouveau, dans le cadre d'un programme planifié et délibéré, reprendre la colonisation du monde que 
la race blanche a poursuivie au cours des derniers siècles de manière plus ou moins désordonnée, mais 
vigoureuse. Comme les pionniers américains, nous, la race blanche, devons maintenant faire de notre 
destinée manifeste la conquête du monde et le peuplement de toutes ses bonnes terres. RAHOWA ! 
Cette planète est la nôtre ! 


(Pour en savoir plus sur la Destinée Manifeste, lire N.E.R. 11-10.) 


Numéro 64 - Octobre 1990 
La solution évidente à un problème d'écrasement 
Répudiez et annulez la dette fédérale ! 


Il y a deux points fondamentaux que je veux faire passer dans cet article. Le premier point est que nous, la race 
blanche, sommes totalement asservis par les JOG. Deuxièmement, personne ne peut être asservi à moins de 
coopérer volontairement avec ses esclavagistes. Par conséquent, la première étape de notre libération consiste 
à redresser notre pensée par une révolution des valeurs. 


À l'heure actuelle, les Juifs contrôlent la machine à créer de l'argent aux États-Unis et dans tous les autres pays 
blancs, et c'est probablement l'arme la plus puissante et la plus importante de toutes dans l'arsenal du réseau 
conspirateur juif mondial qui resserre lentement mais sûrement la corde autour du cou des contribuables blancs 
travailleurs des États-Unis et du monde entier. Au cœur de ce monstre juif se trouve le SYSTÈME DE LA 
RÉSERVE FÉDÉRALE, qui a acquis pour lui-même le pouvoir d'imprimer des quantités illimitées 
d'argent à partir de l'air et du papier, et ainsi de contrôler les finances du monde et tous les accessoires 
de pouvoir qui vont avec. (Relisez "The Federal Reserve Board - The Most Gigantic Counterfeiting Ring in 
the World", C.C. n° 40 de la Bible de l'Homme Blanc. ) 


Grâce à ce pouvoir de fabriquer son propre argent, puis de le prêter au gouvernement et au peuple des États- 
Unis avec des intérêts, le système de la Réserve fédérale contrôlé par les juifs a été en mesure de mettre les 
travailleurs dans un étau de plus en plus serré, resserrant l'étau dans lequel ils nous ont serrés alors que la 
montagne de la dette s'agrandit chaque jour de manière inquiétante. 


La dette fédérale des États-Unis à l'époque de Calvin Coolidge n'était que de trois milliards de dollars, dont il a 
réussi à rembourser deux milliards pendant son mandat. Aujourd'hui, la dette fédérale dépasse les trois mille 
milliards de dollars, un chiffre si énorme que le commun des mortels ne peut le saisir, et je n'essaierai même 
pas de l'expliquer, si ce n'est qu'elle est maintenant mille fois plus importante qu'à l'époque de Calvin Coolidge, 
et qu'elle augmente à un rythme fantastique. Mais ce n'est qu'une partie du tableau. Chaque État, ville et 
municipalité des États-Unis est également surendetté. Tout comme chaque grande et petite entreprise. En fait, 
la dette nationale totale s'élève maintenant à plus de 13 trillions de dollars et a encore augmenté de 12 milliards 
de dollars pendant que vous écoutez l'émission Jewsnews ce soir. Les intérêts de la dette fédérale 
représentent à eux seuls le troisième poste le plus important de notre budget national, dépassé seulement 
par les programmes d'aide sociale (taxer les Blancs, nourrir les nègres) et le budget militaire (rendre le monde 
plus sûr pour les Juifs). 


Que signifie tout cela ? Cela signifie que nous, les travailleurs blancs, qui avons tout construit par notre travail, 
devons maintenant plus que toute la richesse réelle combinée (immobilier, machines, terres, logements, etc.) des 
États-Unis. Cela signifie que chaque bébé qui naît aujourd'hui est déjà grevé d'une dette de 52 000 dollars le 
jour où 1l arrive. Lorsque ce bébé sera adulte, cette dette pourra être cinq, dix ou vingt fois plus importante. Cela 
signifie que nous sommes esclaves d'une montagne de dettes créée par les juifs et qui grossit de minute en 
minute. (Relisez "Operation Rip Off", p. 172 de RAHOWA ! Cette planète est la nôtre.) 


Arrêtons-nous un instant pour réfléchir. La dette a deux parties : le débiteur d'un côté et le créancier de 
l'autre. Nous entendons sans cesse parler des montants astronomiques que nous, le peuple des États-Unis, 
devons. Mais étrangement, jamais un mot sur qui nous devons tous ces billions, plus que la valeur de tous les 
biens immobiliers combinés. A qui devons-nous des sommes aussi énormes ? Quand vous posez cette 
question vitale au citoyen moyen, 1l fait l'idiot, 1l est confus, 1l dit : "Je n'y ai jamais pensé". Le gouvernement 
n'en parle jamais. Les médias juifs n'informent jamais 


vous de cette question vitale. Personne n'est au courant ? Pourquoi ce grand mystère ? 


Eh bien, il se peut qu'il ait été couvert par un complot de l'establishment du pouvoir juif, mais ce n'est pas un 
mystère. Je peux vous dire en une demi-minute à qui nous le devons, qui est en train de rafler la mise de l'autre 
côté. La réponse est le Conseil de la Réserve fédérale, qui n'est pas du tout une agence gouvernementale 
comme la plupart des gens sont amenés à le croire, mais une conspiration vile et vicieuse de banquiers 
juifs mondiaux. C'est à eux que nous devons tout ce que nous possédons, et même plus. 


Comment ont-ils réussi à nous mettre dans une position aussi stupide et servile ? Les étapes qui ont conduit les 
Juifs à la domination mondiale sont : la loyauté raciale, la religion raciale et un plan de jeu conspiratoire, 
l'acquisition subreptice de tous les centres nerveux du pouvoir dans le monde, dont l'argent est la clé. C'est ainsi 
qu'ils ont réussi à nous enfermer et à nous asservir. 


Donc, l'essentiel est que nous devons tout ce que nous possédons, et plus encore, à la perfide et perfide 
conspiration juive qui n'en a gagné aucune partie, mais qui, par la ruse et la traîtrise, nous a euchotés et 
escroqués de nos biens et de notre substance. Je le répète, les juifs ont volé notre richesse par le biais du 
brassage de papier, par la tromperie, par la ruse et la chicane. L'escroquerie de la Réserve fédérale contrôlée 
par les Juifs n'est pas un organisme légal, et 1ls n'ont pas acquis le droit de créer de l'argent. Ils sont en 
violation de la Constitution des États-Unis, section 8, article 5, qui dit : "Le Congrès aura le pouvoir : de 
frapper de la monnaie, d'en régler la valeur, ainsi que celle des pièces étrangères." Cela ne signifie pas que le 
Congrès peut donner ce droit et cette obligation à une bande de faux-monnayeurs juifs, ce qui est arrivé. 


Alors, devons-nous 13 trillions de dollars à ces sinistres gangsters juifs ? Pas du tout ! Nous ne le leur 
devons pas légalement, nous ne le leur devons pas moralement, nous ne le leur devons pas, point final. Ce 
que nous leur devons, c'est une bonne fête de la cravate pour pendre tous ces gangsters perfides qui ont 
causé plus de guerres, de meurtres, de pauvreté et de misère que toutes les autres forces du mal du 
monde réunies. Pendant que nous y sommes, nous devrions également pendre tous les chabez-goys 
traîtres qui ont collaboré et coopéré avec nos ennemis mortels. 
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En 1927, lorsque j'étais un jeune garçon qui fréquentait une école publique d'une seule pièce dans les prairies de 
la Saskatchewan, au Canada, nous avions une enseignante très patriotique du nom de Mme Murphy. Bien que le 
surnom "Murphy" soit irlandais, il ne lui appartenait que par mariage. Elle-même était très écossaise-anglaise et 
était originaire de la Nouvelle-Écosse. Toutefois, son patriotisme n'était pas axé sur le Canada. Son allégeance 
était à 100 % pour la Grande-Bretagne et l'Empire britannique, qui, à l'époque, pouvait encore fièrement se 
targuer d'être "grand". Elle considérait le Canada uniquement comme une partie de ce grand empire, tout 
comme la plupart des Canadiens. Je me souviens qu'elle nous disait que nous n'étions pas des citoyens 
canadiens mais des ” sujets britanniques ", une distinction importante. La fête de Victoria était célébrée le 24 
mai, un grand Jour férié, bien que la reine Victoria n'ait jamais mis le pied sur le sol canadien. Le 24 mai était 
un jour de fête, de grands défilés, de discours et de rhétorique retentissants. Je me souviens encore, après plus 
de soixante ans, de ces discours sur la grandeur de l'Empire britannique, que Dieu avait spécialement béni, 1l 
englobait plus du quart du globe, et le soleil ne se couchait jamais sur l'Empire britannique, déclaraient les 
orateurs avec ferveur, encore et encore. 


Je me souviens également que Mme Murphy nous a appris plusieurs chansons, dont une que nous avons chantée 
avec beaucoup d'enthousiasme : 


Rule Britannia, Britannia règne sur les 
vagues. Les Britanniques ne seront 
jamais, jamais, des esclaves. 


Eh bien, aujourd'hui, malgré tout l'enthousiasme, le chauvinisme et l'agitation des drapeaux, le soleil s'est 
couché sur l'Empire britannique. Grâce à la 


La trafîtrise et la trahison de traîtres chabez-goy tels que Winston Churchill (et Franklin Roosevelt de notre côté 
de l'Atlantique) font qu'aujourd'hui les Britanniques sont bien les esclaves qu'ils avaient juré de ne jamais être. 
Aujourd'hui, la Grande-Bretagne est une puissance de troisième ordre, dépouillée de son grand empire, et qui 
glisse rapidement vers un pays du "tiers monde" composé de bâtards mongréliés. Non seulement 1ls n'ont aucun 
contrôle sur leur gouvernement, leurs finances, leur éducation ou quoi que ce soit d'autre, mais ils deviennent 
rapidement des parias dans leur propre pays, car le flot des races de boue continue de submerger leur île 
autrefois vierge. Alors que les Britanniques de souche paient les impôts, font le travail et portent les races de 
boue sur leur dos, ils sont évités, exploités, discriminés et maltraités par leur "propre" gouvernement. Ce ne sont 
pas les Britanniques, mais Juda qui gouverne maintenant l'ancienne "Grande" Grande-Bretagne, et les 
Britanniques de souche sont les esclaves d'un parasite étranger. Dans une de leurs chansons, les Skinheads 
britanniques résument succinctement la situation : 


Autrefois nous avions un 
Empire, Maintenant 
nous avons un 


bidonville. 


Bien que jusqu'à présent nous nous soyons concentrés sur la Grande-Bretagne et son Empire autrefois 
glorieux, elle ne fait pas exception au reste du monde. Aujourd'hui, la Tribu de Juda ne gouverne pas 
seulement la Britannia et les ondes, mais Juda gouverne le monde, y compris, et surtout, les États-Unis 
d'Amérique. 


Comment ces juifs gluants font-ils ? Eh bien, c'est une longue histoire qui commence il y a environ quatre ou 
cinq mille ans. Mais résumons les points importants : 


e Il y a d'abord eu Racial Loyalty, qui, soit dit en passant, est le nom de notre journal phare. 
e Ensuite est venue leur propre religion raciale, à savoir le judaïsme. 


e Troisièmement, ils ont formulé un plan de jeu conspiratoire, à savoir acquérir pour eux-mêmes tout l'or, 
l'argent et les biens immobiliers du monde. 


e Quatrièmement, prendre le contrôle de tous les centres nerveux du pouvoir - finances, gouvernement, 
médias, éducation et religions des autres peuples. 


e Cinquièmement, détruire le meilleur, à savoir la race blanche, par rétrécissement et mongrélisation, et 
convertir les zombies bruns sans chef en esclaves dociles et serviles, prêts à travailler pour leurs maîtres 
d'esclaves juifs. 


Cela peut sembler un défi de taille, un accomplissement impossible, mais les faits brutaux de la vie sont les 
suivants : les Juifs y parviennent, et l'objectif qu'ils ont poursuivi pendant des millénaires est presque à leur 
portée, du moins il est définitivement en vue dans une génération. 


Certaines races font des esclaves dociles, et d'autres non. Historiquement, les nègres d'Afrique ont fait les 
esclaves les plus faciles à gérer. Les Arabes ne l'ont pas fait, les Indiens d'Amérique du Nord non plus. Pas 
plus que les Japonais ou les Chinois. Les moins propices de tous ont été les meilleurs de la nature - la race 
blanche, qui a traditionnellement été le plus grand conquérant et guerrier du monde. 


Bien que les Juifs soient maintenant au sommet du monde, la détermination indomptable, l'ingéniosité et les 
qualités de combat de la race blanche constituent une menace sérieuse et un obstacle à la volonté fanatique 
des Juifs d'asservir et de dominer tous les goyim (lire "bétail") du monde. Il est vrai que la race blanche 
souffre d'un talon d'Achille fatal. Ils veulent être justes, ils veulent donner à l'autre une chance égale, ils 


veulent même tendre l'autre joue et aider leurs ennemis. Ils semblent n'avoir aucun sens de la cohésion 
raciale, ou de la loyauté raciale. Cependant, il y a toujours une chance qu'ils se réveillent comme ils l'ont fait 
en Allemagne il y a soixante ans, qu'ils réalisent ce qui se passe, qu'ils s'organisent et qu'ils tournent leur 
colère contre leurs ennemis mortels - les Juifs. 


C'est ce cauchemar qui pousse les Juifs à travailler toujours plus fébrilement à la disparition de la noble race 
blanche. 


Nous, la race blanche, sommes maintenant à un point critique de l'histoire biologique de notre espèce. Les Juifs 
sont dans une frénésie de mongrélisation de la race blanche au cours de cette génération. C'est maintenant ou 
jamais, et les Juifs le savent. L'homme blanc prend enfin conscience de ce que fait la conspiration juive et 
du fait que le pouvoir juif est en train de se déchaîner contre la race blanche dans le monde entier. Nous 
observons des signes de résistance anti-juive en Russie, où Pamyat effraie les Juifs. Nous le voyons en 
Allemagne, nous le voyons en France, nous le voyons en Afrique du Sud, nous le voyons en Suède. Bien que 
nous ne soyons pas encore très connus, la Créativité et son évangile de la loyauté raciale blanche attirent de 
plus en plus l'attention, parce qu'elle dispose d'un plan de match complet pour la victoire et de la seule véritable 
formule gagnante. 
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Nous revenons à la case départ. La race blanche n'est pas compatible avec l'esclavage, elle ne peut pas 
être asservie de façon permanente, mais elle peut être détruite de façon permanente, ce qui est en train 
de se produire. 


Pouvons-nous inverser le processus et sauver la race blanche ? Oui, nous le pouvons. La mesure la plus 
directe que nous pouvons prendre est de répudier la dette fédérale et toutes les autres dettes qui nous ont 
été imposées par les chicaneries des banquiers juifs, puis de pendre ces criminels. Si nous pouvons 
"pardonner" à l'Egypte une dette de sept milliards et à Israël une montagne d'argent encore plus grande, il est 
plus logique de "pardonner" la dette du peuple américain, une dette qui lui a été imposée de manière 
criminelle par une bande de manipulateurs financiers juifs. 


Comment pouvons-nous faire cela ? Nous devons revenir à l'essentiel et construire le puissant rouleau 
compresseur massif d'un mouvement racial blanc en suivant les mêmes étapes que les Juifs des milliers 
d'années plus tôt - par la loyauté raciale, par la religion raciale, par la créativité. Ce n'est qu'à travers ces 
étapes logiques que nous pourrons reprendre le contrôle de notre propre destin et faire en sorte que nos députés 
muets annulent la loi sur la Réserve fédérale, annulent les montagnes de dettes mal acquises et répudient la 
dette fédérale. Une fois que nous aurons fait cela, le jeu juif sera terminé, une fois pour toutes. 


Le président Bush a délibéré et tenu des conférences à la Maison Blanche avec des membres des deux partis, 
pour essayer de trouver une "solution" au déficit national. Pendant des semaines, alors qu'ils s'agitaient et 
s'agitaient, c'était la grande nouvelle jusqu'à ce que la diversion de la "crise du Golfe" fasse la une des journaux. 
Mais ils n'ont pas résolu le problème et ils ne le feront jamais, car ce sont ces mêmes traîtres de chabez-goys 
qui ont collaboré (et collaborent encore) avec les Juifs qui ont provoqué le gâchis financier dans lequel nous 
nous trouvons. Nous devons maintenant adopter une approche plus radicale. Comme Alexandre le Grand, 
lorsqu'on lui a présenté le nœud gordien que personne ne pouvait démêler, il a pris sa fidèle épée et, d'un seul 
coup puissant, a tranché tout l'enchevêtrement et le problème du nœud gordien a été résolu. 

Faisons de même. 


Seule la créativité nous permet de disposer de la formule gagnante pour faire le travail. Pour gagner, nous 
devons revoir complètement les valeurs qui nous sont chères. C'est exactement ce que nous faisons dans la 
Créativité. Il s'agit en fait d'une RÉVOLUTION DES VALEURS, qui consiste à jeter par-dessus bord les 
valeurs juives insensées et suicidaires que le christianisme nous a imposées, et à établir à leur place de 
nouvelles VALEURS RACIALES, fondées sur les lois éternelles de la nature, de l'histoire, de la logique 
et du bon sens. 


Chers camarades de race blanche, rejoignez-nous maintenant et construisez la puissance nécessaire pour 


détruire le judaïsme et son succédané, le christianisme. Chassons le juif pernicieux et visqueux du pouvoir 
et de l'Amérique. Faisons ce que le sénateur romain Cato l'Ancien a fait quand, à la fin de chaque discours 
qu'il a fait dans le parlement romain 


Sénat, il criait "Delenda est Carthago !" (Carthage doit être détruite !). (Carthage doit être détruite !) C'est 
devenu le cri de guerre de tous les Romains, et en conséquence, la menace de Carthage a été totalement 
détruite, pour ne plus jamais se relever. De même, crions "Delenda est Judaica !" jusqu'à ce que nous ayons 
détruit ces parasites vicieux sur le corps de l'humanité, jusqu'à ce qu'ils aient été expulsés de la face du 
monde. 


Delenda est Judaica ! RAHOWA ! 


Numéro 65 - Novembre 1990 

TROIS ACCLAMATIONS POUR UNE ALLEMAGNE UNIFIÉE ! 

Mais, si la race blanche doit survivre, 

Les Allemands et tous les autres Blancs doivent placer la loyauté raciale au-dessus de la loyauté nationale. 


Il y a beaucoup de réjouissance et de jubilation en Allemagne ces jours-ci. En fait, 11 y a un air d'euphorie qui 
prévaut chez tous les Allemands du monde entier. L'Allemagne de l'Est et l'Allemagne de l'Ouest vont s'unir ! 
Le mur de Berlin a été abattu ! Le communisme s'effondre ! Pour la première fois en 45 ans, quatre-vingt 
millions d'Allemands peuvent mettre en commun leurs ressources et affronter le monde comme un seul homme. 
C'est en effet une grande époque historique pour les Allemands. 


En regardant plus loin dans l'avenir, au-delà de l'euphorie actuelle, essayons de visualiser le cours des 
développements futurs, non pas du point de vue de l'Allemagne et des Allemands, mais du point de vue de 
l'ensemble de la race blanche et de sa domination et de son asservissement actuels par le réseau conspirateur 
juif de gangsters maléfiques. Bien que je sois personnellement fier du peuple allemand, que je sois fier de 
mon héritage allemand, je me considère fondamentalement comme un membre de la race blanche, et 
c'est à elle qu'appartient ma première loyauté. Dans notre livre, la loyauté raciale l'emporte de loin sur la 
loyauté nationale. En gardant cela à l'esprit, voyons ce que nous pouvons attendre de l'évolution des affaires 
mondiales à court et à long terme. 


Alors que les Allemands sont en liesse, leurs voisins européens sont craintifs et très inquiets. Margaret 
Thatcher, larbin amoureux des juifs, craint que l'Allemagne, qui compte désormais 80 millions de personnes 
énergiques et industrieuses, ne domine l'Europe et ne dépasse la Grande-Bretagne en termes de production et 
de commerce, reléguant l'économie britannique, déjà minable, dans le chaos le plus total. Et elle a de bonnes 
raisons d'avoir ces craintes. Les Polonais, qui se sont apparemment débarrassés du joug communiste et dont 
l'économie est en plein chaos, craignent que les Allemands, une fois qu'ils se seront à nouveau imposés comme 
une grande puissance mondiale, ne veuillent récupérer de vastes zones de leurs anciennes terres qui leur ont été 
arrachées par la force après leur défaite. Eux aussi ont de solides raisons d'avoir peur. 

La France, faible et affaiblie, qui craint une Allemagne renaissante et en expansion depuis la raclée qu'elle a 
reçue lors de la guerre franco-prussienne de 1870-71, a peur de la revanche allemande, que l'Allemagne ne se 
contente pas de pousser l'économie chancelante de la France vers une plus grande désintégration, mais qu'elle 
veuille finalement se venger des atrocités subies par l'Allemagne après les deux guerres mondiales, et qu'elle 
veuille même récupérer l'Alsace-Lorraine. Les Russes, d'autre part, sont maintenant dans une situation si 
désespérée, dans une confusion si totale et si préoccupés par leur propre gâchis, qu'ils n'ont aucune crainte 
particulière de l'Allemagne en tant que telle, mais espèrent seulement qu'une économie allemande renaissante 
les aidera à sortir de leur situation désespérée en Russie même, un gâchis laissé par l'effondrement de leur 
odieux héritage communiste imposé par les Juifs. 


En Allemagne même, 1l y a beaucoup d'optimisme et une résurgence de l'esprit nationaliste. Alors que des 
multitudes de centaines de milliers d'Allemands se rassemblent pour jubiler à la Porte de Brandebourg, nous 
pouvons les entendre à nouveau chanter "Deutschland ! Deutschland, uber Alles ! Uber Alles in der Welt !", 
leur hymne national sacré qui a précédé la Première Guerre mondiale. C'est la quintessence de leur 
nationalisme - l'Allemagne au-dessus de tout dans le monde ! 

Cependant, ils sont loin d'être en sécurité chez eux, et leurs problèmes sont prodigieux. Dix-sept millions 
d'Allemands de l'ancienne Allemagne de l'Est sont presque aussi démunis que leurs oppresseurs soviétiques. 
Leurs logements, leurs usines, leurs routes et leurs ponts, toutes les infrastructures de la ville (égouts, systèmes 
d'eau, etc.) sont dans un état de délabrement et de négligence et toute cette partie du pays doit être reconstruite 
à partir de zéro. 


La désorientation mentale des 17 millions d'Allemands de l'Est, qui ont été soumis à 45 ans, soit deux 
générations, de propagande et d'idéologie communistes juives, est encore plus problématique. Le résultat, 
non 


Il est surprenant de constater que la plupart des Allemands de l'Est ont été inculqués avec la mentalité d'esclave 
qui veut que leur vie soit planifiée et dirigée par l'État. Cela a, bien sûr, détruit une grande partie de l'initiative 
naturelle inhérente à la plupart des Allemands, ainsi que la possibilité de développer la capacité de créer des 
entreprises privées, une déficience qui ne peut être restaurée du jour au lendemain. 


Cependant, malgré tous ces handicaps, je suis confiant que les Allemands, étant un peuple intelligent, 
industrieux et plein de ressources, non seulement surmonteront les 45 ans de répression, mais dans 
quelques années rebondiront et deviendront la nation la plus prospère et économiquement puissante du 
monde, dépassant même les Etats-Unis. Malgré leurs nouveaux fardeaux, le produit national brut de 
l'Allemagne de l'Ouest pour cette année devrait augmenter de 4,0 %, soit dix fois plus que celui des États-Unis, 
dont l'augmentation prévue n'est que de 0,4 %. Un grand avantage des Allemands sur les États-Unis est qu'ils 
ne seront pas seulement un peuple uni, mais un peuple homogène, dont la grande majorité est industrieuse et 
compétente, alors que peu importe ce que les États-Unis essaient d'entreprendre, ils sont encombrés de vastes 
hordes de nègres et d'autres races de boue incompétentes, qui menacent de devenir bientôt la majorité dans ce 
qui était autrefois un domaine d'entreprise et d'opportunité pour l'homme blanc. Comme on dit, on ne peut pas 
faire une bourse en soie avec l'oreille d'un truie. 


Nous en arrivons maintenant à la situation politique de l'Allemagne, qui est loin d'être aussi brillante, et qui 
contient en fait une multitude de notes aigres. D'une part, les Juifs dirigent toujours l'Allemagne, comme ils le 
font dans le reste du monde. De plus, il y a encore 250 000 soldats américains en Allemagne de l'Ouest. Puisque 
l'Union soviétique est une collection de factions polyglottes en faillite et en décomposition et qu'elle n'est plus 
une menace militaire (si elle l'a jamais été), que font ces 250 000 soldats américains, répartis sur plus de 100 
bases militaires, en Allemagne ? Je vais vous dire pourquoi ils sont là. Ils sont en Allemagne pour protéger les 
Juifs parasites des Allemands et pour s'assurer que les Allemands ne seront jamais en mesure d'installer un 
gouvernement de leur propre espèce et de leur propre choix. Ensuite, il y a encore 350 000 soldats soviétiques 
en Allemagne de l'Est. C'est une armée d'occupation plutôt lourde pour une petite zone géographique qui ne 
compte que 17 millions de personnes. Pourquoi sont-elles là ? À l'origine, elles étaient là pour imposer le 
communisme juif aux Allemands et les maintenir dans l'esclavage et la servitude de la tyrannie communiste. 
Maintenant que le communisme s'effondre en Russie même, ainsi que dans la plupart des autres pays d'Europe 
de l'Est, 1ls vont probablement partir à l'insistance d'une Allemagne revitalisée, mais je suis sûr que ce ne sera 
pas sans exiger un prix élevé, un chantage lourd, pour faire payer les Allemands afin qu'ils aident à renflouer 
l'économie soviétique pourrie. 


Cependant, la question de savoir si les 250 000 soldats américains et/ou les 350 000 soldats soviétiques vont se 
retirer est, à mon avis, encore très incertaine. Cela dépendra en grande partie des événements en Russie, en 
Europe, au Moyen-Orient et, surtout, dans la base de pouvoir des Juifs, les États-Unis eux-mêmes. Nous 
pouvons être pratiquement certains que les Juifs ne vont pas relâcher leur emprise sur les Allemands, qu'ils 
craignent plus que tout autre peuple à la surface de la terre. Et ce pour une bonne raison. Les atrocités que les 
Juifs ont infligées aux Allemands au cours des cent dernières années sont si horribles que si les 
Allemands se mettent un jour en position de le faire, et s'ils sont enclins à se venger, le prix à payer 
serait d'exterminer totalement la population juive. (Relisez "Vengez Dresde !" dans les L.R. SI et 52). 


Cependant, même si l'Allemagne devait à nouveau mettre de l'ordre dans ses affaires et prendre en main son 
propre destin, ce qui est peu probable, les problèmes du désordre actuel en Europe, dans le cadre de l'idéologie 
existante et des valeurs acceptées, sont impossibles à résoudre. Les Juifs y ont veillé. 


Voici un extrait du bulletin d'information de juillet/août 1990, intitulé Teutonic Unity, publié par Manfred 
Roeder, un patriote allemand de longue date qui a passé plusieurs années en prison pour ses opinions 
germaniques. Je cite : 


Oui, les Polonais devraient vivre dans des frontières sûres, comme n'importe quelle autre nation. Je l'espère 
sincèrement. Mais c'est justement la raison pour laquelle je ne pourrai jamais accepter la ligne Oder-Neisse 


comme frontière de l'Allemagne. Seule une frontière juste peut être sûre. 


L'injustice ne peut jamais garantir la sécurité, mais plutôt le contraire : des troubles pour les générations à 
venir. Et l'Oder- Neisse est une injustice flagrante, c'est un crime, dicté par Staline et destiné à perpétuer la 
haine entre Allemands et Polonais. 


Je ne peux pas accepter la ligne Oder-Neisse parce que je ne veux pas d'un nouveau conflit ou d'une nouvelle 
guerre à ce sujet. Et aucun parlement ou gouvernement allemand ne peut prévoir ce que les générations 
futures penseront de ce vol de territoire, et donc personne ne peut rien garantir pour l'avenir. Au-delà de la 
ligne Oder-Neisse se trouve un quart du territoire allemand incontesté qui est allemand depuis 750 ans, aussi 
longtemps que Berlin. 


Accepter cette annexion signifie que l'Allemagne aura le droit, à l'avenir, de riposter de la même manière et - si 
les circonstances changent (et elles changent tout le temps) - de reprendre non seulement tous les territoires 
qu'elle a perdus, mais aussi un quart du territoire polonais d'origine jusqu'aux portes de Varsovie. Et nous 
aurions le "droit" d'expulser tous les habitants de ce territoire et d'organiser la mort de quelques millions de 
personnes dans le processus. Et nous pourrions le faire sans mauvaise conscience, car jusqu'à présent, aucun 
Polonais n'a jamais regretté ce crime contre le peuple allemand ou ne s'en est excusé. Au contraire, enflammés 
et sanctionnés par l'Église catholique, ils propagent de la manière la plus éhontée les mensonges historiques du 
"retour des anciennes terres polonaises”. Et en plus, ils exigent des réparations pour les dommages causés 
pendant la guerre. Pouvons-nous construire une nouvelle Europe sur une telle base de mensonges et 
d'effronterie ? Jamais !" 


Manfred Roeder n'est pas un homme de grande influence en Allemagne ou ailleurs. Mais l'essentiel est que ce 
qu'il dit représente le sentiment instinctif de la grande majorité des Allemands, et une fois qu'ils auront le 
pouvoir, 1ls exigeront la restitution des territoires volés, je peux vous le garantir. 


La réalité actuelle de la situation européenne est telle que, communisme ou pas, ses haïnes nationalistes, ses 
griefs, ses litiges frontaliers, ses querelles religieuses et cent autres problèmes sont insolubles, si l'Allemagne 
redevient la puissance mondiale dont elle est capable, promesses ou pas, elle exigera pour des raisons 
nationalistes la restitution de ses territoires perdus. Il en sera de même pour un certain nombre d'autres divisions 
politiques polyglottes dont les groupes ethniques et les frontières alambiquées constituent un cauchemar 
insoluble. L'Europe sera alors de retour à la case départ, là où elle était dans les années 30, et la guerre 
s'ensuivra à nouveau. Je le répète, le désordre linguistique, politique, religieux et ethnique en Europe 
dans l'état actuel des valeurs et de l'idéologie est insoluble. Deux des méchants les plus implacables de 
cette pièce sont le nationalisme et le christianisme. 


Existe-t-il une solution ? Oui, il y en a une, et la créativité, et seulement la créativité, a la solution. La réponse 
est une révolution complète des valeurs à travers la religion. Si nous ne parvenons pas à persuader la race 
blanche de penser en termes de leur valeur la plus importante, leur lien biologique, au lieu de leurs différences 
nationales et linguistiques, nous ne résoudrons jamais aucun des problèmes du monde, et le Juif, avec sa 
technique diabolique de "Diviser et Conquérir", mettra à nouveau le monde en feu et nous détruira tous. 


Réfléchis-y, Homme blanc : Survivre à la race blanche, ou continuer la même vieille course suicidaire de 
Blancs tuant des Blancs ? 


N'oubliez pas que les Blancs représentent aujourd'hui moins de 10% de la population mondiale totale et que, si 
les tendances démographiques actuelles se poursuivent, dans 80 ans, les Blancs représenteront moins de 1% 
(un pour cent !) de la population mondiale totale. Il est grand temps pour tous les Blancs de s'unir en tant 
qu'entité raciale et de lutter pour leur propre survie. Unis sous la bannière de la loyauté raciale, nous 
pouvons construire un monde plus blanc et plus brillant, mais divisés sous la bannière de la loyauté nationale, 
nous sommes condamnés à l'extinction. 


Les Blancs se 


réveillent ! 
Sauvez la race 
blanche ! 


Propagandez ! Prosélytes ! Organisez ! 


Souvenez-vous de 
Alamo, mais vengez 
Dresde ! 


Arrogance israélienne et stupidité américaine 
"Bouclier du désert'' et le massacre brutal d'Arabes par Israël sur les terres sacrées de l'Islam. 


Nous connaissons tous l'expression d'un cas où la queue remue le chien, bien que nous n'ayons jamais vu 
cela arriver à un chien. 


Cependant, il serait difficile de trouver une situation plus exemplaire à laquelle cette épigramme puisse 
s'appliquer que si nous examinions attentivement la guerre imminente qui est sur le point d'exploser sur les 
sables chauds du désert d'Arabie. S'il y a jamais eu un cas où un appendice ressemblant à une queue remue 
le corps beaucoup plus grand du chien, un exemple parfait est démontré par ce qui se passe au Moyen- 
Orient, où la queue israélienne infestée de poux remue le grand chien américain. 


Jamais dans l'histoire du monde un État parasite aussi misérablement petit qu'Israël n'a manipulé, exploité et 
contrôlé aussi complètement la nation économique et militaire la plus puissante du monde, à savoir les États- 
Unis d'Amérique. La situation est si stupide et si bizarre que l'Américain moyen, berné et crédule, ne semble 
pas pouvoir croire et comprendre les faits évidents qui se déroulent sous ses yeux. Ils semblent avoir les yeux 
bandés même après que les faits leur aient été clairement et méticuleusement exposés. 


Dans cet article, notre objectif est de passer en revue les événements récents, d'examiner les faits et de les 
exposer dans un ordre logique, dans l'espoir d'éduquer les meilleurs éléments de la race blanche, de les 
ramener à la raison et de les inciter à mener la race blanche tout entière dans une lutte active contre la 
conspiration juive. 


Massacre des Arabes par les Juifs 


George Bush, notre président chabez-goy, avait été, oh, si prudent en mettant en place ce qui semblait être une 
coalition internationale contre le croquemitaine de l'heure, Saddam Hussein d'Irak. Beaucoup de trafîtrise, de 
tromperie et de corruption ont été utilisées dans cette opération. L'Égypte et son laquais juif, Hosni Moubarak, 
avaient été soudoyés par une "remise" de sept milliards de dollars de ses dettes envers les États-Unis, aux frais 
des contribuables américains blancs, bien sûr. Le président syrien Hafez al-Assad avait été soudoyé avec une 
somme monumentale de huit cents millions de dollars, qui lui revenait personnellement. Pour cette somme 
énorme, Assad pourrait prétendre aimer beaucoup de Juifs et trahir les masses de son propre peuple. La moitié 
de cette somme proviendrait des Saoudiens et des Koweïtiens, et l'autre moitié, devinez qui, de cet éternel 
pigeon qu'est le contribuable américain blanc. La façon dont ces 400 millions seront versés est en soi un chef- 
d'œuvre de camouflage. La moitié sera acheminée par la CIA et l'autre moitié par Israël, et le contribuable 
américain ne verra jamais la différence. Les autres collaborateurs non arabes, comme la France, la Grande- 
Bretagne et d'autres, ont leurs propres traîtres chabez-goy, comme Margaret Thatcher, et les Juifs peuvent les 
activer et les désactiver à volonté. 


Il y à un autre petit tour de passe-passe que Shabby George avait dans sa manche. Juste avant l'invasion 
irakienne du 2 août 1990, il a demandé à notre département d'État et à ses porte-parole de faire comprendre à 
Saddam Hussein que les États-Unis fermeraient les yeux et n'interviendraient pas s'il décidait de s'emparer du 
Koweït. En fait, deux jours seulement avant l'invasion du 2 août, la porte-parole de la Maison Blanche, 
Margaret Tutwiler, a ouvertement déclaré lors d'une conférence de presse que les États-Unis ne s'étaient pas 
engagés à défendre le Koweït contre une invasion. 


Shabby George avait mis en place une véritable affaire habile (une telle affaire !) et avait de bonnes raisons de se 
réjouir de sa ruse. En effet, 1l avait poussé Saddam à envahir le Koweït, donnant ainsi au JOG américain un 
prétexte pour envoyer un grand nombre de troupes américaines au Moyen-Orient pour défendre Israël. De plus, 
le monde entier était maintenant contre Saddam, même les Arabes, se vantait-il. 


Par la coercition, par la corruption, par de sales tours et par la traîtrise, George Bush avait mis sur pied une 
coalition extrêmement précaire, qui pourrait peut-être rester ensemble pendant un court laps de temps, à 
condition que personne ne fasse de vagues et que l'attaque contre l'Irak soit lancée avant que les alliés 
chancelants ne regardent à nouveau dans quoi ils se sont embarqués. À condition également qu'Israël se tienne 
à l'écart et ne soit pas impliqué dans la drôle de guerre que Bush manigançait à l'instigation d'Israël. 


Mais le lundi 8 octobre 1990, Israël a fait une grosse bourde qui l'a placé en plein milieu de cet exercice 
d'hypocrisie et de tromperie soigneusement mis en scène mais précaire. Ce jour-là, alors que quelque 3 000 
Juifs faisaient semblant de "gémir" au Mur des lamentations, l'enfer s'est déchaîné. Ce mur des lamentations est 
en fait le mur d'un sanctuaire musulman qui entoure quelque 35 acres de terre sainte que les Arabes appellent 
Haram al-Sharif, leur terme pour "noble enceinte". On y trouve la mosquée du Dôme du Rocher, coiffée d'or, 
ainsi que la mosquée Al-Aqsa, le troisième lieu saint de l'Islam, après La Mecque et Médine. Les Arabes 
possèdent ce terrain depuis plus de mille ans. Au cours des deux dernières décennies, les Juifs ont tenté de voler 
cette "terre sainte” aux Arabes, en prétendant qu'il s'agit du site de leur Second Temple biblique. Ils jurent 
d'abattre et de démolir les temples musulmans et de reconstruire leur temple juif sur ce même terrain, qu'ils 
appellent le mont du Temple. 


En fait, ce même jour saint juif, une foule juive dirigée par des rabbins a essayé de faire passer en douce la 
première pierre de leur temple à reconstruire sur le site. Cela a déclenché une émeute, les Arabes jetant des 
pierres sur la foule juive, les seules armes dont disposaient les Arabes. La police juive, lourdement armée de 
mitrailleuses automatiques Uzi financées par les Américains, a répondu avec une brutalité préméditée en tirant à 
balles réelles sur les Arabes désarmés, sur la terre sainte appartenant légitimement aux Arabes. En quelques 
minutes, 21 Arabes sont morts et plus de 150 ont été blessés, un massacre de grande ampleur. 


Aujourd'hui, la coalition précaire et artificielle de Shabby George contre l'Irak s'effiloche rapidement en raison 
des "indiscrétions" d'Israël, mais George, l'amoureux des juifs, hésite à critiquer Israël et sa tête brûlée de 
Premier ministre Shitsack Shamir. Après tout, le seul véritable objectif de cette "coalition et de toute l'opération 
"Bouclier du désert" est de protéger Israël contre les Arabes en général, et l'Irak en particulier. 


"Bouclier du désert'' pour Israël 


Dans la plupart des campagnes juives trompeuses (et toutes les campagnes juives sont trompeuses), l'objectif ou 
la cible de leur campagne est généralement ad hominem, c'est-à-dire concentré sur une personne. Ils choisissent 
une personne donnée comme cible et font tout pour la vilipender, la dénoncer, la calomnier, la mentir, l'attaquer 
et finalement la détruire. Pendant la Première Guerre mondiale, c'était le Kaiser, pendant la Deuxième Guerre 
mondiale, c'était Adolf Hitler. Depuis cette tragique débâcle juive, nous avons eu un certain nombre de cibles 
moins importantes de la haine juive. À un moment donné, c'était l'Ayatolla Khomeini, à un autre moment, 
c'était Mouamar Khaddafi, à un autre moment, c'était Daniel Ortega, et à un autre moment - Manuel Noriega. 
Aujourd'hui, tous les canons de la propagande juive tirent sur Saddam Hussein, alors qu'il y a seulement deux 
ans, 1l était le copain des Américains et que nous le soutenions dans la guerre cruelle et destructrice contre notre 
ennemi d'alors, l'Iran. 


Passons à nouveau en revue les inepties et les accusations idiotes que George Bush, manipulé par les Juifs, 
lance contre Saddam Hussein comme prétexte pour traîner nos jeunes hommes à l'autre bout du monde pour 
qu'ils souffrent, transpirent et meurent sur les sables chauds à 120 degrés de l'Arabie Saoudite. Tout cela à un 
coût énorme pour notre économie chaotique et chancelante. Tout cela pour mener une guerre qu'Israël veut et 
manipule, mais qui est complètement inutile et dénuée de sens pour les contribuables américains blancs et 
nos garçons envoyés dans les déserts d'Arabie Saoudite pour mourir pour Israël. 


ACCUSATION N° 1 1 : Saddam Hussein est une grosse brute, un agresseur qui se jette sur un voisin plus 
faible. Eh bien, George, mon vieux, c'est l'hôpital qui se moque de la charité. Si tu veux bien te rafraîchir un 


peu la mémoire et te rappeler qu'en décembre dernier encore, toi, la plus grosse brute du monde, tu t'es jeté sur 
ton ancien partenaire dans la lutte contre la drogue et tu l'as battu à mort. 


Panama. L'inégalité entre la grosse brute et la petite victime était bien plus grande qu'entre l'Irak et le Koweït. 
Que dites-vous de cela ? Et puis, George, si tu te souviens bien, dans un passé pas si lointain, il y a eu la 
Grenade. 


CHARGE N° 2 : Nous, les États-Unis, ne pouvons tolérer d'agression nulle part dans le monde. Quelle foutue 
rigolade ! Les États-Unis d'Amérique ont des centaines de milliers de soldats stationnés dans des dizaines de 
pays étrangers où ils sont détestés et indésirables, surtout les troupes de nègres. Le plus grand nombre de bases 
et de contingents de troupes se trouve en Allemagne, soi-disant pour défendre le peuple allemand, une autre 
grosse rigolade. 


Donc, nous ne tolérerons aucune agression où que ce soit dans le monde ? Eh bien, comment se fait-il que 
nous ayons toléré l'agression soviétique contre les États baltes et d'autres pays d'Europe de l'Est ? Comment se 
fait-il que non seulement nous tolérons, mais que nous soutenions et financions activement l'agression 
israélienne continue contre les Arabes ? 


CHARGE NO. 3 : Nous, les États-Unis, sommes déterminés à restaurer le gouvernement légitime du Koweït. 
Ayant déposé et imposé un certain nombre de gouvernements légitimes et illégitimes dans le monde entier (par 
exemple, le Vietnam, le Nicaragua, la Palestine, le Panama, les Philippines, l'Allemagne, etc.), qui diable 
sommes-nous pour dire quels gouvernements sont légaux ou illégaux ? Le peuple américain se fiche 
éperdument de savoir si un "émir” milliardaire pompeux gouverne le Koweït ou s'il devient une province de 
l'Irak. Ils ne sont certainement pas prêts à dépenser 20 milliards par an et à faire transpirer, souffrir et tuer leurs 
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fils sur les sables chauds du désert saoudien, juste pour remettre sur le trône un "émir” graisseux et sa coterie. 


CHARGE NO. 4 : Nous devons protéger nos intérêts vitaux dans ce territoire riche en pétrole. Quels intérêts 
vitaux ? Quelle différence "vitale" possible cela fait-11 pour nous qu'un Arabe ou un autre nous vende le 
pétrole du Koweït ? Si nous n'avions pas traîné nos vastes forces militaires à l'autre bout du monde sur la terre 
des Arabes, Saddam Hussein nous vendrait encore du pétrole, à nous et à d'autres pays, comme d'habitude, et 
le prix du baril serait encore d'environ 20 $, au lieu de 

$40. Il n'y a jamais eu de menace que le pétrole du Koweït cesse de couler, et de plus, seul un petit 1,5% de 
notre approvisionnement en pétrole provenait auparavant du Koweït. Pourquoi George Bush continue-t-1l à 
nous mentir ? Maintenant que nous avons mis en place un blocus autour de l'Irak et du Koweït, nous nous 
sommes coupés le nez pour nous venger du visage, et nous avons coupé l'approvisionnement en pétrole du 
monde non pas d'un seul pays, mais de deux. 


ACCUSATION NO.S5 : Saddam Hussein allait sûrement envahir l'Arabie Saoudite ensuite. Le fait est que 
nous n'avons aucune preuve de ce que les intentions de Saddam Hussein étaient ou sont actuellement, à moins 
de prétendre être des devins, ce que nous ne sommes pas. Ses déclarations et ses actions après l'occupation du 
Koweït indiquent qu'il n'avait aucun plan agressif contre l'Arabie Saoudite. 


Notre machine de propagande juive, autrement appelée "médias de communication de masse", nous ment tout 
simplement, comme elle l'a fait 25 ans plus tôt à propos du Viêt Nam, de l'effet domino et de toutes ces bêtises 
pour lesquelles 57 000 jeunes Américains ont été sacrifiés dans la jungle du Viêt Nam. 


Et même si l'Irak devait envahir l'Arabie saoudite, nous en revenons à la question fondamentale : quelle 
différence cela fait-il pour l'Américain moyen d'acheter son pétrole à un Arabe ou à un autre ? 


4 KR 


En étudiant tous les chefs d'accusation contre l'Irak présentés ci-dessus, nous ne pouvons arriver qu'à une seule 
conclusion : ils sont tous un ramassis de mensonges et sont bidons à souhait. Il n'y a qu'une seule raison 
fondamentale et significative pour laquelle l'administration Bush a traîné des centaines de milliers de nos 
garçons à l'autre bout du monde pour souffrir, suer et mourir sur les sables chauds de l'Arabie, et c'est - Israël. 


C'est Israël et le réseau juif national en Amérique qui ont donné les ordres et qui mènent la barque. Ils veulent 
que nous entrions en guerre pour écraser le potentiel militaire de l'Irak et d'autres pays arabes qui 
pourraient constituer une menace pour Israël. 


Tous les pays arabes sont intensément hostiles à Israël et pour de bonnes raisons. L'intrusion juive en Palestine 
et ce qu'elle a fait à la population arabe autochtone était un acte d'agression brutal qui a provoqué des ravages 
non seulement chez les Palestiniens, mais qui, grâce au soutien puissant de la première puissance mondiale, les 
États-Unis, a créé le chaos et l'hostilité dans tout le Moyen-Orient. Elle a anéanti le Liban autrefois prospère, 
elle a opposé les États-Unis à la Libye, à l'Irak, à la Jordanie, à la Syrie, à l'Égypte et à de nombreux autres 
pays. Comme les Juifs contrôlent les affaires du monde et surtout les États-Unis, ils ont réussi soit à soudoyer 
ces pays, comme l'Égypte, soit à les détruire par la force militaire, comme le Liban, le tout aux frais des 
contribuables américains blancs. De toute évidence, Israël considère aujourd'hui l'Irak comme sa menace la plus 
sérieuse et a réussi à manipuler les larbins qui dirigent le gouvernement américain pour qu'ils utilisent nos 
vastes ressources militaires afin de détruire l'Irak. 


Mais de toute évidence, la Kehilla juive pense au-delà de l'Irak. George "Read-My-Lips" Bush ne cesse de 
parler du NOUVEL ORDRE MONDIAL et de l'engagement à long terme des forces américaines dans 
l'opération "Bouclier du désert". Il me semble que j'ai déjà lu quelque part dans les Protocoles des Sages de Sion 
ce qu'est le Nouvel Ordre, comment la parole sortira de Jérusalem et de Sion, et comment les Juifs dirigeront le 
monde. 


Il est évident que les forces militaires américaines vont rester en permanence dans le désert d'Arabie afin de 
protéger Israël non seulement de l'Irak, mais aussi de tous les autres pays arabes. Tout comme nous avons eu 
entre 250 000 et 350 000 soldats américains en Allemagne au cours des 45 dernières années pour protéger les 
Juifs des Allemands, il est évident que nous allons maintenant nous installer de façon permanente au Moyen- 
Orient pour protéger les Juifs d'Israël des Arabes. 


Guerre sainte contre la tyrannie juive 


Cependant, je suis convaincu que la tyrannie juive dans le monde entier pourrait bientôt toucher à sa fin. Ce 
que le JOG américain fait aujourd'hui en Arabie Saoudite est le début de la fin. La présence américaine en 
Terre Sainte arabe, patrie de la Mecque et de Médine, est en train de remuer un nid de frelons qui ne peut et 
ne veut pas être contenu. 


Les soi-disant "alliances" que Bush essaie de mettre en place sont extrêmement précaires et aucune d'entre 
elles, y compris les alliés non arabes, n'a envie de faire le sale boulot pour les Juifs. Ils haïssent tous Israël avec 
passion, et l'Amérique, le principal bailleur de fonds d'Israël, y figure comme le principal complice des crimes 
d'Israël. Ce n'est que par le biais de vastes montants de corruption et/ou de menaces que nous obtenons de ces 
soi-disant "alliés" qu'ils consentent à nous apporter une aide symbolique. Le fait est que notre défense flagrante, 
partiale et servile d'Israël suscite un Jihad, une guerre sainte islamique qui unit 150 millions d'Arabes dans la 
région pour déverser leur colère contre Israël et les États-Unis. 


En même temps, cette trahison pro-juive transparente, cette tromperie et cette hypocrisie du JOG américain 
incite les Blancs d'Amérique et du monde à se joindre à nous dans le RAcial HOIY WAr (RAHOWA) 
contre la tyrannie juive. 


Israël et les Juifs ont dépassé leurs limites et ils se retrouveront bientôt entre le marteau et l'enclume, entre la 
colère d'une guerre sainte menée par les forces islamiques et une guerre sainte raciale menée par la force la plus 
puissante de la planète - une race blanche unie. Il est de notre devoir sacré de veiller à ce que cela se produise, 
et bientôt. 


Déjà, les feux de la rébellion et de l'opposition à cette guerre stupide jaillissent dans les rues de nombreuses 
régions des Etats-Unis, ainsi que dans les pays étrangers. Les slogans familiers d'hier sur le Vietnam sont 
maintenant révisés et se lisent comme suit : 


Bon sang non, nous n'irons pas ! 
Nous ne nous battrons pas pour Texaco ! 


Peut-être que ça ne rime pas, mais ce serait plus juste de le proclamer : 


Bon sang non, nous n'irons pas ! 
Nous ne nous battrons pas pour Israël ! 


Toutes les publications racialistes blanches connues ont fermement condamné les actions militaires américaines 
orchestrées par les Juifs au Moyen-Orient. Certains militants pro-blancs, comme Matt Hale à Chicago, ont brûlé 
publiquement le drapeau israélien et organisé des manifestations contre la conspiration juive visant à mener les 
guerres israéliennes avec des soldats américains. Il semble que la protestation anti-israélienne ne soit pas limitée 
aux seuls racialistes blancs. Selon l'édition dominicale du 21 octobre du Atlanta Journal, des milliers de 
manifestants contre "l'hystérie pro-guerre" sont descendus dans les rues de diverses villes américaines, ainsi que 
dans un certain nombre de pays étrangers, dont l'Australie, l'Angleterre, la France, l'Italie, la Suède, le Canada, 
l'Espagne et même le Panama. Espérons que c'est le début d'une vaste rébellion pour briser l'emprise tyrannique 
du serpent juif. 


Le devoir de se rebeller contre les tyrans et les traîtres 
Le plus grand de tous les dirigeants, Adolf Hitler, nous a sermonnés avec ces mots de sagesse dans Mein Kampf : 


"Si, par l'instrument de l'autorité gouvernementale, un peuple est conduit à sa destruction, alors la rébellion est 
non seulement le droit mais le devoir de chaque membre de ce peuple." 


Le gouvernement des États-Unis, dirigé par des traîtres raciaux tels que le président Bush, flanqué du chef 
d'état-major nègre mulâtre Powell et du secrétaire à la défense juif Cheney, mène en effet le peuple blanc des 
Etats-Unis et du monde au désastre et à la destruction. 


Les traîtres et les tyrans ont la loi (juive), mais nous avons le droit ! C'est notre droit et notre devoir de 
mobiliser ce que la nature a de meilleur, la race blanche, la force la plus puissante sur la surface de la terre, 
et de mener une guerre sainte raciale blanche, et de le faire maintenant. 


Seule la Créativité a le zèle religieux, le credo et le programme pour faire un travail complet et final. 
Dans la Créativité, nous avons le PROGRAMME TOTAL, la SOLUTION FINALE et le CRÉDIT 
ULTIME pour la survie, l'expansion et l'avancement de la race blanche. Rejoignez-nous dans notre cause 
sacrée et faites votre part pour construire un puissant rouleau compresseur pour écraser la tyrannie juive et nous 
débarrasser des parasites juifs, une fois pour toutes. 


Delenda est Judaica ! RAHOWA ! 


Numéro 66 - Décembre 1990 
La trahison des JOG : Il y a plus que des apparences 
La guerre pro-juive imminente au Moyen-Orient 


L'Irak, fouillé par Bush et piégé, n'est qu'un prétexte pour le traître JOG pour déplacer les forces armées 
américaines au Moyen-Orient pour la protection d'Israël. 


L'écrasante majorité des Américains a été grossièrement trompée et désinformée sur la guerre qui est 
maintenant imminente au Moyen-Orient. Les médias dominés par les Juifs s'en sont chargés, avec l'aide massive 
de notre président Bush. À entendre les médias juifs, tout allait bien dans le désert d'Arabie, l'Irak et Saddam 
Hussein étaient les meilleurs amis du monde, jusqu'à ce que Saddam ait soudain l'étrange envie d'envahir le 
Koweït. En quelques minutes, toute la situation a basculé et le dictateur irakien est devenu instantanément le 
plus sinistre et le plus dangereux des méchants du monde. Soudain, nos "intérêts vitaux" étaient en jeu, notre 
mode de vie était menacé, Saddam était une dangereuse menace pour l'humanité tout entière, et 11 fallait non 


seulement le détruire, mais aussi toute la machine militaire irakienne avec lui. Surprise ! Surprise ! 


Il y a beaucoup de tromperie dans cette posture, comme nous allons le voir, et c'est le public américain qui est 
le plus trompé, piégé et embobiné, de toutes les parties impliquées. Comme dans un scénario de film 
hollywoodien, par le biais de la conspiration, de la tromperie et de machinations délibérément planifiées, notre 
JOG, en collaboration avec les Juifs d'Israël, a mis en branle une opération militaire pour mener les guerres 
d'Israël avec des soldats américains. Essayons d'assembler les différentes pièces du puzzle. 


Pièce n° 1 
Planification de la destruction de l'Irak 


Tout d'abord, George Bush, manipulé par ses mentors juifs, n'était pas du tout surpris, mais préparait 
perfidement l'événement au moins 18 mois avant l'invasion du Koweït, le 2 août 1990. Dans un article daté du 
25 octobre 1990, paru dans The Atlanta Constitution, on trouve une histoire détaillée sur la façon dont la 
stratégie a été élaborée dans le but de détruire l'Irak. Je cite : "À partir de mars 1989, le lieutenant-général de 
l'armée John Yeosock et ses 500 conseillers de guerre, estimateurs de carburant et autres planificateurs se sont 
assis dans une base militaire de Géorgie et ont réfléchi à la manière dont ils pourraient déplacer 200 000 
soldats en Arabie saoudite." 


L'histoire continue. "Le travail top secret dans le bâtiment 363 du Fort McPherson d'Atlanta a permis de 
définir la part de l'armée dans l'entreprise. En juillet 1990, le général Yeosock, fumeur de cigares, et ses 
homologues trois et quatre étoiles de la marine, des marines et de l'armée de l'air étaient prêts pour le test." 


Un test, en effet. C'est plus qu'une coïncidence si, en juillet, les militaires étaient prêts à se lancer et si, en août, 
ils se sont lancés. 


Pièce n° 2 
Entrez le Dr. Gerald V. Bull 


Depuis environ 25 ans, le Dr Bull, un génie canadien de l'espace et de la balistique que l'on a comparé au Dr 
Werner von Braun, conçoit des super artilleries, des canons et des fusées. Son programme canado-américain de 
recherche à haute altitude (HARP) a battu tous les records en matière d'artillerie à longue portée. Pendant 15 
ans, le Pentagone a refusé les offres et les efforts acharnés du Dr Bull pour équiper les forces armées 
américaines de canons de 155 mm et d'autres canons à longue portée. 


des projectiles. C'était il y a dix ans. Entre-temps, la Space Research Corp. du Dr Bull, repoussée par les États- 
Unis, a tourné son attention et sa production d'artillerie à longue portée vers l'Irak, qui a saisi l'occasion avec 
enthousiasme. L'Trak a maintenant la capacité de lancer des gaz toxiques et des missiles de guerre biologique 
dans les camps de nos garçons, qui sont installés comme des canards assis dans le désert d'Arabie. Grâce à 
l'utilisation de propulseurs de roquettes équipés de dispositifs de guidage, Saddam Hussein peut également 
lancer de tels projectiles directement sur Tel Aviv et Jérusalem, d'où la distribution massive de masques à gaz 
en Israël. 


Pourquoi les États-Unis ont-ils refusé le Dr Bull et lui ont-ils permis de mettre ses efforts et son génie au 
service de l'Irak ? Comme cela ne s'est pas produit du jour au lendemain mais sur une période de plusieurs 
décennies, 1l doit s'agir d'une action planifiée et délibérée de la part de notre establishment militaire. C'est un 
étrange puzzle, mais cette pièce, elle aussi, s'intègre dans le tableau d'ensemble. De toute évidence, JOG 
voulait que l'Irak et Saddam Hussein disposent d'une puissance militaire destructrice suffisante pour qu'il 
apparaisse comme une menace crédible pour la paix dans le monde, et qu'il soit probablement capable de tuer 
un nombre important de garçons américains. La situation n'est pas sans rappeler celle de Pearl Harbor en 1941, 
lorsque Roosevelt et les Juifs ont agi de manière muette et silencieuse et ont permis aux Japs de bombarder 
Pearl Harbor, de détruire notre flotte du Pacifique, de tuer plus de 3 000 de nos hommes en un jour. Pendant 
tout ce temps, les traîtres de la Maison Blanche et du Pentagone savaient des mois à l'avance que l'attaque allait 
avoir lieu. En fait, ils suivaient la flotte japonaise et connaissaient le jour et l'heure où les Japonais allaient 
frapper. L'épisode du Dr Bull ressemble étrangement à un cas similaire. 


Il y a une différence. Lorsque le danger imminent pour Israël est devenu trop réel, le 22 mars de cette année, 
le Dr Gerald V. Bull a été assassiné par le Mossad dans son centre de recherche spatiale à Bruxelles, en 
Belgique. 


Pièce n° 3 
Créer un prétexte 


Nous en arrivons maintenant à la récente série d'événements de juillet 1990. À cette époque, les planificateurs 
d'Atlanta étaient prêts et avaient besoin d'un prétexte dramatique pour envoyer toutes ces troupes et ces 
machines lourdes dans ce désert d'Arabie chaud et perdu. Comme par hasard, le 2 août 1990, Saddam à envahi 
le Koweït, un pays de la taille d'un timbre-poste. 

Ce timing des plus propices était-il accidentel ? C'est arrivé comme ça ? Pas vraiment. 


Quelques jours avant l'invasion, le larbin juif Bushwhacker George a pris Saddam par la main, l'a mené par le 
bout du nez et lui a dit d'aller de l'avant et de réaliser son ambition de longue date de s'emparer de ce prix le 
plus cher - le Koweït riche en pétrole. Les encouragements américains n'auraient guère pu être plus explicites, 
comme le montre la suite d'événements qui ont immédiatement précédé l'invasion du 2 août. Le 25 juillet, 
l'ambassadeur américain en Irak, April Glaspie, a rencontré Saddam. Une transcription de cette réunion montre 
que l'ambassadeur Gillespie a déclaré à Saddam que "nous n'avons pas d'opinion sur les conflits arabo-arabes 
comme votre différend frontalier avec le Koweït." Ceci, évidemment, avec la bénédiction du président Bush et 
du secrétaire d'État James Baker. En fait, Bush a poursuivi cette démarche par un message personnel soulignant 
le message de l'ambassadeur Gillespie, avec seulement une légère allusion au fait qu'il n'était pas "gentil" 
d'utiliser la force contre un voisin. Quelques jours plus tard, la porte-parole de la Maison-Blanche, Margaret 
Tutwiler, a réaffirmé cette position en déclarant lors d'une conférence de presse que les États-Unis ne s'étaient 
pas engagés à défendre le Koweït contre une invasion. 


Pièce n° 4 
Réaction préméditée 


A peine Saddam avait-il mordu à l'hameçon que l'enfer s'est déchaîné. "Kinder, gentler" chabez-goy George 
Bush est maintenant immédiatement devenu un lion rugissant, et il a immédiatement commencé à crier la 


guerre et à déplacer des troupes. Maintenant 1l n'y avait plus à tergiverser. Les Juifs avaient écrit le script de 
ses discours il y a longtemps, et le mouvement des troupes avait été méticuleusement planifié au cours des 18 
derniers mois, comme décrit précédemment. Tout s'est déroulé selon le scénario. 


C'était une décision monumentale de lancer une guerre majeure au milieu des nations arabes, dont les 
conséquences et les ramifications étaient d'une grande portée et imprévisibles. L'économie américaine était déjà 
chancelante et au bord du désastre, mais George Bush semblait complètement indifférent au coût énorme qu'une 
telle guerre allait infliger au peuple américain en termes d'argent et de vies américaines. Et où était le Congrès 
pendant tout ce temps ? Aussi silencieux qu'une souris. Cela aussi, c'était dans le scénario pré-établi. Il semblait 
que le larbin juif Bush était à lui seul le grand commandant en chef, prenant les décisions et menant la barque, 
tandis que le Congrès, qui seul, en vertu de la Constitution, est habilité à déclarer la guerre, restait là sans rien 
faire, soutenant vraisemblablement un président belliqueux dont la rhétorique réclamait à présent une guerre 
totale. 


Pièce n° 5 
D'énormes nouvelles réserves de pétrole découvertes en Arabie saoudite 


Il y a un autre élément qui a été tacitement ignoré par les médias juifs. Selon l'édition du 29 octobre de 
Spotlight, un nouveau champ pétrolifère gigantesque et inexploité a récemment été découvert dans une région 
éloignée du désert saoudien. Il s'agirait de la plus grande accumulation de pétrole de toute la planète découverte 
au cours des 20 dernières années, et d'une quantité suffisante pour permettre aux Saoudiens de continuer à 
pomper du pétrole jusqu'au 22e siècle. Bien que sa découverte soit connue depuis un certain temps, son 
existence a été discrètement gardée secrète afin de ne pas éveiller des soupçons excessifs sur la guerre à venir 
au Moyen-Orient. 


La question est la suivante : qui contrôlera l'avenir de cet énorme atout stratégique - les Juifs ou les Arabes ? 
L'énorme puissance militaire des Etats-Unis étant fermement entre les mains des Juifs, seul le dénouement de 
l'histoire nous le dira. 


Pièce n° 6 
Les gagnants et les perdants 


Malgré l'enjeu considérable que représente le contrôle du pétrole du Moyen-Orient, la question réelle et 
primordiale de la guerre imminente dans le désert d'Arabie est la protection d'Israël et le maintien du contrôle 
juif sur le monde. Si cette guerre se transforme maintenant en une guerre armée, la destruction des deux côtés 
sera catastrophique. Comme dans la guerre civile américaine, comme dans les deux premières guerres 
mondiales et dans la plupart des autres guerres, le nombre de personnes tuées, blessées et mutilées est toujours 
beaucoup plus important et les guerres durent beaucoup plus longtemps que ce que les instigateurs à la gâchette 
facile nous ont fait croire au départ. Des dizaines de milliers, probablement des centaines de milliers de 
garçons américains seront tués. Mais les Juifs s'en moquent éperdument. 


Les Juifs aimeraient voir les pays arabes voisins tels que l'Irak, l'Iran, la Syrie, la Jordanie et même 
l'Egypte détruits, pulvérisés et réduits en bouillie, comme cela s'est déjà produit au Liban voisin, autrefois 
un pays chrétien prospère et pacifique. 


Les Juifs prévoient d'avoir des forces américaines au Moyen-Orient et sur le sol arabe en permanence pour les 
protéger de 150 millions d'Arabes hostiles. Le coût pour les Américains blancs sera écrasant et accablant, il 
aggravera encore la ruine d'une Amérique qui se désintègre rapidement, mais 1l resserrera l'emprise juive sur 
l'Amérique et le reste du monde. 


L'Arabie saoudite perdra le contrôle de son pétrole et de sa souveraineté, tout comme le Koweït, l'Irak, les 
Emirats et le reste des Arabes. Tout tombera entre les mains des Juifs, c'est du moins l'objectif du vampire 


juif. 


Conclusion 


Il n'y a qu'un seul moyen de se sortir de ce foutu pétrin et seule la race blanche peut mobiliser la puissance 
nécessaire pour expurger et détruire la peste juive. Nous devons prendre le taureau par les cornes et affronter de 
front cette maudite menace juive. Pour ce faire, nous devons organiser et mobiliser l'ensemble des ressources 
des 500 millions de minorités blanches qui subsistent sur cette planète. Nous devons nous polariser en un 
mouvement puissant, un bélier. Nous devons écraser le judaïsme et son tentacule auxiliaire, le christianisme, et 
les remplacer par une religion raciale blanche vitale, significative, qui ne recule devant rien - la créativité. Seule 
la Créativité a la réponse, le credo et le programme pour faire ce travail. Rejoignez-nous, camarades de la race 
blanche, et aidez-nous à construire un monde plus blanc et plus lumineux pour vous, votre famille et votre 
future progéniture. Delenda Est Judaica ! RAHOWA ! 


L'introduction d'un nouveau livre (qui sera bientôt publié) du Pontifex Maximus Ben Klassen. 
Une révolution des valeurs par la religion 
La révolution de la créativité : de quoi s'agit-il ? 


Tout au long de l'histoire, différentes civilisations et cultures ont établi pour elles-mêmes un ensemble de 
valeurs qu'elles tiennent en haute estime. Bien que certaines de ces valeurs puissent sembler frivoles, voire 
stupides, à d'autres cultures rivales, elles étaient et sont toujours les critères fondamentaux de chacune de ces 
cultures, nations et/ou civilisations particulières - des valeurs qui leur sont chères. 


Comment ces valeurs primaires ont-elles été établies ? Une fois encore, en remontant dans l'histoire, nous 
constatons que ces valeurs ont été dérivées et façonnées par leurs croyances religieuses particulières. Alors 
que pour les Européens blancs, une vache n'est qu'une vache, un animal utile et pas trop intelligent, pour les 
Hindous, une vache est un objet sacré, un animal saint, auquel on doit un respect et une vénération indicibles. 
Pourquoi une vache est-elle sacrée pour les hindous ? Parce que leur religion le leur dit, et ils n'ont pas à se 
demander pourquoi. Pour les musulmans, la Mecque et Médine sont des sanctuaires sacrés parce que leur 
religion leur dit que c'est ainsi. Pour les Juifs, Moïse, Abraham, Isaac et Jacob et toute une série d'autres 
canailles juives sont leurs héros nationaux et religieux. Les chrétiens ont leur Jésus-Christ, une figure juive 
mythique dans le meilleur des cas, sans aucune preuve historique significative de l'existence d'un tel 
personnage. 


J'ai énuméré quelques points saillants qui sont vénérés comme des valeurs fondamentales de haute estime 
dans un petit nombre de religions éparses. Mais chacune d'entre elles s'accompagne d'une pléthore de valeurs et 
de croyances subsidiaires qui sont liées à leur noyau central, et alors qu'un tel résumé ou une telle liste serait 
sans fin, nous sommes 1c1 principalement concernés par les valeurs fondamentales qui sont tenues pour sacrées 
par notre propre race, la race blanche. Ce sont ces valeurs que nous voulons examiner, analyser, conserver et 
chérir, ou, si elles sont jugées insuffisantes, les jeter sur le tas de ferraille de l'histoire et les remplacer par un 
ensemble de valeurs plus méritantes. 


Dans les chapitres suivants, nous examinerons tout d'abord attentivement douze grandes religions, ce qu'elles 
représentent, ainsi qu'un bref résumé de leurs origines et de leur histoire. Nous voulons également savoir 
comment elles se rapportent à la race blanche, et en particulier comment elles se comparent à notre propre 
religion, la Créativité, lorsque nous soumettons leurs différents concepts à l'épreuve de vérité pour savoir s'ils 
sont bénéfiques ou nuisibles à la race blanche. 


Après avoir Jeté les grandes lignes des caractéristiques de quelque douze grandes religions et de leur influence 
à travers les âges, nous concentrons maintenant notre attention sur cette religion particulière qui, par 
inadvertance, nous concerne le plus, à savoir le christianisme. Nous le faisons pour la raison primordiale qu'au 
cours des dix-neuf derniers siècles, le christianisme a subversivement empiété sur l'esprit de la race 
blanche et a réussi à devenir sa religion prédominante. Issu d'une ribambelle d'écrivains juifs, de 
"prophètes" et de criminels meurtriers, il a, comme s'en vante avec arrogance Marcus Eli Ravage, un 
Juif, conquis les Gentils plus complètement qu'aucune armée conquérante de l'histoire n'a jamais conquis 
ses misérables victimes. 


Nous posons maintenant une question simple et fondamentale : Le christianisme a-t-il été bénéfique à la race 
blanche ou a-t-il été préjudiciable à notre survie et à notre bien-être ? Afin de pouvoir répondre à cette 
question de manière logique et convaincante, examinons d'abord certaines des valeurs fondamentales du 
christianisme. 


Ces valeurs sont pour la plupart dispersées de manière obscure et confuse dans le Nouveau Testament, bien que 


l'Ancien Testament, qui ne concerne que les Juifs, occupe plus des deux tiers de la Bible chrétienne, ce qui 
constitue en soi un étrange tour de passe-passe. Toutefois, sans passer en revue l'ensemble du Nouveau 
Testament, nous pouvons nous concentrer sur les valeurs que le Christ lui-même a (soi-disant) énoncées dans le 
Sermon sur la montagne. Il dit : 


. AImEeZ VOS ennemis. 

. Tendez l'autre joue. 

. Ne jugez pas. 

. Vends tout ce que tu as, donne-le aux nègres, et deviens un clochard. 

. Ne résistez pas au mal. 

. Ne faites pas de plans pour l'avenir. 

. N'amassez pas des trésors sur la terre, amassez des trésors dans le ciel, où qu'il soit. 

. Les Juifs sont le peuple élu de Dieu, l'Ancien Testament nous le répète sans cesse, des milliers de fois. 


D IN 1 R © D 


Il y en a d'autres dans la même veine, mais je crois que nous avons exposé succinctement les principes inhérents 
au christianisme. En substance, l'ensemble du credo et du programme est basé sur un autre monde douteux, un 
monde surnaturel nébuleux, indéfini, sans localisation connue et sans vérification connue de son existence. En 
bref, tout est basé sur des affirmations sauvages, sur des spéculations et, espérons-le, sur la crédulité des 
victimes visées. Il est entièrement basé sur une théorie sauvage de "fantômes dans le ciel”, des fantômes que 
personne de sain d'esprit n'a jamais vus, entendus, sentis ou sentis. 


Nous, les Créateurs, rejetons en bloc ces affirmations absurdes et nébuleuses qui sortent de ce monde et 
revenons à la réalité. Le monde réel, et non un hypothétique monde de fantômes, a suffisamment de problèmes 
non résolus à affronter, et ceux-ci sont notre principale préoccupation. Parmi ces montagnes de problèmes 
auxquels le monde réel est confronté aujourd'hui, la survie, l'expansion et l'avancement de notre précieuse race, 
la race blanche, n'est pas le moindre de nos soucis. Pour nous, Créateurs, notre patrimoine génétique blanc 
est notre trésor le plus précieux, un trésor irremplaçable qui doit être préservé à tout prix de 
l'épuisement et de la contamination. Et c'est là que réside la différence fondamentale entre nos valeurs et les 
valeurs artificielles et hypothétiques épousées par le christianisme. Alors que le christianisme vénère un bâtard 
juif mythique qu'il a surnommé Jésus-Christ et qui lui apprend soi-disant à aimer ses ennemis et à haïr et 
détruire sa propre espèce, nous, les Créateurs, disons exactement le contraire. Nous disons au diable nos 
ennemis, au diable les juifs et les nègres. Au lieu de cela, respectons et défendons notre propre espèce - les 
meilleurs de la nature - et basons nos croyances et nos connaissances sur les lois éternelles de la nature, la 
source et le fondement de toute connaissance et sagesse. Dans notre livre, un traître à la race est la plus 
méprisable et répugnante de toutes les vermines, un crétin mutant dans le royaume de la Nature, à 
mépriser et à expulser de notre société. 


Comme on peut le constater, le fossé entre nos valeurs et celles traditionnellement défendues par les chrétiens est 
aussi large que le Grand Canyon, et ces différences restent à jamais irréconciliables. 


La conflagration raciale s'intensifie chaque jour dans le monde entier, et nulle part ailleurs aussi rapidement 
qu'ici même aux États-Unis. Soit la race blanche se mobilisera bientôt et ralliera ses immenses ressources, 
qui s'amenuisent, dans son propre intérêt, soit elle connaîtra le même triste sort que les colonisateurs blancs 
de Saint-Domingue, quelque 200 ans plus tôt. Le chaos, le meurtre de masse et, finalement, l'extinction totale 
seront le prix à payer pour ne pas avoir protégé notre précieux patrimoine génétique. 


En réponse à la question posée plus haut, le christianisme a-t-1l été bénéfique ou préjudiciable à la race blanche, 
nous arrivons en outre à la conclusion étudiée et sans équivoque que le christianisme a été, et est toujours, un 
désastre absolu d'une ampleur sans précédent. 


C'est là que réside notre véritable RÉVOLUTION DES VALEURS. Notre race est notre religion et nous 
nous tournons vers les lois éternelles de la nature, et non vers des fantômes mythiques, pour nous guider. 
Nous affirmons en outre que si nous ne détruisons pas et ne remplaçons pas le christianisme juif par un 
ensemble de valeurs saines et réalistes, telles que celles que nous épousons dans la Créativité, la race blanche 
est vouée à l'extinction et l'humanité en tant que telle reviendra et sombrera à ses plus bas niveaux de 
sauvagerie, comme on peut le voir dans les jungles sauvages d'Afrique et de Nouvelle Guinée. Nous, les 


Créateurs, sommes déterminés à ce qu'une telle 


ne doit jamais se produire. Au lieu de cela, nous avons l'intention d'avancer triomphalement sur les chars d'une 
religion créative et constructive pour construire un monde plus blanc et plus lumineux pour les futurs enfants 
de la Nature. RAHOWA ! 


Pour la victoire des 
Blancs par la révolution 
des valeurs ! 


Chaque créateur est un révérend 
Les avantages de devenir un ministre ordonné de l'Église du Créateur 


Maintenant que le plan est dessiné, que les fondations sont posées et que le cadre de la religion raciale blanche 
du futur est en cours de construction, il nous incombe de mettre du muscle sur les os aussi vite que possible. 
C'est ce que nous tentons de faire et les moyens de le faire sont des gens plus bons, plus agressifs, des Blancs 
activistes. Nous devons utiliser nos ressources au maximum et tirer parti de tous les moyens à notre disposition. 


Comme je l'ai souligné à maintes reprises, la religion est sans aucun doute le facteur de motivation et 
d'énergie le plus puissant qui ait jamais influencé les éléments humains au cours de l'histoire. Combinez cela 
avec une ferveur raciale, comme l'ont fait les Juifs et les Musulmans, et vous avez une combinaison qui est 
intensément puissante. Dans la Créativité, nous avons enfin une telle combinaison pour la race blanche. 


La religion, comme le feu, est une force puissante, mais, comme le feu, elle peut être constructive ou 
destructrice selon la façon dont elle est utilisée, par qui et sur qui. Comme je l'ai également souligné 
d'innombrables fois, les Juifs ont concocté le christianisme pour nous, nous l'ont imposé et l'ont utilisé comme 
un outil puissant contre nous et pour notre propre autodestruction. Cependant, maintenant que la Créativité est 
apparue, nous pouvons avoir une longue vue historique de toute cette anarchie religieuse que la race blanche a 
subie et profiter des leçons qu'elle nous a enseignées. Nous pouvons et devons apprendre de l'expérience. Nous 
pouvons et devons surtout apprendre de l'expérience désastreuse telle que le cauchemar de la mongrélisation 
auquel la race blanche est soumise en ce moment. Nous pouvons apprendre les mêmes méthodes, techniques 
et procédures que nos ennemis utilisent et les mettre au service de nos propres intérêts. Maintenant que 
nous, les Créateurs, ne sommes plus intéressés par le sauvetage de l'humanité, mais que nous examinons 
chaque question à la lumière de notre propre règle d'or (qu'est-ce qui est le mieux pour la race blanche ?), nous 
pouvons nous aussi faire beaucoup de choses puissantes avec la religion, notre propre religion. 


Ce court traité est conçu pour mettre l'accent sur une seule phase limitée de ce programme global, qui consiste à 
utiliser pleinement le prestige et l'influence extraordinaires que les titres religieux exercent dans notre culture et 
notre société. Les Juifs se sont vantés à maintes reprises que pratiquement chaque nouvelle question (telle 
que l'intégration et la mongrélisation) qu'ils veulent imposer à la race blanche, ils la promeuvent d'abord 
par l'intermédiaire des ministres (de l'Homme blanc) et des églises comme une question morale. Pourquoi 
? Parce qu'il y a une "révérence" inhérente pour le révérend. Ils n'utilisent pas seulement ce stratagème avec les 
"Révérends" blancs, mais aussi et surtout par le biais des "Révérends" noirs qui, bien qu'ils soient tout juste 
sortis de la jungle, sont maintenant presque instantanément convertis en une quasi-divinité en retournant leur 
col et en les drapant du manteau religieux de "Révérend”. 


Lorsqu'ils ont choisi un prétendu communiste, pandore et voleur de voitures du nom de Martin Luther Koon 
pour diriger le mouvement des "droits civiques" des années soixante, ils se sont d'abord assurés qu'il portait le 
tre de "Révérend". Ils ont fait de même avec son successeur, le révérend Abernathy, bien que quiconque 
regarde de près ce visage sombre et sinistre peut y voir visiblement plus de haine criminelle maligne pour la 
race blanche que n'importe quel amour et charité soi-disant chrétiens. Il en va de même pour le "Révérend" 
Jesse Jackson, et une foule d'autres "Révérends" noirs dont l'anglais de la jungle est à peine compréhensible. 


Eh bien, on peut être deux à jouer à ce jeu. Nous avons maintenant une religion qui nous est propre, une 
religion de l'homme blanc, établie pour la survie de la race blanche, pour le bénéfice de l'homme blanc. 
Elle s'appelle la Créativité. Puisque la religion est comme le feu, assurons-nous d'utiliser la nôtre pour 
brûler la façade perfide qui est utilisée contre nous, et pour alimenter nos propres moteurs afin de 
chasser les Juifs et les autres races de boue de notre culture. 


Dans la créativité, nous avons une religion légitime et puissante qui a tous les droits, les privilèges et la 


protection tels qu'ils sont définis dans la loi. 


en vertu des garanties civiles et religieuses du premier amendement de la Constitution des États-Unis. Nous, 
les Créateurs, ne demandons pas à l'establishment juif si nous pouvons, nous aussi, exercer ces droits au 
même titre que n'importe quel juif ou nègre. Nous ne restons pas là, chapeau à la main, à mendier. Nous 
exigeons que nous ayons ces droits de manière incontestable, et malheur à tout Juif, nègre ou traître à 
la race qui se mettrait en travers de notre chemin et nous refuserait nos droits légaux et l'égale 
protection de la loi du pays. 


Allons donc de l'avant et exerçons nos muscles et nos droits garantis par la Constitution. Ayons aussi des 
ministres et des révérends ordonnés pour être le fer de lance de notre noble et sacrée cause. 


Ce n'est pas nouveau dans notre mouvement. Cela fait plus de dix ans que nous ordonnons des ministres de 
l'Église du Créateur et que nous remettons aux membres qualifiés des certificats ministériels. Les Mormons, 
tout au long de leur histoire, ont institué la pratique d'obliger chaque membre à devenir un missionnaire laïc. 
Ce que nous voulons maintenant, c'est intensifier notre campagne et faire en sorte que chaque membre valide 
de l'Église du Créateur demande et, s'il est qualifié, reçoive un certificat ministériel et devienne un ministre 
ordonné. 


Quels sont les avantages de cette démarche ? Eh bien, ils sont nombreux et je souhaite les récapituler brièvement 
1CI : 


1. Le prestige et la reconnaissance qui vont automatiquement de pair avec le titre sont un atout très précieux 
qui à été reconnu depuis longtemps par les chrétiens, les juifs et les nègres. Nous pouvons, nous aussi, en tirer 
parti. 


2. La protection juridique prévue par le premier amendement est beaucoup plus étendue pour un groupe, 
une façade, une organisation ou autre de nature religieuse que pour un groupe politique (comme les nazis), une 
organisation fraternelle, une "organisation caritative" (toujours suspecte de fraude), une organisation civique ou 
autre. Alors que les médias ou n'importe quel politicien s'empresseront de tabasser un nazi comme un chien, ils 
traiteront différemment tout "révérend" qui dirige une organisation religieuse. Pourquoi ? Parce qu'en 
l'attaquant, ils risquent de porter les mêmes accusations contre toutes les autres organisations "religieuses" et de 
s'attirer les foudres de "l'establishment" religieux. 


3. Il jette les bases de la revendication légitime de l'exemption des collecteurs d'impôts juifs tyranniques et 
voraces. Ce n'est pas une garantie, mais c'est une revendication forte que nous pouvons et devons défendre. Si 
les synagogues juives sont exemptées de taxes, pourquoi ne le serions-nous pas ? Si les établissements 
"religieux" des nègres bénéficient d'exonérations fiscales, pourquoi pas nous ? Si l'Église catholique, qui a son 
siège dans un pays étranger, bénéficie d'exonérations fiscales, pourquoi pas nous ? La réponse est la suivante : 1l 
n'y à aucune raison au monde pour que nous ne le fassions pas et nous devons exiger et défendre nos droits 
religieux et civils garantis par le premier amendement (ainsi que par le quatorzième amendement - clause de 
"protection égale en vertu de la loi"). 


4. Étant donné que la plupart des groupes religieux de ce pays (et du monde entier) sont fondés sur un canular 
des plus transparents (l'escroquerie des fantômes dans le ciel), mais qu'ils exercent néanmoins une grande 
influence politique et morale, l'establishment juif (c'est-à-dire le gouvernement) est très réticent à l'idée de 
débattre de cette question devant les tribunaux, car cela peut et va mettre en évidence tant de défauts, 
d'escroqueries, de canulars et de contradictions que cela pourrait faire s'écrouler tout l'odieux château de cartes. 
Nous, les Créateurs, devons en prendre conscience, et c'est là notre atout : nous sommes probablement la 
seule religion légitime sur la scène mondiale dont les croyances, le credo et la philosophie sont fondés sur 
la vérité et la réalité. Toutes les autres, qu'il s'agisse du christianisme, du judaïsme, du mormonisme ou de 
l'islam, sont totalement basées sur une collection d'abracadabras. Leur base est construite sur des superstitions 
farfelues, des mythes, des ouï-dire et des mensonges qui ne résistent pas à la lumière du jour. Ils ne peuvent n1 
corroborer n1 justifier leurs affirmations et escroqueries surnaturelles. La nôtre est fondée sur des faits, sur les 


lois éternelles de la nature, sur la réalité, sur la vérité. Vous ne pouvez pas battre cela - mais néanmoins, nous 
sommes obligés de le faire, et nous devons le défendre à tout prix. 


Très bien, nous réalisons maintenant les avantages d'un mouvement religieux, surtout le nôtre. Nous réalisons les 
avantages de 


être un ministre ordonné de l'Église et avoir le titre de révérend. Alors, pourquoi ne pas utiliser cet avantage 
pour tout bon et honnête membre de l'Eglise du Créateur ? 


Pourquoi pas, en effet ? Pourquoi ne pas devenir un ministre ordonné de l'Église du Créateur ? Pourquoi 
ne pas mettre vos meilleurs talents au service de la promotion de notre objectif sacré - la survie, 
l'expansion et l'avancement de la race blanche. 


Alors comment faire pour devenir un ministre ordonné de notre Eglise ? Voici les étapes : 


1. Tout d'abord, devenez membre de notre Eglise. Si vous n'êtes pas encore membre, vous pouvez le devenir 
en faisant une demande par lettre et en versant 25 $ à l'Église. En retour, vous recevrez : 


(a) Un certificat d'adhésion et une carte d'adhésion au format portefeuille. 
(b) Un abonnement de 12 mois à notre périodique, Racial Loyalty. 


2. Ensuite, après avoir étudié en détail notre credo et notre programme tels qu'ils sont exposés dans nos 
Trois livres sacrés de la créativité, écrivez-nous pour obtenir un formulaire de demande d'ordination. 


3. Après avoir envoyé votre candidature accompagnée d'une photo d'identité, vos références seront 
examinées. 


4. Si vous êtes considéré comme un homme ou une femme blanc(e) légitime âgé(e) de plus de 16 ans et que 
vous nous avez convaincus de votre dévouement à la noble cause de la race blanche, vous recevrez un certificat 
de ministre, avec toutes les qualifications qui s'ensuivent pour devenir un leader inspirant dans votre région. 
Cela aura l'avantage supplémentaire de vous donner le prestige et les qualifications nécessaires pour former 
votre propre groupe d'Église, comme le prévoient nos directives. Pourquoi ne pas profiter de ces avantages ? 
Agissez maintenant ! 


La créativité est la seule et unique, véritable et révolutionnaire religion raciale du peuple blanc. 


Numéro 67 - janvier 1991 
Triage 


Si nous voulons survivre dans un monde devenu complètement fou, nous devons trier nos priorités et les 
mettre en ordre. 


Le mot ‘'friage"" est d'origine française et dérive du mot ‘'trier'', qui signifie passer au crible, trier. Il est 
apparu au cours de la guerre franco-prussienne de 1870-71, lorsque le nombre de blessés sur le champ de 
bataille était énorme et que les médecins de l'armée française devaient déployer des efforts considérables et des 
ressources limitées pour tenter de sauver ce qu'ils pouvaient du nombre écrasant de blessés et de mourants sur le 
champ de bataille. Comme il était totalement impossible de sauver tous les blessés, plutôt que de 
poursuivre une réponse inefficace consistant à s'agiter de manière chaotique dans un désespoir confus, ils 
ont dû prendre des décisions difficiles. Tout d'abord, ils ont dû décider qui ils pouvaient encore sauver, et qui 
ce serait un exercice futile et une perte de temps et de ressources précieuses que d'essayer de sauver. Les cas 
désespérés et impossibles ont été laissés à l'abandon. 


La situation n'était pas nouvelle. Même s1 le mot "triage" n'est probablement pas connu de tous, la même 
situation s'est produite à d'innombrables reprises au cours de l'histoire. Quiconque a lu Autant en emporte le 
vent ou vu le film, se souvient sans doute des scènes terribles qui ont résulté de la bataille d'Atlanta pendant la 
guerre de Sécession. L'une de ces scènes montre des milliers de soldats blessés et mourants gisant au hasard sur 
les vsferrées de la gare d'Atlanta. Un médecin épuisé du nom de Dr Meade et quelques assistants étaient 
plongés dans le sang et la puanteur jusqu'au coude, essayant de sauver ceux qu'ils pouvaient, et abandonnant à 
leur sort un grand nombre d'autres, plus ou moins désespérés. Eux aussi devaient prendre des décisions : qui 
pouvaient-ils sauver, qui étaient hors d'atteinte, et, en bref, comment utiliser au mieux leurs ressources 
limitées pour sauver ceux qu'ils pouvaient. Ces médecins, eux aussi, suivaient les principes du triage. Eux 
aussi ont été contraints de prendre des décisions difficiles et impitoyables pour trier le possible de l'inutile et 
faire de leur mieux avec ce qu'ils avaient. Ils ont dû décider de leurs priorités. 


Laissez-moi vous donner un autre exemple. Lorsque le Titanic, alors super paquebot, a heurté un iceberg dans 
l'Atlantique Nord le 14 avril 1912, son naufrage a causé la perte de 1 517 vies, selon l'encyclopédie Funk & 
Wagnalls. À cause de leur indiscrétion et de leur impréparation, lorsque le désastre s'est abattu sur eux, les 
membres de l'équipage (et certains des passagers) ont dû prendre des décisions difficiles et impitoyables, et ce 
en moins de deux heures et 40 minutes avant que le navire ne coule. Ils savaient qu'il n'y avait pas assez de 
canots de sauvetage pour sauver toutes les personnes à bord. La décision qui devait être prise rapidement était 
donc la suivante : qui devaient-ils laisser monter dans les canots de sauvetage, et qui devaient-ils laisser se 
noyer avec le navire qui coulait ? Is ont dû prendre rapidement des décisions de principe, puis, sur la base de 
ces principes, trier les personnes qu'ils sauveraient et celles qu'ils ne sauveraient pas. Il semble que le consensus 
de ces décisions, quelle que soit la personne qui les a prises, était de "sauver d'abord les femmes et les enfants". 
Eux aussi devaient établir leurs priorités, et 1ls l'ont fait - une priorité qui a créé un précédent en mer pour les 
décennies à venir. On peut débattre sans fin de la question de savoir si c'était le seul critère, ou même le 
meilleur, pour faire le tri entre ceux qui devaient vivre et ceux qui devaient se noyer. Le fait est que 1 517 
personnes se sont noyées. Sur ce nombre, il y avait 832 passagers, principalement des hommes, et 685 membres 
de l'équipage, également des hommes. Mais 706 ont été sauvés, principalement des femmes et des enfants. 


Il y a eu de nombreux cas d'héroïsme, d'abnégation et de bravoure. Il y a également eu un certain nombre de 
cas de lâcheté, d'égoïsme et de méchanceté, mais ils étaient très minoritaires. Le fait que le capitaine ait 
sombré avec le navire et 685 membres d'équipage avec lui parle de lui-même. Le fait que le capitaine ait 
sombré avec le navire et 685 membres de l'équipage avec lui est éloquent. S'ils avaient tergiversé pendant 
plus de deux heures et 40 minutes et n'avaient pris aucune mesure, il ne fait aucun doute que tous les 
passagers, hommes, femmes et enfants, le capitaine et l'équipage, auraient tous sombré avec le Titanic. 


Le dictionnaire Websters Third New International (1961) définit le triage comme ‘le triage et le traitement de 
premier secours des blessés de guerre dans les postes de collecte du front avant leur évacuation vers les 
hôpitaux de l'arrière". I est évident que sa considération porte principalement sur les blessés de guerre, mais 
le même principe s'applique à toute catastrophe majeure ou mineure, qu'elle soit liée à une guerre ouverte ou 
non, et ce principe est le suivant : En cas de catastrophe, si vous ne pouvez pas tous les sauver, il faut établir 
des priorités et prendre des décisions difficiles pour déterminer qui peut être sauvé et qui vaut la peine d'être 
sauvé. 
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En utilisant les principes ci-dessus comme ligne directrice, jetons maintenant un regard dur et impitoyable sur 
une catastrophe majeure qui se profile dans le monde aujourd'hui, une catastrophe d'une telle ampleur qu'elle 
éclipserait un million de Titanic. Ce faisant, faisons une distinction importante entre le mot "impitoyable" et le 
mot "cruel". 


La nature peut être impitoyable en éliminant les faibles, les doux, les inadaptés et les dégénérés. Cela ne 
signifie pas que la nature soit cruelle. Au contraire, en s'assurant que les plus forts, les plus sains, les plus 
compétents et les meilleurs survivent pour procréer et donner naissance à la prochaine génération d'une 
espèce, la nature poursuit son programme bienveillant de construction d'une meilleure espèce et d'un monde 
plus ordonné. Si la nature promulguait le principe inverse, c'est-à-dire que "les doux hériteront de la terre”, 
comme le dit la bible juive, le monde serait bientôt peuplé d'une horde malade, mfirme et dégénérée de 
miséreux et de mendiants, qu'ils soient oiseaux, animaux ou humains. 


En bref, la nature a établi des priorités et elle est impitoyable dans l'exécution de son programme 
d'élimination des inadaptés. Ce programme est peut-être impitoyable, mais il n'est pas cruel. En dernière 
analyse, 1l s'agit d'un programme hautement bénéfique, créatif et constructif, un programme que la 
Nature, dans son infinie sagesse, a poursuivi depuis des temps immémoriaux. 


4 ke 


Après avoir établi notre concept de triage, examinons maintenant notre planète Terre telle qu'elle existe 
aujourd'hui, à la lumière du 21e siècle naissant, et plus particulièrement en ce qui concerne l'avenir de notre 
propre espèce, la race blanche. 

Tout en jetant un regard froid et dur sur ce phénomène crucial, gardons également à l'esprit que nous 
sommes désormais contraints de nous retrouver dans une situation où il est impératif d'établir nos 
priorités absolues, de déterminer qui nous voulons sauver et qui nous pouvons sauver. 


Lorsque nous regardons le monde d'aujourd'hui, dans la dernière décennie du 20e siècle, nous constatons qu'il 
s'agit d'un horrible gâchis, d'un cas désespéré, d'un désastre total d'une ampleur sans précédent pour l'humanité. 
Alors que pendant des centaines de milliers d'années, l'humanité a lentement progressé sur une route cahoteuse, 
elle a néanmoins atteint de manière spasmodique des niveaux d'intelligence et de créativité de plus en plus 
élevés - tâtonnant toujours vers le haut dans la spirale d'une civilisation constructive. La principale et seule 
espèce significative de cette avancée miraculeuse a été la plus belle création de la nature, la race blanche. 


Cet élan vers le haut et vers l'avant a été sérieusement secoué, voire inversé, lorsque les Juifs ont introduit une 
maladie virulente du cerveau - le christianisme - dans la mentalité de la grande civilisation romaine d'il y a 2 
000 ans. 

Après un lent et douloureux rétablissement, la civilisation blanche a été torpillée et retardée par la Première 
Guerre mondiale, lorsque la conspiration juive a entraîné les nations de la race blanche dans une guerre 
suicidaire et fratricide de dimension mondiale, au cours de laquelle des hommes blancs ont cruellement décimé 
des millions de leurs propres frères blancs pour les raisons et les prétextes les plus insensés. La race blanche 


s'était à peine remise de ce désastre catastrophique que la puissance financière juive l'entrafnait dans la Seconde 
Guerre mondiale, encore plus dévastatrice et destructrice que la première. En parlant de cruauté, aucun incident 
dans l'histoire n'a été plus injustifié, plus stupide, plus asininde.. 


et cruelle que la Seconde Guerre mondiale provoquée par les Juifs. Dans une folie furieuse, des hommes 
blancs tuaient des hommes blancs à une échelle sans précédent, en utilisant les armes technologiques 
modernes les plus efficaces, inventées par l'homme blanc lui-même. 


Lorsque la coalition de nations blanches dirigée par les Juifs a vaincu l'Allemagne nazie en 1945, ce fut la plus 
grande victoire que la conspiration juive ait jamais remportée, et elle n'a pas tardé à en tirer parti. Ce fut un 
désastre d'une ampleur infinie pour l'ensemble de la race blanche, y compris pour les nations dites 
victorieuses. Cependant, ce n'était en aucun cas définitif, et nous, les Créateurs, voulons nous assurer que 
l'atrocité juive sera vengée et inversée. 
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Depuis 1945, la race blanche a ignominieusement et à plusieurs reprises reculé devant la conspiration menée 
par les juifs pour étendre les races de boue et réduire la race blanche. Si nous jetons un regard honnête sur le 
monde en cette dernière décennie du 20e siècle, 1l est effroyable. C'est, en fait, un monde qui est devenu 
complètement fou, les nations blanches y compris, ainsi que les "républiques" de boue et de nègres. Si nous 
regardons les nouvelles d'une semaine donnée, nous trouvons les catastrophes suivantes en cours : 


e Objet : ARABIE SAOUDITE. Les États-Unis ont 240 000 soldats en place sur les sables secs et chauds du 
désert d'Arabie saoudite et le chabez-goy Bush en envoie 200 000 de plus. Des milliers de véhicules à moteur, 
de chars, de mortiers, d'avions militaires de toutes sortes, d'équipements électroniques et des milliers d'autres 
articles coûteux sont transportés sur ces mêmes sables désertiques, le tout aux frais du contribuable américain 
blanc. Les troupes américaines se demandent ce qu'elles font là-bas, dans ce trou perdu et chaud. Les 
Américains de chez nous se posent la même question, une question à laquelle notre président manipulé par les 
Juifs n'a jamais répondu de manière satisfaisante. Cependant, la réponse n'est pas trop difficile à démêler, si 
nous lisons entre les lignes. Nos garçons sont là-bas pour défendre et mourir pour Israël, notre ennemi le 
plus perfide. Trois mois après le mouvement initial des troupes, notre président chabez-goy a ordonné à 200 
000 autres soldats de souffrir sur les sables chauds et misérables du désert saoudien. 


e Objet : NEW DELHI. L'Inde a une population de 882 millions de personnes misérables et affamées. De ce 
nombre, 12 % sont musulmans et 82 % sont hindous. Les deux factions sont extrêmement hostiles l'une envers 
l'autre et sont impliquées dans de fréquents affrontements sanglants. Début novembre, des émeutes ont éclaté 
autour d'une petite mosquée délabrée à Ayodhya. L'affaire tourne autour des efforts des fondamentalistes 
hindous pour construire un temple à l'endroit où 1ls croient que le dieu Rama est né, mais il se trouve que la 
mosquée musulmane se trouve déjà à cet endroit. Les émeutes qui ont suivi ont fait plus de 305 morts et 
d'innombrables blessés. 


e Objet : ISLAMABAD. En 1947, le Pakistan s'est séparé de l'Inde afin d'être "libre" d'avoir son propre État 
musulman. Le Pakistan compte aujourd'hui 110 millions d'habitants misérables et pauvres. Après 43 ans 
d'indépendance", ses factions religieuses sont toujours divisées et s'affrontent sur la question de savoir si le 
Pakistan doit être rég1 par la loi religieuse musulmane ou s'il doit être gouverné comme une "démocratie 
laïque". Entre-temps, les coups d'État, les assassinats, les émeutes, le chaos et la pauvreté sont monnaie 
courante et sont à l'ordre du jour. 


e Objet : RUSSIE. Après 73 ans de communisme, le peuple de l'Union des républiques soviétiques, qui 
souffre depuis longtemps, constate que l'idée juive du communisme ne lui a apporté que pauvreté, esclavage 
et promesses vides. L'Union soviétique se disloque, le peuple est désespéré, mais après toutes ces années de 
servitude, le peuple ne sait pas quoi faire face à son dilemme. Le désespoir, la confusion, la faim et la 
pauvreté abondent, et le chaos politique, économique et social règne en maître. Chaque république et province 
soviétique veut son indépendance vis-à-vis du gouvernement central, proclamant le nationalisme local. Mais 
la triste situation est que, même si elles parviennent à l'indépendance”, elles n'ont aucune idée de la façon 
dont elles peuvent mettre en place leur économie et se nourrir. 


e Objet : TBILISI, URSS. En Géorgie soviétique, les Juifs fuient en masse cette république, bien qu'elle ait été 


un de leurs habitats les plus paisibles en Russie. Dans la plus grande partie de la Russie, les Juifs sont 
désormais considérés comme les coupables de la dévastation durable du communisme pour les habitants de 
cet énorme conglomérat de nationalités, de peuples et de cultures divers. Ils fuient maintenant, craignant que 
le jour du jugement ne soit proche. Où vont les Juifs ? D'abord en Israël peut-être, mais ensuite aux États- 
Unis, ou directement aux États-Unis. 


La liste des problèmes et des conflits est longue. 


e Article : PARIS. Les confrères de l'ONU finalisent le plan pour mettre fin à la guerre du Cambodge. Grande 
chance. 


e Article : JERUSALEM. Un tireur franchit la frontière israélienne, tue 4 Juifs et en blesse 23. Un point pour 
notre camp. 


e Article : DHARAN. Un officiel irakien aurait été abattu par les Koweïtiens. 

e Objet : AMRITSAR, INDE. Des hommes armés sikhs tuent 20 personnes en Inde, selon la police. 
e Article : JERUSALEM. Deux morts dans l'attaque d'un bus israélien par un jeune arabe. 

e Objet : N'DJAMENA, TCHAD. Un chef rebelle entre dans la capitale du Tchad. 


e Objet : GRANDES VILLES, USA. Les nègres criminels terrorisent les rues avec des attaques aléatoires, des 
vols et des fusillades. 


e Objet : HOUSTON. Les faux papiers aident les étrangers en situation irrégulière à reprendre le chemin 
des Etats-Unis. Le déluge de boue est sur nous, en effet. 


En parcourant les journaux, la liste est sans fin. L'Indonésie, la Malaisie, l'Afrique, l'Amérique du Sud, 
l'Amérique centrale, partout 1l y a une révolution en cours, une rupture de l'ordre public, une rupture de la 
civilisation. Il y a la famine, la violence, le chaos. C'est vraiment un monde devenu complètement fou. 
Pourtant, en raison des subventions et de l'alimentation des gens de la boue par la race blanche, 
principalement les États-Unis, les gens de la boue se multiplient comme des cafards, tandis que les 
Blancs du monde entier diminuent, fuient et se retirent. Il y aura bientôt dix milliards de personnes 
affamées sur cette planète, parmi lesquelles la race blanche ne représente plus qu'une petite minorité en voie 
de disparition. Nous, la race blanche, par notre charité mal dirigée et orchestrée par les juifs, sommes en train 
de nous noyer dans une mer de races de boue hostiles et agressives. Cette folie suicidaire ne peut pas 
continuer. 


Nous avons atteint une crise que nous devons maintenant regarder en face et résoudre sans plus attendre ni faire 
de bêtises. Nous avons atteint un point de non-retour. Cette planète Terre ne peut pas nourrir, loger et accueillir 
de telles masses énormes de personnes. Elle ne peut pas nourrir de tels nombres impossibles, ni se débarrasser 
des déchets qui s'accumulent à cause d'une telle surcharge. La faim, la famine, la pollution de masse et le chaos 
qui s'ensuit sont maintenant endémiques sur la surface de cette planète, et à moins qu'un changement radical ne 
soit effectué maintenant, la race blanche sera la première victime. Ensuite, les conglomérats restants de races de 
boue se battront entre eux. En raison de la famine, de la maladie et de la pollution, la nature suivant son cours, 
elle réduira ces nombres à une petite fraction de ce qu'ils sont maintenant. L'humanité sombrera jusqu'au niveau 
le plus bas des sauvages africains, maïs la civilisation et la race blanche auront disparu. Le meilleur de la nature 
n'existera plus. 


ke 


Pouvons-nous permettre à la catastrophe qui s'annonce de se poursuivre ? Non, nous ne le pouvons pas 
! Nous, la race blanche, ne pouvons pas sauver toutes ces hordes croissantes de races de boue de la famine et 
du chaos. Il n'y a rien que nous puissions faire pour eux, et franchement, nous n'avons aucune envie de les 
subventionner et de les nourrir plus longtemps. Nous devons nous séparer d'eux, couper 


les laisser dériver, et les laisser dépérir sur la vigne. Le monde en général, comme le Titanic, est un navire qui 
coule avec un nombre limité de canots de sauvetage. Le mieux que nous puissions faire, nous, la race blanche, 
est de nous sauver nous-mêmes et d'aller au diable avec les races de boue. Nous avons maintenant atteint le 
stade de l'urgence et du désastre où seuls les principes du TRIAGE peuvent nous sauver, la race 
blanche, de l'extinction. Nous devons maintenant trier nos priorités et les mettre impitoyablement en 
pratique. 


Quelles sont nos priorités ? Nous, l'Eglise du Créateur, les énonçons par ordre d'importance, bien que, après les 
premières, toutes les priorités suivantes soient également d'une importance majeure, et pas nécessairement d'un 
statut moindre au fur et à mesure que nous descendons dans la liste. 


Priorités de la race blanche 


1. Notre première priorité est la survie, l'expansion et l'avancement de la race blanche. Pour atteindre cet 
objectif, aucun prix n'est trop élevé, aucun sacrifice n'est trop grand, et nous utiliserons et nous devons utiliser 
tous les moyens nécessaires pour atteindre cet objectif primordial. 


2. Pour nous permettre d'assurer notre propre survie, nous devons avant tout débarrasser le Juif parasite de 
notre peuple, non seulement en Amérique, mais dans le monde entier. Depuis trop de milliers d'années, ils 
sont le fléau de l'humanité. DELENDA EST JUDAICA ! 


3. Pour que nous puissions nous organiser et rassembler la puissance nécessaire pour briser l'emprise juive, 
nous devons d'abord détruire et remplacer le christianisme juif, leur arme la plus puissante et la plus 
insidieuse, par une religion raciale saine qui nous est propre. 


4. La philosophie de base d'une telle religion doit être la suivante : Ce qui est bon pour la race blanche est la 
plus haute vertu ; ce qui est mauvais pour la race blanche est le péché ultime. La loyauté raciale et le travail 
d'équipe de la race blanche doivent être le fondement de notre programme. 


5. Plus jamais la race blanche ne doit être entraînée dans des guerres fratricides d'hommes blancs tuant 
des hommes blancs. Si nous devons faire la guerre, faisons en sorte de la diriger contre nos vrais ennemis - les 
Juifs, les nègres et les races de boue. 


6. Alors que la nature suit son cours et que les races de boue dépérissent de leur propre incompétence et 
incapacité à se nourrir, nous devons étendre notre propre espèce et coloniser toutes les bonnes terres de 
cette planète Terre. 


7. Nous pensons que la planète Terre a une limite définie quant au nombre de personnes qu'elle peut 
confortablement nourrir, loger et accueillir. Nous pensons que ce nombre se situe aux alentours d'un milliard de 
personnes. Une fois que nous serons en charge de notre propre destin, nous pourrons stabiliser la population 
mondiale à ce nombre, et par la pratique de l'eugénisme, améliorer constamment la santé, l'intelligence et 
la qualité génétique de notre peuple, construisant ainsi une vie plus saine, plus heureuse et plus prospère 
pour le meilleur de la nature pour tous les temps à venir. 


Numéro 68 - Février 1991 
Impeach Bushwhacker Bush ! 


George Bushwhacker Bush est un larbin dans les griffes des Juifs. Il se fait passer pour eux et joue leur jeu. Il 
n'est pas seulement un traître à la race blanche, il est aussi un traître au pays dont il occupe la plus haute 
fonction du pays. Il est de connivence avec nos ennemis Les plus mortels, les Juifs et leur État bandit parasite 
d'Israël. C'est de la haute trahison envers son propre pays, dont il a juré de soutenir et de défendre les intérêts 
et les lois. 


Un pirate de la route peut être décrit comme un voyou criminel en embuscade attendant de bondir sur sa 
victime au moment opportun. Il y a deux mille ans, les Romains, dans leur latin superlatif, avaient une 
expression pour désigner une telle créature : anguis in herba. Traduite en anglais simple, cette expression a la 
même signification aujourd'hui qu'à l'époque : un serpent dans l'herbe. Un autre exemple moderne et bien trop 
commun est celui d'une bande de nègres criminels qui tendent une embuscade à leur proie dans une ruelle 
sombre de nos villes en décomposition. 


Après avoir catégorisé un bushhacker, définissons une fois de plus le mot chabez-goy pour la énième fois, au 
cas où certains de nos lecteurs l'auraient oublié. Chabez-goy est un terme juif de mépris pour ces goyim qui 
sont des laquais et des flagorneurs pour leurs maîtres juifs, louant, défendant et faisant le sale boulot des juifs. 
Un homme blanc, qui est un traître à sa propre race et qui se met au service des Juifs, entre dans cette catégorie. 
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Avec les définitions ci-dessus comme cadre de référence, récapitulons maintenant les événements récents qui 
ont conduit à l'engagement stupide et insensé des Américains dans la guerre du Golfe. Comme on pouvait s'y 
attendre, cette guerre est devenue une catastrophe croissante aux dimensions monumentales, qui se 
transformera en d'autres horreurs majeures à mesure qu'elle se prolongera. 


Dans la L.R. n° 66, nous avons indiqué très clairement que l'invasion du Koweït par l'Irak n'a pas été une 
surprise pour le chabez-goy George Bush. Les faits sont extrêmement clairs : l'administration Bush, dirigée et 
guidée par ses mentors juifs, voulait absolument un prétexte pour traîner la puissance impressionnante des 
forces militaires américaines sur les sables d'Arabie Saoudite et écraser les capacités militaires de l'Irak. Nous 
avons raconté comment, dès mars 1989, dix-huit mois avant l'invasion du Koweït par l'Irak, l'administration 
Bush (contrôlée par la cabale israélienne et juive) était déjà à pied d'œuvre pour planifier une telle guerre 
majeure contre l'Irak. Le lieutenant-général de l'armée américaine John Yeosock disposait d'une équipe de 500 
spécialistes de la guerre, d'estimateurs de carburant et d'autres experts dans le bâtiment 363 de Fort McPherson, 
en Géorgie, travaillant jour et nuit à la planification des détails d'une telle attaque massive pour la destruction de 
l'Irak. À cette époque (mars 1989), il faut le rappeler, Bush prétendait encore être un ami et un allié de Saddam 
Hussein et de l'Irak, tout en planifiant comment frapper comme un serpent à sonnette au moment opportun. 


Ce qu'il leur fallait, c'était un prétexte. Ce que cela pouvait être n'avait aucune importance à l'époque, mais peu 
importe - ils allaient concocter un prétexte le moment venu. En juillet 1990, les plans étaient terminés et la 
machine militaire américaine était prête à frapper. Lorsque l'Irak et le Koweït se sont lancés dans une querelle 
locale à propos de la délimitation d'un bassin pétrolier commun à leurs frontières, les Juifs et la coterie Bush se 
sont frottés les mains avec jubilation. Loin d'essayer d'améliorer la querelle entre deux nations arabes, ils ont 
poussé Saddam à agir et lui ont donné le feu vert pour envahir le pays. Le 24 juillet 1990, Margaret Tutwiler, 
porte-parole du département d'État américain, a déclaré sans ambages, lors d'une conférence de presse publique, 
que les États-Unis n'avaient aucun traité de défense spécial avec le Koweït, ni aucun engagement spécial en 
matière de défense ou de sécurité envers le Koweït. Le lendemain, l'ambassadrice américaine April Glaspie, lors 
d'une réunion avec Saddam, a déclaré catégoriquement : "Nous n'avons pas d'opinion sur les conflits arabo- 


arabes, comme votre désaccord frontalier avec le Koweït." Tout cela, juste une semaine avant l'invasion 
irakienne du Koweït, une invasion que les Etats-Unis étaient bien 


tout comme, 49 ans plus tôt, le président chabez-goy Roosevelt était bien conscient de l'attaque japonaise 
imminente sur Pearl Harbor. Dans les deux cas, les perfides présidents américains espéraient et priaient pour 
que l'autre camp fasse le premier geste manifeste afin que les États-Unis puissent être entraînés dans une 
guerre majeure au profit de la sinistre conspiration juive. 


Ayant beaucoup à gagner et bénéficiant des encouragements ostensibles de la première superpuissance 
mondiale, Saddam Hussein a franchi le pas. À peine l'avait-il fait que le ver américain s'est retourné et que Bush 
est soudainement devenu le belliciste le plus bruyant et le plus véhément du monde. Saddam avait été piégé et il 
n'y avait plus de retour en arrière possible. Les Juifs et leurs chabez-goy à la Maison Blanche avaient 
maintenant le prétexte pour la guerre qu'ils voulaient, et tout ce qu'ils avaient à faire était d'attiser les flammes 
de la guerre chaque jour, et ils l'ont fait. Sans le consentement du Congrès, et sans même le consulter, le 
Bushwhacker a immédiatement envoyé 200 000 soldats américains se déployer sur les sables chauds et 
infernaux de l'Arabie saoudite dans le but de détruire l'Irak en tant que menace militaire potentielle pour Israël. 
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Le chabez-goy George Bushwhacker Bush devait maintenant trouver une bonne raison pour expliquer 
pourquoi il avait pris un engagement aussi radical et d'une telle portée, une raison qui se vendrait au public 
américain. Il a eu beau essayer, et bien qu'il ait été coaché et poussé par ses orfèvres juifs, il n'a jamais pu en 
trouver une qui soit apparemment acceptable. 


Au début, c'était pour "défendre l'Arabie Saoudite d'une invasion". Pas très brillant, mais c'était un début. 
Puisque l'Irak n'avait pas menacé d'envahir l'Arabie saoudite, quel était le problème d'envoyer 200.000 soldats 
sur ces sables chauds ? Et de toute façon, devions-nous nous précipiter sur chacune des dizaines de crises à 
travers le monde pour la seule raison qu'un idiot avait conjecturé une possible attaque ? Si c'était le cas, nous 
aurions vite fait de faire proliférer nos troupes dans le monde entier. Et combien d'années nos troupes 
souffriraient-elles et transpireraient-elles sur les sables chauds du désert en attendant ? 


Ensuite, "l'agression nue ne tiendra pas”, a déclaré le Bushwhacker. Vraiment ? Qu'en est-il de sa propre 
invasion du Panama l'année dernière ? Et l'invasion israélienne de la Cisjordanie et de la bande de Gaza ? Ils 
étaient là depuis 1967, soit presque un quart de siècle. Pourquoi aucune indignation ? Et l'invasion soviétique 
de la Lituanie, de la Lettonie et de l'Estonie ? Les Soviétiques sont présents dans les États baltes par le biais 
d'une "agression nue" depuis près de 50 ans et, pas plus tard que la semaine dernière, ils ont tué un certain 
nombre de Lituaniens et de Lettons par la force brutale lorsque ces pays assiégés ont cherché à restaurer 
légitimement leur propre indépendance. 


Ensuite, "Saddam contrôlerait la majeure partie de tout le pétrole du monde". Là aussi, il s'agissait d'une 
affirmation sans fondement de la propagande des JOG. Si les États-Unis s'étaient tenus à l'écart de la querelle 
du Golfe, le pétrole se vendrait toujours à moins de 20 dollars le baril, et le fait que nous l'achetions à un 
Arabe, à un émir, à un cheikh ou à un autre ne fait aucune différence pour nous. Saddam n'a jamais menacé de 
couper l'approvisionnement en pétrole et n'est que trop impatient de vendre ce qui constitue la principale source 
de revenus de l'Irak. 


Puis vint le stratagème selon lequel "Saddam était un autre Hitler", qu'il voulait conquérir le monde et que, 
s'il n'était pas défié, il menacerait notre mode de vie même. Cet argument stupide me rappelle la guerre du Viêt 
Nam, lorsque je me souviens que le secrétaire à la Défense de l'époque, Robert McNamara, se tenait devant un 
tableau noir, montrait toutes sortes de cartes et de graphiques et nous faisait un sermon sur "l'effet domino" de 
la conquête de toute l'Asie de l'Est par le Viêt Nam du Nord, à moins que nous n'envoyions nos hommes là-bas 
pour écraser les Nord-Vietnamiens. Il s'agit du même incompétent stupide qui, lorsqu'il était président de la 
Ford Motor Company, a présenté l'Edsel, le flop le plus colossal de l'histoire automobile. 


Chaque semaine, le Bushwhacker trouve un nouveau prétexte pour expliquer pourquoi nous devrions écraser 


l'Irak, et plus précisément 


éliminer Saddam Hussein. Le sénateur Ernest Hollings (D - S.C.), lors du débat au Sénat au cours de la 
deuxième semaine de janvier, a présenté un argumentaire clair contre le prétexte fallacieux de Bush pour entrer 
en guerre. Je cite une partie de son discours bien articulé : 


"Une agression à poil ? Prenez le journal du matin. Mes collègues y verront pas plus tard qu'hier (11 janvier 
1991) une agression nue contre la Lituanie, un peuple libre avec un parlement libre, pas un émir. Allons-nous 
intervenir pour sauver la Lituanie ? Aucune chance. La Lituanie n'a pas de pétrole. 


Le Tchad ? Début décembre. Le Rwanda ? Il y a quelques semaines. Nous pouvons descendre la liste. 
L'Afghanistan, le Cambodge, la frontière entre le Pakistan et l'Inde - agression nue. La Syrie contre le 
Liban. Ils ont massacré 750 chrétiens." 


Le sénateur Hollings a poursuivi et a présenté un excellent argumentaire sur toutes les agressions dans le monde 
que nous ne semblions pas vouloir arrêter. Cependant, de manière ostensible et délibérée, n1 lui n1 personne 
d'autre à la Chambre ou au Sénat n'a osé mentionner le point crucial de l'affaire, à savoir Israël et son invasion 
de la Palestine depuis 23 ans, ses meurtres, sa brutalité et sa suppression des droits de l'homme dans cette 
région. 


Nous en arrivons maintenant à la question clé de tout ce misérable gâchis. Le sénateur Hollings a mentionné le 
pétrole, mais ce n'est pas la question principale. Comme je l'ai dit, Saddam n'était pas sur le point de couper 
notre approvisionnement en pétrole, et si en fait seulement un maigre 1,9% de notre pétrole provenait du 
Koweït. Il n'y a pas de pénurie de pétrole. Au contraire, 1l y a une surabondance de pétrole sur les marchés 
mondiaux. 


Alors quelle est la vraie raison ? LA QUESTION CLÉ DANS CETTE MISÉRABLE DÉBÂCLE EST 
ISRAËL. 

ET LES JUIFS. L'ensemble du monde arabe, soit quelque 150 millions de personnes, déteste les Juifs, et 
pour de bonnes raisons. L'Trak, après huit ans de guerre avec l'Iran (un pays musulman, mais non arabe), a 
émergé avec la force militaire la plus puissante du Moyen-Orient. C'était, et c'est toujours, une menace réelle 
pour Israël. Les Arabes le savent. Israël le sait, et le Bushwhacker le sait. Puisque les Juifs contrôlent le 
gouvernement américain, le temps était venu pour eux de pousser les États-Unis dans une guerre 
majeure pour écraser leur ennemi potentiel, tout comme ils ont poussé les États-Unis dans la Seconde 
Guerre mondiale pour écraser l'Allemagne lorsque ce pays est devenu une menace pour le contrôle juif du 
monde. Une fois de plus, les Juifs nous disent d'aller là-bas et de mener leur guerre, et pendant que nous 
saignerons et mourrons, ils auront la gentillesse de tenir nos manteaux pour nous. 


Pour démontrer encore plus clairement avec quel "allié" perfide nous nous sommes associés, considérez ce qui 
suit. Nous sommes maintenant là-bas, à défendre Israël avec du sang, des tripes et de l'argent. Les États-Unis 
ont envoyé des batteries de missiles antimissiles "Patriot" très coûteuses (un tir = un million de dollars) et des 
soldats américains pour protéger Israël. Dans un geste de "gratitude" typiquement juif, Israël a commencé à 
réclamer 13 milliards de dollars d'aide" supplémentaire aux États-Unis en guise de compensation pour les 
"pertes et la retenue” d'Israël. Du point de vue juif, le fait que des soldats américains versent leur sang pour la 
protection d'Israël n'a aucune importance. Après tout, selon le Talmud juif, le sang des goys n'est que de l'eau. 
Les Juifs ne veulent pas seulement le sang américain mais aussi des tonnes d'argent froid. 
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Disons-le franchement. 
George Bushwhacker est un larbin dans les griffes des Juifs. Il se fait passer pour eux et joue leur jeu. Il 


n'est pas seulement un traître à la race blanche, il est aussi un traître au pays dont il occupe la plus haute 
fonction. Il est de connivence avec nos ennemis les plus mortels, les Juifs et leur Etat bandit parasite 


d'Israël. C'est de la haute trahison envers son propre pays, dont il a juré de soutenir et de défendre les intérêts et 
les lois. Les Pères fondateurs, en rédigeant la Constitution des Etats-Unis 1l y a environ 200 ans 


il y a quelques années, voyait d'un mauvais œil la trahison. L'article III, section 3 de la Constitution stipule : 
"La trahison contre les États-Unis ne consistera qu'à faire la guerre contre eux, ou à adhérer à leurs ennemis, 
en leur apportant aide et réconfort." George Bush a fait exactement cela. La peine pour trahison a 
traditionnellement été la mort par pendaison. 
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Que devons-nous faire face à cette situation misérable ? Si nous laissons Bush et ses seigneurs juifs agir à leur 
guise, des dizaines de milliers, probablement des centaines de milliers de personnes seront tuées sans raison, 
ou plus exactement, assassinées. Des dizaines de milliers d'entre elles seront des citoyens américains. The 
Spotlight rapporte que dans les premières 24 heures de cette horrible guerre, l'Irak a subi 15 000 à 20 000 
pertes, dont la plupart étaient des femmes et des enfants. Ce que nos médias juifs n'ont pas rapporté. Mais avec 
jusqu'à 2 000 sorties de bombes par jour, que pouvons-nous attendre ? Pourquoi faisons-nous cet acte criminel 
monstrueux ? L'Irak, à 10 000 miles de là, n'a pas envahi les États-Unis, et n'est pas maintenant, ni jamais, une 
menace pour notre sécurité ou nos véritables intérêts vitaux. 


Que devons-nous faire ? La chose la plus convaincante que nous puissions faire est de demander au Congrès 
de mettre en accusation le principal acteur de cette mésaventure perfide et avortée, à savoir George 
Bushwhacker Bush. 


Le représentant Henry Gonzalez (D. - Texas), président de la commission bancaire de la Chambre des 
représentants, a déjà présenté une telle résolution de mise en accusation, contenant quatre articles, citant quatre 
charges spécifiques. Il s'agit de : 


L'article I stipule que Bush "a préparé, planifié et conspiré pour s'engager dans une guerre massive contre 
l'Irak, en utilisant des méthodes de destruction massive qui entraîneront la mort de dizaines de milliers de 
civils, dont de nombreux enfants. Cette planification comprend la mise en place et l'utilisation potentielle 
d'armes nucléaires, et l'utilisation de telles armes indiscriminées et de tueries massives par bombardements en 
série, ou autres, de civils viole les conventions de La Haye de 1897 et 1923, la convention de Genève de 1949 
et son protocole I, la charte de Nuremberg, la convention sur le génocide et la déclaration des droits de 
l'homme des Nations unies”. 


Dans l'article IT, Gonzalez accuse Bush "d'avoir planifié, préparé et conspiré pour commettre des crimes 
contre la paix en conduisant les États-Unis dans une guerre agressive contre l'Irak en violation de l'article 
2(4) de la Charte des Nations unies, de la Charte de Nuremberg, d'autres instruments et traités internationaux 
et de la Constitution des États-Unis". 


L'article III accuse Bush d'avoir "violé la Constitution des États-Unis, la loi fédérale et la Charte des Nations 
unies en soudoyant, intimidant et menaçant d'autres personnes, y compris les membres du Conseil de sécurité 
des Nations unies, pour qu'elles soutiennent des actes de belligérance contre l'Irak”. 


Enfin, dans l'article IV, Gonzalez souligne que, malgré la ratification par le Congrès de la résolution du 
Conseil de sécurité de l'ONU du 29 novembre 1990, "le président n'a pas reçu de déclaration de guerre du 
Congrès et, en violation de l'écrit, de l'esprit et de l'intention de la Constitution des États-Unis, il a déclaré 
qu'il allait entrer en guerre sans tenir compte de l'avis du Congrès et du peuple américain”. 


Nous pourrions ajouter à cette liste les autres accusations que nous avons déjà signalées. Mais nous allons laisser 
le Congrès prendre l'initiative et leur apporter notre soutien. Ecrivez au représentant Gonzalez et à vos propres 
membres du Congrès pour soutenir la résolution de mise en accusation. 
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Pendant ce temps, dans tout le pays et dans le monde entier, les gens se lèvent pour protester contre cette 
guerre insensée. D'immenses manifestations avec des pancartes et des panneaux "NON A LA GUERRE" 
apparaissent, certaines spontanément et d'autres non. 


certains bien organisés. À Washington, le week-end du 26 janvier, une foule immense a défilé sur Pennsylvania 
Avenue jusqu'à la Maison-Blanche en brandissant des pancartes et en scandant des slogans tels que "Soutenez 
les troupes ! Ramenez-les à la maison ! ", "Bon sang non, nous n'irons pas ! Nous soutenons l'OLP ! "La 
police a déclaré qu'il y avait 75 000 marcheurs, mais les organisateurs affirment qu'ils étaient 250 000. Le 
Bushwhacker, dans le but d'échapper aux protestations contre sa guerre insensée, s'est réfugié à Camp David 
pour le week-end. 


À Bonn, en Allemagne, au moins 150 000 personnes, dont certaines battaient des tambours ou 
brandissaient des banderoles, se sont rassemblées pour protester contre la guerre. L'un de leurs slogans 
était "Au diable Bush et Saddam. Le peuple veut la paix ! 


À Camden, dans le New J ersey, comme dans des centaines d'autres villes des États-Unis et du monde, des 
foules de protestataires ont exprimé leur colère contre la guerre insensée dans le golfe Persique. Susan Pryor, 
une institutrice de Camden, portait une pancarte qui exprimait explicitement leur sentiment : "Renvoyons un 
petit cul de la Maison Blanche ! "Bonne idée. 
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Voici un aperçu de quelques mesures que vous pouvez prendre pour arrêter la guerre pro-juive de Bush dans le 
Golfe : 


1. Ecrivez à vos membres du Congrès et à vos sénateurs pour soutenir la résolution du représentant Gonzalez 
visant à mettre en accusation le président Bush. 


2. Prenez contact avec les groupes de protestation de votre région et entretenez des relations avec leurs 
dirigeants. Distribuez des exemplaires de Loyauté raciale à vos membres, notamment lors des réunions et des 
défilés. Dans l'ensemble, ces personnes sont déjà partiellement dans notre camp. Donnez-leur le reste des 
informations sur ceux qui sont derrière cette guerre et faites-les entrer dans notre mouvement. 

3. Soutenez et aidez à construire le COTC et le mouvement Créativité jusqu'à ce que nous ayons les 
membres, le pouvoir et les muscles pour détruire la tyrannie juive in toto et prendre en charge notre propre 
destin. C'est la vraie et seule réponse aux problèmes du monde. 


DELENDA EST JUDAICA ! RAHOWA ! 


A propos de Liberté, Chaos et Société Organisée 


Ce n'est que dans une société blanche bien organisée, structurée pour la protection et la promotion des 
meilleurs intérêts de la race blanche, que nous pouvons espérer survivre et prospérer. 


Dans leurs Protocoles des Sages de Sion, les Juifs se félicitent d'avoir piégé et asservi plus de goyim sans 
méfiance avec leurs mots d'ordre de Liberté, d'Égalité et de Fraternité que tout autre concept. Ils ajoutent en 
souriant que chacun de ces mots est en contradiction avec les autres et qu'aucun de ces concepts n'est 
réalisable dans le monde réel. Pourtant, en les lançant aux foules, les Juifs se vantent d'avoir provoqué plus 
de troubles, de révolutions et de chaos qu'avec n'importe quelle autre tromperie dans leur sac à malices. 
S1 c'est le cas, et l'histoire le confirme amplement, regardons de près et analysons ces pièges de plus près. 

Le mot "liberté" exerce un grand attrait sur les masses depuis des lustres. Les gens veulent être libres et les mots 
liberté et liberté sont synonymes. Jusqu'à quel point peut-on être libre ? Le mot lui-même est un 
absolutisme. Être libre signifie que vos activités ne sont soumises à aucune restriction. Dès qu'il y a des 
restrictions à vos activités et que quelqu'un d'autre peut vous dire ce que vous pouvez et ne pouvez pas 
faire, vous n'êtes plus "libre'', n'est-ce pas ? Oui, je dirais que c'est une conclusion raisonnable à laquelle 
une personne logique arriverait. Il s'ensuit également qu'étant libre, cette personne n'a aucune 
obligation, aucune responsabilité, aucun devoir, aucune règle, aucune ligne directrice, aucune loi à suivre 
ou à laquelle obéir. Cela semble génial, du point de vue des libertariens. 


Revenons maintenant au monde réel. A quel stade de la vie arrivons-nous à un tel état de milieu idéal ? En tant 
que bambin de trois ans ? Un enfant de dix ans ? A l'adolescence ? À 21 ans ? En tant que parent de 30 ans ? En 
tant que grand-parent ? Quand vous serez mort et enterré ? 


Le fait est qu'il n'y a rien de tout cela. Le jeune enfant a un certain nombre de devoirs et d'obligations avec 
lesquels il doit apprendre à composer. (Par souci de brièveté, j'utilise le mot "il" tout au long du texte comme 
une alternative au mot "elle", et le mot "homme" s'applique également au mot femme). Le tout-petit doit 
maintenant être "formé au pot", doit apprendre un vocabulaire complet de nouveaux mots, doit apprendre les 
bonnes manières à table, doit apprendre à se tenir et à garder ses vêtements relativement propres, doit 
apprendre l'obéissance à ses parents. La liste est sans fin. 


Nombre de ces obligations, ainsi que toute une série de nouvelles, s'étendent à l'enfant de dix ans et à 
l'adolescent. À l'âge adulte de 21 ans, d'autres devoirs et obligations s'ajoutent à la liste, comme le fait d'avoir 
terminé ou de poursuivre des études supérieures, de gagner sa vie, de planifier son mariage, et bien d'autres 
encore. La parentalité implique encore plus. 

Les parents doivent non seulement être en mesure de fonder et d'entretenir un foyer, mais aussi d'assurer un 
revenu décent, d'être un modèle pour leurs enfants, de pourvoir à leur éducation, ainsi que toute une série d'autres 
obligations et responsabilités bien réelles, dont beaucoup se prolongent dans le rôle de grands-parents. 


À tout cela s'ajoutent un certain nombre de devoirs civiques, comme payer des impôts, essayer de contrôler le 
gouvernement local, régional et fédéral, et faire face aux exigences de ces gouvernements, que cela nous plaise 
ou non. Après notre mort et notre enterrement, nous avons encore quelques responsabilités ardues, dont la 
moindre n'est pas d'avoir laissé une réputation et un bilan dont nos enfants et petits-enfants pourront être fiers. 
De même, avant de quitter ce monde, les grands-parents ont la responsabilité de laisser l'environnement, leur 
pays et leur société dans un état aussi bon, voire meilleur, que celui dans lequel ils sont entrés. Ils le doivent à 
leurs enfants, leurs petits-enfants et leur future progéniture. 


Alors, dans quelle mesure sommes-nous libres lorsque nous entrons dans ce monde, lorsque nous le 
quittons, et dans l'intervalle ? La réponse est que seul un idiot irresponsable essaierait de se débarrasser 
de toutes les obligations et responsabilités qui incombent à la société. 


avec la vie. Mais même s'il essaie, cet individu est loin d'être "libre". Enfant, il peut essayer de se rebeller 
contre l'autorité, mais cela ne lui servira à rien. Il sera châtié et puni, et la vie ne sera qu'extrêmement difficile. 
À l'âge adulte, il peut essayer d'ignorer la responsabilité de gagner sa vie, mais la pauvreté et la misère seront 
son lot. Il peut négliger la responsabilité de subvenir aux besoins de sa famille, maïs la solitude, l'isolement et 
la culpabilité en seront la conséquence. II a la liberté d'ignorer, voire de violer la loi, mais il subira les 
sanctions de lourdes amendes et/ou de l'incarcération. Il n'y aura certainement pas de joies de la "liberté", et la 
liberté ne sera pas sa récompense. 
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Imaginons maintenant un scénario dans un monde sur lequel les libertaires aiment à fantasmer et à faire 
l'éloge, un monde dans lequel chacun est libre de faire ce que l'esprit lui dit. 


Dans un tel monde, 1l n'y a pas de code de la route. Vous pouvez descendre l'autoroute ou la rue d'un quartier 
résidentiel à 90 miles à l'heure. Si cela vous amuse, vous pouvez également le faire sur la voie de gauche 
quand bon vous semble. Après tout, personne ne vous dira où et comment vous pouvez conduire, et personne 
ne vous dira que vous devez avoir un permis de conduire, n1 une plaque d'immatriculation sur votre voiture 
pour identifier le véhicule. Combien de temps, pensez-vous, resteriez-vous en vie ? Et même si vous décidiez 
de vous conformer à toutes les règles de la circulation, alors que le reste des péquenauds irresponsables n'en 
ont pas besoin, comment aimeriez-vous vous aventurer dans la circulation ? 


En tant que vrai libertaire, vous êtes aussi, bien sûr, libre de jeter vos déchets où bon vous semble, par 
exemple sur la pelouse de votre voisin. D'un autre côté, ce type de liberté présente certains inconvénients. 
Votre voisin est également libre de jeter ses déchets sur votre pelouse, et le ferait sans aucun doute en 
représailles. Il peut également utiliser sa liberté pour tirer avec son arme dans votre direction. 


Un vrai libertarien est également exempt d'impôts, et peut dépenser son argent comme bon lui semble. Cela 
signifie qu'aucune route, aucun pont ou aucune école ne sera construit, à moins qu'un groupe privé sympathique 
ne se réunisse et le fasse volontairement. Mais, là encore, cet arrangement présente de nombreux inconvénients. 
En rejoignant un tel groupe, vous renoncez déjà à certaines de vos précieuses libertés, bien sûr, et il y a aussi la 
probabilité désagréable que d'autres profiteurs, qui n'ont jamais contribué à votre groupe, utilisent aussi vos 
routes et vos ponts. Il y a aussi la difficulté que ces routes ne soient pas reliées à l'arrangement d'un autre 
groupe indépendant et qu'elles ne mènent nulle part. 


Bien entendu, il n'y aurait pas non plus d'écoles, pas de gouvernement, pas de forces de l'ordre et pas de lois. En 
tant que tel, il n'y aurait pas non plus de protection policière contre les voleurs, les meurtriers et autres 
criminels. Ce serait chacun pour soi. En fait, ce serait le chaos total et l'anarchie, et permettez-moi de souligner 
que l'anarchie est la plus cruelle et la plus tyrannique de toutes les formes de gouvernement. 


De telles situations existent-elles dans le monde ? Oui, très certainement, et de plus en plus de pays du monde 
dérivent vers le désespoir et l'anarchie. Nous lisons des articles sur les différentes "républiques" nègres 
d'Afrique. Dans une seule édition d'un récent journal grand public, le statut actuel de trois de ces pays est 
décrit. 
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Sur la côte ouest de l'Afrique se trouve le Liberia, un pays qui a été fondé dès 1822 par les États-Unis pour 
accueillir les esclaves libérés. Sa constitution était calquée sur celle des Etats-Unis. Depuis 168 ans, comment 
le Liberia s'est-il comporté ? 


Comme dans la plupart de ces républiques nègres, 1l y a une guerre civile en cours, une guerre qui a dégénéré en 
une brutale guerre tribale. 


massacre qui caractérise la plupart de ces États "libres" et "indépendants" d'Afrique que l'on peut vaguement 
appeler des pays. Les tribus Nimba et Krahn sont en guerre, aidées et encouragées par les tribus Gios et Manos. 
S'ajoutent à cette mêlée de meurtres de masse et de massacres en gros les descendants américano-libériens 

des premiers esclaves libérés d'Amérique. 


Le 29 juillet 1990, des soldats libériens ont pénétré de force dans l'église luthérienne St. Peter, désignée comme 
centre de la Croix-Rouge, et ont massacré environ 700 civils déplacés. D'autres ont été abattus peu après à 
l'hôpital John F. Kennedy et ailleurs, portant le nombre total de victimes en un jour à 1000, ce qui ne représente 
qu'un cinquième du total des victimes de la guerre jusqu'à présent. 


L'ancien président Samuel Doe a été assassiné en 1990, tout comme l'ancien président William R. Tolbert, 
Jr. avant lui, lors de la succession de Doe au pouvoir. 


L'anarchie, le chaos, la brutalité et le meurtre sont la norme. Plus de 600 000 réfugiés, soit 20 % de la 
population du Liberia, ont fui le pays pour échapper aux ravages de cette guerre effroyable au cours des 12 
derniers mois seulement. 


La plupart de ces réfugiés ont fui vers la Guinée voisine, la Côte d'Ivoire et la Sierra Leone. 
Comment ces pays s'en sortent-ils ? Prenons l'exemple de la Sierra Leone. 


À Freetown, la capitale délabrée, les routes ne sont qu'un dédale de nids de poule, l'électricité est coupée tous 
les jours, les hôpitaux n'ont pas l'eau courante et la plupart des téléphones sont réservés aux regards. La 
corruption au sein du gouvernement est si profonde que le Fonds monétaire international (financé en grande 
partie par l'argent des contribuables américains) a finalement mis fin à son aide. En bref, le pays est dans un 
état d'anarchie, de chaos, de famine et de corruption, comme le sont presque toutes les républiques nègres 
d'Afrique. 


Examinons une autre république de ce type, à plus de mille kilomètres à l'est, au cœur de l'Afrique. 


L'Ouganda possède tous les attributs physiques d'un pays magnifique et prospère, décrit autrefois par Winston 
Churchill comme "la perle de l'Afrique”. Il dispose d'une grande quantité d'eau et de terres fertiles, et son 
climat est généralement chaud et ensoleillé. S'il est correctement organisé et développé, il pourrait devenir l'un 
des pays les plus prospères et les plus beaux du monde. 


Il y a un problème majeur. Il est peuplé de nègres. La conséquence est que l'Ouganda est embourbé dans la 
pauvreté, accablé par la faim et la famine. Pendant 17 des 21 dernières années, les Ougandais ont été 
atrocement empêtrés dans une guerre civile prolongée et dans l'anarchie. Les jeunes enfants se promènent avec 
des ventres gonflés par la faim et par les effets d'une multitude de vers et autres parasites intestinaux provenant 
de l'eau potable. Plus de 700 000 civils ont été tués dans le massacre en cours. Les soldats ougandais ont détruit 
des milliers d'écoles, pillé des cliniques et des hôpitaux, transformé en décombres inutiles des routes, des voies 
ferrées et des centrales électriques, œuvres de l'homme blanc. 


Cela n'englobe en aucun cas l'agitation, l'anarchie, le chaos et la prolifération des guerres civiles qui se 
déroulent sur le Continent Noir. En fait, il ne s'agit que d'un aperçu de ce qui se passe dans la grande majorité 
de ces enclaves sauvages, mais comme ce n'est pas l'endroit pour résumer cet énorme conglomérat de brutalité, 
de meurtres de masse, de mutilations et de sauvagerie insensée, voici un bref résumé datant de 1990. 


Il s'agit d'une liste partielle des pays africains qui étaient encore en état de guerre et de rébellion en 1990, et 
des dates auxquelles ces guerres ont commencé : 


Ouganda, 1969 
Éthiopie, 1974 
Angola, 1975 
Mozambique, 1981 
Afrique du Sud, 1983 
Soudan, 1984 
Somalie, 1988 
Liberia, 1990, etc. 


Autant pour le potentiel d'essayer d'élever les nègres sauvages au niveau de la civilisation blanche. 
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Mais l'Afrique n'est pas le seul continent en ébullition. Même notre patrie ancestrale, l'Europe, se désintègre 
dans un chaos d'anarchie. Nous trouvons les pays des Balkans, nous trouvons la Roumanie, la Bulgarie et la 
Hongrie dans un état de chaos, de confusion et de rébellion. La Yougoslavie se divise en entités ethniques qui 
veulent l'indépendance", la liberté vis-à-vis du gouvernement central. Nous trouvons le grand conglomérat 
qu'est la Russie, probablement la zone terrestre la plus riche en ressources naturelles du monde, qui se divise 
en indépendances chancelantes et confuses qui, si et quand elles deviennent indépendantes, ne peuvent pas se 
gouverner elles-mêmes, ne peuvent pas s'organiser pour nourrir et loger leur propre peuple dans une terre 
riche en abondance naturelle. Oui, le peuple russe est confronté à un terrible hiver de faim et de famine, même 
en Ukraine, une région riche qui, il y a 80 ans encore, était considérée comme le grenier de l'Europe. 


Oui, malgré toutes les avancées technologiques de ces 50 dernières années, la majeure partie du monde est 
confrontée au chaos et à la famine. Non seulement en Afrique, en Russie et dans la plupart des anciens pays 
communistes d'Europe, mais aussi en Amérique centrale, en Amérique du Sud et, plus près de nous, aux États- 
Unis, la plupart des grandes villes de notre propre pays sont en proie au crime, à l'anarchie, au chômage et à la 
pauvreté. Le fait est qu'à l'aube du 21e siècle, le monde entier semble aller au diable dans un panier à bras. 


Qu'est-ce qui ne va pas ? La race blanche peut-elle être sauvée ? 
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Nous, les Créateurs, pensons avoir quelques réponses convaincantes. Tout d'abord, pour qu'une société survive 
et prospère, ses fondements doivent être basés sur une philosophie saine et intelligente. Ce que nous n'avons 
pas eu. Les Juifs, nos ennemis les plus mortels, ont fait tout ce qui était possible pour tromper et confondre la 
race blanche. 


La même conspiration juive qui a lancé les mots-clés de Liberté, Égalité et Fraternité aux foules françaises il y 
a 200 ans et qui a plongé ce pays avancé dans le chaos, la rébellion et l'anarchie, est toujours parmi nous et à 
l'œuvre aujourd'hui. Il exerce toujours le même jeu d'escroquerie sur la majeure partie du monde, bien que la 
façade du format ait changé, en apparence. Aujourd'hui, alors que les Juifs contrôlent fermement la nation la 
plus puissante du monde, les États-Unis d'Amérique, ils mettent en avant la démocratie, à l'américaine, et 
l'enfoncent dans la gorge de tout le monde, que cela leur plaise ou non. Le fait que les Juifs mettent tant de 
ferveur derrière leur promotion de la démocratie devrait en soi lever un drapeau rouge et nous alerter sur ses 
conséquences désastreuses. 


Qu'est-ce qui ne va pas avec la démocratie ? Eh bien, à peu près tout. Le cœur du problème est que, tout 
comme le christianisme et le communisme, c'est une promotion juive qui n'augure rien de bon pour la race 
blanche et qui est conçue pour faire converger de plus en plus de pouvoir tyrannique dans les mains de 
l'establishment du pouvoir juif. Comme la Liberté, l'Égalité et la Fraternité, c'est une fraude juive. 


Voici comment fonctionne la "démocratie juive", à l'américaine. Apparemment, le peuple est amené à croire 
que parce qu'il a le droit de voter, il se gouverne lui-même. Rien ne peut être plus éloigné de la vérité. 
Demandez, par exemple, aux Allemands. Au cours des 40 dernières années, la démocratie leur a été imposée. 
Dans le même temps, 1ls ont eu quelque 300 000 soldats d'occupation américains sur leur sol, et quelque 300 
000 soldats d'occupation soviétiques sur le sol est-allemand. Ils ont maintenant été autorisés à se réunifier, mais 
la plupart des troupes, après 45 ans, sont toujours là. En privé, la plupart des Allemands à qui j'ai parlé m'ont 
dit que les six années de paix sous le national-socialisme et Adolf Hitler ont été les plus belles, les plus 
prospères et les plus glorieuses de leur histoire. Supposons que les Allemands de l'Est et de l'Ouest veuillent 
voter demain pour un gouvernement nazi. 

Sous leur "démocratie", croyez-vous un seul instant qu'ils seraient autorisés à le faire ? Pas une seule chance 
de boule de neige en enfer. C'est ce que les troupes américaines et russes, sous contrôle juif, sont là pour 
s'assurer que cela n'arrive jamais. 


Les choses ne sont pas vraiment différentes aux États-Unis mêmes. Avec l'argent, le pouvoir financier, entre 
les mains des Juifs, et les médias et l'appareil de propagande également entre leurs mains, les Juifs sont en 
mesure d'utiliser leur technique "diviser pour mieux régner" de manière si experte que le peuple ne se rend 
jamais compte de l'efficacité avec laquelle il est dépouillé, volé, manipulé et asservi. Grâce au système 
bipartite, les Juifs disposent de tous les moyens de pression nécessaires pour placer leurs propres laquais aux 
postes de gouvernement et écarter toute opposition significative à leurs desseins infâmes. En conséquence, 
nous avons maintenant un président qui est un lèche-bottes, un chabez-goy, un larbin pour le pouvoir juif. 
Nous avons un Congrès qui est complètement à la merci des manipulateurs juifs. Cela s'applique également à 
nos gouverneurs, à nos maisons d'état, à la mairie et jusqu'au plus bas niveau de gouvernement local. 


Alors que la Constitution originale limitait strictement les pouvoirs du gouvernement fédéral et réservait la 
plupart des droits (éducation, procédures de vote, etc.) aux gouvernements des États, la guerre civile de 1861- 
65 a changé tout cela. Le gouvernement fédéral, profitant de la puissance nue de ses armées, a depuis lors 
utilisé la force brute pour annuler tous les droits des États dans tous les domaines proscrits par l'accord 
constitutionnel. 

À l'époque, comme aujourd'hui, le gouvernement fédéral a fait et fait encore fi de tous les droits que les États 
ou le peuple se sont réservés dans les %e et 10e amendements. Lorsqu'en 1956, l'État de l'Arkansas ne voulait 
pas que des nègres entrent dans son école secondaire de Little Rock et y fassent des ravages, le gouvernement 
fédéral, entièrement sous contrôle juif, a envoyé 10 000 soldats pour faire passer leur fiat dans la gorge des 
citoyens locaux. Lorsque, quelques années plus tard, l'Université du Mississippi ne voulait pas qu'un nègre 
s'inscrive dans son collège, le gouvernement fédéral a rapidement déployé 20 000 soldats fédéraux pour 
forcer ce satané nègre à entrer dans une institution où la population locale ne voulait pas de lui et avait tous 
les droits constitutionnels de le rejeter. 


Ayant le contrôle total de l'appareil de propagande, en particulier du boob-tube électronique, et nous 
ayant convaincus des vertus du principe ‘un homme, un vote'", on nous bassine quotidiennement avec la 
prétention que nous sommes libres en Amérique, que nous sommes tous égaux, que nous devrions 
accepter les nègres, les Mexicains, les Indiens, les Jamaïcains, et une foule d'autres races de boue comme 
nos frères. (C'est là qu'intervient le dosage de "l'égalité" et de la ‘'fraternité"'.) Pendant ce temps, la race 
blanche, acceptant toute cette propagande juive comme la ‘"volonté de la majorité'', acquiesce 
paisiblement. On dit en outre aux Américains blancs qu'il est de leur devoir chrétien d'aider les 
nécessiteux, et que nous devons subventionner toutes ces races de boue parasites chez nous et à 
l'étranger, que nous le voulions ou non. Voilà l'essence de la démocratie, ce grand et magique concept 
juif. 


Que les choses soient claires. Nous, les Créateurs, ne parlons pas d'un gouvernement plus important. Au 
contraire, nous sommes pour moins de gouvernement, pas plus. Nous envisageons un gouvernement plus petit, 
qui impose moins, beaucoup moins, d'impôts et qui interfère moins dans nos vies. D'autre part, notre type de 


gouvernement, fondé sur le principe de la direction blanche, se préoccupe davantage des devoirs qu'un 
gouvernement bien ordonné est correctement constitué pour accomplir en premier lieu. Le premier devoir d'un 
tel gouvernement est de protéger notre vie et nos biens. Ensuite, 1l doit aussi 


fournir ces installations ordonnées telles que les routes, les ponts, les ports, les aéroports, les écoles, la loi et 
l'ordre, la frappe de monnaie sans intérêt, et plusieurs autres accessoires nécessaires qui incombent à une 
société prospère et bien constituée. La grande différence entre la société parasitaire actuelle dominée par les 
Juifs et une société orientée vers le Créateur est la suivante : notre type de gouvernement sera basé sur le 
principe de leadership, dirigé non pas par des Juifs, mais par nos propres dirigeants blancs dont le zèle 
religieux irrésistible n'est pas de voler et de détruire notre race blanche, mais de protéger son intégrité à tout 
prix, et de travailler pour le seul bénéfice de notre précieuse race. L'objectif premier d'un tel gouvernement 
sera la survie, l'expansion et l'avancement de la race blanche, et l'expulsion des races de boue étrangères 
cancéreuses du corps de notre société. 


Pendant ce temps, la race blanche est mongrélisée, décimée et détruite dans une guerre délibérée de génocide, 
non seulement aux Etats-Unis, mais dans le monde entier. 


Æ k %k %k %k 


Que pouvons-nous y faire ? Sommes-nous impuissants à inverser la tendance qui est désormais bien enclenchée ? 


La réponse est la suivante : nous pouvons faire beaucoup pour y remédier. En fait, nous pouvons résoudre 
résolument l'ensemble du problème, une fois pour toutes. 


La première condition préalable que nous, la race blanche, devons avoir est une philosophie et un programme 
fermes, positifs et militants qui nous sont propres. Pendant trop longtemps, nous avons été menés par le bout 
du nez par nos ennemis, qui ont imposé à notre pensée des philosophies étrangères, traîtresses et destructrices. 
Le christianisme, le communisme et la démocratie, tous d'origine juive, ont été parmi les plus odieux et les plus 
meurtriers. Avant de pouvoir entreprendre toute action constructive significative, nous devons jeter par-dessus 
bord, dans les poubelles de l'histoire, ces idées dégénératives que le Juif parasite a imposées à la race blanche. 
Celles-ci comprennent, outre le christianisme, le communisme et la démocratie, les idées de liberté, d'égalité et 
de fraternité. À leur place, nous devons promouvoir les leçons positives que la nature a enseignées - des idées 
qui étaient fondamentales et valables depuis des temps immémoriaux et qui le seront pour l'éternité. Voici 
quelques-unes de ces idées. 


Leçons de la nature pour la survie des Blancs 


1. Nous devons reconnaître et séparer notre propre espèce biologique, notre précieuse race blanche, de celle 
des races de boue. 


2. Nous devons reconnaître nos ennemis naturels, à savoir les races de boue, dont les Juifs sont les plus 
vicieux, les plus perfides et les plus meurtriers. DELENDA EST JUDAICA ! 


3. Nous devons reconnaître que notre mission la plus importante dans la vie est la survie, l'expansion et le 
progrès de notre propre espèce et que nous devons rendre le monde sûr, non pas pour la démocratie, mais pour 
l'avenir de notre propre progéniture, pour toujours. 


4. Au lieu d'accepter et de succomber aux idées juives malades et dégénératives telles que la liberté, l'égalité et 
la fraternité ; le christianisme, le communisme et la démocratie ; le mélange des races et la promotion et le 
subventionnement de la racaille et des races inférieures de la boue, nous devons avoir une révolution complète 
de ces valeurs qui nous sont chères, des valeurs qui sont promulguées par la race blanche, pour les meilleurs 
intérêts de la race blanche et de la race blanche exclusivement. 


5. Pour ce faire, nous devons nous doter d'un credo et d'un programme clairs, cohérents et complets, fondés 
sur les valeurs qui sont dans notre intérêt. Un tel credo et un tel programme doivent englober des valeurs clés 
telles que la loyauté raciale, le travail d'équipe des Blancs, la pureté raciale, le principe de leadership, la 


pratique de l'eugénisme et le principe de l'égalité des chances. 


l'amélioration de notre espèce raciale, et de nombreux autres concepts vitaux tels qu'ils sont exposés dans 
notre propre RELIGION ÉTERNELLE DE LA NATURE, LA BIBLE DE L'HOMME BLANC et d'autres 
livres religieux de la CREATIVITE. 


6. Nous devons réaliser que, que nous le voulions ou non, nous, la race blanche, sommes embarqués dans une 
guerre raciale mortelle, une guerre dont nous ne sommes pas responsables, mais qui a été conçue et orchestrée 
par le réseau juif mondial. Nous sommes maintenant dans la position précaire d'être exterminés, une crise qui 
arrive rapidement à son paroxysme. Si la race blanche ne devient pas rapidement consciente, éveillée, 
organisée et militante, nous serons bientôt une espèce éteinte. 


7. Nous devons également prendre conscience de notre propre valeur - que nous sommes les meilleurs de la 
nature, et nous devons aussi reconnaître notre propre force et nos propres ressources. Dynamisée, unie et 
organisée, la race blanche est la force la plus puissante sur la face de la terre. 


8. Nous devons réaliser que nous ne pouvons pas sauver toute l'humanité, et que nous n'avons aucune 
obligation de le faire. Nous devons mettre de l'ordre dans nos priorités et sauver notre précieuse race blanche 
selon le principe du TRIAGE. (Voir 

R.L. n° 67.) 


9. Nous devons maintenant rassembler et mobiliser les forces que nous possédons et mener une guerre totale 
pour détruire nos ennemis et sauver la race blanche de l'extinction. Nous devons nous mobiliser et nous 
polariser autour d'un credo puissant, complet et militant pour nous sauver, nous et notre future progéniture. Ce 
credo et ce programme sont la Créativité et la Créativité exclusivement. 


10. Nous devons réaliser que nous nous trouvons maintenant dans une crise terrible et cruciale pour la durée de 
vie de notre race, et nous devons nous consacrer à gagner cette bataille cruciale pour la survie des Blancs à tout 
prix, quel qu'en soit le prix ou les sacrifices requis. Nous sommes les meilleurs de la nature, et conformément à 
la loi la plus élevée de la nature - la survie de l'espèce - nous devons et nous utiliserons tous les moyens pour 
assurer la survie de notre espèce. La fin (la survie des Blancs) justifie les moyens (tous les moyens jugés 
efficaces et nécessaires). RAHOWA ! LE POUVOIR TOTAL DES BLANCS ! 


Æ k %k %k %k 


Les Blancs se 
réveillent ! 
Sauvez la race 
blanche ! 


Numéro 69 - Avril 1991 
Le Goy américain naïf 
Historiquement, les Juifs sont l'outil le plus servile pour faire servilement leur sale boulot. 


La dernière guerre importante que les États-Unis ont menée au nom des intérêts supérieurs de la race blanche 
est sans aucun doute la guerre avec le Mexique en 1846-48. La race blanche peut être à jamais reconnaissante 
à notre illustre président de l'époque, à savoir James K. Polk, dont la prévoyance, la détermination et la loyauté 
à la cause de l'homme blanc ont permis d'augmenter notre territoire de plus de la moitié et, en réalisant notre 
Destinée manifeste, d'étendre le territoire de l'homme blanc des rives de l'Atlantique à celles du Pacifique. 


Nous pouvons affirmer catégoriquement que toutes les guerres importantes que les États-Unis ont menées 
depuis cette époque, à commencer par la désastreuse guerre de Sécession (ou parfois appelée guerre entre les 
États), ont été orientées vers la destruction et le détriment de la race blanche, vers la ruine de l'intérêt national 
des États-Unis en tant que tel, et surtout, vers le bénéfice majeur de l'expansion de l'emprise du pouvoir juif aux 
États-Unis, ainsi que dans le monde entier. Les juifs ont habilement manipulé le cerveau et les actions de 
l'homme blanc, exploité l'énorme productivité et l'ingéniosité de la race blanche servile afin de promouvoir les 
sinistres objectifs de la conspiration juive et en même temps de décimer, miner et détruire la race blanche elle- 
même. 


Fantastique ? Cela peut paraître ainsi, mais la réalité de l'histoire parle d'elle-même. Passons en revue 
l'histoire des Etats-Unis au cours des 130 dernières années, cas par cas, en commençant par la désastreuse 
guerre dite civile. 


Cas n° 1 : la guerre civile américaine. La guerre civile tant vantée n'avait rien à voir avec l'esclavage. Dans 
toutes les guerres idiotes dans lesquelles les juifs nous ont entraînés, 1ls ont proclamé avec ferveur et de 
manière flagrante un problème moral bidon expliquant pourquoi l'homme blanc devait se jeter à l'eau et 
s'entretuer en masse, et la guerre civile en est un exemple typique. Cette guerre brutale a été méticuleusement 
planifiée des années à l'avance par les Rothschild et la clique juive de l'argent. 

La technique de propagande a ensuite été habilement appliquée au Nord et au Sud, qui ne s'étaient 
jamais souciés des nègres puants jusqu'à ce qu'ils reçoivent une dose massive de propagande 
incendiaire. 


Les vraies questions étaient les suivantes : 


(a) La puissance financière juive de New York et de Philadelphie était déterminée à briser le pouvoir politique 
et financier croissant des propriétaires de plantations du Sud. Il faut se rappeler qu'avant 1861, le Mississippi 
était l'État le plus prospère de l'Union et que Natchez comptait plus de millionnaires que toute autre ville des 
États-Unis. Lorsque le massacre massif d'hommes blancs par d'autres hommes blancs a pris fin en 1865, le 
Mississippi, la Géorgie, la Caroline du Nord, la Caroline du Sud et d'autres États du Sud étaient en ruines, tout 
comme Dresde, Hambourg et le reste de l'Allemagne après la Seconde Guerre mondiale, et comme Bagdad 
aujourd'hui. 


(b) Un deuxième avantage que les Juifs ont tiré de cette guerre insensée et cruelle a été la destruction de la fleur 
de l'homme blanc dans le Nord et surtout dans le Sud, favorisant ainsi l'objectif éternel des Juifs - celui de 
réduire radicalement la qualité du patrimoine génétique blanc. 


Les chiffres des pertes sont stupéfiants pour cette jeune nation à la population limitée. Le nombre total de 
victimes de l'Union s'élève à 359 528, dont 110 070 ont été tués au combat ou sont morts de leurs blessures, 
224 586 sont morts de maladie et 24 872 d'autres causes. Ce chiffre n'inclut pas les centaines de milliers de 


personnes qui ont été mutilées et estropiées pour le reste de leur vie. 


L'armée confédérée, dont la taille ne représentait qu'un tiers de celle des forces de l'Union, subit des pertes 
beaucoup plus importantes en termes de pourcentage. Les petites villes voient leur population de jeunes 
hommes pratiquement anéantie. Par exemple, le 14e bataillon du Tennessee quitta Clarksvile avec 960 
soldats en 1861. Au début de la bataille de Gettysburg en 1863, il en restait 360. Au coucher du soleil, il n'en 
restait plus que 60. A la fin de la bataille, il n'y avait que trois survivants. 


Bien qu'il n'existe pas d'archives complètes sur les pertes confédérées, les chiffres sont brutaux et massifs, 
infligeant un coup dévastateur au patrimoine génétique blanc, dont le Sud ne s'est jamais remis. 


(c) Elle a fermement rétabli le pouvoir monétaire juif, centralisé sur la côte Est, et s'étendant désormais 
sans conteste sur l'ensemble des Etats-Unis. 


Nous devons nous rappeler que les Juifs n'ont pu obtenir tous ces gains par la force brute que parce que 
les soldats blancs, stupides et malavisés, ont tué, saigné et sont morts sur le champ de bataille. 


Deuxième cas : la Première Guerre mondiale. Ce fut la première et la plus grande conflagration mondiale 
jusqu'alors, dans laquelle toutes les grandes nations blanches du monde ont participé au meurtre, au massacre en 
gros et à la dévastation massive de leur propre espèce. Aujourd'hui, soixante-dix ou quatre-vingts ans plus tard, 
aucun historien érudit n'a encore avancé la moindre raison valable pour expliquer pourquoi les nations blanches 
se sont lancées dans une entreprise aussi inepte et autodestructrice. 


Au début du siècle, c'est l'Allemagne, située au cœur de l'Europe et unifiée trente ans plus tôt par Bismark, qui 
était la nation blanche en devenir. C'était la nation leader naturelle et la plus progressiste d'Europe. Pour cette 
raison, elle a été considérée comme une menace pour le pouvoir juif et la Kehilla a décidé qu'elle devait être 
détruite, tout comme elle avait décidé que le Sud devait être dévasté quelque cinquante ans plus tôt. 


Une fois de plus, ce sont les soldats américains et la productivité américaine qui ont été mis dans la balance 
et qui ont fait pencher la balance en faveur du pouvoir financier juif. Malgré le fait que plus de 30 % de la 
population américaine de l'époque était d'origine allemande, l'Amérique est entrée en guerre et a contribué à 
écraser l'Allemagne. Ce n'était pas une victoire "alliée", ni une victoire blanche, mais une victoire purement 
juive. La plupart des nations européennes étaient prostrées, leurs économies ruinées, la maladie et la famine 
sévissant dans le pays, et le communisme juif prenant le contrôle du plus grand pays du monde. 


Dans ce cas, nous devons à nouveau nous rappeler que c'est la naïveté idiote du goy américain qui a fait 
pencher la balance en faveur des Juifs. 


Affaire n° 3 : La Seconde Guerre mondiale. Malgré la dévastation et la faillite de l'Allemagne par les Juifs, 
ce peuple énergique et plein de ressources se ressaisit et un grand leader émerge. Malgré l'inflation galopante, 
malgré les "réparations" tyranniques et impossibles et les dettes de guerre imposées par les vainqueurs (les 
Juifs), le peuple allemand a survécu à sa défaite catastrophique et, dans les années 1930, sous la direction de ce 
grand génie qu'était Adolf Hitler, 1l est devenu la nation la plus prospère et la plus puissante du monde. Malgré 
le cancer du communisme qui se propageait dans d'autres nations, malgré la dépression mondiale (11 faut se 
rappeler qu'à cette époque, même les États-Unis se vautraient dans la pire dépression de tous les temps), les 
Allemands se sont ressaisis et ont prospéré. Non seulement ils ont prospéré, mais ils ont fait le ménage. Ils ont 
chassé les communistes d'Allemagne, ils ont chassé le pouvoir monétaire juif de leur économie et ils ont chassé 
les Juifs eux-mêmes des professions libérales, de leur système éducatif et de leur gouvernement. C'était un cas 
historique de la race blanche prenant systématiquement le contrôle de son propre destin et se débarrassant du 
parasite le plus pernicieux du monde. De plus, c'était un modèle classique de ce que les autres nations blanches 
regardaient avec envie et étaient 


désireux de l'imiter. 


Il s'agissait en effet d'une menace majeure et de la crise la plus dangereuse à laquelle les Juifs avaient été 
confrontés au cours des deux mille dernières années de leur histoire. La décision est descendue de la Kehilla : 
Adolf Hitler et l'Allemagne doivent être détruits ! 


Encore une fois, c'est le goy américain qui est venu à la rescousse des Juifs. Tout à coup, dépression ou pas, la 
formidable force industrielle de la nation américaine a été mise à contribution pour produire de grandes 
quantités de matériel de guerre - une multitude d'armes de destruction massive. Qui l'Amérique ( ?) voulait-elle 
détruire ? Les Allemands, bien sûr ! Comme le monde entier le sait maintenant, et comme on le lui rappelle 
quotidiennement, c'est la puissance militaire américaine qui a détruit l'Allemagne en 1945 et réduit ses villes en 
ruines. 


Quel intérêt le peuple américain avait-il à détruire l'Allemagne ? Aucun. En fait, un tiers des Américains 
blancs eux-mêmes étaient d'origine allemande, comme je l'ai déjà souligné. 


Le goy blanc a fait tout cela pour sauver le cou du parasite juif et pour restaurer le pouvoir monétaire juif dans 
le monde entier, y compris en Allemagne. Maintenant, alors que nous approchons de la fin du 20ème siècle, 
nous constatons que ce même parasite juif a sinistrement tourné ses pouvoirs démoniaques vers la destruction 
de la race blanche elle-même, le bouc émissaire qui lui a sauvé la mise il y a seulement deux générations. 
Aujourd'hui, le Juif est furieusement déterminé à faire venir les Mexicains, les Coréens, les Philippins, les 
Vietnamiens, les Nicaraguayens, les Chinois et toutes les ordures et les boues du monde afin de submerger et 
de dépasser le peuple blanc de cette terre autrefois vierge. 


Cas n° 4 : Israël et le viol de la Palestine en 1948. Nous avons déjà relaté les débuts abâtardis de l'État bandit 
parasite d'Israël en 1948, alors que l'écrasante population de cette région était encore arabe et palestinienne. 
Dans le numéro 36 de Loyauté raciale et le premier chapitre de RAHOWA ! Cette planète est la nôtre, nous 
racontons comment le pouvoir d'achat et la rapacité des Juifs ont pris le contrôle d'une grande partie du territoire 
palestinien qui était arabe depuis plus de 1300 ans. Néanmoins, lorsque les Juifs ont proclamé leur État bâtard 
en 1948, les États-Unis, sous la direction du président Harry Truman, se sont pratiquement cassé le cou pour 
être les premiers à reconnaître cet État immonde et mal acquis, et ce sont encore les États-Unis qui ont ouvert la 
voie aux Nations unies pour donner leur bénédiction à cette atrocité criminelle. 


Affaire n° 5 : La Corée. À la fin des années 1940 et au début des années 1950, lorsque l'Amérique" a agi 
comme si elle était alarmée par la propagation mondiale du communisme, elle a pris deux décisions 
majeures. La première était qu'elle allait agir en tant que gendarme du monde, que les autres pays le veuillent 
ou non, et la seconde était qu'elle allait fournir une aide étrangère à quelque 120 pays du monde, qu'ils en 
aient besoin ou non. 


La Corée a été le premier pays d'après-guerre dans lequel les États-Unis ont décidé de montrer leurs 
muscles militaires. Quel intérêt avions-nous pour ce pays de boue arriérée à l'autre bout du monde ? 
Aucun. Notre excuse était un autre mensonge flagrant, à savoir ‘'arrêter l'agression communiste". 
C'était un mensonge éhonté, puisque quelques années auparavant, lors de la Première Guerre mondiale, 
les États-Unis avaient sauvé non seulement les Juifs, mais aussi le communisme juif dans son fief, la 
Russie. En fait, c'est l'aide économique et la puissance militaire américaines qui avaient subrepticement 
favorisé le communisme dans le monde entier avant et après cette guerre calamiteuse. 

Nous engagions maintenant nos troupes et nos ressources dans une fausse guerre sans issue en Corée. 
Absolument insensé. 


Qu'ont gagné les Juifs dans cette guerre ? Elle a établi le modèle et a grandement contribué à affaiblir et 
à épuiser la superpuissance blanche désormais dominante dans le monde - les États-Unis. Elle a 
également tué, mutilé et estropié des dizaines de milliers de jeunes hommes blancs dans la fleur de l'âge, 


et nous a laissé l'engagement d'une armée d'occupation très coûteuse dans ce pays au cours des quarante 
dernières années. 


Cas n° 6 : Le Vietnam. La préparation de la guerre du Vietnam a commencé lentement sous le régime de 
Kennedy, au début des années 1960. Après l'assassinat de Kennedy par le Mossad juif, le 22 novembre 1963, et 
l'arrivée au pouvoir du larbin juif Lyndon Johnson, l'augmentation des troupes s'est accélérée rapidement. Je me 
souviens personnellement avoir écouté le message de Johnson sur l'état de l'Union, dans lequel il déclarait 
catégoriquement : "Nous ne voulons pas gagner, nous voulons simplement montrer que l'agression ne paie pas." 
Pour des raisons morales encore plus 1diotes que les précédentes guerres fomentées par les Juifs, l'accumulation 
s'est poursuivie jusqu'à atteindre un nombre massif de 500 000 garçons américains dans les jungles puantes du 
Vietnam. Personne ne savait pourquoi ils étaient là, mourant et saignant, ni les soldats sur le terrain, n1 les 
contribuables à la maison qui payaient la facture. Les manifestations anti-guerre abondent dans le pays et à 
l'étranger. 


Combien cette guerre stupide a-t-elle coûté au peuple américain ? Les coûts à long terme, y compris les 
pensions versées aux anciens combattants handicapés et aux personnes à leur charge, se chiffrent sans aucun 
doute en centaines de milliards. Nous savons qu'au moins 67 000 garçons américains ont été tués, quelque 300 
000 blessés et mutilés, et que des dizaines de milliers d'autres ont été laissés à mourir lentement du cancer 
provoqué par l'utilisation de l'agent orange pour "défolier" la jungle. J'en arrive à la conclusion inébranlable que 
les Juifs savaient exactement ce qu'ils faisaient et qu'ils ont délibérément pulvérisé cette substance chimique 
cancérigène sur nos troupes pour causer les dommages insidieux qu'ils ont causés. 


Quelles raisons secrètes les Juifs avaient-ils pour organiser cette guerre inutile et idiote ? Cela a contribué à 
paralyser le 

l'économie américaine et augmenter considérablement la dette du peuple américain envers la Réserve "fédérale" 
appartenant aux Juifs. Encore une fois, 1l a tué des milliers d'Américains blancs dans la fleur de l'âge, comme 
indiqué ci-dessus, et a détruit l'éducation et les carrières de toute une génération. Elle a également divisé le pays 
et laissé un héritage de honte et de culpabilité qui perdurera pendant des générations. Cependant, le but 
principal de la guerre du Vietnam était de détourner l'attention des Américains blancs de la révolution des 
"droits civiques'' orchestrée par les Juifs, qui a fermement établi le contrôle juif de Washington et signifié le 
début de la destruction ouverte et systématique de l'Amérique blanche par le biais de la fiscalité punitive, du 
busing forcé, de la discrimination positive, de l'immigration de boue et du subventionnement de l'explosion 
démographique noire. 


Cas n° 7 : la guerre du Golfe. Nous avons déjà passé en revue l'hypocrisie, la trahison et la tromperie qui ont 
conduit à notre entrée insensée dans la guerre du Golfe et à l'envoi de 550 000 de nos troupes dans les sables 
chauds du désert saoudien. 

Nous l'avons fait dans les trois derniers numéros de Loyauté raciale. 


Bien que les États-Unis soient le plus grand débiteur du monde, que notre économie se vautre dans la 
dépression, que le déficit dépasse les 350 milliards de dollars pour l'année budgétaire en cours, Bushwhacker 
Bush n'a pas bronché et a trouvé suffisamment d'argent pour organiser cette guerre incroyablement inutile. 
Combien coûte-t-elle ? Eh bien, comme la guerre du Vietnam, elle s'élèvera à des centaines de milliards, et son 
entretien coûte, il est vrai, un milliard de dollars par jour. 


Pourquoi sommes-nous là-bas ? Bush et ses laquais ont trouvé un certain nombre de raisons fallacieuses et 
changeantes, mais comme celles du Vietnam, elles sont toutes bidons à souhait. La véritable raison pour 
laquelle notre puissance militaire a été placée sur les sables du désert d'Arabie Saoudite est de protéger 
le parasite numéro un du monde - l'État bandit juif d'Israël. 


Nous voyons se répéter la même brutalité et la même destruction qui ont caractérisé la marche du général 
Sherman à travers la Géorgie. L'incendie d'Atlanta, la marche destructrice vers le haut à travers la Caroline du 
Sud et la Caroline du Nord, brûlant les villes et les domaines et dévastant les plantations et les fermes au fur et à 
mesure de leur progression. Nous voyons se répéter la brutalité du bombardement de villes comme Hambourg, 
Dresde et des centaines d'autres, réduites en ruines, et le meurtre d'au moins 50 millions de Blancs pendant la 


Seconde Guerre mondiale. C'était, et c'est toujours, un processus continu du Pourim juif - tuer, brûler, détruire 
les goyim. 


Conclusion 


N'y a-t-1l rien qui puisse empêcher le rouleau compresseur juif de continuer à rouler et à détruire notre 
monde et notre précieuse race ? Oui, il y a quelque chose et la seule puissance sur terre qui peut arrêter les 
déprédations du tyran juif est la race blanche, et seulement la race blanche. Informée, éveillée et unie, la 
race blanche peut se débarrasser du monstre juif insidieux et trompeur. 


Les Juifs ont réussi à asservir et à maîtriser le monde grâce à leur religion parasitaire et trompeuse - le 
judaïsme. Afin que nous, la race blanche, puissions construire une contre-force plus puissante pour vaincre ce 
virus mortel, nous devons réveiller et unir notre propre peuple au moyen d'une religion puissante qui nous est 
propre. Nous avons besoin d'une révolution des valeurs ! Nous devons jeter par-dessus bord les valeurs 
juives trompeuses qui nous ont été imposées par le christianisme juif (aime tes ennemis, tends l'autre joue, 
vends tout ce que tu as et donne-le aux nègres) et mettre à la place la sagesse éternelle des lois de la nature pour 
notre propre survie, expansion et avancement. (Nous allons bientôt sortir un autre livre - À Revolution of Values 
Through Religion. ) Dans la Créativité, nous avons le cadre complet, la formule gagnante. Nous avons le 
programme total, la solution finale, le credo ultime. Nous devons maintenant faire la promotion de notre 
programme déjà en place et informer, éveiller et organiser nos propres ressources pour nos meilleurs intérêts. 


Homme blanc, ne sois plus un goy stupide et servile ! Jurez-vous de ne plus jamais subir le joug juif ! 
Devenez un Créateur militant et aidez à détruire le monstre juif qui se nourrit maintenant de nous. 
DELENDA EST JUDAICA ! 


Agissez ! Rejoignez le COTC, MAINTENANT ! 


Numéro 70 - Mai 199] 
Mettons nos définitions au clair 
Nous devons apprendre à faire clairement la distinction entre nos amis, nos ennemis et les Mugwumps. 


La nature, dans son infinie sagesse, a doté chaque créature vivante d'une caractéristique intégrée appelée 
instinct. Cette caractéristique incarne la sagesse collective des expériences de cette créature particulière dans la 
lutte pour la survie au cours des millions d'années pendant lesquelles cette espèce a développé sa propre identité 
qui la différencie des autres espèces voisines. Ce mécanisme exceptionnel comprend la capacité de reconnaître 
instinctivement ses ennemis à Vue, sans que ceux-ci ne portent nécessairement une carte d'identité. 


Tous les oiseaux, animaux et autres créatures ont cet instinct. L'espèce humaine le possède également. Si, par le 
hasard de la domestication, d'un changement d'environnement ou de domicile, 1ls le perdent, alors cette espèce 
est rapidement sur la pente descendante de l'oubli et de l'extinction. C'est ce qui est arrivé à des milliers 
d'espèces aujourd'hui disparues. 


Ayant été élevé à la ferme en Saskatchewan, au Canada, je me souviens de nombreux exemples de ce genre 
lorsque j'observais les oiseaux et les animaux, sauvages ou domestiques, dans leur habitat naturel. Je me 
rappelle, par exemple, comment la modeste poule, qui n'est pas un oiseau courageux, savait comment protéger 
sa couvée. Si un épervier survolait la cour, la mère poule le repérait immédiatement, lançait un cri d'alarme à 
son troupeau de petits poussins et tous se mettaient à l'abri aussi vite que possible. En revanche, si une 
corneille, une bande de canards sauvages ou tout autre oiseau, grand ou petit, survolait la cour, cela ne ferait 
pas sourciller les poules. 


De même avec les chiens de prairie, qui proliféraient dans nos pâturages. Si un faucon les survolait, ils 
couraient se mettre à l'abri, dans leurs trous dans le sol. Mais les chiens de prairie ont une foule d'autres 
ennemis qui les considèrent comme un gibier équitable pour un repas carré, comme les coyotes, les blaireaux, 
et même les belettes. La belette est à peu près de la même taille et de la même forme que le chien de prairie, 
mais elle est légèrement plus grosse et beaucoup plus féroce. Cependant, ces petits chiens de prairie n'avaient 
aucun mal à distinguer une belette de l'un des leurs et s'enfuyaient en courant s'ils en voyaient ou même en 
sentaient une. (Il est intéressant de noter que je me souviens d'un cas où une belette s'est introduite dans un 
village de chiens de prairie et où trois braves chiens de prairie se sont jetés sur elle et l'ont attaquée. 


Nous en arrivons maintenant à l'espèce animale qui nous préoccupe le plus, à savoir le meilleur de la nature. 
L'homme blanc a-t-il encore l'instinct intact qui lui permet de distinguer ses amis, ses ennemis et ceux 
qui se situent entre les deux ? Si l'on examine attentivement l'histoire de la race blanche au cours du siècle 
dernier, il semblerait que la race blanche ait complètement perdu sa capacité à reconnaître ses ennemis, ou 
qu'elle ait délibérément abandonné et détruit cet instinct. 


Il ne fait aucun doute qu'en se développant sur une période de plusieurs millions d'années, l'espèce humaine a 
développé un instinct de conservation aussi fort que celui de tout autre animal. Même les nègres débiles l'ont 
encore, les Japonais l'ont encore, les Juifs l'ont encore (n'est-ce pas !), mais, étrangement, seule la race blanche, 
semble-t-il, l'a perdu. 


Comment cela est-il possible ? Comment la créature la plus intelligente, la plus créative et la plus 
productive de la nature a-t-elle pu perdre son instinct de survie, le plus vital de tous les mécanismes 
naturels ? L'avons-nous vraiment perdu, ou a-t-1l simplement été temporairement subverti, submergé et étouffé 
par une dose écrasante de mauvaise propagande ? 


Je suis convaincu que c'est le cas, et nous pouvons en attribuer la responsabilité au parasite le plus mortel 


de la nature - le juif perfide et gluant. Ils ont été aidés dans ce processus de subversion et d'affaiblissement de 
notre instinct naturel de survie par leur allié le plus perfide, le christianisme, et sa horde de vendeurs de 
fantômes, 


dont la plupart sont blancs. 


C'est la mission sacrée de l'Église du Créateur d'inverser ce processus. Nous sommes déterminés à faire 
revivre et à réveiller l'instinct de survie de l'homme blanc, à protéger ses femmes des sales nègres en 
maraude, et à exposer et détruire la sinistre conspiration anti-blanc des traîtres juifs. Notre objectif est 
de faire disparaître tous ces ennemis mortels de la race blanche de notre dos et de notre milieu, permettant ainsi 
à l'homme blanc de reprendre le contrôle de sa propre destinée. 


Nous sommes moralement, religieusement, politiquement et naturellement en droit de le faire. Non seulement 
nous avons le droit de le faire, mais nous sommes moralement obligés de le faire. Qui le dit ? La nature, dans 
son infinie sagesse, nous dit que nous ne devons pas faire moins. Nous n'avons besoin d'aucune autre 
sanction. La nature est la plus haute autorité et la justification totale. C'est notre droit de naissance, et la 
Créativité a la formule gagnante avec laquelle faire le travail. 


Identifions et désignons donc soigneusement, délibérément et explicitement nos ennemis, nos amis et les 
voyous qui se trouvent entre les deux. 


Nos ennemis 


A. Tout d'abord, nos ennemis, plus ou moins dans leur ordre respectif de menace, de danger et de méchanceté 
mortelle : 


1. Sans aucun doute, en tête de la liste des ennemis de l'Homme Blanc dans sa lutte pour la survie, nous 
devons placer le parasite le plus envahissant de la Nature - le sinistre et perfide Juif. Pendant des milliers 
d'années, cette branche pernicieuse de l'espèce humaine a infesté et infecté les plus belles civilisations de la 
Nature - les Égyptiens, les Babyloniens, les Grecs, les Romains, l'actuelle civilisation européenne blanche. 
Comme un champignon sur le cerveau, elle s'est propagée de l'intérieur et les a toutes détruites. Aujourd'hui, 
il détruit la civilisation américaine, autrefois si grande, et réussit à la faire sombrer dans le chaos et l'oubli. 


2. Deuxièmement, nous devons identifier et incriminer une maladie qui a englouti le cerveau de la race 
blanche, à savoir le christianisme juif. Sans cette invention juive (relisez l'article de Marcus Eli Ravage 
"Confessions d'un Juif” à la page 305 de la Bible de l'Homme Blanc), les Juifs auraient depuis longtemps été 
démasqués, vaincus et tombés dans l'oubli. Sans aucun doute, le christianisme a été le brouilleur d'esprit le 
plus mortel et le plus envahissant de l'histoire de l'homme blanc. Au cours des 2000 dernières années, 1l a été 
l'arme la plus puissante que les Juifs ont développée dans leur longue conspiration pour détruire la race 
blanche. 


3. Les nègres et autres peuples de la boue. Jusqu'au lendemain de la Seconde Guerre mondiale, il y a moins 
de 50 ans, les nègres et les autres peuples de la boue ne représentaient qu'une menace insignifiante à l'horizon 
lointain, en ce qui concerne la survie future de la race blanche. Aujourd'hui, cependant, alors que nous 
approchons de la fin du 20e siècle, le flot sans cesse croissant de peuples de la boue aux États-Unis, dans la 
Grande-Bretagne (autrefois grande), en Australie et dans la plupart des autres pays blancs est devenu une 
marée de malheur qui semble inarrêtable. Ce déluge de boue anti-blanc est fomenté par les Juifs et utilisé 
comme leur plus puissant bélier dans leur obsession séculaire de mongréliser et de détruire la grande race 
blanche. Il s'agit maintenant d'une menace claire et actuelle. Pouvons-nous l'arrêter ? Oui, si nous réveillons, 
organisons et unifions la race blanche. C'est ce que nous pouvons (et devons !) faire. La créativité, et 
seulement la créativité, a la formule gagnante pour faire ce travail. 


4. JOG - (notre acronyme pour le Gouvernement occupationnel juif) qui est assis à califourchon sur la race 
blanche et à la tête de ce pays autrefois si grand. Il s'agit, bien sûr, d'une combinaison conglomérale des trois 
maux énumérés précédemment, mais curieusement, le JOG compte dans ses rangs un nombre prédominant de 
Blancs, lâches, traîtres à la race et dupes. 


5. Nous pouvons ajouter toute une liste de ramifications subordonnées aux quatre maux susmentionnés, comme 
le fisc, la CIA, le FBI, la Réserve fédérale, les communistes, les libéraux, les maçons, les homosexuels, les 
féministes et toute une pléthore de maux mineurs. Cependant, 1ls sont davantage les conséquences, les 
symptômes et les tentacules du monstre, plutôt que la cause première. Une fois que nous nous serons occupés 
de ces quatre premiers, tous nos autres problèmes seront un jeu d'enfant. 


Nos amis 


B. Nos amis. Permettez-moi de dire qu'à l'heure actuelle, le nombre de nos ennemis dépasse de loin celui de 
nos amis. Nous avons aligné contre nous, l'Église du Créateur et la race blanche, toutes les grandes structures 
de pouvoir du monde. Nous avons déjà énuméré ces forces maléfiques - les juifs, les chrétiens, les races de 
boue et les JOG, ainsi que ceux de la catégorie n° 5. Cependant, nous avons un atout majeur : il y a 
potentiellement avec et pour nous 500 millions de personnes parmi les plus intelligentes et les plus 
vaiïllantes de la Nature - la race blanche. Nous, la race blanche, sommes les meilleurs combattants, les 
meilleurs producteurs et nous sommes même les meilleurs organisateurs. Une fois informés, éveillés et unis, 
aucune force sur terre ne peut nous arrêter. C'est juste que nos esprits ont été terriblement embrouillés par le 
pernicieux brouilleur d'esprit des Juifs - le christianisme, et nous avons tragiquement manqué de contrôle et de 
direction. 


Notre formidable ingéniosité, notre énergie et notre productivité ont été dirigées vers des objectifs 
autodestructeurs, contre notre propre intérêt et au profit de nos ennemis les plus mortels. 


Mais maintenant nous avons une direction, nous avons nos propres objectifs, nous avons notre propre plan de 
bataille. Nous ne jouerons plus le rôle du stupide pigeon. Nous avons maintenant la créativité, la lueur d'espoir 
et le salut pour la race blanche. Nous n'accepterons rien de moins que le contrôle total de notre propre destin, et 
nous ne nous reposerons jamais avant que nous, la précieuse race blanche, n'habitions toutes les terres 
bienveillantes de cette planète Terre. Tout cela s'incarne dans notre cri de guerre - RAHOWA ! CETTE 
PLANÈTE EST TOUTE À NOUS ! 


Les Mugwumps 


C. Examinons maintenant de plus près ce conglomérat polyglotte qui se situe quelque part entre nos ennemis et 
nos amis. Dans l'ensemble, les individus et les groupes du type "mugwump" dont nous parlons sont orientés 
vers la race, sont pro-blancs, mais à partir de là, ils s'égarent dans une diversité de directions contre-productives 
qui ne peuvent et ne pourront jamais produire de solution efficace. Nous les avons assez bien décrits dans 
Loyauté raciale n° 1, dans l'article "Le syndrome du pneu plat”. Leur principale spécialité est de ressasser sans 
fin l'histoire, d'analyser et de réanalyser, de discuter et de rediscuter du problème, mais sans jamais proposer de 
solution significative. En plus de cela, ils traînent avec eux un lest inutile et contre-productif que nous avons 
également décrit dans l'article "Handicap auto-imposé" (voir Expansion de la créativité, page 89). Leur 
principal atout est de déplorer et de se lamenter, de râler et de se plaindre du gâchis dans lequel nous nous 
trouvons, mais sans Jamais proposer de programme ou de solution permettant de résoudre les problèmes qui 
menacent notre survie. Dans cette catégorie, on trouve les Chrétiens identitaires, les Klans, les Odinistes, les 
Instaurationnistes, les Néo-Nazis et une foule d'autres exponents polyglottes du bitch-and-gripe. 


Les leçons de l'histoire 


Nous, Créateurs, examinons les leçons de l'histoire pour vaincre le monstre juif, et nous constatons que le seul 
mouvement qui a réussi à défier de manière significative le juif est le parti nazi d'Adolf Hitler en Allemagne 
pendant son séjour entre 1933 et 1945. Dans les années 30, Hitler a parcouru un chemin considérable dans son 
propre pays, l'Allemagne, pour éradiquer les Juifs du pouvoir et du système. C'était un début audacieux et 
puissant et nous pourrions et devrions en apprendre beaucoup. Nous, de l'Église du Créateur, avons beaucoup 
appris et avons pris ces leçons à cœur. Les leçons que nous avons apprises sont les suivantes : 


1. L'une des faiblesses les plus flagrantes du national-socialisme était le nationalisme en soi. Il a dressé les 
Blancs les uns contre les autres, et a culminé avec la Seconde Guerre mondiale, au cours de laquelle des Blancs 
ont tué d'autres Blancs (le rêve le plus cher des Juifs) pour un total de 50 millions de personnes. Nous, 
loyalistes raciaux blancs - créateurs, disons : plus jamais ça ! Nous rejetons le national-socialisme et le 
remplaçons par le socialisme racial qui regroupe tous les peuples blancs de la planète Terre en un puissant 
bélier contre les Juifs et les races de boue. C'est notre objectif et notre programme résolu et inébranlable. 


2. Hitler n'a jamais eu le courage, n1 l'opportunité, de s'attaquer de front au christianisme juif et d'ignorer ainsi 
la destruction de l'arme la plus puissante et la plus insidieuse des Juifs. 


Nous maintenons qu'à moins et jusqu'à ce que ce pernicieux brouilleur d'esprit soit complètement 
exposé et complètement démoli, nous ne serons jamais en mesure d'unir tous les peuples blancs et de 
nous débarrasser du scorbut juif. 


3. Il y a d'autres leçons à tirer de l'expérience nazie allemande, et nous les avons énumérées dans la section 
"Différences fondamentales" (voir Expanding Creativity, page 56). Maïs la principale leçon que nous pouvons 
ürer de l'expérience allemande est que tant qu'il y avait des centaines de partis "nationalistes" rivaux en 
abondance, aucun d'entre eux n'avait de poids pour prendre le contrôle du gouvernement de l'Allemagne. Ce 
n'est que lorsque les membres de tous ces partis polyglottes ont jugé bon de se joindre au parti nazi 
d'Hitler que les Allemands ont eu le poids nécessaire pour prendre le contrôle de leur gouvernement et 
chasser les Juifs du pouvoir. 


J'exhorte mes camarades raciaux blancs à prendre particulièrement note de cette leçon de l'histoire. Tant que 
nous, ici en Amérique, serons assez stupides pour collaborer au jeu perfide des Juifs, Diviser et Conquérir, 
nous ne pourrons jamais rassembler la force et le pouvoir nécessaires pour gagner la guerre raciale dans ce 


pays. 


C'est pourquoi nous demandons instamment à tous les hommes et femmes blancs à l'esprit racial d'étudier 
attentivement la situation et de décider quel mouvement est plus puissant qu'une religion raciale blanche bien 
structurée, et quel mouvement est plus complet, clair, exhaustif et logique que la Créativité. La réponse est 
absolument claire : AUCUN ! C'est pourquoi nous vous demandons instamment, hommes et femmes blancs, de 
ne pas rester plus longtemps assis sur la barrière comme un mufle ! 

Décidez-vous et agissez ! Rejoignez-nous ! Nos objectifs sont fixés, notre credo et notre programme sont 
clairs et complets - nous avons la formule gagnante ! Passez à l'action, maintenant ! RAHOWA ! 


La langue comme arme de la conspiration juive 
du sublime à la collecte d'ordures extraterrestres 


Les juifs, dans leur guerre raciale d'anéantissement contre ce que la nature a de meilleur, ont utilisé la 
technique du ‘'diviser pour mieux régner". Ils ont divisé et fragmenté la race blanche de dix-sept façons 
différentes, mais les trois principaux facteurs de division ont toujours été, et restent aujourd'hui, la langue, le 
nationalisme et la religion. Aujourd'hui, nous voulons examiner la volonté fanatique des Juifs de nous 
maintenir divisés par une pléthore polyglotte de langues différentes. 


Depuis ses débuts, l'Église du Créateur a souligné et défendu l'idée que nous serions mille fois mieux lotis 
si la race blanche se rassemblait et se polarisait autour d'une langue universelle. En outre, nous avons 
fortement fait campagne pour que notre choix dominant soit la plus grande de toutes les langues blanches, à 
savoir le latin. Nous faisons ce choix pour plusieurs raisons solides, que nous avons déjà toutes expliquées et 
que nous répéterons encore avant la fin de cet article. 


Æ k %k k %k 


Récemment est paru dans The Atlanta Constitution un long article intitulé "La plupart des langues du monde 
font leurs adieux pour toujours". Un second article accompagnant le premier s'intitulait "Vanishing Languages" 
(Langues en voie de disparition) et comportait un sous-titre important "Linguistes : Rescue efforts made from 
Alaska to steamy jungles”. 


Les articles étaient très détaillés et déploraient des faits tels que : "A Rock Hill, en Caroline du Sud, il y a un 
‘chef indien du nom de Gilbert Blue, le pauvre, qui a oublié comment parler sa langue maternelle’, le Catawba, 
qui a disparu avec la mort de son grand-père." Que vont faire ces pauvres Indiens sans leur Catawba ? 
L'article poursuit : "Depuis les rudes collines de la réserve indienne Catawba de Caroline du Sud jusqu'aux 
villages au toit de chaume d'Amazonie (Amérique du Sud), les langues disparaissent à un rythme record, 
victimes de l'avancée des civilisations dans des régions du globe autrefois isolées et de l'influence omniprésente 
de la radio et de la télévision”. 


Vous trouverez ci-dessous un tableau des langues menacées aux Etats-Unis. 


L'article poursuit en se lamentant sur la "disparition de la langue indigène" dans la réserve indienne cherokee à 
Cherokee, en Caroline du Nord. "Parmi les 600 enfants à qui j'ai enseigné l'année dernière, dit Marie Junaluska, 
une enseignante indienne de l'école cherokee, je n'ai pu trouver que six personnes capables de la parler." Mais, 
bon sang, elle va remuer ciel et terre (et des sommes énormes de l'argent des contribuables !) dans une 
tentative désespérée de le maintenir en vie. 


Les deux articles poursuivent en compilant un tas de chiffres et de graphiques sur toutes les langues 
primitives du monde, des jungles de l'Amazonie aux réserves indiennes de l'Oklahoma, en passant par les 
jungles vaporeuses de Nouvelle-Guinée et de Bornéo. Il ne faut pas oublier, bien sûr, les nombreux charabias 
des nègres sauvages d'Afrique, dont certains possèdent un vocabulaire étendu de 45 mots. Elles sont, bien sûr, 
si précieuses ! 


Les articles continuent de déplorer : "De nouvelles enquêtes linguistiques suggèrent que le monde est au bord 
d'une sorte d'holocauste linguistique, la perte rapide de la diversité des langues humaines." Ils admettent que 
la plupart de ces langues oh ! si précieuses n'ont jamais été réduites à l'écrit. En bref, elles n'étaient rien de 
plus que le charabia de l'âge de pierre de quelques tribus sauvages trop stupides pour être capables 
d'organiser leurs langues sous forme écrite. C'est donc l'homme blanc qui doit venir à la rescousse ! 


L'un de ces "sauveteurs de langues" est le Summer Institute of Linguistics de l'Université du Texas à Arlington. 
Ce projet est dirigé par le Dr Thomas Headlong et financé, bien sûr, par l'argent des contribuables blancs. Il y 
en a un certain nombre d'autres qui essaient de "sauver" cette vaste collection d'ordures de l'âge de pierre, dans 
quel but, le Christ seul le sait et il ne le dira pas. 


Le tableau ci-dessous présente un certain nombre de langues de l'âge de pierre (langues troublées) à l'échelle 
mondiale. 


Le point de vue de l'Église du Créateur concernant les langues 


Franchement, nous ne nous soucions pas de savoir si les sauvages du monde parlent, conservent ou perdent leur 
Babel de charabia de l'âge de pierre. Cela ne nous concerne pas. Il est difficile de comprendre pourquoi un 
homme blanc, si indifférent à la sauvegarde du plus beau spécimen de la nature, se préoccupe autant de sauver 
les déchets obsolètes d'un autre. Si ces sauvages sont trop stupides pour sauvegarder leur langue et la mettre par 
écrit, tout effort de la part de l'homme blanc est de toute façon une cause perdue. 


Nous, les Créateurs, n'avons aucun intérêt à accroître la "diversité" des milliers de langues sauvages différentes 
qui disparaissent ou existent encore. Au contraire, nous nous préoccupons avant tout des langues parlées par nos 
propres parents raciaux, la race blanche, et même dans cette catégorie, nous ne préconisons pas une 
augmentation, mais une unification mondiale de notre langage parlé et écrit. 


Répétons une dure réalité du monde dans lequel nous nous trouvons. Nous sommes sous la coupe d'une 
sinistre tyrannie juive, une conspiration qui remue ciel et terre pour détruire notre précieuse race 
blanche. Ils ont connu un succès stupéfiant, et à moins que nous ne nous unissions et ne les détruisions en 
premier, la race blanche "dira adieu pour toujours". L'une des techniques les plus efficaces qui a permis aux 
Juifs de réussir cette campagne anti-Blancs est leur ruse "Diviser et Conquérir". Comme je l'ai déjà dit 
d'innombrables fois, les trois forces les plus dévastatrices qui divisent la race blanche ont été pendant des 
siècles et sont encore aujourd'hui - la religion, la nationalité et la langue. Par conséquent, si nous voulons 
un Jour nous ressaisir, réveiller, unifier et organiser la race blanche pour en faire un puissant bélier, nous 
n'avons pas besoin de plus de langues, ni d'une "plus grande diversité”. Nous avons besoin d'unifier la race 
blanche. 


Æ k %k %k %k 


En lisant The Atlanta Constitution d'année en année, j'ai remarqué que ce journal dirigé par des Juifs s'esclaffe à 
plusieurs reprises sur la façon dont Atlanta devient "multiculturelle" - pourquoi, elle a une telle "diversité" de 
groupes raciaux, ethniques, religieux et linguistiques, et devient plus internationale chaque jour, jusqu'à ce 
qu'elle soit probablement la ville la plus "diverse" et "internationale" des États-Unis, disent-ils, et n'est-ce pas 
formidable ? Non, ce n'est pas génial ! Atlanta a une surabondance de nègres natifs, ainsi qu'un grand nombre 
d'immigrants de boue : Vietnamiens, Haïtiens, Nicaraguayens, Mexicains, Cubains, Pakistanais, Hindous et 
toutes sortes d'Asiatiques imaginables. Est-ce que cela favorise la paix et la prospérité ? Non, bien au contraire. 
Atlanta a le taux de criminalité le plus élevé du pays, après cette enclave nègre appelée Washington, D.C. 
Comme je l'ai déjà dit à maintes reprises, une société polyglotte porte en elle les germes de la dissolution et de 
l'anarchie, et est impossible à gouverner. Et 1l en va de même pour Atlanta. Cette ville blanche, autrefois 
culturelle et prospère, est en train de sombrer dans l'anarchie à un rythme effréné. Mais ce qui arrive à Atlanta 
arrive aussi à toutes les autres grandes métropoles et villes des États-Unis. 


4 KR KR k %k 


Nous revenons donc à la case départ. Ce dont la race blanche a besoin, ce n'est pas d'une diversité plus fracturée, 
mais plutôt d'une coalescence et d'une unification. Au lieu que nos intellectuels malavisés perdent leur temps 


et l'argent des contribuables 


en recherchant les milliers de charabias inutiles de l'âge de pierre et en essayant de les mettre par écrit et sur 
cassettes, ils serviraient l'humanité mille fois plus utilement s'ils consacraient la même quantité de 
temps, d'énergie et d'argent à promouvoir le latin auprès de nos propres parents de race blanche. 


Il n'y a qu'une seule façon de procéder et c'est que la race blanche s'unifie sous une seule religion, à savoir la 
créativité, et sous une seule langue, à savoir le latin, la plus belle et la plus prestigieuse langue de la 
civilisation de tous les temps. 


Nous choisissons le latin pour les raisons suivantes : 
(a) C'est la langue la mieux organisée, la plus phonétique et la plus efficace de toutes les langues. 
(b) Elle a plus de tradition, de culture et d'histoire que toute autre langue. 


(c) C'est une langue neutre dans la mesure où aucune des grandes nations du monde ne peut prétendre à 
l'exclusivité de cette langue. Elle susciterait donc moins de querelles et de jalousie de la part des nations 
rivales que si une grande langue moderne, comme le français, l'anglais ou l'allemand, était choisie. 


(d) La plupart de nos termes de base dans le domaine de la médecine, du droit, de la zoologie, de la 
biologie, de la botanique, de l'anthropologie et d'autres sciences sont encore aujourd'hui ancrés dans le 
latin. 


Mais le plus important de tout, c'est que la langue latine de la grande et ancienne civilisation romaine blanche 
englobe toute la grandeur de ce que la race blanche a accompli de mieux au cours des vingt-quatre derniers 
siècles, et même de tous les temps. Les meilleurs principes de bravoure, de guerre, d'organisation, de science 
politique, de gouvernement, de droit, d'art et de civilisation sont tous symbolisés dans cette grande langue 
comme dans aucune autre. En fait, le renouveau de l'étude du latin classique à la Renaissance a contribué à 
sortir l'Europe de l'âge des ténèbres, et le latin est resté la langue universelle de tous les Européens instruits 
jusqu'à ce que la "Révolution française" de 1789, orchestrée par les Juifs, divise l'Europe en un ensemble de 
"nations" multilingues. Compte tenu de la menace d'extinction génétique qui se rapproche rapidement, toutes les 
nations blanches du monde doivent placer la loyauté raciale au-dessus de la loyauté nationale et s'unir dans une 
COMMUNAUTÉ RACIALE BLANCHE mondiale avec une religion raciale blanche (la créativité) et une 
langue raciale blanche (le latin). 


La race blanche d'aujourd'hui, ce qu'il en reste, peut être très fière de l'héritage que nous ont légué les anciens 
Romains et leur prestigieuse langue, le latin classique. Ne permettons pas aux Juifs de le traîner dans la boue et 


de l'échanger contre un fac-similé bâtard qui passe pour une langue "moderne". 


Le latin classique est le choix idéal. C'est la seule voie à suivre si nous voulons un jour unir, réveiller et 
organiser notre race qui se meurt. 


RAHOWA ! VICTOIRE TOTALE DES BLANCS ! 


Numéro 71 - Juin 1991 


Saul, un rabbin juif pharisien, 
le premier instigateur du christianisme 


L'histoire officielle du christianisme, telle qu'elle est racontée par les prédicateurs chrétiens, ressemble à ceci : 


Il y a près de deux mille ans, en l'an 1 de l'ère chrétienne (ère commune), un esprit appelé le Saint-Esprit, 
membre de la Sainte Trinité, est descendu sur une femme juive du nom de Marie. Bien qu'elle ait été 
mariée à l'époque à un juif du nom de Joseph, cette histoire bizarre prétend qu'elle était vierge lorsque le 
Saint-Esprit l'a fécondée et mise enceinte. (Question : S'agissait-il de la première et unique relation sexuelle 
entre le Saint-Esprit et un humain, ou y en a-t-il eu d'autres ? S'agissait-il strictement d'un coup d'un soir ?) 
Le résultat de cette copulation fut un fils bâtard, un hybride, mi-humain et mi-fantôme, si vous pouvez 
imaginer une créature aussi bizarre. Il a été nommé Jésus après le huitième jour où il a été circoncis, 
selon la coutume juive. 


Pour suivre la vie de cet hybride à partir du récit du Nouveau Testament juif, on ne sait pas grand-chose de ce 
monstre croisé pendant les 30 années suivantes. C'est extrêmement étrange, car il prétendait être le fils de Dieu, 
ou du Saint-Esprit, ou de la Sainte Trinité, au choix. Quoi qu'il en soit, à l'âge de 30 ans, dans un soudain élan 
de ferveur messianique, il a commencé à prêcher son étrange message, à savoir qu'il était le fils de Dieu (le 
Yahweh juif, bien sûr) et qu'il répudiait désormais le code sévère du vieil homme et venait prêcher un nouveau 
message de son cru. Ce message consistait essentiellement à dire qu'il était venu nous sauver, nous tous, pauvres 
pécheurs, de cette fosse sulfureuse ardente, cette horrible chambre de torture également connue sous le nom 
d'enfer, dans laquelle la plupart des humains devaient être relégués. Cette horrible fosse enflammée avait 
manifestement été construite au moment de la création, quelque 4000 ans plus tôt. À cette époque, le Père, le 
Fils et le Saint-Esprit (qui ne font qu'un et existent depuis les temps éternels) ont également créé le ciel et la 
terre, ainsi que l'humanité, apparemment après coup. 


La question de savoir pourquoi ils ont créé cette horrible chambre de torture sadique qu'est le feu de l'enfer, et 
pourquoi ils ont ensuite lancé, 4000 ans plus tard, un programme visant à nous sauver, nous pauvres mortels, 
de l'agonie éternelle qu'ils y subissent, n'est jamais expliquée. On n'a jamais expliqué non plus pourquoi, 
quelque 2000 ans plus tard, ce stupide programme de salut a été un échec total. Il est évident qu'il/elle/ils 
auraient pu éviter cet horrible problème en ne construisant jamais cette fichue monstruosité en premier lieu, ou 
en la démolissant aussi vite que possible après avoir fait un faux pas. Mais ils n'ont fait n1 l'un ni l'autre, et selon 
un fervent évangéliste du nom d'Edgar C. Whisenant (voir L.R. n° 58), 39 milliards de personnes vont se 
retrouver dedans, pour être torturées à jamais. Selon lui, seul un milliard ira au paradis, le jour du Jugement 
dernier. 


Mais revenons à l'histoire du Sauveur à l'âge de 30 ans. Pendant trois ans, il a parcouru la campagne 
palestinienne en prêchant à tous et à chacun : La fin est proche ! Si vous ne vous repentez pas et ne croyez pas 
en moi, que je suis votre Sauveur, vous irez tous en enfer ! Vous allez brûler, bébé, brûler ! Repentez-vous ! 
Repentez-vous ! 


Après trois ans de ce genre de promotion de haut niveau, il a été condamné à mort par crucifixion à la demande 
de la foule juive. Les juifs ont été accusés par les chrétiens d'avoir tué le Christ pendant les 1900 dernières 
années, jusqu'à ce que récemment le pape Jean-Paul IL de mèche avec les juifs, révise la ligne officielle et 
laisse les juifs s'en sortir. 


Cependant, l'histoire ne se termine pas avec la pendaison sur la croix. En fait, elle prend maintenant une 
tournure étrange. Trois jours après que le Christ a été descendu de la croix et enterré dans un tombeau, il est 
sorti, frais comme une marguerite, et s'est envolé tout droit vers le ciel pour rejoindre son père (et le Saint- 


Esprit, sans doute) d'où il était venu, et avec 


dont il "était un". De toute évidence, il s'était acquitté de sa tâche conformément au scénario composé par lui- 
même, son père et, 11 ne faut pas l'oublier, le Saint-Esprit. Son travail de salut était achevé, et si nous, pauvres 
idiots, ne le prenions pas en compte, c'était notre malchance. Ils pouvaient brûler dans les flammes de l'enfer 
pour l'éternité, et ça leur servirait bien. 


Une histoire bizarre ? Non seulement bizarre, mais stupide comme l'enfer ! 


Qui a concocté cette histoire étrange et confuse ? Un dénommé Jésus-Christ a-t-1l vraiment parcouru les sables 
de Palestine 11 y a 1900 ans et prêché ces choses étranges ? C'est peu probable, car 1l n'existe pas la moindre 
preuve historique de l'existence d'un tel personnage à l'époque, ou plus tard. Si ce n'est pas le Christ, alors qui a 
rassemblé cette histoire confuse et brouillée et l'a promue auprès des masses, jusqu'à ce qu'il y ait aujourd'hui 
plus d'un milliard d'adeptes confus et dupés qui croient plus ou moins à cette histoire détraquée. 


Il y a environ vingt ans, j'ai commencé à enquêter sur les débuts du christianisme à partir de ce que les sources 
de l'histoire légitime avaient à dire à ce sujet. À ma grande surprise, mon encyclopédie, ainsi que d'autres 
sources d'information savantes, ont honteusement admis qu'il n'existait aucune ‘"'historicité'"" réelle de la 
vie de Jésus-Christ, mais seulement les "écritures religieuses" et leurs affirmations non fondées. En bref, 
aucune preuve historique, seulement des affirmations, un peu comme l'histoire du Père Noël ou de la Mère 
l'Oie. Si Jésus-Christ n'existe pas, il est évident qu'il n'a pas pu avoir douze disciples pour diffuser ses 
enseignements. Pas de Christ, pas d'enseignements, pas de disciples. 


Alors qui a rassemblé cette histoire et l'a promue dans le monde pour en faire l'une de ses principales religions ? 


C'est une bonne question. Tout porte à croire qu'il s'agit d'un rabbin juif du nom de Saul de Tarse, qui a 
ensuite été élevé à la sainteté par les chrétiens pour devenir saint Paul. C'est ce juif scorbutique, visqueux 
et perfide qui, avec l'aide d'autres rabbins juifs, a initié, concocté et promu le credo suicidaire du 
christianisme dans le but exprès de miner et de détruire la magnifique civilisation romaine blanche. 


L'histoire de "St." Paul est presque aussi fantastique que l'histoire du "Sauveur crucifié” lui-même, à une 
différence majeure près. Alors que le Christ n'a jamais écrit un seul mot, n'a laissé aucune lettre, aucun essai ou 
manuscrit pour prouver qu'il a dit quoi que ce soit, il existe de nombreuses preuves que cet hyper rabbin juif, 
Saul de Tarse, n'a pas seulement prêché, organisé et fait du prosélytisme, mais qu'il a laissé à la postérité 
un grand nombre de lettres pour étayer ses activités. En fait, les nombreuses épîtres dites pauliniennes, 
écrites aux Romains, aux Corinthiens, aux Galates, aux Éphésiens, aux Colossiens et aux Thessaloniciens vers 
la fin du premier siècle, constituent 83 pages du "Nouveau" Testament, soit environ 30 % de son contenu total. 


Quant à savoir qui a écrit Matthieu, Marc, Luc et Jean, personne ne le sait vraiment, et 1l n'existe aucune 

preuve que ces personnages aient Jamais existé. Il est évident que leurs histoires confuses et contradictoires 

sont issues de récits antérieurs de "Sauveur crucifié", seize de ces récits ayant été enregistrés dans des 

religions antérieures. Il semble que la plupart des principes tant vantés de la "morale chrétienne" - tels que 
ot LD L à 


"aime ton ennemi”, "tends l'autre joue”, "donne tout aux nègres", "ne juge pas", "ne t'occupe pas du 
lendemain", etc. - ont été plagiés à partir des enseignements de la secte juive suicidaire des Esséniens. 


Mais concentrons-nous maintenant sur ce Saul, et voyons ce qu'il a fait et pourquoi 1l l'a fait. 
À cet égard, nous disposons d'un excellent essai et d'une excellente analyse écrits par un autre Juif, à savoir 
Marcus Eli Ravage, à l'époque moderne. Son article est paru dans le numéro de février 1928 du Century 


Magazine, et j'ai reproduit son analyse mot à mot, à partir de la page 305 de la Bible de l'homme blanc. 


Ravage dit, en effet, que Saul de Tarse était obsédé par la haïne des Romains conquérants du monde qui. 


gouvernait la majeure partie du monde civilisé au premier siècle de l'ère chrétienne, y compris la petite 
province juive de Palestine. Lorsque, pour soumettre les Juifs rebelles, le général romain Titus a rasé 
Jérusalem, l'obsession brûlante de Saul est devenue de trouver les moyens de se venger et de détruire les 
Romains fiers et hautains, et de faire tomber leur empire en ruines. Mais comment ? 


Finalement, Saul a eu une idée brillante. Il allait le faire par le biais de la religion. Il les nourrirait d'une 
religion autodestructrice qui leur permettrait, à eux, les Romains, de commettre un génocide de leur propre 
initiative - un défi de taille, en effet. Où pourrait-il trouver une telle religion ? 


Il avait déjà une telle religion, faite sur mesure pour le travail qu'il avait en tête. Les Esséniens avaient 
justement une telle religion qu'ils pratiquaient depuis un siècle et demi, et elle détruisait effectivement les 
personnes qui la pratiquaient. Pourquoi ne pas promouvoir et nourrir les Romains avec ce poison ? Pourquoi 
pas, en effet ? Saul s'y est mis avec détermination et, avec la coopération de l'ensemble de la Kehilla juive, il a 
rapidement fait passer l'opération à la vitesse supérieure. Il n'a pas vécu pour voir le succès phénoménal de sa 
conspiration, mais Je suis sûr que cela a dépassé ses rêves les plus fous, et le reste appartient à l'histoire. En l'an 
476 de l'ère chrétienne, l'Empire romain, autrefois fier et puissant, était en ruine, et le patrimoine génétique 
romain, autrefois superbe, avait été dissipé et mélangé à une foule de races étrangères. 


Lorsque j'ai inclus la saga paulinienne à la fin des années 1970 dans la Bible de l'homme blanc, elle était trop 
fantastique pour être crédible pour la plupart des gens, mais les preuves puissantes que telles étaient les 
premières origines du christianisme étaient trop écrasantes pour être ignorées. Les preuves historiques 
indéniables commencent à s'infiltrer de plus en plus, même dans les publications dites "grand public". 


Dans le numéro du 22 avril 1991 de US. News and World Report paraît un article de fond intitulé "The 
Momentous Mission of the Apostle Paul". Il y est dit en effet que c'est le fabricant de tentes, Saul de Tarse, 
formé à l'école rabbinique pharisienne du judaïsme, qui a été le véritable initiateur et la bougie d'allumage du 
christianisme. Alors qu'il s'était d'abord opposé à la nouvelle religion suicidaire promue par les Esséniens, 1l a, 
dans un éclair de génie, transformé ce mélange empoisonné en une campagne magistrale de virulence au profit 
des Juifs. U.S. News and World Report pose la question : Où serait le christianisme sans Paul ? Où, en effet ? 


Il y a un problème majeur que cet article de U.S. News and World Report, contrairement à Marcus Eli Ravage, 
cherche à camoufler, et c'est que ce Juif Saul a fait tout cela par bonté de coeur afin de sauver des âmes pour le 
Christ. Étant un rabbin pharisien qui détestait passionnément les Romains, les Grecs et tous les autres Blancs, 
la motivation "la bonté du cœur" semble hautement incroyable. La conclusion de Ravage selon laquelle Saul a 
fait ce qu'il a fait par vengeance et par haine des Romains est mille fois plus logique. 


Les deux articles s'accordent sur un point : le rabbin juif Saul de Tarse était un promoteur et un organisateur 
hors pair. Au fait, sa phrase préférée était : "Je suis tout pour tous les hommes." Si l'on considère les 
événements ultérieurs de l'histoire, il ne fait guère de doute que ce rabbin juif pharisien, Saul de Tarse, a 
effectivement fait un travail sacrément efficace. Je laisserai le lecteur juger par lui-même s'il l'a fait par amour 
ou par malice. Connaissant la nature malveillante, vengeresse et sadique des inventeurs du concept de l'enfer, 1l 
y a peu de place pour le doute dans mon esprit quant à ce qui a motivé le véritable fondateur du christianisme, 
le rabbin juif Saul de Tarse. 


Il est grand temps pour la race blanche de rejeter le christianisme suicidaire inventé par les juifs et d'embrasser 
la véritable religion de la race blanche - la créativité. Delenda est Judaica ! RAHOWA ! 


Numéro 72 - Août 1991 
Avant que le tournage ne commence 
Nous devons d'abord gagner la guerre de la propagande 


Dans toutes les campagnes vicieuses de destruction que les Juifs ont lancées, ils ont eu la prévoyance de mener 
d'abord une guerre des mots intensive et implacable. C'est ce qu'ils ont fait de manière constante tout au long 
de leur histoire, et c'est ce qu'ils poursuivent aujourd'hui avec plus de férocité et de ferveur que jamais. 


Par exemple, avant de déchaîner les forces armées "alliées" pour détruire Hitler et l'Allemagne, les Juifs ont 
d'abord lancé une campagne vicieuse et implacable de haine contre Hitler personnellement, et ensuite, contre 
tout ce qui est allemand. Pour ce faire, ils ont utilisé toutes les ruses possibles et imaginables, notamment les 
églises et la religion, et surtout leur clergé. Après avoir réduit le cerveau des goys en bouillie, ils étaient prêts à 
utiliser l'artillerie lourde, les chars, les bombardiers et les navires de guerre. 


Lorsqu'ils ont voulu détruire Saddam Hussein et l'Irak, ils ont suivi le même modus operandi. Nous nous 
souvenons tous de la haine vicieuse qui s'est soudainement enflammée et qui a été vomie contre Saddam et 
l'Irak. Elle a été menée par le plus ardent serviteur des Juifs et le porte-parole sioniste, George Bush, le 
président des États-Unis. Une fois que la fièvre de la guerre a été considérée comme suffisamment élevée, les 
bombardiers lourds et les chars d'assaut sont entrés en action et ont réduit l'Irak en un tas de décombres. Et ce, 
malgré le fait que quelques mois plus tôt, ce même président avait ostensiblement soutenu l'Irak comme l'un de 
nos alliés privilégiés au Moyen-Orient. 


La même procédure de mensonges et de propagande est poursuivie par les Juifs et le JOG (Jewish 
Occupational Government) ici aux États-Unis contre les Blancs eux-mêmes, ceux-là mêmes qui paient la 
plupart des impôts et font la majorité du travail. Par exemple, afin de faire passer les lois pro-nègres, pro-juives 
et anti-blancs sur les droits civils (soi-disant) des années 1960, les juifs et le JOG ont lancé une campagne de 
propagande féroce et diabolique, une campagne qui bat son plein encore aujourd'hui. Parallèlement à cette 
campagne majeure, 1l existe en fait toute une série de campagnes de dénigrement secondaires, visant à 
légitimer des mesures telles que la confiscation des armes à feu, le busing forcé, l'intégration forcée, les impôts 
confiscatoires, les subventions aux nègres et au reste de la racaille mondiale - la liste est trop longue pour être 
récapitulée ici. Mais elles visent toutes à la destruction de ce que la nature a de meilleur - la race blanche. 
Disons-le tout net - tous sont désignés pour jeter les bases de la destruction et/ou de la mongrélisation de la 
race blanche, tant ici en Amérique que dans le monde entier. C'est, et cela reste, l'objectif principal de la guerre 
des Juifs contre les goyim. 


En bref, une guerre permanente et implacable pour l'esprit des hommes est menée, nuit et jour, année après 
année. La cible privilégiée est l'esprit de l'homme blanc. 


Mais plus d'un peut jouer à ce jeu de propagande, et il y a en fait un certain nombre d'autres joueurs dans ce 
jeu. Il y a même d'autres personnes que les Juifs qui réussissent. Passons à nouveau en revue ce qui s'est passé 
en Iran au cours des dernières décennies. Avant de le faire, clarifions un point précis. Lorsque nous parlons de 
l'Amérique" et de la "politique américaine", nous devons préciser que cette politique n'est pas du tout celle du 
peuple américain, et encore moins celle du peuple américain blanc. L'Amérique et la manipulation de sa 
politique sont totalement entre les mains d'Israël et des Juifs sionistes. Cette politique n'est pas du tout conçue 
pour le bénéfice de l'Amérique, mais plutôt pour sa destruction, pour la protection d'Israël et le bénéfice de la 
juiverie mondiale. 


Cette précision étant faite, poursuivons l'examen de l'affaire iranienne. Ce faisant, nous voulons illustrer la 


le pouvoir supérieur de l'idéologie religieuse sur une organisation politique lorsque les deux se confrontent. 


Æ k %k %k %k 


Pendant la majeure partie du XIXe siècle et une bonne partie du XXe siècle, les puissances impérialistes 
d'Europe ont fait valoir avec zèle leurs revendications coloniales en Afrique et au Moyen-Orient. Jusqu'en 1945, 
les puissances étrangères qui dominaient l'Iran étaient essentiellement la Russie et la Grande-Bretagne. Alors 
que la Russie était principalement intéressée par l'expansion territoriale, la Grande-Bretagne avait plusieurs 
intérêts différents. Il s'agissait essentiellement d'élargir les marchés pour les exportations britanniques et 
d'établir un pont terrestre vers son immense colonie de l'Inde. Plus tard, lorsque de riches ressources pétrolières 
ont été découvertes en Iran, les intérêts britanniques se sont concentrés sur la capture et l'exploitation de ces 
fabuleuses ressources pour eux-mêmes. 


Jusqu'à cette époque, pour la plupart des puissances coloniales, telles que la Grande-Bretagne, la France, la 
Hollande, etc., le principal intérêt des colonies d'outre-mer était d'exploiter leurs ressources naturelles et la 
main-d'œuvre bon marché de ces peuples arriérés. À cet égard, je tiens à préciser que les bénéfices d'une telle 
exploitation revenaient essentiellement aux grandes entreprises et aux cartels qui avaient développé ces canaux 
commerciaux d'outre-mer, mais que les gens du pays n'en tiraient que peu, voire pas du tout, de bénéfices. 
C'était du pur impérialisme commercial national. 


Après la fin de la Seconde Guerre mondiale, un nouvel impérialisme, plus puissant et omniprésent, a commencé 
à émerger, une structure de pouvoir dont les intérêts étaient plus ciblés et de portée plus internationale. Cette 
alliance était fondamentalement juive par nature, utilisant et manipulant la domination militaire nouvellement 
émergente des États-Unis dans les affaires mondiales. Après la création d'Israël en 1948, l'alliance israélo- 
américaine a commencé à contester et à remplacer la domination des intérêts britanniques en Iran. 


Les Iraniens étaient intensément hostiles à toute forme de domination étrangère, qu'elle soit britannique, 
américaine ou israélienne. Le clergé musulman est à la tête de cette opposition depuis le début et, à mesure que 
la lutte s'approfondit, la structure du pouvoir religieux devient plus véhémente et plus fanatiquement mobilisée. 
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Ouvrons une parenthèse. Il est intéressant de noter que la religion est également entrée en jeu du côté de 
l'expansion coloniale, ainsi que du côté des résistants. Je me souviens d'une partie de la propagande allemande 
de la fin des années 1930 accusant les Britanniques d'avoir acquis leurs colonies au moyen de "la Bible, du 
carnet de chèques et du canon". Les Allemands, qui à ce moment-là de l'histoire avaient été dépouillés de leurs 
colonies, soutenaient que les Britanniques avaient d'abord envahi un territoire vierge avec leurs missionnaires 
prêchant le christianisme et essayant de convertir les indigènes. L'étape suivante, une fois les missionnaires 
bien établis, est celle des mercenaires avec leurs chéquiers, qui s'emparent des terres et des ressources. Ensuite, 
les militaires sont arrivés avec leurs canons pour consolider et protéger leur expansion commerciale. Tout cela 
au nom de la droiture morale, telle qu'énoncée par le roi Léopold de Belgique lorsqu'il a proclamé : "Notre seul 
programme est celui de la régénération morale et matérielle", alors qu'ils prenaient possession du Congo et de 
ses vastes territoires et ressources naturelles. En bref, l'église, avec son appétit d'expansion et de croissance, a 
été le fer de lance et un puissant auxiliaire dans la prise de contrôle des terres et territoires arriérés au cours du 
siècle dernier. 
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Pour en revenir à l'Iran, au début des années 1950, la domination britannique a été supplantée par l'alliance 
américano-israélienne, qui n'était pas vraiment américaine du tout, mais purement juive, capitalisant sur la 
puissance, le prestige et la force militaire américains. C'était un cas où la queue juive remuait le chien américain 
(voir L.R. n° 65). Les Iraniens, moins naïfs que leur homologue américain moyen, ont compris cela plus 


clairement que les Américains. 
Néanmoins, l'hostilité des mollahs religieux et des masses était dirigée presque exclusivement contre les 


Américains, culminant avec l'invasion de l'ambassade des Etats-Unis en 1979 et la crise des otages qui s'en est 
suivie. 


En soutenant le Shah Mohammed Reza Pahlavi, "le roi des rois", le gouvernement américain s'est trouvé un 
véritable pigeon. Vaniteux et ambitieux, 1l s'est rapidement entouré de tous les accessoires de la puissance 
brute et de la pompe, une ligne de conduite qui a rapidement séparé le roi du peuple et des mollahs. Au cours 
des dix années qui ont précédé son éviction en 1978, il a encaissé plus de 100 000 millions de dollars 
d'exportations de pétrole. Avec l'aide des États-Unis et d'Israël, il a mis en place une organisation policière 
secrète puissante et brutale que les despotes du monde entier lui envient. Appelée Savak, la direction de cette 
organisation vicieuse a été prise en charge par le Mossad israélien et la CIA américaine, le Mossad étant le 
chef de file. 


Les chefs religieux musulmans, les mollahs, dirigés par l'ayatollah Ruholla Khomeini, se sont opposés à cette 
prise de contrôle par des étrangers. En 1963, il a pratiquement lancé une révolution par une série de 
proclamations à Qum. Dans la lutte qui s'ensuit, les Savak prennent d'assaut le centre de Khomeini à Qum et 
tuent 15 000 personnes. Khomein1 a été arrêté, puis relâché, et a passé les 15 années suivantes en exil à Paris. 


À partir de ce moment-là, il s'agit d'une bataille pour l'esprit du peuple, le Shah ayant le contrôle des 
médias, de l'armée, de la police secrète et des vastes ressources financières provenant des revenus du pétrole. 


En fin de compte, comme nous le savons tous, l'ayatollah Khomeini l'a emporté grâce à son pouvoir religieux 
sur le peuple et a chassé le Shah en exil et en disgrâce. Non seulement 1l est devenu le pouvoir dominant en 
Iran, mais 1l est devenu un symbole religieux et le leader de tout le monde islamique, de l'Afrique à l'Inde en 
passant par l'Indonésie. Même après sa mort, 1l reste le ciment qui lie la révolution islamique désormais 
puissante à l'échelle mondiale. Et ce, malgré le fait qu'il connaissait peu ou pas du tout le gouvernement, qu'il 
était lui-même cruel et despotique et qu'il était un administrateur extrêmement médiocre. Tel est le pouvoir 
d'une religion, même d'une religion frauduleuse comme l'est le mahométanisme. 


FEES 


En fait, nous assistons actuellement à une révolution culturelle et religieuse du monde musulman, une 
révolution que certains historiens comparent en importance à la révolution française de 1789 et à la révolution 
communiste de 1917. Deux religions virulentes sont à la base de cette lutte : le judaïsme, qui contrôle et 
manipule le pouvoir des Blancs du monde (dont le nombre diminue rapidement) d'un côté, et les Arabes et les 
musulmans, qui sont en pleine expansion, de l'autre. 
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Quelle est ta place dans ce monde, Whitey ? As-tu une religion qui t'est propre ? La plupart des 
membres de la race blanche répondront, oh oui, nous avons une religion à nous. Nous avons notre Seigneur et 
Sauveur, Jésus-Christ. Nous avons notre propre religion - le christianisme. 


Vraiment ? Non, pas vraiment, le christianisme est un opiacé judaïque, conçu pour paralyser, endormir et 
rendre insensible l'esprit de combat naturel, l'acuité et les instincts de la race blanche, et comme l'explique si 
explicitement le juif Marcus Eli Ravage, lorsque le rabbin pharisien Saul de Tarse a imposé le christianisme 
aux goyim sans méfiance, "Nous vous avons conquis plus complètement qu'aucun ennemi conquérant n'a 
jamais conquis aucun peuple dans l'histoire”. 


Ce que tout ce qui précède illustre, c'est que la religion est la clé de notre destin, comme elle l'a été dans 
l'histoire des peuples à travers la civilisation. Elle est la force la plus puissante et la plus dynamique au 
monde pour capter l'esprit des hommes. En outre, une guerre féroce et implacable se déroule aujourd'hui 
comme jamais auparavant pour l'esprit des gens, une guerre dans laquelle les Juifs ont été les maîtres- 


manipulateurs au cours des derniers milliers d'années. Le principal enjeu, aujourd'hui comme jamais 
auparavant, est l'esprit des Blancs, de la race blanche, dans le monde entier. 


Pas les nègres, pas les Arabes, pas les Hindous, pas les Chinois, mais la race blanche. Nous seuls avons le 
pouvoir et le potentiel de nous sauver et de sauver le monde du chaos total et des horreurs cataclysmiques. Les 
Juifs le savent très bien, et Whitey, tu ferais mieux de reprendre tes esprits et de comprendre clairement la 
terrible réalité de cette situation. 


Alors quelles armes avons-nous, la race blanche, pour nous unir et prendre le contrôle de notre propre destin 
? Quelle religion avons-nous autour de laquelle nous pouvons nous polariser ? Le christianisme ? Non, n'y 
pensez même pas. C'est le christianisme juif qui nous a menés au bord du désastre et de l'extinction en 
premier lieu. 


Mais tout n'est pas désespéré. Maintenant, pour la première fois en 6000 ans de civilisation de l'Homme Blanc, 
nous avons une religion raciale qui nous est propre. Nous avons la Créativité, qui est basée sur les Lois 
Eternelles de la Nature telles que révélées par la science, l'histoire, la logique, le bon sens. La Créativité a le 
programme total, la solution finale, le credo ultime pour le salut et la rédemption de ce que la Nature a de 
meilleur - la race blanche. Dans la Créativité, nous avons tout. Nous devons maintenant sortir et promouvoir 
l'enfer de notre propre religion raciale et prendre le contrôle du monde. 


Une propagande intense et implacable est la réponse. Si Hitler n'avait consacré que 10 % du temps, de 
l'énergie et de l'argent à la propagande de la race blanche à l'échelle mondiale qu'il a dépensé à mener une 
guerre militaire perdue (contre ses propres camarades de race blanche), il n'aurait probablement jamais eu à 
recourir à une guerre armée. 


Pensez-y ! Ici même, en Amérique, nous pouvons gagner la guerre pour les esprits de nos camarades de 
race blanche sans jamais avoir à recourir à une guerre armée. Le fait est que, que cela nous plaise ou non, 
nous devons d'abord gagner la guerre de la propagande dans tous les cas. Si nous ne le faisons pas, nous 
finirons comme lors de la première et de la deuxième guerre mondiale, avec des Blancs tuant des Blancs alors 
que nous aurions dû combattre nos véritables ennemis, les Juifs et toutes les autres races de boue. 


Réfléchis-y encore, Homme blanc, puis mets-toi au travail. Vous avez maintenant les armes dont 
vous avez besoin. Utilisez-les. RAHOWA ! 


Numéro 73 - Septembre 1991 
Nous sommes la vague de l'avenir 
Demain appartient à la 
créativité 


Les livres ne resteront pas interdits. Ils ne brûleront pas. Les idées n'iront pas en prison. C'est ce qu'a 
déclaré un ancien président de l'université de Yale il y a environ 50 ans. Bien qu'il ait sans aucun doute eu à 
l'esprit les philosophies libérales de Yale, il a néanmoins énoncé quelques vérités impérissables sur les livres 
et les idées. Ses idées libérales et juives se sont imposées au cours des dernières générations, non pas parce 
qu'elles avaient beaucoup de mérite, mais parce qu'elles disposaient d'une véritable armée de promoteurs 
agressifs, organisés, financés et orchestrés par le réseau juif mondial. 


Cependant, le temps passe et la vérité ne restera pas éternellement cachée. Les Juifs ont sans aucun doute été 
les plus avides et les plus puissants promoteurs d'idées - religieuses, politiques et philosophiques. Ils ont 
inventé le judaïsme, ils ont inventé le christianisme, ils ont inventé le communisme. Pratiquement toutes leurs 
postulations sont basées sur le mensonge, la tromperie et la fraude. Ils sont, comme cela a été observé 
succinctement et souvent, les maîtres de la tromperie les plus prolifiques du monde. 

Ils se sont concocté une histoire fictive qu'ils ont appelée le judaïsme. Elle a été conçue pour unir et polariser 
leur tribu de voleurs et d'égorgeurs afin qu'ils puissent continuer à voler, escroquer et détruire les goyim et 
s'emparer des richesses du monde pour eux-mêmes. Ils ont inventé le christianisme pour confondre, distraire et 
amadouer les goyim et en faire des proies faciles pour leur sinistre programme de piratage mondial. Ils ont 
inventé le communisme comme l'aboutissement du judaïsme et du christianisme afin de pouvoir utiliser la force 
et la brutalité pour clouer le dissident derrière les barreaux de fer de leur monstrueuse chaîne de goulags. Ils ont 
en outre inventé un énorme mensonge appelé holocauste pour renforcer leur programme d'asservissement 
mondial. Il semble qu'ils aient réussi de façon étonnante à arroser les cerveaux des goyim avec tous ces 
mensonges et conspirations trompeuses. 


Mais, comme Je l'ai déjà dit, le temps passe, et la vérité et la raison ne resteront pas éternellement supprimées 
et enterrées. L'homme blanc en a finalement assez de tous ces tours de passe-passe juifs. Il y a une nouvelle 
vague d'idées dans la pensée de l'homme blanc aujourd'hui. Alors que la progression de l'asservissement de 
l'homme blanc a commencé dans l'ordre du judaïsme, du christianisme et du communisme, son 
démantèlement se fait dans l'ordre inverse. 


Le premier à disparaître est le communisme. Après plus de soixante-dix ans de ce fléau juif, le peuple russe et 
les peuples d'Europe de l'Est en ont assez. Le communisme est maintenant un cheval mort en Russie. Il est en 
train de mourir de sa propre pourriture juive puante dans les pays limitrophes. Le prochain à disparaître sera 
cet immonde brouilleur d'esprit juif qu'est le christianisme, une peste sinistre qui s'est étendue comme un 
cancer sur le cerveau de la race blanche pendant des siècles. Il commence à s'effriter rapidement. Quiconque a 
lu notre dernière analyse du christianisme, Une révolution des valeurs par la religion, maudira le jour où il ou 
elle a découvert ce cancer du cerveau. Une fois que le christianisme aura été exposé et démoli, un monde en 
colère fera peu de cas du judaïsme et de tous ses vestiges. Comme un nègre l'a crié "Enfin libre ! Enfin libres 
!" Oui, le monde sera enfin libéré du parasite le plus vicieux et le plus sinistre qui ait jamais infesté cette 
planète Terre autrefois belle et immaculée. 


Dans le premier numéro de Loyauté raciale (juin 1983), nous avons déclaré que rien n'est aussi puissant qu'une 
idée dont le temps est venu, et cette idée est la Créativité, la religion de l'homme blanc. C'est, en fait, la 
première et la seule religion raciale que la race blanche ait jamais structurée pour sa propre survie, son 
expansion et son avancement au cours des 6000 dernières années d'histoire civilisée. 


James P. Warburpg, de la célèbre famille juive Warburg qui a structuré la sinistre Réserve fédérale, et qui 
incarnait l'épitomé de la rapacité juive, a fait une déclaration audacieuse sur le parquet du Sénat américain le 
17 février 1950. Affichant avec arrogance le pouvoir juif, 1l s'est vanté : "Nous aurons un gouvernement 
mondial si..." 


que nous le voulions ou non. La seule question est de savoir si le gouvernement mondial sera atteint par la 
conquête ou le consentement." Une déclaration très révélatrice et intéressante. Quand il a dit "nous" l'aurons, il 
voulait bien sûr dire eux, les Juifs. 

Lorsqu'il a dit que "nous" le voulions ou non, 1l voulait bien sûr dire nous, les goyim. Avec confiance et 
arrogance, il a dit clairement au Sénat des États-Unis que nous avons enfermé ces stupides goyim dans nos 
tentacules et que vous feriez mieux de venir pacifiquement ou sinon. 


Mais pas si vite, espèce de youpin sordide et puant. Nous sommes en 1991, et le conflit racial s'intensifie 
rapidement dans le monde entier, en particulier aux États-Unis. Il devient maintenant de plus en plus évident 
pour les Blancs du monde entier quel est le plan de jeu des Juifs. Les Blancs de Russie sont furieusement 
conscients de l'ignoble escroquerie juive qu'est le communisme, et sont de plus en plus conscients que ce sont 
les Juifs qui leur ont imposé cette horrible fraude. PAMY AT s'organise en Russie avec une détermination 
croissante, et les Juifs fuient avec crainte leur propre nid souillé dans ce vaste pays. Mais ne venez pas aux 
États-Unis ! Nous, les Américains blancs, devenons de plus en plus conscients de votre présence maléfique et 
parasitaire. Nous sommes de plus en plus nombreux à prendre douloureusement conscience du fait que le plan 
juif consiste à attirer dans notre beau pays toutes les races de la racaille et de la boue du monde et à nous 
réduire à l'oubli. Nous réalisons pleinement que c'est vous, vous, les youpins visqueux, qui êtes la cause de la 
criminalité généralisée, des taudis, de la dégénérescence de nos villes et de la spirale descendante de notre 
pays autrefois si grand. Ne venez pas ici ! Le châtiment et la vengeance seront nôtres ! Allez en Israël et 
laissez les Arabes se battre avec vous ! 


En ce qui concerne les Arabes et les Palestiniens, cette question atteint également un point de rupture. Le 
monde se fait une idée beaucoup plus claire du type de tyrannie brutale que vous, les youpins, imposerez à vos 
peuples asservis une fois que vous leur aurez retiré leurs armes et que vous les aurez complètement soumis. 


Les Blancs d'Afrique du Sud, eux aussi, ont une idée plus précise de ce que sont vos idées sur la "démocratie" 
et "un homme, un vote". Il devient maintenant tout à fait clair que votre perception de "un homme, un vote" 
est aussi "unique". Une fois que l'homme blanc est écrasé, comme dans l'ancienne Rhodésie, alors le nègre est 
un tyran à plein temps sous les auspices de la tutelle juive. Votre programme de décimation de la race blanche 
et de mongrélisation de l'équilibre devient de jour en jour plus clair pour l'homme blanc. Nous sommes 
déterminés à renverser la situation ! 


Récemment, un groupe de jeunes créateurs du Canada nous a rendu visite au siège mondial. Nous avons 
entendu d'innombrables histoires sur la façon dont le gouvernement "canadien" impose une censure de fer à la 
population blanche. La liberté d'expression et la liberté de la presse sont aussi mortes qu'un dodo au Canada. 
Le simple fait de prononcer le mot "juif" dans le mauvais contexte est un délit passible d'emprisonnement. Le 
Canada ne fait pas exception. La même application effrayante et draconienne de la censure et de la loi juive 
prévaut maintenant dans notre ancienne "Grande" Grande-Bretagne, en Suède, en Allemagne et dans la 
plupart des autres pays infestés de Juifs. C'est un signe avant-coureur de ce que les juifs planifient et 
complotent assidûment pour réaliser aux États-Unis également. 


Mais l'une des choses que m'a dites l'un des jeunes Canadiens a vraiment fait ressortir l'horreur de la situation 
imminente. Il a dit qu'un grand nombre de leurs bases militaires étaient en train d'être fermées et qu'elles 
étaient désormais transformées en vastes camps de concentration, ou goulags, comme en Russie au cours des 
soixante-dix dernières années. Cela m'a fait réaliser que, oui, en effet, nos bases militaires, ici aux États-Unis, 
sont également en train de fermer leurs portes. Que va faire "notre" gouvernement juif (JOG) avec elles ? 
Laissez-moi deviner. Les laisser aller à la poubelle ? Pas du tout ! La construction de prisons et de 
pénitenciers est aujourd'hui la seule industrie en plein essor aux États-Unis ! Et les bases militaires fermées 
sont fabriquées sur commande pour être converties en goulags juifs. 


Et à qui les Juifs pensent-ils comme résidents permanents dans ces lieux de torture et d'oppression ? Quelle 
question stupide ! Ils pensent à toi, Whitey, pour remplir ces lits superposés derrière les barreaux de fer, c'est- 


à-dire, bien sûr, si tu les laisses te prendre tes armes et te mettre dans une position sans défense et si tu laisses 
les nègres noirs agir comme tes "gardes" et tes gardiens. 
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Sinistre ? Oui, en effet, mais les événements évoluent rapidement. Le judaïsme d'un seul monde est en train de 
se venger. Mais une autre série d'événements se développe encore plus rapidement et c'est le réveil de la colère 
de la race blanche ici aux Etats-Unis et dans le monde entier. Jusqu'à présent, la résistance n'a été que 
sporadique, non planifiée, désordonnée et inefficace. Mais les choses changent rapidement. Nous avons 
maintenant un plan et un programme complets, bien structurés et significatifs. Nous avons maintenant une 
religion raciale qui nous est propre - nous avons la Créativité. La main droite n'est plus inconsciente de ce que 
fait la main gauche. Nous ne sommes plus sur la défensive, adorant stupidement les Juifs comme "élus de Dieu" 
le dimanche, et les maudissant le reste de la semaine. Nous ne perdons plus notre temps à souhaiter un gâteau 
dans le ciel" ou à déplorer la menace de "frites dans le ciel" le reste du temps. Nous avons maintenant un credo 
et un programme militants, bien planifiés, qui marchent à l'offensive pour construire un rouleau compresseur 
massif et écraser nos ennemis. 


Notre programme est Delenda est Judaica ! Cette planète est toute à 
nous ! Rahowa ! Ne restez pas plantés là ! Rejoignez-nous ! 

Les Blancs se 

réveillent ! 


Sauvez la race 
blanche ! 


En savoir plus sur les avocats 


En novembre 1986, j'ai écrit un article (R.L. n° 37) sur les prédicateurs, les médecins et les avocats intitulé 
"La Sainte Trinité”. J'y observais que si ces trois "professions" exerçaient une influence des plus puissantes dans 
notre société, si elles inspiraient une confiance injustifiée dans leurs opinions "professionnelles", elles étaient 
néanmoins toutes trois fondées sur des prémisses frauduleuses. Tout comme la Sainte Trinité, à savoir le Père, 
le Fils et le Saint-Esprit, ces trois dieux terrestres prodiguaient de mauvais conseils à leurs ouailles crédules, à 
leurs patients et à leurs clients. Une autre caractéristique que ces trois bienfaiteurs terrestres avaient en commun 
était que, alors qu'ils s'efforçaient de nous convaincre qu'ils essayaient de résoudre nos problèmes, ils faisaient 
en réalité tout leur possible pour exacerber et prolonger ces problèmes aussi longtemps que possible, et en fait, 
ils créaient souvent des problèmes là où 11 n'y en avait pas. Pourquoi ? Parce que plus ils créent de problèmes et 
plus ces problèmes peuvent être prolongés, plus leur aide est lucrative. L'argent, l'argent, l'argent, c'est 
l'essentiel. Prenons l'exemple d'un prédicateur qui essaie de nous sauver des griffes de l'enfer, un enfer qui 
n'existe pas. Cependant, s'il peut dessiner une image graphique et horrible des tortures de l'enfer, et convaincre 
ses moutons crédules qu'elles sont réelles, il a un troupeau de victimes payantes pour le reste de sa vie, ou de 
votre vie. 
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Aujourd'hui, nous voulons jeter un autre regard sur les avocats en Amérique. Le mois dernier (août), 
l'American Bar Association s'est réunie à Atlanta pour se féliciter. Il se trouve que l'un des orateurs était un 
autre avocat du nom de Dan Quayle, aujourd'hui installé dans la haute fonction de vice-président des États- 
Unis. De façon inattendue, il a plus ou moins confirmé ce que j'avais dit sur les avocats en 1986, et ses 
acolytes, déjà sensibles à l'humeur du public, n'ont pas apprécié. 


Quayle a présenté des statistiques intéressantes. Il a soulevé la question suivante : "L'Amérique a-t-elle vraiment 
besoin de 70 % des avocats du monde ? Est-il sain pour notre économie d'avoir 18 millions de poursuites 
judiciaires par an ? Il a souligné qu'un Américain sur 355 est avocat, contre un sur 9000 au Japon. En faisant m 
peu d'arithmétique, cela signifie que nous avons plus de 25 fois plus d'avocats par habitant que le Japon 
hautement industrialisé. En fait, environ 700 000 de ces vautours sont en liberté, à la recherche d'une proie. Une 
chose que le vice-président n'a pas osé souligner, c'est qu'une proportion excessivement élevée de ces prédateurs 
s'attaquant à la misère d'autrui sont des Juifs, et qu'ils dominent la profession. Les juifs dominent également la 
profession médicale, et ont inventé le christianisme, ce troisième secteur débilitant de la "Sainte Trinité”. 


Le discours de M. Quayle a déclenché une série de controverses, et le premier à s'en prendre à M. Quayle a été 
le président de l'ABA, John Curtin, qui a passé un savon au vice-président tant décrié, immédiatement après le 
discours du vice-président et en sa présence. 


Cependant, le sentiment général du public et même des médias n'était pas favorable aux avocats. Un trop grand 
nombre d'entre eux avaient eu des expériences désagréables et des arnaques à réfléchir. Le fait de devoir 
engager un avocat devant la N.C. Tax Commission pour que la C.O.T.C. puisse se protéger dans la poursuite 
de ses droits religieux constitutionnels tels qu'énoncés dans les premier et quatorzième amendements nous pose 
problème. 


Historiquement, les avocats ont eu une réputation sordide bien méritée au cours des nombreux siècles. Même 
Shakespeare, il y a 400 ans, a fait suggérer à l'un des personnages de l'une de ses pièces que pour aider 
l'humanité, il fallait d'abord "tuer tous les avocats". (Relisez "La Sainte Trinité” page 205, Rahowa ! Cette 
planète est la nôtre.) 
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Légalement et 

progressivement 

Comment nous allons construire un monde plus blanc et plus lumineux 


Au cours des six derniers mois, en particulier, nous, au Centre mondial, avons été assaillis par un nombre 
croissant de journalistes des médias juifs. Un certain nombre de journalistes de journaux importants de 
l'extérieur de l'État ont écrit des articles de fond sur nous, certains avec notre coopération, beaucoup sans. Nous 
avons été présentés dans un certain nombre d'épisodes télévisés de Jacksonville à Denver et à New York - 
"Inside Edition", "Geraldo", "Maury Povitch" et bien d'autres. 


Il y a une norme constante dans tous ces articles, programmes télévisés et interviews. Ils sont hostiles à notre 
credo et à notre programme. L'obsession dominante est de nous salir et de nous dépeindre comme étant enclins à 
la violence. Alors que c'est nous qui avons été attaqués à plusieurs reprises, 1ls essaient, à la manière juive, de 
retourner les faits dans tous les sens. Certaines des questions de base que je pose maintenant aux journalistes 
avant de leur parler sont généralement dans cet ordre : 


(a) Etes-vous juif ? Si la réponse est oui, je mets fin à l'entretien dès le début. Ensuite, je leur demande s'ils 
sont noirs, avec la même conclusion. 


(b) Vous avez été envoyé ici pour salir l'Église du Créateur ? 


Cette dernière question n'est en fait pas très pertinente, car invariablement, 1ls nous mentent et prétendent qu'ils 
nous donneront un point de vue impartial et équilibré tel qu'ils le voient. En général, j'acquiesce et je dis : 
"D'accord, nous répondrons à vos questions, mais respectez votre engagement. Donnez-nous un rapport honnête 
et nous répondrons à vos questions de manière franche et honnête. Nous n'avons rien à cacher. 


La question (a) reçoit généralement une réponse honnête. Ils savent maintenant que nous ne tolérerons pas de 
parler à un journaliste juif ou noir, et c'est pourquoi les médias ne nous en envoient pas. Cependant, de temps 
en temps, 1ls glissent un Juif qui nie être un membre de la tribu. 


La question (b) est vraiment une charade, une farce. Le journaliste mentira à chaque fois. Nous savons qu'ils ont 
été envoyés ic1 pour faire un travail de hachette, et 1ls savent que nous le savons. Alors nous procédons quand 
même, et 1ls ne nous déçoivent jamais. Ils sortent invariablement avec un travail de dénigrement hostile. 
Pourquoi coopérons-nous ? Eh bien, à notre stade, comme Adolf l'a dit il y a quelque soixante-dix ans, presque 
toute publicité est une bonne publicité, tant qu'ils épellent correctement notre nom. Plus les gens entendent 
parler de nous, plus tôt ou tard, les Blancs feront la part des choses. C'est notre travail de veiller à ce qu'ils les 
obtiennent, une fois qu'ils sauront que nous existons. 


Les questions suivent généralement le même chemin, en commençant par : qu'est-ce que la Créativité ? Une 
réponse standard est : la Créativité est une religion raciale structurée pour la survie, l'expansion et 
l'avancement de la race blanche. Combien de membres comptez-vous ? Nous ne divulguons pas de chiffres, 
car nous sommes généralement accusés de les surestimer ou de les sous-estimer, et de toute façon, nous ne 
voulons pas être mêlés au jeu des chiffres. Nous n'avons pas de compte exact de tous nos membres, partisans et 
sympathisants, et de toute façon, 1l n'est pas pertinent que nous en ayons un. Nous préférons parler de notre 
credo et de notre programme. Nous voulons construire un monde plus blanc et plus lumineux. 


C'est à ce moment-là que le journaliste commence généralement à devenir vénal. Après une discussion sur 


notre définition de la race blanche et sur l'identité des races "de boue", 1l posera la question suivante : Comment 
allez-vous "nettoyer votre territoire", comme vous le dites, des races de la boue ? Avez-vous l'intention de tuer 
tous les Juifs et les Noirs ? 


Nous devons garder à l'esprit que le journaliste est venu ici pour nous parler essentiellement pour deux raisons 
: (a) pour écrire un article sur Creativity afin de nous diffamer, en bref, pour faire un travail de hachette, (b) 
pour recueillir des informations à transmettre aux fichiers de l'ADL, et à l'ordinateur central juif à Tel Aviv. 
Nous devons également nous rappeler qu'en plus d'essayer de nous dépeindre comme des haineux, ils 
s'efforceront de nous faire passer pour un mouvement qui encourage la violence. Dans cette dernière tentative 
de nous faire passer pour des personnes enclines à la violence, ils utiliseront tous les liens distants qu'ils 
peuvent inventer, et rien n'est trop éloigné pour ces prostituées menteuses des médias juifs. 


En gardant ces règles de base à l'esprit, nous devons être très prudents et très précis dans nos réponses à ces 
journalistes, qui vont inévitablement se concentrer sur la question clé : Qu'allez-vous faire avec les juifs et les 
nègres qui sont déjà ici ? Allez-vous les tuer ? 


Et notre réponse est : non, nous n'avons pas l'intention de tuer qui que ce soit. Nous sommes un mouvement 
religieux non-violent. Nous avons un plan complet sur la façon de réaliser un monde plus blanc et plus 
brillant. Chaque étape de ce plan est légale, constitutionnelle et non-violente, comme nous allons vous le 
détailler. Voici comment nous prévoyons de procéder, étape par étape : 


Étape No. 1. Nous voulons construire notre mouvement religieux racial légalement et constitutionnellement en 
utilisant et en jouissant des mêmes droits que tout autre groupe religieux en Amérique, par le biais de la 
propagande, de la persuasion et de l'organisation. Au lieu d'aduler des fantômes fictifs dans le ciel, notre 
religion est basée sur la loyauté raciale. Il n'y a rien de nouveau dans la loyauté raciale. Si vous regardez le 
monde réel autour de vous, vous verrez que les nègres la pratiquent, les juifs la pratiquent, les indiens la 
pratiquent, les musulmans la pratiquent, les japonais pratiquent la loyauté raciale. En fait, presque toutes les 
races du monde pratiquent la loyauté raciale depuis des milliers d'années. La seule différence est que nous 
parlons maintenant de la loyauté raciale des Blancs. Mais il n'y a rien d'illégal à être blanc et il n'y a rien 
d'illégal à la loyauté raciale des blancs. 


Étape n° 2. Nous prévoyons de construire notre mouvement à des dimensions telles que nous serons en mesure 
de prendre le contrôle de notre gouvernement des mains gluantes des Juifs qui le détiennent actuellement et de 
prendre ainsi le contrôle de notre propre destin. Rien d'illégal à cela. Après tout, les Blancs ont construit ce 
grand pays et, à l'heure actuelle, 1ls sont toujours majoritaires. Qu'y a-t-1l de plus juste et de plus légal que les 
Blancs aient le contrôle de leur propre destin, plutôt qu'une petite minorité de Juifs talmudiques ? Comment 
envisageons-nous d'y parvenir ? 


Étape n° 3. Nous avons l'intention de l'accomplir en promouvant la loyauté raciale envers la race blanche, en 
informant, en éveillant, en unissant et en organisant le puissant potentiel de nos camarades de race blanche. 
Nous avons l'intention de polariser la race blanche sous une seule langue, le latin, une seule religion, la 
créativité, et de construire une puissante centrale électrique afin que nous, et non les Juifs, soyons en charge 
de nos propres affaires. Rien d'illégal dans tout ça. 


Étape n° 4. Après avoir fait ce qui précède, nous continuerons à pratiquer la loyauté raciale et passerons à 
l'étape suivante. Conformément aux numéros 6, 7, 8 et 9 de nos Seïize commandements, nous boycotterons les 
Juifs. Nous les boycotterons dans les affaires et les briserons financièrement. Nous les boycotterons en 
politique et les chasserons du gouvernement. Nous les boycotterons dans l'éducation, dans les médias 
d'information et dans tous les autres domaines de notre vie culturelle. II n'y a rien d'illégal à utiliser le boycott 
non plus. Les Juifs le font depuis des milliers d'années. Les Arabes ont boycotté Israël au cours des quarante 
dernières années. Notre gouvernement (JOG) a utilisé des sanctions (une forme extrême de boycott) contre 
l'Afrique du Sud, contre l'Irak, contre l'Iran, contre l'Allemagne dans les années 1930 et contre tous les autres 
pays qu'il n'aimait pas. Aujourd'hui encore, de nombreuses organisations contrôlées par les Juifs (comme 
NOW) utilisent le boycott contre des États comme l'Arizona parce qu'ils n'ont pas accepté de déclarer un jour 
férié en l'honneur de Martin Lucifer Koon. Nous pouvons donc conclure que l'utilisation du boycott n'a rien 


d'illégal. Cependant, s'il est utilisé par une race blanche unie et polarisée, croyez-moi, 1l peut être et sera 
extrêmement efficace. 


Étape n° 5. Ayant obtenu le contrôle de notre propre destin, nous cesserons simultanément de subventionner le 
système de santé publique de l'Union européenne. 


les nègres de ce pays, arrêtez de subventionner l'État parasite d'Israël, et en fait, arrêtez de subventionner tous 
les 120 autres pays que JOG à empilés sur le dos des contribuables américains blancs qui travaillent. Nous 
laisserons simplement tous ces juifs, nègres, parasites et profiteurs se déplacer pour eux-mêmes et se flétrir sur 
la vigne. 
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Après avoir fait ce qui précède, nous laisserons la nature suivre son cours inévitable en éliminant 
progressivement le problème. Pendant des centaines de millions d'années, la nature a suivi le cours sage mais 
impitoyable de la survie du plus apte, ce qui signifie aussi la disparition de ceux qui ne sont pas capables de se 
débrouiller seuls. Dans la lutte sans fin de chaque espèce pour survivre, en concurrence avec d'autres espèces 
similaires, la nature à constamment utilisé le processus d'élimination, en éliminant les faibles, les difformes, les 
malades et les incompétents mentaux. Ce n'est que dans la dernière moitié du 20ème siècle que la race blanche, 
mal guidée par la main maléfique du Juif, a subverti cette action purgative de nettoyage des défauts génétiques 
du pool génétique d'une espèce. En subventionnant les fainéants, les paresseux, les incompétents et en apportant 
une aide massive à tous les parasites, à la racaille et aux profiteurs du monde, nous avons considérablement 
multiplié les déficients aux dépens des compétents, jusqu'à atteindre le point de rupture. Dans notre programme, 
nous voulons inverser ce processus malade et idiot. Tout ceci, également, est strictement légal. 


Etape n° 6. Nous sommes maintenant bien avancés sur la voie du salut et de la rédemption de la grande 
race blanche. Notre prochaine étape est de nettoyer agressivement notre territoire des races de boue encore 
présentes. 


La première étape consiste à expulser par la force les quelque 10 millions de Mexicains illégaux. Cela aussi est 
strictement légal, et c'est un manquement au devoir que notre gouvernement JOG ne l'ait pas fait 11 y a 
longtemps. En plus de ces métis illégaux, nous expulserons également tous les autres étrangers - Haïtiens, 
Pakistanais, Juifs et autres. 


Ensuite, nous mettrons en place un programme de rapatriement de tous les Noirs en Afrique, qu'ils soient 
des "Américains" de dixième génération ou non. 


Ce n'est pas non plus une idée nouvelle, loin s'en faut, et le rapatriement de peuples mixtes inassimilables a été 
pratiqué par un certain nombre de nations tout au long de l'histoire, récente et ancienne. 


1. Les Égyptiens ont chassé les Juifs de leur terre il y a 3500 ans lorsque ces derniers sont devenus 
insupportablement odieux (comme pour l'Holohoax, les Juifs ont détourné l'histoire et prétendent qu'ils ont 
quitté l'Egypte volontairement après que les Egyptiens ont essayé de les retenir. Quel mensonge inversé). 


2. Tous les Français de la colonie d'Acadie (dans l'actuelle Nouvelle-Écosse) ont été déportés par les 
Britanniques victorieux en 1755. La plupart d'entre eux ont été déportés en Louisiane, mais beaucoup se sont 
dispersés ailleurs. (Lisez Evangeline de Longfellow. ) 


3. Dans notre propre histoire américaine, nous avons déplacé un certain nombre de tribus indiennes vers des 
régions moins désirables et moins habitées. Certaines ont été déplacées et confinées dans des réserves, 
d'autres, comme les Cherokees, ont été déplacées en masse de la Caroline du Nord à l'Oklahoma. II s'agissait 
pour l'homme blanc conquérant de nettoyer le territoire et de faire de la place pour son propre peuple, un 
processus qui s'est répété à maintes reprises. 


4. Lorsque l'homme blanc a conquis le Texas, 1l a organisé les Texas Rangers et lancé une puissante campagne 
(couronnée de succès) pour expulser tous les Mexicains et les Indiens de ce qui était désormais le territoire 
conquis de l'homme blanc. C'est ainsi que l'Ouest a été conquis. 


5. Les Turcs ont même eu recours à de vastes massacres de la population arménienne en 1894-96, à nouveau 
en 1909, et à nouveau en 1915, ces derniers se chiffrant en millions. 


6. Après la Seconde Guerre mondiale, les alliés "démocratiques" victorieux, menés par l'Amérique, la Russie 
et la Grande-Bretagne, ont mis en déroute, déplacé et/ou tué 13 millions d'Allemands de leurs patries 
orientales et les ont entassés dans les régions occidentales d'une Allemagne restante, tout cela à la demande 
des Juifs communistes. 


7. De même, après la Seconde Guerre mondiale, les Juifs (avec l'aide des JOG américains) ont chassé les 
Arabes palestiniens d'une patrie qu'ils habitaient depuis deux mille ans. Ceci afin de faire de la place pour 
l'État parasite d'Israël. Avec leurs mitrailleuses Uzi à la main, les Juifs sont encore en train de chasser les 
Arabes de la Cisjordanie et de la bande de Gaza. Tout cela avec la subvention d'Israël par les contribuables 
américains à hauteur de quatre milliards par an, qui sont maintenant portés à plus de dix milliards. Je vous le 
demande, Whitey, combien de temps allez-vous supporter ce genre d'atrocité rapace ? 


8. Les nègres d'Afrique, avec l'aide de (notre propre !) JOG et conformément au plan juif d'extermination de la 
race blanche, chassent les Blancs d'Afrique. Est-ce juste ? Si oui, il est tout aussi juste de chasser les Juifs et les 
nègres du territoire des Blancs, n'est-ce pas ? 
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Mais examinons maintenant la controverse spécifique de la réinstallation des nègres ici en Amérique et de leur 
déplacement hors de nos terres. Ce problème n'est certainement pas nouveau et sa solution n'a pas été inventée 
par l'Église du Créateur. Il s'agit d'un problème insidieux de longue date qui aurait dû être résolu il y a 
longtemps, et plusieurs de nos hommes d'État et dirigeants blancs les plus avisés ont fortement préconisé 
l'expulsion de ces animaux noirs hors de chez nous. 


1. Thomas Jefferson, certainement l'un des plus fervents défenseurs de la liberté, a clairement pris conscience 
du problème racial dès 1811, et a formulé des plans pour que les nègres soient déportés sur un sol étranger, de 
préférence en Afrique. Ceci à la demande de la législature de Virginie et de son gouverneur de l'époque. James 
Monroe. 


2. Suite à cet élan initial en faveur de la déportation des Africains, l'American Colonization Society fut créée 
en 1817. Parmi ses hauts dirigeants figuraient des personnalités aussi distinguées que Charles Carroiton, un 
signataire de la Déclaration d'indépendance, Henry Clay, John Marshall, Wm. H. Crawford, John Randolph, 
Daniel Webster et Andrew Jackson. 


En 1822, une grande étendue de terre a été obtenue sur la côte ouest de l'Afrique et a été appelée Liberia. 
Entre 1820 et 1831, quelque 2 228 nègres ont été transportés sur ce territoire. 


Ayant démontré la faisabilité de leur plan, la Société demanda en 1827 au Congrès de lui apporter son soutien et 
son aide financière pour la poursuite de ce projet de grande importance. Cependant, la main cachée des Juifs 
était déjà à l'œuvre à l'époque et le Congrès n'a rien fait. Depuis lors, les Juifs ont vigoureusement saboté tous 
les plans de déportation des Noirs parmi nous. Ils veulent que les nègres restent et s'attaquent à la race blanche. 


La Société de colonisation a néanmoins poursuivi ses efforts et a effectivement transféré 20 000 nègres 
d'Amérique en Afrique. Mais avec les Juifs qui bloquent chacun de ses mouvements et le Congrès qui ne lui 
accorde pas son soutien officiel, elle perd progressivement de son efficacité. 


3. Le problème racial s'est envenimé et a finalement explosé dans la dévastation de la guerre entre les États, de 
1861 à 1865, une terrible tragédie pour tous les Américains blancs, en particulier pour le Sud. 


Abraham Lincoln, conscient lui aussi de la gravité du problème que représente le fait d'avoir deux 
gouvernements complètement divergents et 


des races incompatibles vivant sur la même terre, préconise fortement le déplacement des Noirs, et institue un 
Bureau de l'émigration pour commencer leur déportation. Il préconise une colonie en Haïti et une autre en 
Colombie. Cependant, toujours en raison de l'opposition juive et de l'assassinat de Lincoln à la fin de la guerre, 
ces deux projets ont été bloqués. S'il n'avait pas été assassiné (par les Juifs), 1l y a fort à parier que le 
gouvernement américain, sous la direction de Lincoln, aurait poursuivi un véritable programme de déportation. 


4. Permettez-moi de résumer brièvement d'autres partisans, défenseurs et promoteurs américains éminents : 


(a) Dès 1852, le président Millard Fillmore a présenté au Congrès un plan d'émigration de tous les Noirs. Le 
Congrès l'a ignoré. 


(b) Le président Ulysses S. Grant a préconisé un programme similaire. 


(c) Marcus Garvey, un mulâtre noir, a organisé dans les années 1930 l'Universal Negro Improvement 
Association, qui préconisait la réinstallation des Noirs en Afrique. Il a obtenu le soutien de 6 millions de 
membres noirs, mais le gouvernement fédéral, sous le contrôle de Roosevelt et des Juifs, l'a traqué, piégé, 
emprisonné et a fait obstacle à toute action constructive de ce type. 


(d) Le sénateur américain Theodore Bilbo a passé la majeure partie de sa vie politique à prôner la réinstallation 
des Noirs en Afrique. Il a présenté un projet de loi au Sénat (24 avril 1939) pour rendre cela possible, et a 
obtenu le soutien et les signatures de 2 millions et demi de Noirs. Une fois de plus, Roosevelt et les Juifs ont 
tué le projet de loi. 


(e) Le sénateur Langer a présenté un projet de loi en 1957 prévoyant une aide pour les Noirs désireux d'émigrer 
au Liberia. 


(f) Malcolm X, un leader noir mulâtre, a fortement défendu le mouvement de retour en Afrique. Lui 
aussi à été assassiné. 


(g) Louis Farrakhan prône la séparation des races, avec le soutien fervent et vocal de millions de nègres. 
Cependant, il demande maintenant que les nègres séparés reçoivent un morceau important de l'Amérique 
elle-même. 


Le résultat de toute cette histoire est que le problème racial devient de plus en plus brûlant, de plus en plus 
violent, et qu'il ne disparaîtra pas. 


La seule solution possible à ce cancer persistant est de renvoyer tous les nègres d'Amérique en Afrique. Une 
fois que nous, la race blanche, aurons détruit l'emprise juive et pris le contrôle de notre propre destin et de notre 
propre gouvernement, le problème pourra être résolu. Nous y parviendrons avec, je le crois, le soutien massif 
des nègres eux-mêmes. Permettez-moi de le répéter - ce ne sont pas les nègres qui bloquent la solution, ce n'est 
pas le peuple blanc, ce sont les Juifs. 
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Reprenons maintenant cette question de "l'équité". Est-1l juste ou non qu'un peuple en chasse un autre de son 
territoire et l'occupe pour lui-même ? Comme l'histoire l'a montré depuis des temps immémoriaux, cette 
question est totalement discutable. L'histoire a démontré de manière répétée et irrévocable que le territoire est 
occupé par les personnes qui ont la volonté et les moyens de conquérir le territoire qu'elles désirent, et qu'il est 
ensuite conservé par ceux qui sont capables de le conserver et qui sont déterminés à le faire. 


Est-ce juste ? Peut-être pas, mais l'histoire n'est pas juste. La nature ne s'intéresse pas à l'équité. Les gros poissons 
mangent les petits, les coyotes mangent les lapins et les rongeurs les plus faibles, et ainsi de suite tout au long de 


la chaîne alimentaire. Est-ce juste ? De toute évidence, la nature 


Il n'y a qu'une seule loi de la nature qui prédomine à cet égard, et c'est la loi de la survie de notre propre espèce 
sur cette planète Terre. La nature punit sévèrement par l'extinction les espèces qui sont trop paresseuses, trop 
retardataires ou trop incompétentes pour se lancer dans la lutte pour la survie. La conclusion est la suivante : La 
lutte éternelle est le prix de la survie. Je n'ai pas créé les règles, je me contente d'observer et d'apprendre les 
leçons de l'histoire et les lois de la nature. Ayant accepté les faits de la vie, je n'ai aucun problème avec la 
réalité. 


La question morale de la survie de sa propre espèce ne pose pas non plus de problème à aucune des races de 
l'humanité autres que la race blanche. En fait, elles exaltent et glorifient leur triomphe sur leurs ennemis, quels 
qu'ils soient. Lorsqu'une tribu indienne en détruisait une autre, elle célébrait avec éclat l'extermination de ses 
rivaux. L'Ancien Testament est plein de glorifications répétées de la façon dont les Juifs, avec l'aide de leur dieu 
Jahvé, ont tué l'ennemi au fil de l'épée jusqu'à ce que chaque homme, femme et enfant ait été tué. Même les 
Romains, les Grecs et les Égyptiens blancs ont déclaré des célébrations massives de leurs victoires tout au long 
de leur histoire. Les Romains n'ont versé aucune larme, n'ont ressenti aucun sentiment de culpabilité lorsqu'ils 
ont finalement conquis Carthage après plus d'un siècle d'hostilité. Au contraire, ils ont brûlé Carthage et semé 
du sel dans ses ruines, et étaient sacrément heureux d'avoir détruit une menace écrasante pour leur survie. Ce 
n'est qu'après que les Juifs perfides aient infligé aux Gentils le brouilleur de cerveau du Nouveau Testament que 
la race blanche a été affligée de la prétendue moralité de la culpabilité et de la "justice". Nous pouvons 
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spécifiquement pointer du doigt les enseignements du Sermon sur la Montagne "aime ton ennemi", "tends 
LL 


l'autre joue", "vends tout ce que tu as et donne-le aux nègres" pour l'origine suicidaire de cette idée 
autodestructrice. (Voir "Le Sermon sur la Montagne", page 154, Une révolution des valeurs. ) 
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Après avoir jeté par-dessus bord tous ces conseils juifs perfides et suicidaires et établi une base morale 
rationnelle et réaliste pour notre propre survie, nous sommes maintenant prêts pour l'étape suivante. 


Étape n° 7. Depuis que Christophe Colomb a découvert l'Amérique en 1492, la race blanche a poursuivi un 
vigoureux programme d'expansion et de colonisation, un instinct sain que la nature a inculqué à toutes ses 
créatures, qu'il s'agisse d'animaux, d'oiseaux, d'insectes ou de plantes. Cette expansion a d'abord été menée par 
les Espagnols et les Portugais, puis rivalisée et dépassée par les Français, les Hollandais et les Anglo-Saxons. 
Il y avait une différence majeure entre les premiers et les derniers groupes. Alors que les Espagnols et les 
Portugais ont empoisonné leur patrimoine génétique dans le Nouveau Monde en se croisant avec les indigènes, 
le groupe anglo-saxon, dans l'ensemble, ne l'a pas fait. Le résultat est (ou était) le grand pays des États-Unis 
que nous avons connu, et au détriment des Latinos, les métisses et les mestizos du Mexique et de l'Amérique 
du Sud. 


Quoi qu'il en soit, cette poussée d'énergie de la race blanche a duré quelque 450 ans, puis s'est arrêtée de 
manière ignominieuse après les événements suicidaires de la Seconde Guerre mondiale. Non seulement elle 
s'est arrêtée, mais grâce au plan Marshall et à la politique américaine insensée de subventionner toutes les 
ordures, les profiteurs et les races de boue du monde, nous, la race blanche, sommes maintenant en pleine 
retraite, courant devant nos inférieurs, nous excusant de notre succès précédent, et grâce aux manipulations 
diaboliques de la Kehilla juive, nous, les meilleurs de la nature, sommes maintenant en voie d'extinction. 


Il est donc résolu que nous, la race blanche, sommes maintenant déterminés à franchir l'étape n° 7, 
l'étape finale de la construction d'un monde plus blanc et plus lumineux. Nous sommes déterminés à 
reprendre là où nos ancêtres blancs se sont arrêtés 1l y a 50 ou 100 ans, à reprendre le programme de 
colonisation de nos illustres prédécesseurs et à étendre le domaine et le territoire de notre grande race. Nous 
disposons maintenant d'une base morale sur laquelle nous pouvons agir, pleinement soutenue par notre 
religion, appuyée par des siècles et des millénaires d'histoire et, de plus, par les lois éternelles de la nature. 
Nous n'avons besoin de rien d'autre. 


Nous allons effectuer un changement majeur dans notre future expansion. Au lieu de conquérir de nouveaux 
territoires et de se mélanger 


et l'exploitation de la main-d'œuvre bon marché des autochtones, nous ne voulons pas de cette absurdité. Au 
contraire, par des mesures planifiées et délibérées, nous ferons table rase, un ajout mesuré à la fois. Dans les 
territoires que nous coloniserons, nous les débarrasserons des races de boue et les peuplerons 
exclusivement de familles blanches. Il n'y aura plus de mélange géographique de races, comme c'était le cas 
auparavant. Nous allons coloniser et digérer une partie du territoire, puis passer à la suivante, jusqu'à ce que 
cette belle planète soit colonisée et habitée par ses héritiers les plus méritants, les meilleurs de la nature. 


Seule la créativité nous permettra d'atteindre un objectif aussi noble et ambitieux. Rejoignez-nous 


dès aujourd'hui ! Peuple blanc réveillé ! Sauvez la race blanche ! 
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Aucun État n'a une histoire plus colorée et plus glorieuse que l'État du Texas, et aucun État n'illustre plus 
clairement l'éternelle lutte de l'homme blanc contre ses ennemis raciaux mortels - les Indiens, les Mexicains et 
JOG, le gouvernement fédéral lui-même. 


Aujourd'hui, cette lutte se poursuit, plus meurtrière que jamais, au Texas, à l'échelle nationale et, en fait, à 
l'échelle mondiale. La seule situation qui a changé est que la race blanche a maintenant plus d'ennemis raciaux 
que jamais, à savoir les Asiatiques, les Haïtiens, les Sud-Américains et les Centraméricains, les peuples de la 
boue et une foule d'autres. Entre-temps, le JOG est devenu plus puissant, plus vicieux et plus hostile, et les 
limites de la guerre raciale sont devenues plus confuses et plus obscures dans la vision de l'homme blanc. 
Néanmoins, la guerre d'aujourd'hui est bien réelle et plus féroce que jamais. Alors que les premiers Texans ont 
pris des mesures directes et efficaces et ont gagné leur guerre raciale 1l y a plus de cent ans, aujourd'hui, c'est le 
contraire qui se déroule sous nos yeux. La race blanche est en train de perdre, elle est sans chef, confuse et en 
voie d'extinction. 
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Passons en revue quelques étapes de l'histoire intéressante et héroïque de la conquête du grand Etat de l'étoile 
unique par l'homme blanc, comment il a été assaiïlli par les mêmes forces maléfiques que celles que nous 
connaissons aujourd'hui, et comment 1l a pris des mesures directes et radicales pour triompher de ses ennemis 
mortels. 
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J'ai lu un certain nombre de livres sur les Texas Rangers, sur la bataille d'Alamo, sur la bataille héroïque de San 
Jacinto et sur l'histoire du Texas en général. La plupart d'entre eux minimisent ou dédramatisent le fait 
historique que la conquête du Texas était essentiellement une guerre raciale - une longue lutte tricéphale entre 
l'homme blanc, les Mexicains et les Indiens. Ce n'est toutefois que récemment, lorsque le révérend John Brooks 
m'a envoyé un autre livre sur le Texas, que j'ai réalisé à quel point cette bataille raciale était féroce et intense. 
Le livre s'intitule The Lone Star - À History of Texas, et ce qui a particulièrement piqué ma curiosité est un 
chapitre au milieu du livre intitulé Red Niggers, un terme de mépris utilisé par les premiers colons blancs pour 
les Indiens toujours en maraude. 


Pendant deux cents ans, la région connue sous le nom de Texas a été revendiquée par les conquérants espagnols 
du Mexique. Cependant, lorsque les premiers colons blancs sont arrivés dans cette région sous les auspices de 
l'Empressario Stephen F. Austin dans les années 1820, la colonisation espagnole et mexicaine du Texas avait été 
un échec colossal. Comme en Amérique du Sud, et au Mexique même, la conquête espagnole, bien que 
précédant de près de deux siècles celle de leurs rivaux, différait sensiblement de celle de la colonisation anglo- 
saxonne. Les Espagnols n'ont pas conquis pour coloniser. Il y avait trois forces majeures en jeu qui ont 
déterminé le cours de l'Empire. Il s'agissait de la Couronne, de l'armée et de l'Église catholique, toutes trois ne 
suivant pas nécessairement la même voie. Ils sont venus pour exploiter la terre et la main-d'œuvre indigène, 
extraire l'or et l'argent et enrichir les coffres de la Couronne et, ce faisant, étendre la domination de l'Église 
catholique. Mais en tant que colonisateurs, ils ont été un échec total. Ils ont effectivement dépouillé la terre de 
son or et de son argent, expédiant ses richesses à travers l'océan pour faire de l'Espagne le domaine le plus riche 
d'Europe au cours des XVIe et XVIIe siècles. 


Au cours des siècles d'efforts incessants, la tentative de l'Église catholique de christianiser les païens indiens a 
été 


un échec total. Ils ont bien construit un certain nombre de missions avec des esclaves indiens, mais les Indiens 
n'ont pas adopté cette croyance étrangère comme la leur. En fait, seules les tribus les plus dociles ont pu être 
domestiquées, et au cours de ce processus, leur nombre a invariablement diminué et elles ont fini par 
disparaître. Les tribus les plus guerrières, comme les Comanches, les Apaches et d'autres, rejetèrent totalement 
le catholicisme et continuèrent à commettre des raids, des scalpings et des vols. 


Dans la première moitié du XIXe siècle, 1l y avait une série de cinq missions espagnoles au Texas, dont San 
Antonio de Bexar était la plus importante, mais elles étaient toutes dans un état de déclin et de décadence. Dans 
les années 1820, la révolution mexicaine avait avorté en Espagne, le pays était en proie au chaos et les colons 
mexicains du Texas, désormais métissés, n'étaient qu'un petit nombre, soumis à la terreur et aux raids des 
Indiens belliqueux au nord et à l'ouest. Non seulement la colonisation mexicaine n'avançait pas, mais elle 
reculait. 


Lorsque Moses Austin, suivi de son fils Stephen F. Austin, a proposé au gouvernement mexicain d'accueillir 
300 familles anglo-américaines sur une parcelle donnée du Texas, le gouvernement mexicain s'est montré 
réceptif. I ne l'a pas fait parce qu'il aimait les Anglos, mais parce qu'il espérait que ces Américains plus 
durables feraient office de zone tampon et protégeraient ainsi le territoire derrière eux pour que les colons 
mexicains puissent s'y étendre. 


Moses Austin est décédé peu de temps après la demande initiale, mais son fils a continué et les Anglo-Celtes, 
les Anglo-Saxons et les Anglo-Américains étaient effectivement robustes, et une race plus durable. Lorsque les 
nouveaux colons se sont vus offrir des parcelles d'un site de legua (4428 acres) de bonne terre à 12-1/2 cents 
l'acre, la ruée était lancée. La première vague est venue du Sud trans-appalachien - Louisiane, Alabama, 
Arkansas, Tennessee et Missouri. Le motif principal était l'amélioration économique - une opportunité de 
posséder et de s'installer sur de bonnes terres à environ un dixième du prix courant aux États-Unis. Les fermiers 
et les hommes de la frontière sont arrivés les premiers, suivis bientôt par les marchands, les avocats et les 
citadins. En 1825, ses 300 premiers brevets sont épuisés et Austin en demande d'autres. Au cours des dix 
années suivantes, Austin réussit à localiser plus de 1500 familles. Mais 1l n'était pas le seul Empressario. Il y en 
eut bientôt 25 autres, mais aucun n'eut autant de succès qu'Austin. En une seule décennie, ces Américains 
blancs eurent plus d'enfants, firent plus de récoltes et construisirent plus de villes que les Espagnols au cours 
des trois cents années précédentes. 


Bien que ces pionniers américains soient des sujets du gouvernement mexicain et qu'ils doivent "professer" le 
catholicisme pour obtenir les brevets de leurs terres, 1ls apportent avec eux leur culture européenne et les idées 
américaines de liberté. Ils apportaient avec eux leur culture européenne et leurs idées américaines de liberté. 
En tant que tels, 1ls se retrouvèrent rapidement en conflit avec le gouvernement mexicain, chaotique et en 
constante évolution, qui, dès 1830, commença à considérer les Anglos avec haine, envie et crainte. La 
poursuite de l'immigration d'Américains du nord vers le Texas est restreinte, et alors que les premiers colons 
avaient bénéficié d'une liberté presque illimitée vis-à-vis des impôts et de la bureaucratie du gouvernement 
mexicain, 1ls sont désormais soumis aux deux. Néanmoins, les colons blancs anglophones du nord et de l'est 
des États-Unis continuent d'arriver en nombre toujours croissant. Une rébellion et une guerre raciale étaient 
inévitables et elles n'allaient pas tarder. 


Non seulement les colons blancs devaient faire face à l'hostilité de la nation mexicaine dont ils faisaient partie 
du territoire, mais les déprédations et les raids à la sauvette des tribus guerrières à cheval au nord et à l'ouest ne 
cessaient d'augmenter. Alors que la colonie d'Austin s'était installée dans une région qui ne comptait qu'une 
poignée d'Indiens peu belliqueux, les raids répétés des féroces Comanches, Lipans, Apaches, Karankawas et 
autres guerriers indiens à cheval se sont multipliés au fur et à mesure que le nombre de colons blancs 
augmentait. Stephen F. Austin, au début de la colonisation, avait organisé des "compagnies de volontaires 
d'envergure" qui allaient bientôt devenir les célèbres Texas Rangers, le fléau des Indiens et des Mexicains, ces 
derniers les appelant les "Diablos Tejano”, les diables texans. 


Les colons blancs en pleine expansion étaient confrontés à une guerre raciale à trois volets, entre les Indiens, 
les Mexicains et les colons blancs arrivés tardivement. C'était une guerre qui allait se poursuivre pendant 
plus de soixante ans. 


Ce n'est pas notre intention 1c1, et nous n'avons pas l'espace nécessaire, pour donner même un résumé concis de 
l'histoire colorée du Texas. 


Au dix-neuvième siècle. Il suffit de dire qu'en 1835, les Texans blancs indépendants et épris de liberté en 
avaient assez et étaient prêts à se révolter contre la tyrannie mexicaine. Le point culminant fut le coup de 
tonnerre à Alamo lorsque Santa Anna, alors président et général des armées, marcha vers le nord et décida de 
donner à ces Americanos une leçon qu'ils n'oublieraient jamais. Après 13 jours de siège, le 5 mars 1836, Santa 
Anna et ses 5000 soldats réguliers prennent d'assaut les murs de la forteresse improvisée et en quelques heures, 
tout est fini. 

Les 182 défenseurs héroïques d'Alamo ont tous été massacrés et mutilés au point d'être méconnaissables. 

Mais les Mexicains n'ont remporté qu'une victoire à la Pyrrhus, et les Américains ont payé un lourd tribut d'au 
moins 1 600 Mexicains morts et plus de 500 blessés, et c'est là qu'est née la légende des Diablos Tejanos. 


L'onde de choc d'Alamo a semé la terreur dans tout le Texas et a fait fuir les colons américains vers l'est avec 
leurs familles, car Santa Anna, malgré ses lourdes pertes, était déterminé à éliminer jusqu'au dernier Americano 
au Texas. 


Peu après, Sam Houston se voit confier le commandement d'une armée hétéroclite de 800 volontaires par le 
gouvernement provisoire du président David C. Burnett, qui dirige un cabinet très divisé. Houston, lui aussi, 
continue de battre en retraite vers l'est, gagnant au passage de nouveaux volontaires. Certains de ses hommes 
ont commencé à se plaindre que lui, Houston, avait peur de se battre, mais Houston ne consultait personne et 
gardait ses conseils pour lui. Puis, au moment opportun, dans l'après-midi du 21 avril, Houston attaqua. Alors 
que l'armée de Santa Anna campait dans le bayou de San Jacinto, à un kilomètre seulement des Américains, et 
profitait de la sieste de l'après-midi, Houston lança son attaque contre les Mexicains surpris. 


Le cri "Souvenez-vous d'Alamo !"" a retenti tandis que les Américains couraient en hurlant contre les 
Mexicains désorganisés. Tout était terminé en 18 minutes environ et le carnage qui s'ensuivit était 
indescriptible. À la tombée de la nuit, 630 cadavres mexicains étaient éparpillés sur le terrain herbeux, et 
plus de 200 blessés, tandis que les restes de Mexicains désorientés se rendaient. Les Américains n'avaient 
perdu que deux tués dans l'action, avec environ 30 blessés, dont sept autres mourraient plus tard. 


Le général et Presidente Santa Anna s'était enfui, mais il a été capturé le jour suivant, déguisé en uniforme de 
soldat. 


Lorsque la nouvelle de San Jacinto s'est répandue, de grandes acclamations ont retenti dans tout le Texas et les 
pionniers et leurs familles sont retournés dans leurs fermes. Houston avait non seulement gagné une bataille des 
plus décisives dans l'histoire de la race blanche, mais il avait aussi gagné l'Ouest. Le Texas avait gagné son 
indépendance. 
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Néanmoins, la bataille raciale entre les Indiens, les Mexicains et les colons blancs texans se poursuit. Les raids 
en maraude des Indiens à cheval les plus féroces d'Amérique du Nord - les Comanches, les Lipans, les 
Apaches, les Karankawas - non seulement se poursuivaient mais augmentaient en intensité. Il en va de même 
pour l'intensité de la haine des Mexicains, maintenant qu'ils ont perdu le Texas. Le gouvernement des États- 
Unis à Washington adopte une politique de non-intervention et n'est d'aucune aide. Ils avaient conclu un traité 
avec le Mexique en 1819 dans lequel 1ls concédaient que le Texas était un territoire mexicain. Bien que la 
nouvelle république du Texas veuille se joindre aux États-Unis, la question des esclaves, les banquiers et les 
politiciens de l'Est rejettent leurs frères blancs qui ont conquis le Texas par le sang, les tripes et la colonisation. 


Les colons blancs ont continué. Ils formèrent une République indépendante. Le héros de San Jacinto, Sam 
Houston, en fut le premier président, limité par la nouvelle constitution à un mandat de deux ans. Les raids 
indiens ont augmenté. La nouvelle République est en faillite et manque cruellement non seulement d'argent, 
mais aussi de biens matériels de toutes sortes. Elle n'a pas les moyens d'avoir une armée régulière. Ayant 
passé trois ans de sa jeunesse parmi les Indiens Cherokees, Houston avait un faible pour les attaques 


indiennes. Houston a été succédé par Mirabeau Buonaparte Lamar, lui aussi un héros 


de San Jacinto, comme président de la République en 1838. 


Contrairement à Houston, Lamar n'avait pas de point faible n1 d'illusions sur la guerre raciale qui a libéré les 
colons. Il faisait face à la réalité : Le Texas devait se débrouiller seul. Rejetant l'hypocrisie des cœurs saignants 
du Nord, Lamar adopte une position franche sur les problèmes raciaux auxquels 1l est confronté, une position 
qui est fortement soutenue par les colons eux-mêmes. En ce qui concerne les Mexicains, 1l préconise de donner 
au gouvernement mexicain une dernière chance de négocier une frontière et la paix avec le Texas. S'il ne le fait 
pas, les Mexicains devraient être ramenés à la raison en les mettant à genoux. En ce qui concerne les Indiens, il 
les considérait comme de simples intrus, de la vermine rouge, sur le sol texan. Dans cette perspective, Lamar n'a 
rien inventé de nouveau. L'idée que ces sauvages étaient des locataires à volonté, sans titre inhérent au sol 
américain, et que l'homme blanc pouvait les déposséder sans action légale formelle, était déjà fermement ancrée 
dans la pensée américaine qui avait déjà acquis la légitimité de deux cents ans d'histoire. 


Lamar a déclaré sans ambages que les Indiens, les Mexicains et l'homme blanc ne pourraient jamais 
vivre en paix sur le même territoire. "La nature l'interdit."" Il a relancé les Texas Rangers et a inauguré 
une politique ferme visant à chasser tous les Indiens et les Mexicains du Texas, une politique ardemment 
soutenue par la majorité des Texans blancs. Non seulement son objectif était de chasser les Cherokees, plus 
pacifiques, qui vivaient sur le sol texan, mais la politique gouvernementale consistait à poursuivre et à 
détruire les Indiens plus belliqueux qui faisaient des incursions répétées depuis le nord et l'ouest. L'attitude 
des colons texans était d'exterminer tous les Indiens, que le seul bon Indien était un Indien mort. Ils les 
appelaient la vermine rouge, les nègres rouges, et se rendaient compte que leurs fermes et leurs colonies ne 
seraient jamais en sécurité tant que la menace indienne ne serait pas complètement détruite une fois pour 
toutes. 


Dès le début, la République du Texas a fait campagne pour l'annexion aux États-Unis, mais elle a été repoussée 
par des abolitionnistes comme John Quincy Adams et d'autres partisans antiesclavagistes de l'Est. Lorsque, en 
1844, James K. Polk est élu président, un nouveau héros entre dans l'arène à Washington. Polk est favorable à 
l'expansion américaine "d'un océan à l'autre" et, à la fin du mois de décembre 1845, l'aspiration de la plupart des 
Texans se réalise. 

Le Texas devient un État de l'Union, au grand soulagement de ses habitants. 


À cette époque, la menace mexicaine aux frontières sud du Texas était devenue plus abrasive et la situation 
financière du Texas était dans le chaos. Peu après l'annexion, les États-Unis, sous la direction du président 
Polk, ont déclaré la guerre au Mexique. Au cours de la guerre qui s'ensuit, de 1846 à 1848, les Américains 
blancs battent les Mexicains métis sur leur territoire national, bien que l'homme blanc soit à plusieurs reprises 
inférieur en hommes et en artillerie dans chaque bataille. Le traité de Guadalupe Hidalgo mit fin à la guerre et 
le président Polk, que nous, les Créateurs, considérons comme le plus grand des présidents américains, gagna 
pour l'Homme blanc le tiers occidental des États-Unis, y compris la Californie, l'Arizona, le Nouveau-Mexique 
et d'autres territoires, tout en assurant la sécurité du Texas. 
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Le président Polk meurt (1849) peu après la fin de son unique mandat. Après la guerre avec le Mexique, dans 
laquelle les Texas Rangers ont joué un rôle héroïque et important, les habitants du Texas ont réévalué leur 
situation. Au lieu que le gouvernement aide à protéger les colons blancs des Mexicains en maraude au sud du 
Rio Grande et des raids féroces des Indiens à l'ouest et au nord, la politique des Fédéraux à Washington était de 
ne faire n1 l'un ni l'autre. 

Le gouvernement de Washington, en effet, fit de la question de l'esclavage sa principale préoccupation, et 
comme le Texas était un État esclavagiste, il fut regardé d'un mauvais œil. Il prit des dispositions pour que 

des réserves indiennes soient établies sur le territoire texan et interdit aux troupes fédérales de poursuivre les 
raiders mexicains à travers le Rio Grande. Pendant ce temps, les Texans et les Texas Rangers renforcent leurs 
propres forces limitées, tout en se demandant de quel côté se trouve leur "nouveau" gouvernement. 
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Cette situation abrasive s'est poursuivie pendant 13 années supplémentaires. Pendant 30 ans, les Juifs, les 
Rothschild et les banquiers de l'Est avaient fomenté une virulente campagne de haine contre les États du Sud, 
propriétaires d'esclaves. Les Juifs orchestrent maintenant l'un des exemples les plus notoires et les plus réussis 
de leurs techniques "Diviser pour mieux régner", le Nord contre le Sud. Après toute une génération de 
planification détaillée, de connivences et de conspirations, 1ls ont trouvé un porte-parole tout désigné pour 
mener leur assaut. Peu après l'élection d'Abraham Lincoln, la guerre civile a éclaté en avril 1861. Comme prévu, 
elle s'est avérée être la guerre la plus tragique, la plus destructrice et la plus insensée de l'histoire américaine. 
Elle a dévasté le Sud, y compris le Texas, et a changé à jamais la mentalité de la race blanche. 


Bien que seule une petite partie de la guerre se soit déroulée sur le sol texan, les Texans ont néanmoins 
largement contribué à ses efforts et ont subi des pertes désastreuses en hommes tués et blessés. À la fin de la 
guerre, le Texas, ainsi que les autres États du Sud, devint un territoire occupé par un gouvernement fédéral 
hostile, haineux et contrôlé par les Juifs. Le 19 juin 1865, le général Gordon Granger de l'armée de l'Union 
débarque au Texas. Quelque 52 000 tuniques bleues ont été envoyées dans la seule zone frontalière (sud), pour 
dominer, humilier et tyranniser la population blanche. 

Leur ancien gouvernement texan a été déclaré nul et non avenu, leurs plantations et leurs fermes ont été 
dévastées. Les nègres, qui étaient maintenant 200 000 au Texas, se sont déchaînés. Bien que ces nègres soient 
analphabètes, muets et sauvages, 1ls sont devenus, avec les marchands de tapis du Nord, l'électorat et les 
dirigeants. Le Texas est maintenant sous la coupe de l'armée, qu'ils le veuillent ou non. Les nègres 
terrorisaient des villes comme Victoria et brûlaient des villes comme Brenham. Les troupes de l'Union se 
tiennent à l'écart et tolèrent ces atrocités. Les Texans blancs, semble-t-il, sont désormais impuissants à se 
défendre et sont dirigés par les ennemis les plus vicieux et les plus haineux - les nègres et le JOG (Jewish 
Occupational Government) contrôlé par les Juifs. 
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Pendant neuf ans, ces vaillants Texans ont enduré ces humiliations, atrocités et vols de leurs libertés et de leurs 
biens. Puis, en 1873, ils se ressaisirent et, ayant bien appris la leçon de fraude, de manipulation et de chicanerie 
de leurs oppresseurs, ils évincèrent le gouverneur tyrannique de JOG, E.J. Davis, et le remplacèrent par leur 
propre homme, Richard Coke, bien qu'ils aient dû défoncer la porte du bureau du gouverneur pour y parvenir. 
Ils ont également remplacé le corps législatif par des membres de l'ancienne armée rebelle, ils ont aboli la 
redoutable "police d'État” des JOG et ont rédigé eux-mêmes une nouvelle constitution. 


L'une des caractéristiques notables de cette nouvelle constitution était la limitation des pouvoirs du 
gouvernement. Les Texans avaient appris une dure leçon et se méfiaient instinctivement du gouvernement, de 
tous les gouvernements. Ils ne se tournaient plus vers le gouvernement et ce qu'il pouvait faire pour eux, mais 
réalisaient avec angoisse ce que le gouvernement pouvait leur faire. Les pouvoirs du gouverneur du Texas 
étaient désormais parmi les plus faibles du pays. 


Les problèmes indiens et mexicains étaient encore bien réels dans cet État dévasté. Les raids indiens, sévères 
pendant la guerre, se poursuivirent avec une fureur accrue après la capitulation des Confédérés. De 1865 au 5 
août 1867, les rapports des juges de comté montrent que 163 personnes ont été tuées par les Indiens, 43 ont été 
emmenées en captivité. Dans cette affaire aussi, les Texans ont pris une main ferme. Ils revigorèrent leurs 
Texas Rangers et, sous la direction compétente du colonel Randal Mackenzie, sur la frontière occidentale, avec 
1000 Rangers à la tête du Frontier Battalion, ils détruisirent les tribus indiennes en utilisant la tactique de la 
poursuite partout où elle pouvait mener. Ils organisèrent une force spéciale de Rangers sur le Rio Grande sous 
la direction du célèbre Leander H. McNelly pour mettre fin aux déprédations des Mexicains sur cette frontière. 


En 1880, ces héroïques Texas Rangers avaient fait leur travail et l'avaient bien fait. Le dernier colon avait 
été tué par des Indiens et le dernier Indien avait été abattu par les Texas Rangers. La frontière était 
sécurisée. 


4 KR KR k %k 


Nous en venons maintenant à analyser la situation telle qu'elle existe aujourd'hui au Texas, et aux États-Unis. 


La guerre de Sécession a mis les Juifs et leur pouvoir d'argent en contrôle flagrant à Washington et dans les 
capitales des États. Ils sont restés au pouvoir depuis lors, l'ennemi sinistre et caché non seulement des Blancs du 
Sud, mais de tous les Blancs. Ils ont fait preuve d'une intelligence diabolique en utilisant leurs vastes ressources 
financières pour étendre ce pouvoir et asservir la race blanche dans le monde entier, en utilisant la race blanche 
elle-même comme un outil dans leur technique vicieuse de division et de conquête. 


Aujourd'hui, notre principal ennemi est toujours le JOG, et peu de choses ont changé, sauf que les Indiens et les 
Mexicains ne sont plus notre seule menace. Désormais, la horde mexicaine a atteint les proportions d'une 
inondation, mais elle a également été augmentée par des Cubains, des Haïtiens, des Hindous, des Pakistanais, 
des Chinois, des Japonais et des hordes d'autres races de boue étrangères. Comme la situation au Texas 1l y a un 
siècle, le JOG ne fait rien pour arrêter l'invasion. Au contraire, il a ouvert les portes en grand et encourage le flot 
de boue, en le récompensant par des aides sociales et des subventions après l'arrivée de ces parasites. Tout cela 
aux frais de l'homme blanc, et dans le but de détruire la race blanche. 


Que pouvons-nous faire à ce sujet ? Que pouvons-nous apprendre des Texans qui ont nettoyé les boues de 

leur territoire en 1880 ? 

1. La première chose que nous pouvons apprendre est que l'action de purification, aussi héroïque qu'elle ait été à 
l'époque, n'était pas permanente. Aujourd'hui, il y a plus de Mexicains au Texas (ainsi qu'en Californie, en 
Arizona, au Nouveau-Mexique et dans d'autres États) qu'il n'y en avait au Mexique il y a un siècle. Et ils 
continuent d'arriver en masse. 


2. La raison pour laquelle nous n'avons pas arrêté l'inondation de boue est que la race blanche ne s'est jamais 
organisée pour extirper la vraie cause - le virus juif qui a été la cause de la guerre civile et d'une foule d'autres 
guerres (première et deuxième guerres mondiales), qui ont toutes été dévastatrices pour la race blanche. 


3. Si nous, la race blanche, avons succombé au virus mortel juif, c'est parce que nous nous accrochons 
aveuglément au brouilleur d'esprit juif destructeur, à savoir le christianisme, qui nous enseigne que nous devons 
aimer nos ennemis et que les Juifs sont les élus de Dieu. 


4. La solution est ce que le C.O.T.C. a préconisé à maintes reprises : nous avons besoin d'une religion raciale 
qui nous soit propre, fondée sur la réalité et sur la survie, l'expansion et le progrès de notre propre espèce. 
Grâce à la Créativité, nous avons maintenant une telle religion, autour de laquelle nous pouvons maintenant 
rallier la totalité de la race blanche et nettoyer le monde des races de boue en expansion avec le même zèle et 
la même détermination que les Texas Rangers l'ont fait au siècle dernier. 


Numéro 77 - Janvier 1992 
Les leçons que nous pouvons tirer de la campagne de David Duke 


1. Le fait le plus important qui ressort de la campagne de Duke en Louisiane est que la question raciale est 
maintenant sur le devant de la scène politique et dans tous les autres domaines, et qu'elle éclipse toutes les 
autres questions de l'actualité politique, culturelle, économique et de tous les autres domaines d'activité. Elle ne 
se limite pas à la Louisiane, ni au Sud, ni même aux États-Unis. C'est maintenant la question dominante à 
l'échelle mondiale. 


Ce n'est pas non plus quelque chose de nouveau, ni quelque chose d'innové par David Duke. Elle est là, couvant 
sinistrement depuis très, très longtemps, bien avant la guerre de Sécession, ou même la découverte de 
l'Amérique par Christophe Colomb. Ce qui est nouveau, c'est qu'il est ouvertement débattu et qu'il entre dans le 
champ de la politique avec enthousiasme. Des mots et des phrases que les médias juifs ont définis comme 
n'étant pas "P.C." (politiquement corrects) sont maintenant utilisés par des commentateurs juifs, des journalistes 
et des politiciens nègres, et même par la plupart des politiciens, commentateurs et journalistes blancs les plus 
timides. 


2. David Duke n'a pas déclenché ce phénomène. Comme je l'ai déjà dit, 11 se prépare depuis très, très 
longtemps. Ronald Reagan, au cours de son mandat médiocre, a commencé à le faire entrer dans la conscience 
publique en s'opposant aux projets de loi sur les quotas. Le président Bush a fait un pas de plus lorsqu'il a 
renversé sa campagne terne de 1988, revenant de l'arrière en utilisant l'affaire Willie Horton comme thème 
principal, ce que ses adversaires ont accusé d'être une tactique raciste. En réalité, c'était le cas, et cela l'a 
certainement aidé à remonter la pente et à remporter la course à la présidence. 


3. Duke était loin d'être le candidat idéal pour représenter la position de la race blanche. Je ne l'ai jamais 
entendu mentionner une seule fois la tyrannie juive comme sujet de débat. En outre, il avait également trop de 
squelettes dans son propre placard, en plus de ses liens passés avec le K.K.K. et les groupes nazis. Sa vie 
morale et privée laisse beaucoup à désirer et s'il avait gagné, ses ennemis se seraient certainement empressés de 
les révéler en public. Néanmoins, bien que son passé soit bien connu, le fait le plus marquant est qu'il a tout 
de même remporté 55% du vote des Blancs, un fait très, très significatif. En fait, c'est ce que la presse juive 
admet, mais les chiffres réels pourraient même être considérablement plus élevés. C'est ce que les Blancs ont 
voté, malgré les dénonciations des églises, des milieux d'affaires (juifs), et même du président des États-Unis 
lui-même. Son propre parti, le parti républicain, l'a également désavoué. 


Le fait que, même s'il n'a représenté que modérément la position raciste des Blancs, celle-ci est restée la 
question clé de la campagne, et son aide financière est venue non seulement des électeurs de Louisiane, mais 
de tous les États-Unis. Cela indique plus clairement que jamais que le pays (et le monde) est prêt pour une 
épreuve de force raciale : La guerre est maintenant engagée, la race blanche contre les races de boue, une 
question que nous, l'Église du Créateur, prêchons et promouvons avec véhémence depuis près de 20 ans. 


4. D'autre part, les nègres, contrairement aux électeurs blancs, pratiquent strictement la loyauté raciale. Ils ont 
voté à 96% pour Edwin Edwards, et ce sont les nègres qui l'ont élu. Nous avons donc eu une polarisation 
strictement raciale, avec la majorité des Blancs votant pour un candidat blanc, et l'écrasante majorité 
des nègres votant pour le contingent juif-nègre. Dans les futures campagnes, il faudra insister sur le fait 
qu'un candidat est le candidat des nègres, l'autre est le candidat des Blancs. Nous devons polariser chaque 
concours au maximum. 


5. Nous, le COTE, ne prétendons pas avoir inventé cette question. La nature l'a ordonné depuis le début des 
temps - la ségrégation des espèces, et malheur à toute espèce qui oserait violer ses lois. Ce que nous avons fait, 
cependant, c'est rassembler les faits évidents et les structurer en un code cohérent, ordonné et complet. 


et la religion, la première religion raciale de ce type en 6000 ans d'histoire civilisée. Nous avons élevé la vertu 
de la loyauté raciale blanche à son plus haut sommet dans toute l'histoire, tout en exposant l'obsession idiote de 
notre peuple à vénérer des fantômes juifs inexistants dans le ciel, en particulier celui d'un bâtard juif mythique. 
Nous voulons révolutionner un état d'esprit insensé qui a dérangé et brouillé les cerveaux de la race blanche au 
cours des 1900 dernières années. 


6. Afin de nous débarrasser du tyran et du monstre juif, il est absolument impératif que nous, la race blanche, 
prenions le contrôle de notre propre destin. Nous ne pouvons le faire que si nous prenons le contrôle de notre 
gouvernement, ici aux États-Unis et dans tous les autres pays blancs. La voie à suivre pour y parvenir doit 
être de construire une structure de pouvoir blanche forte, bien organisée, bien financée et omniprésente, 
une structure qui est intrinsèquement religieuse dans son zèle, politique dans son dynamisme et raciale 
dans son essence. Lorsque nous y parviendrons (et nous sommes sur la bonne voie), rien au monde ne pourra 
nous arrêter, n1 les juifs, ni les nègres, n1 les JOG, ni aucune autre puissance sur cette planète. 


Quelques autres observations 


(a) Bien qu'il soit un peu prématuré de présenter un candidat politique sous l'égide du COTC, nous devrions, dès 
qu'un candidat hautement désirable émerge et qu'il est prêt, désireux et capable, commencer à tester les eaux et à 
nous lancer dans la nage. Bien que je ne pense pas que David Duke soit, de quelque manière que ce soit, notre 
meilleur porte-drapeau, j'ai néanmoins supplié et espéré qu'il gagne. Cela aurait encouragé (et encouragera 
toujours, même s'il a perdu) d'autres candidats blancs à faire de même et à se présenter sur la question 
raciale. Je ne comprends pas pourquoi Tom Metzger est sorti à la dernière minute pour le dénoncer. Quel motif 
possible cela pourrait-1l servir dans l'intérêt de la race blanche ? Cependant, ce n'est en aucun cas la fin de cette 
question, seulement le début. 


(b) Les conflits et les tensions raciales s'accumulent et s'exacerbent dans le monde entier. En Allemagne, les 
skinheads brûlent les maisons des muds, voire les tuent, et les muds fuient pour sauver leur vie. La France 
expédie les muds algériens. Le Pamyat est actif en Russie, et les Juifs fuient ce pays en grand nombre, un 
pays autrefois grand qu'ils ont assidûment travaillé à détruire et à laisser en ruines. Le Canada, la Suède, 
l'Australie, l'Angleterre, les Pays-Bas et en fait presque tous les pays blancs du monde deviennent conscients 
de la race et de notre grand héritage blanc. RAHOWA let plus de pouvoir pour eux. 


(c) dans les campagnes de l'avenir, contrairement à David Duke, nous devons être plus explicites, plus stridents, 
plus militants ; et au lieu de nous contenter de parler de quotas, de discrimination positive, de parasites de l'aide 
sociale, nous devons passer à la phase suivante avec enthousiasme et parler de manière plus incisive des tyrans 
juifs et de leur programme de mongrélisation et de destruction de la race blanche. Nous devons exposer le 
Conseil de la Réserve Fédérale et le réseau de contrefaçon juif corrompu qu'il est. Nous devons parler de 
l'expansion de notre nombre et de notre territoire et chasser les races de boue de nos terres comme l'ont fait les 
premiers Texans au XIXe siècle (voir R.L. n° 75). 


(d) Enfin, nous devons nous rendre à l'évidence : pour que la race blanche poursuive son programme de survie, 
le temps pourrait bientôt venir où nous serons contraints d'appliquer les articles 7 et 8 du Credo créatif n° 64 
(voir page 401 de la Bible de l'homme blanc). Assurons-nous d'être prêts si une telle urgence nous est imposée 
en dernier recours. Ne nous laissons jamais prendre dans la position désastreuse dans laquelle se trouvent les 
Arabes en Palestine, où les Juifs ont toutes les mitrailleuses Uzi et les Arabes n'ont rien d'autre que des pierres 
pour riposter. Ne renoncez jamais, jamais, jamais à vos armes. 


(e) Dans ce scénario de dernier recours, nous accueillons les lettres, la littérature, les suggestions et les 
conseils de tous nos partisans sur la meilleure façon de nous préparer à l'autodéfense et à la mise en œuvre 
des articles 7 et 8 en dernier recours, si cela s'avère nécessaire. 


(f) En attendant, recrutez, distribuez notre documentation et organisez-vous à fond. Faisons les foins 
tant que le soleil brille, car le temps presse. DELENDA EST JUDAICA ! 


Numéro 78 - Février 1992 
Quel est le problème d'être raciste ? 


Au cours de leur longue et dépravée histoire, les Juifs ont lancé et promu un grand nombre de mouvements et 
d'idées maléfiques et destructeurs. Pour n'en citer que quelques-uns - le judaïsme, le christianisme, le 
communisme, les Nations unies, le mélange des races et le programme de la race blanche qui nourrit et 
subventionne toutes les races de rebut et de boue du monde. Il y en a des dizaines d'autres, comme la 
Révolution française, mais nous ne poursuivrons pas la liste des maux qui ont été conçus et promus par le 
réseau juif au cours des 5000 dernières années. 


Pour promouvoir l'un ou l'autre de ces mouvements, leurs principales armes ont toujours été, et sont encore, la 
propagande, le mensonge et la tromperie. L'astuce principale consiste à brandir de fausses images - faire passer 
le mal pour le bien, et faire passer le sain et le salubre pour le mal. Un exemple du premier cas pourrait être le 
communisme, et un exemple du second serait bien illustré par l'image diabolique qu'ils ont construite sur le 
génie du plus grand leader que la race blanche ait jamais eu, à savoir Adolf Hitler. Ils ont utilisé cette même 
technique pour vendre le communisme aux Russes et au monde entier, pour vendre le christianisme aux 
Romains et le métissage aux Américains d'aujourd'hui. Toutes ces idées et tous ces mouvements ont été (et 
sont) construits sur des mensonges répétés à l'infini jusqu'à ce que le péquenaud irréfléchi finisse par les 
accepter comme une vérité évidente (par exemple, tous les hommes sont créés égaux). Is martèlent le même 
ensemble de mensonges sans fin et sans relâche jusqu'à ce qu'ils aient suffisamment de croyants pour construire 
leurs mouvements maléfiques. La technique consiste principalement à se constituer une panoplie d'épithètes, 
qui, une fois établies avec suffisamment de fermeté, tout ce que les Yids ont à faire est de les lancer à leurs 
ennemis, sans qu'il soit nécessaire de les justifier ou de les argumenter. Les chrétiens ont utilisé cette technique, 
les communistes l'ont utilisée, les métisses d'aujourd'hui l'utilisent encore. Les chrétiens ont construit des 
épithètes telles que "païen", "anti-Christ", "pécheur" et une foule d'autres. 

La principale cible du communisme était le mot "capitaliste" (qui décrirait tout homme compétent, intelligent 
et performant). La source de la plupart de ces idées alambiquées provient du Nouveau Testament juif, d'abord 
conçu par le juif pharisien Saul de Tarse. Vous vous souvenez du Sermon sur la montagne ? Ou de l'histoire de 
Lazare et de l'homme riche ? 


Aujourd'hui, nous voulons examiner de plus près le mot "raciste", une description que la presse et le réseau juifs 
considèrent comme l'un des mots les plus mauvais et les plus méprisables de la langue anglaise. Être raciste, 
c'est être mauvais en soi, et puisque nous, les Créateurs, déclarons ouvertement que notre race est notre religion 
et que nous sommes fiers d'être racistes, selon la mentalité juive, nous sommes tous mauvais, tout comme le 
christianisme juif considère que tous les gens sont des pécheurs et sont automatiquement mauvais dès le jour de 
leur naissance. "Raciste" et "racisme" est en effet l'épithète préférée des juifs et ils la lancent à tous ceux qui 
n'aiment pas les nègres et les juifs. En fait, il est également utilisé comme un matraque contre toute personne 
qui est fière d'être blanche. 


Il y a un certain nombre de défauts dans la plupart des épithètes trompeuses que les Juifs ont construites pour 
ürer des obus de mortier sur leurs ennemis, mais aucun de ces défauts n'est aussi flagrant que leur invention de 
l'épithète raciste. 


La faille la plus flagrante de tout ce tour de passe-passe raciste est la nature frauduleuse et hypocrite de ce 
canular. C'est bien d'être raciste si les nègres le pratiquent. Par exemple, Martin Lucifer Koon était un grand 
homme (selon la presse juive) parce qu'il était si violemment pro-nègre. Hitler était la créature la plus 
maléfique qui ait jamais vécu parce qu'il était pour son peuple, la race blanche. Les Juifs ne sont que des gens 
merveilleux, les élus de Dieu, et en fait, parce qu'ils prétendent être pro-juifs et pro-Israël, même s'ils sont 
citoyens américains et n'ont jamais mis les pieds en Israël, ils sont, en fait, les racistes les plus fanatiques de 
tous. Les Arabes sont de mauvais racistes s'ils sont pro-arabes, mais les Indiens d'Amérique débiles sont des 


héros s'ils sont pro-indiens et anti-américains, anti-blancs ou anti-tout le reste. Et ainsi de suite. Le racisme pro- 
nègre, pro-juif, pro-boue est un bon racisme. Le racisme pro-blanc est mauvais, mauvais, mauvais. 


Pourquoi ce double standard ? C'est si évident, si incohérent et contradictoire que n'importe quel enfant peut 
s'en apercevoir, et contrairement à la plupart de leurs habiles tromperies, cette épithète de "racisme", bien que 
des millions et des milliards soient dépensés par l'establishment juif pour la promouvoir, ne se vend pas très 
bien. Bien que les Juifs utilisent tous les moyens à leur disposition, les publicités télévisées, les annonces dans 
les journaux commerciaux (il y a toujours un nègre au milieu de chaque publicité pour un vêtement) et même 
l'application des lois par le gouvernement (lois sur le logement, action positive et une douzaine d'autres), les 
Blancs n'achètent pas ces bêtises de mélange racial. Non seulement elle ne se vend pas, mais elle commence à 
se retourner contre elle et à être utilisée comme une arme de plus en plus puissante par la race blanche. Même 
les politiciens (horreurs !) s'y mettent (légèrement), comme en témoigne la récente incursion de David Duke en 
Louisiane. 


Le fait est que la race est la question la plus importante et la plus puissante dans le monde d'aujourd'hui. 
Jamais autant de millions de personnes n'ont été aussi conscientes de la race qu'aujourd'hui, et c'est ce qui 
effraie le plus les Juifs dans leur situation mondiale actuelle. La raison pour laquelle les Juifs ont dépensé tant 
de temps, d'argent et d'énergie (même bien avant que l'on entende parler d'Hitler) pour dénoncer le racisme est 
qu'ils sont eux-mêmes le peuple le plus fanatiquement conscient de la race dans l'histoire et qu'ils ont depuis 
longtemps réalisé quelle force puissante et cohésive elle peut représenter si elle est correctement organisée. En 
fait, le judaïsme n'est n1 plus ni moins qu'une religion raciale pro-juive, et c'est la loyauté religieuse des Juifs 
envers leur race qui leur a permis de devenir les maîtres du monde et les super-tyrans de l'humanité qu'ils sont 
aujourd'hui. 


Ils se rendent également compte, et ce depuis des siècles, que le racisme inhérent à la religion et 
combiné à celle-ci est la motivation la plus puissante et le moteur du monde le plus puissant de tous. 
C'est pourquoi ils ont une peur bleue de la créativité. 


Ils se rendent parfaitement compte (bien plus que les Blancs) de la force puissante et universelle inhérente à 
la première religion totalement raciale de l'homme blanc, une religion claire, cohérente et complète, une 
religion spécialement conçue pour la survie, l'expansion et le progrès de la plus belle créature de la nature, la 
plus intelligente et la plus créative de toute l'histoire. Oui, les Juifs ont une excellente raison de trembler 
dans leurs bottes. 


La créativité est profondément raciste, une caractéristique dont tout homme ou femme peut être intensément 
fier. Je suis fier d'être raciste. Le contraire d'un raciste est un traître à sa race. Dans notre lexique, un traître à 
sa race est le plus méprisable et le plus répugnant des mécréants du royaume de la nature. 


Oui. Je suis fier d'être raciste. Quiconque ne l'est pas est un traître racial. Alors avançons sous la bannière de 
la créativité, développons et faisons progresser les potentiels de ce que la nature a de meilleur, jusqu'à ce que 
nous ayons construit ce monde plus blanc et plus lumineux dans sa totalité, pour lequel l'humanité s'est 
battue non seulement pendant des siècles, mais aussi pendant des millénaires. 


Afin d'atteindre ce noble objectif, nous devons d'abord exposer tous les shibboleths et épithètes juifs trompeurs 
et les remplacer par nos propres grandes idées créatives et puissantes. 


C'est une guerre pour l'esprit des hommes, et surtout pour l'esprit de l'homme blanc. C'est une guerre que nous 
sommes en train de gagner, une guerre qui va exposer et détruire le parasite le plus vicieux et le plus trompeur 
que le monde ait jamais connu. Delenda est Judaica ! RAHOWA ! 


Numéro 79 - Mars 1992 
LE NOUVEL ORDRE MONDIAL DE BUSH 


Fondamentalement, son objectif est que l'archipel juif du Goulag encercle le globe avec une pauvreté et une 
tyrannie universelles partagées par tous. 


Lorsque George Bushwhacker Bush a dû prononcer son discours sur l'état de l'Union le 28 janvier dernier, il n'a 
pas eu la tâche facile. Les médias de l'establishment se sont rendu compte qu'il devait prononcer le discours de 
sa vie pour sauver sa présidence qui s'effondrait à l'approche de l'année électorale. L'économie était en ruine. 
Les entreprises, grandes et petites, font faillite. Les entreprises licenciaient des dizaines de milliers de 
travailleurs. Malgré la prolongation des "allocations" (dole) pour la deuxième fois au cours des derniers mois, 
les gens sont sans ressources. Les chiffres du chômage montaient en flèche. Notre dette nationale s'élevait à des 
centaines de milliards. Le pays était (et est) dans un dilemme pire que la Grande Dépression, avec cette seule 
exception majeure - nous ne reviendrons jamais à la normale, et les Juifs l'ont prévu ainsi. 


Sans se décourager, le vieux Bushwhacker George est monté à la tribune sous les acclamations répétées de 
ses laquais républicains et démocrates, a fait comme si tout allait bien se passer et a menti en prononçant ce 
que certains experts ont même applaudi comme un grand discours. 


Qu'est-ce qu'il a dit ? Il n'a rien dit de nouveau. Il suivait à la lettre le plan juif du Nouvel Ordre Mondial qu'il 
avait déjà vanté dans un grand discours l'année dernière. Il s'est même vanté que c'était les États-Unis, notre 
persistance à combattre la guerre froide contre le communisme qui avait détruit le communisme. Nous nous 
sommes battus en Corée. Nous nous sommes battus au Vietnam. Enfin, et surtout, nous avons participé à la 
glorieuse guerre du Golfe et réduit l'Irak à l'état de ruines de l'âge de pierre. N'étions-nous pas géniaux ? Et le 
contribuable qui avait payé pour toutes ces glorieuses guerres allait enfin recevoir des félicitations pour avoir 
supporté tout cela pendant si longtemps. 


4 © %k %k 


Mais le Bushwhacker a menti comme un arracheur de dents tout au long de sa tirade mensongère. Les États- 
Unis, sous le contrôle du réseau juif, n'ont jamais combattu le communisme. Au contraire, depuis la révolution 
de novembre 1917, lorsque les communistes juifs ont pris le contrôle du malheureux peuple russe, la politique 
américaine a aidé et encouragé cette escroquerie juive à chaque étape du processus. Si nous avions vraiment 
voulu détruire le communisme, nous n'avions rien à faire et il aurait pourri dans l'oubli depuis longtemps. S1 
nous avions vraiment voulu que cette peste juive soit éradiquée, Adolf Hitler et les Allemands lui auraient 
donné le coup de grâce au début des années 1940. 


Mais non. Roosevelt et sa bande de criminels juifs ont remué ciel et terre pour nous faire entrer dans cette 
guerre afin de sauver le communisme et le contrôle juif du monde. Non seulement nous avons sauvé la peau 
des communistes, mais nous avons immédiatement expédié à la Russie, avant même (et après) la fin de la 
Seconde Guerre mondiale, des marchandises d'une valeur de 13 milliards de dollars, des réfrigérateurs, des 
tracteurs, des machines techniques et même les secrets de fabrication de la bombe atomique. La Corée n'a rien 
fait pour entraver le communisme. Pas plus que le Vietnam, la guerre du Golfe ou les nombreuses activités 
secrètes de la CIA dans pratiquement toutes les régions du monde. Au contraire, chaque action que nous avons 
entreprise, chaque centaine de milliards que nous avons dépensés ouvertement ou secrètement a contribué à 
étendre le contrôle des communistes juifs. 


Malgré tous nos efforts, le communisme a lamentablement échoué et s'est effondré de sa propre pourriture 
insensée, pas grâce à l'Amérique. C'est maintenant un cheval mort abyssalement exposé pour la tyrannie juive 
immonde et pourrie qu'il a toujours été et qu'il est. Mais le programme juif d'esclavage mondial sous son 


contrôle n'a pas changé. Seul le nom a changé 


changé pour confondre les crédules et les Tâches. Le programme lui-même reste constant - et 1l consiste à 
entraîner le monde entier dans cette catastrophe. Seulement maintenant, nous l'appellerons le Nouvel Ordre 
Mondial, et au lieu d'être dirigé depuis Moscou, il sera maintenant dirigé depuis Washington, New York et 
Israël. Le peuple américain, qui a dû financer la plus grande partie de ce désastre, va maintenant devenir un 
esclave pauvre, tout comme le reste des pays du tiers monde, et être rabaïissé à leur niveau misérable. 


4 KR ke %k %k 


L'Ordre Nouveau n'a rien de nouveau. Il est aussi vieux que la conspiration juive elle-même, qui trouve 
ses racines dans le Talmud, l'Ancien Testament et les Protocoles des Sages de Sion. 


Réfléchissez-y. Quel est le crime le plus vicieux, le plus haineux, le plus ignoble que nos ennemis, la Tribu de 
Juda, pourraient perpétrer sur la plus belle des races de la nature, l'illustre race blanche ? Serait-ce l'extinction ? 
L'asservissement ? La mongrélisation ? 


La réponse est, oui. Ce serait toutes ces horribles catastrophes et plus encore. S'ajouteraient à cette liste 
d'horreurs la honte, la torture, l'humiliation, la saleté à laquelle nous serions soumis et, pire que tout, 
l'empoisonnement irréversible de notre précieux patrimoine génétique blanc. Nos efforts et la construction de 
cet illustre patrimoine génétique par nos nobles ancêtres au cours de millions d'années seraient jetés au rebut et 
mélangés à ceux des immondes nègres et des animaux sous-humains. Notre histoire glorieuse serait calomniée 
et souillée, ridiculisée et traînée dans le bourbier immonde des plus bas aborigènes hottentots et africains, un 
processus honteux qui dépasserait même la plus basse des ordures comme en témoignent Haïti et d'autres 
bourbiers de dégradation sous-humaine. 

Réfléchissez-y à nouveau ! Est-ce le genre de monde que vous voulez laisser à vos enfants et petits-enfants ? 
Votre future progéniture, dix générations plus tard ? Cinquante, cent générations dans le futur ? 


Nous, les Créateurs, ne disons pas par un putain de site, si nous pouvons l'éviter ! 


Æ %K %k %k %k 


Jetons un regard sobre et réaliste sur ce à quoi nous sommes confrontés aujourd'hui, dans la dernière décennie 
du vingtième siècle. Après que George Bush ait attiré Saddam Hussein pour qu'il attaque un pays à deux sous 
de la taille d'un timbre-poste en envahissant le Koweït, lui et la presse juive ont eu le prétexte nécessaire pour 
déclarer la guerre à l'Irak et le bombarder jusqu'aux décombres. Pourquoi aurait-il voulu faire cela ? Pour 
défendre les États-Unis ? Ne soyons pas stupides, un pays du quinzième rang comme l'Irak, distant de neuf 
mille kilomètres de nos côtes, ne représentait pas la moindre menace pour notre sécurité (américaine). Alors 
pourquoi a-t-il engagé 450.000 soldats, une infinité de chars, de cuirassés, d'avions, de missiles et tous les 
autres accessoires de destruction dans le désert d'Arabie Saoudite afin de détruire l'Irak ? La réponse à cette 
question est simple comme bonjour. Il ne l'a pas fait pour protéger notre patrie, ni pour protéger notre 
approvisionnement en pétrole, mais il l'a fait pour protéger le trou à rat, gluant et sordide du monde qui 
abrite le parasite le plus pernicieux du monde. I] l'a fait sur les ordres de ses suzerains juifs, afin d'écraser 
une menace immédiate et proche pour Israël. Et il a écrasé l'Irak avec ses suzerains juifs, tuant au passage 
quelque 300 000 hommes, femmes et enfants irakiens. 


Pour cet acte de trahison et d'accommodement lâche avec les Juifs, Bushwhacker Bush a été acclamé comme 
un grand héros méritant d'être réélu en 1991, et "Stormin' Norman" Schwarzkopf comme le plus grand stratège 
militaire depuis Hannibal. Le fait est que le résultat était inévitable et unilatéral, comme une bande de mille 
brutes battant une petite troupe de boy-scouts. Il n'y a pas eu besoin de grand génie, n1 d'héroïsme. 


Il n'y a pas eu de surprise non plus, ni dans l'invasion du Koweït par l'Irak, n1 dans la destruction massive de 
l'armée et des infrastructures irakiennes par nos 220 000 sorties de bombardiers explosifs. Comme je l'ai 
démontré dans de nombreux 


Comme nous l'avons expliqué en détail en décembre 1990 dans R.L. n° 66, l'opération a été délibérément 
planifiée 18 mois à l'avance dans les enclaves secrètes de Fort McPherson, en Géorgie. Elle était dirigée par 
le planificateur en chef, le lieutenant-général John Yeosock, qui, à son tour, était sous les ordres et la 
supervision du réseau juif, qui dirigeait toute l'opération. 


4 ke 


Submergé par toute cette adulation juive, le Bushwhacker a commencé à croire à toutes ces foutaises 
héroïques. II a commencé à se sentir comme un leader mondial et a commencé à parler du Nouvel Ordre 
Mondial, avec lui-même comme dictateur bien sûr. Regardons donc de plus près ce dont lui et ses cohortes 
juives parlent. Après tout, il est au moins nominalement le président de la nation la plus puissante et la plus 
riche du monde et le commandant en chef de l'établissement militaire le plus important et le plus sophistiqué 
du monde. En fait, les États-Unis, maintenant que l'Union soviétique s'effondre rapidement, sont la seule 
superpuissance qui reste dans ce monde qui se détériore rapidement. 


Alors, qu'est-ce que Bush a en tête quand il parle du "Nouvel Ordre” ? Ce que lui et ses cohortes juives ont à 
l'esprit est de mauvais augure pour l'humanité, et en particulier pour la race blanche. Le Nouvel Ordre n'est pas 
nouveau et ne sera pas ordonné. Les plans et les contours du nouvel ordre sont aussi vieux que les collines, et 
pour l'historien perspicace, ses détails peuvent être étoffés en lisant le Deutéronome, les Nombres, Josué et 
toutes les autres bêtises juives dans les histoires "tue-les et vole-les" de l'Ancien Testament. Il est possible de 
l'amplifier et de le détailler en étudiant le Talmud et de le mettre au goût du jour en lisant les Protocoles des 
Sages de Sion. Il s'agit d'un programme juif de génocide de masse, d'esclavage, de torture et d'horreur. Les 
objectifs macabres de ces tortures et de ces horreurs peuvent être mieux perçus en lisant le dernier livre de la 
Bible judéo-chrétienne, à savoir l'horreur splénétique de "l'Apocalypse". (Voir la partie X de Révolution des 
valeurs, page 188, "L'Apocalypse, un cauchemar juif en technicolor"). 


Il n'y a pas de grand secret sur ce que les Juifs ont en tête pour nous dans leur "Ordre Nouveau". En fait, les 
détails sont déjà abondamment visibles pour ceux qui veulent regarder la réalité en face. Prenons les choses 
étape par étape. 


1. Voici le genre d'humanité que les Juifs ont en tête pour nous, les goyim. En fait, 1ls en ont construit une 
statue modèle dans le bâtiment des Nations Unies à New York, et elle est photographiée à la page 70 du livre 
The United Nations’ Blueprint for Peace. On l'appelle l'Homme brun de l'UNESCO et il est censé être un 
composite de toutes les races de boue du monde. Il n'a pas de visage, pas de nation, pas de domicile, pas de 
caractère, c'est un barbouze brun complètement détaché de toute histoire ou héritage. Contrairement à l'image 
montrée, le bougnoule sera également laid, petit et grassouillet, une caricature déformée et grotesque de ce qui 
était autrefois "le meilleur de la nature”. 


2. La race blanche, en soi, est la cible numéro un de tout ce que les Juifs haïssent, craignent et méprisent. Leurs 
plus grands efforts sont maintenant, et ont été depuis l'époque des Egyptiens, de mongréliser et de détruire 
complètement la race blanche. Nous l'avons vu dans le massacre gratuit des Russes blancs lorsque les Juifs se 
sont déchaînés pendant la révolution russe qu'ils ont eux-mêmes organisée. (Ils ont massacré entre 20 et 30 
millions de Russes blancs.) Nous l'avons vu se produire un siècle et demi plus tôt lorsqu'ils ont guillotiné la 
noblesse française et poursuivi leur stratégie consistant à "toujours tuer les meilleurs en premier”. Nous 
l'avons vu à nouveau dans le bombardement et le massacre des Allemands lors du bombardement incendiaire de 
Dresde, Hambourg, Berlin et de centaines d'autres villes allemandes pendant la Seconde Guerre mondiale. Nous 
le voyons dans l'émasculation du mâle blanc ici même en Amérique aujourd'hui. 


Nous pourrions continuer avec des dizaines d'autres exemples. La destruction de Rome par le virus empoisonné 
du christianisme juif. La mongrélisation de la civilisation grecque exemplaire il y a 2500 ans. L'expulsion de 
notre 

W.R.C. du continent africain. Il y a plus, beaucoup plus. 


3. L'édification d'Israël et l'assujettissement des pouvoirs et de l'indépendance nationale à la juridiction de l'Union 
européenne. 


Nations Unies. Puisque les pouvoirs gouvernementaux de toutes les nations sont entre les mains des Juifs (en 
particulier ceux des États-Unis), cela ne pose aucun problème aux Juifs. Ils possèdent l'argent, ils possèdent les 
médias, ils possèdent le gouvernement. Avec tous les centres d'information clés du pouvoir entre leurs mains, 
contrôler les Nations Unies est un jeu d'enfant. George Bush a fait référence à plusieurs reprises au respect des 
résolutions des Nations unies lorsqu'il a voulu renvoyer l'Irak à l'âge de pierre, et 1l l'a fait en toute impunité. 
Bien sûr, ce n'était pas lui qui menait la barque et prenait les décisions, mais ses suzerains juifs, mais cela 
donnait l'impression que le monde entier était derrière lui, alors qu'en réalité quelques juifs clés de la Kehilla 
prenaient toutes les décisions. 


Telle est la nature du Nouvel Ordre Mondial à venir. George Bush agit comme s'il contrôlait vraiment la 
situation, ou peut-être même croit-1l qu'il le fait. Bien sûr, 1l n'est qu'une façade, un larbin juif, et c'est la 
Kehilla juive qui mène la barque. Si le petit Georgie ne suit pas les ordres stricts, il sera rapidement 
remplacé par les vrais opérateurs. 


Comment pouvons-nous, la race blanche, repousser le désastre à venir ? La réponse est d'informer, d'éveiller 
et d'organiser la plus grande puissance potentielle sur la surface de la terre - la race blanche - la 
meilleure de la nature et le meilleur véhicule pour s'organiser est une puissante religion raciale. 
Rejoignez-nous pour promouvoir la Créativité, recruter de nouveaux membres et construire un puissant rouleau 
compresseur pour écraser la menace juive une fois pour toutes. Votre vie et l'avenir de votre progéniture en 
dépendent. Agissez maintenant ! 


Numéro 81 - Juin 1992 
Leadership révolutionnaire 


Le leadership, comme la célébrité, est une quantité insaisissable et éphémère. Certaines personnes se voient 
imposer le leadership, d'autres s'entraînent et se battent pour l'obtenir, d'autres encore sont nées pour cela. Dans 
ce discours, nous nous intéressons à la façon dont nous, le COTC, pouvons obtenir plus de leaders et de 
meilleurs leaders dans notre mouvement. Nous avons besoin de milliers de leaders et de millions d'adeptes. 


Les leaders se présentent sous différentes formes et catégories. Certains sont des leaders financiers, d'autres 
sont plus aptes à être des leaders politiques, d'autres sont inspirés pour être des leaders religieux, d'autres 
encore pour être des leaders organisationnels. Les catégories sont infinies. 


A ce stade de notre mouvement de créativité, nous nous intéressons à toutes les catégories de leadership, mais 
fondamentalement, nous nous intéressons à un véritable leadership révolutionnaire, car, à ce moment de 
l'histoire, nous sommes au milieu d'une révolution majeure, une révolution complète et drastique des valeurs, 
une révolution d'une telle portée qu'elle est sans aucun doute l'événement le plus significatif de 6000 ans 
d'histoire civilisée. 


Oui, que nous le voulions ou non, nous sommes aujourd'hui plongés dans une révolution mondiale majeure qui 
constitue un tournant majeur dans l'histoire de la race humaine, et le résultat sera soit une catastrophe aux 
proportions gigantesques, soit l'avènement d'une nouvelle ère de grandeur et de bien-être pour la race humaine. 
Non seulement le cours futur de la race humaine sera radicalement affecté, mais aussi l'environnement mondial. 
Tout dépendra du camp qui l'emportera. Si les forces du mal menées par les Juifs sont victorieuses, l'humanité 
future est condamnée à des dizaines de milliers d'années d'esclavage, de misère et de bestialité, une situation 
dont il n'y a pas de retour possible et dont elle ne pourra jamais se remettre. Si, par contre, la race blanche 
gagne, guidée par le programme et la vision de l'Église du Créateur, un nouveau monde brillant et beau 
émergera. Ce sera un monde de grandeur et de beauté, un monde de progrès continu, de bien-être culturel, 
économique et génétique. Le résultat, mes chers camarades de race blanche, dépend entièrement de l'intensité de 
votre lutte pour la victoire. 


James MacGregor Burns a écrit un livre sur le leadership, un livre dans lequel 1l couvre une douzaine de 
types de leadership différents - politique, exécutif, financier, religieux et une variété d'autres. Au chapitre 8, 
il examine le leadership révolutionnaire, le sujet d'actualité qui nous occupe ici, car, croyez-moi, ce qui nous 
occupe en cette dernière partie du vingtième siècle n'est pas un jeu de société. Nous ne jouons pas aux 
chaises musicales ou à la politique ordinaire. La révolution dans laquelle nous avons été précipités est la plus 
cataclysmique de l'histoire de l'humanité, et son résultat est si définitif qu'il ne pourra jamais être inversé. 
Soit nos futurs descendants feront partie d'une masse infernale et mongrélisée de zombies asservis, soit 11s 
auront la chance de vivre dans un monde plus blanc et plus lumineux qui sera une merveille à contempler. 


Voici comment Burns décrit une révolution. "Dans son sens le plus large, la révolution est une transformation 
complète et généralisée de tout un système social. Elle signifie la naissance d'une nouvelle idéologie radicale ; 
la montée d'un mouvement déterminé à transformer la société sur la base de cette idéologie ; le renversement 
du gouvernement établi ; la création d'unouveau système politique ; la reconstruction de l'économie, de 
l'éducation, des communications, du droit, de la médecine, et la confirmation et la déification d'un nouveau 
leadership.Rare est le leader révolutionnaire qui aide à initier un 

la révolution, dure tout au long du cycle révolutionnaire de la lutte, de la victoire et de la consolidation du 
pouvoir, et dirige le processus de transformation sociale." 


Si nous appliquons la définition ci-dessus à la révolution de la créativité à laquelle nous sommes attachés, elle 
correspond à toutes nos catégories. Nous ne le cachons pas. Nous sommes et nous avons l'intention de mettre 


en œuvre une idéologie et une religion radicalement nouvelles : 


nous avons l'intention de construire un nouveau monde brillant qui sera exclusivement habité par ce que la 
nature a de meilleur - la race blanche. Nous avons l'intention de détruire complètement et d'exterminer la 
domination juive de notre gouvernement, de nos finances et de notre culture. Nous avons l'intention 
d'exterminer la religion maligne du christianisme, engendrée par les juifs, qui a tant tourmenté l'esprit et l'âme 
de la race blanche pendant près de deux mille ans, et de la remplacer par une religion raciale saine et 
progressiste, structurée pour les meilleurs intérêts et besoins de la race blanche et exclusivement pour la race 
blanche. Nous prévoyons la création d'un nouveau système politique basé sur le principe de leadership, et non 
sur l'actuelle "démocratie" juive tant vantée ; la reconstruction de l'économie ; de notre système éducatif dans 
lequel la race et l'eugénisme sont primordiaux. Nous avons l'intention de révolutionner notre système juridique, 
la médecine (vie salubre), les communications et tout notre système écologique pour faire de cette planète un 
monde plus propre et plus vert, un monde dans lequel notre future progéniture pourra vivre avec le maximum 
de fierté, de plaisir et de santé. 


Burns affirme en outre que "de toutes les étapes d'une révolution transformatrice, la naissance de l'idée ou de 
la vision qui impulse la révolution et son adoption par un nombre décisif de personnes sont probablement les 
étapes les plus cruciales de la transformation." C'est tout à fait vrai. Pour qu'une révolution, un mouvement ou 
une religion puisse voir le jour, il faut d'abord qu'elle ait un credo et un programme solides et complets. C'est 
ce que nous avons dans la Créativité, et nous ne cessons de le faire ! C'est le credo et le programme le plus 
structuré, le plus détaillé et le plus clairement articulé qu'une religion ou un mouvement ait jamais reçu. II a été 
détaillé pour couvrir chaque phase et chaque besoin vital concernant la survie et le bien-être de la race blanche. 
Il est exposé en détail dans au moins douze livres et aucune pierre n'a été négligée pour indiquer clairement 
notre position sur chaque question vitale pour notre grande race. De plus, elle est basée sur deux des plus 
puissants moteurs émotionnels et motivationnels de l'histoire - elle est basée sur la race et la religion. 


L'histoire a connu un grand nombre de révolutions, la plupart mineures, certaines majeures. Burns passe en 
revue quatre révolutions majeures, leurs dirigeants et leur impact. Nous pouvons apprendre quelque chose 
de chacune d'elles. 


1. Parmi eux, Martin Luther (1483-1546) occupe certainement une place importante, même si, comme 
pour pratiquement toutes les autres révolutions, l'impact de sa "Réforme" n'a pas été de bon augure pour 
la race blanche en soi. Néanmoins, l'impact de ce qu'il a fait a changé le cours de l'histoire, même si ce 
n'était pas nécessairement pour le mieux. 


Il est intéressant de noter que Burns nous donne une très faible évaluation des capacités de leadership de Luther. 
Il déclare : ” Peu de leaders semblent aussi peu aptes à diriger une révolution que Martin Luther, car il a agi 
sans parti ni organisation ; sa force résidait dans la force collective d'un groupe qu'il connaissait à peine. "I 
souligne que Luther, pendant la majeure partie de sa vie (il est mort à l'âge de 63 ans), était un moine pauvre, 
sans base politique et avec une base ecclésiastique incertaine, qu'il ne bénéficiait d'aucune protection militaire et 
que sa vie et sa liberté étaient souvent en danger. Il n'était ni un philosophe de formation n1 un théologien érudit. 
Pourtant, 1l a créé une révolution qui résonne encore de nos jours. Bums note cependant qu'il avait une 
conviction fanatique absolue qui emportait presque tout sur son passage, et qu'il a eu la chance de vivre à une 
époque mûre pour les changements idéologiques. 


2. La Révolution française. 


Dans son traité "A Real Case Against the Jews", Marcus Eli Ravage, lui-même juif, déclare franchement (p. 
288 W.M.B.) "Nous (les Juifs) avons été à la base non seulement de la dernière Grande Guerre, mais de 
presque toutes vos guerres, non seulement de la révolution russe, mais de presque toutes les autres grandes 
révolutions de votre histoire". Plus loin (p. 289), il affirme clairement que non seulement ils ont joué un rôle 
majeur dans la révolution protestante de Luther, mais aussi dans "les trois principales révolutions des temps 
modernes - la française, l'américaine et la russe." 


Ravage se vantait, mais 1l ne mentait pas. La Révolution française était une révolution juive soigneusement 
planifiée et mise en scène. C'était une de ces révolutions qui a dévoré ses propres instigateurs et ceux-ci n'ont 
pas vécu pour voir les fruits de leur travail. Certains de ces dirigeants étaient goys, d'autres (la plupart) étaient 
juifs. Parmi les dirigeants les plus en vue qui ont été victimes de la révolution qu'ils avaient contribué à 
fomenter, citons Reoeïllon, Brissot, Danton, Marat... 


et des dizaines d'autres, dont des milliers de moindre calibre. 


Les véritables dirigeants et instigateurs de la révolution française étaient les Jacobins, une organisation juive qui 
est devenue plus tard le précurseur du parti communiste en Russie. Le véritable objectif des Jacobins était de 
décapiter et de détruire la noblesse française. "Toujours tuer les meilleurs en premier", tel est le principe de base 
des Juifs. C'est ce qu'ils ont fait avec vengeance en guillotinant des dizaines de milliers de personnes parmi les 
meilleurs dirigeants français. Les guerres napoléoniennes qui ont suivi au cours des vingt années suivantes ont 
tué d'autres centaines de milliers des meilleurs éléments que la France avait à offrir. La nation française ne s'est 
jamais remise de cette effusion de sang drastique provoquée par les Jacobins juifs, à partir de la Révolution 
française. 


3 et 4. La révolution russe et la révolution chinoise. 


Dans son livre, Burns traite de la direction et de ces deux révolutions de manière très détaillée. Cependant, je 
ne prendrai pas l'espace nécessaire, et j'en ferai plutôt une brève description. 


Les deux étaient des révolutions communistes basées sur les théories juives trompeuses de Karl Marx. La 
révolution russe a été aidée et encouragée en grande partie par des capitalistes juifs américains tels que Jacob 
Schiff de Kuehn, Loeb et Co. Il a donné 20 millions de dollars pour financer et former 3000 égorgeurs juifs 
sous la tutelle de Léon Trotsky dans le quartier Est de New York. La révolution chinoise a également été en 
grande partie aidée et encouragée par le gouvernement américain lui-même lorsqu'il a envoyé George Marshall 
(connu pour le plan Marshall) en Chine en 1949 pour aider Mao Tsé-toung à "négocier" l'éviction de Tchang 
Kaï-chek du pouvoir et permettre à Mao et à sa bande de criminels communistes de prendre le pouvoir. 


Les révolutions russe et chinoise présentent deux caractéristiques parallèles, outre le fait qu'elles ont été 
fomentées par le communisme juif et le gouvernement américain. Le premier aspect est que Lénine, l'un des 
principaux dirigeants de la révolution russe, a vécu assez longtemps pour récolter les fruits de son travail et 
gouverner la prise de pouvoir pendant quelques années (jusqu'à ce qu'il devienne fou et meure en 1924), tandis 
que Mao, lui, a gouverné la Chine pendant de nombreuses années. L'autre dénominateur commun est que, dans 
les deux révolutions, les Juifs ont réussi, au-delà de leurs rêves les plus fous, leur maxime "tuer d'abord les 
meilleurs". En Russie, on estime qu'entre 20 et 30 millions de Russes blancs ont été assassinés au début de la 
prise de pouvoir, ces mêmes Russes blancs qui avaient apporté la civilisation et le gouvernement en Russie 
quelque mille ans plus tôt. En Chine, on estime qu'au moins 60 millions d'ennemis de Mao ont été assassinés 
pendant son régime sanglant. 


Il y a une révolution majeure des temps modernes que l'auteur Burns ne cite pas parmi les quatre 
susmentionnées, à savoir la révolution nationale-socialiste d'Adolf Hitler. C'est plutôt étrange, car elle a eu un 
impact (à l'époque) égal à n'importe quelle autre dans l'histoire. C'est peut-être parce qu'elle n'a pas été aussi 
sanglante que les révolutions française, russe et chinoise que Burns a décidé de l'omettre. Deuxièmement, c'était 
la seule révolution qui n'était pas dirigée et inspirée par les Juifs et, contrairement aux révolutions sanglantes, 
c'était une révolution extrêmement constructive pour le peuple allemand pendant qu'elle durait. Bien sûr, 
comme chacun sait, elle a été écrasée par les puissances juives mondiales, car si on l'avait laissée s'épanouir, 
cela aurait rapidement signifié la fin des pouvoirs financiers et gouvernementaux tyranniques juifs dans le reste 
du monde. Néanmoins, il s'agissait d'une révolution majeure de première grandeur, dont nous, les Blancs, 
pouvons apprendre beaucoup. 


Et nous avons beaucoup appris de cette percée héroïque contre la tyrannie et la traîtrise juives. Voici quelques- 
unes des leçons que nous devons prendre à cœur. 


1. Au lieu du nationalisme prêché et pratiqué par les nazis, nous devons plutôt unir tous les peuples blancs du 
monde sous un même toit, comme l'a fait Hitler avec les Allemands. 


2. Plus jamais des Hommes blancs ne doivent tuer des Hommes blancs, que ce soit sous les auspices du 
nationalisme, de la religion, de la langue ou de tout autre prétexte de division. Nous devons reconnaître nos 
véritables ennemis - les Juifs et les races de boue, puis faire cause commune avec toutes les nations blanches 
du monde et concentrer notre puissance de feu politique et militaire contre le véritable ennemi. 


3. Afin d'unir les peuples blancs du monde, nous devons prendre conscience de nos valeurs génétiques et jeter 
par-dessus bord l'esprit juif-chrétien qui a tourmenté la race blanche pendant près de deux mille ans et l'a 
conduite au bord du suicide. 


4, Nous devons également unir les Blancs du monde entier sous une seule langue, à savoir le latin, et 
éliminer les trois plus grands outils de division avec lesquels les Juifs nous manipulent depuis trop 
longtemps, à savoir la nationalité, la religion et les différences linguistiques. 


La créativité a la réponse. 


Mais le temps nous est compté. Nous devons réaliser que la révolution la plus meurtrière de tous les temps est 
maintenant sur nous et que cette fois, "tuer les meilleurs" signifie tuer ou métisser tous les peuples blancs de la 
planète Terre - un objectif que les Juifs poursuivent avec une vengeance fanatique. L'engagement que nous 
devons prendre est donc clair et impératif. Nous devons organiser l'ensemble de la race blanche. Nous devons 
former nos dirigeants. Nous devons avoir un plan d'action préparé pour l'épreuve de force - et elle aura lieu au 
cours de cette décennie. 


Les besoins sont immenses et le choix est clair. Soit nous acceptons, par lâcheté et négligence, la mort de ce 
que la nature a de plus beau, soit nous nous battons et prenons le contrôle de toute la planète Terre. Il n'y a 
pas de choix possible entre les deux. Alors décidez, mon cher camarade de race blanche, et passez à l'action. 
La créativité a tout le programme prévu pour vous. Rejoins-nous maintenant et sauve notre future progéniture 
de l'enfer diabolique que les Juifs ont prévu pour nous. 


